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D'APRES  LES  DOCUMENTS  COMMUNIQUES  ’ 


1*AR  LE  MINISTÈRE  DES  AFFAIRES  ETRANGERES. 


Première  Aniiét». 


LIBRAIRIE  DE  VEUVE  BERGER-LEVRAULT  ET  FILS , 


PABIë, 

RlTE  LES  SAINTS-PÈRES,  8. 


KTIUMUUIKt, 

RLE  DES  JUIFS,  26. 


(I"  JANVIER 


Signes  de  l'Ordre  impérial  de  la  Légion  d'honneur. 


GC* 

Grand'Croix. 

GO* 

Grand  Officier. 

c* 

Commandeur. 

0* 

Officier. 

* 

Chevalier. 

Médaille  militaire. 


AVANT-PROrOS  DES  EDITEURS. 


En  nous  décidant  à  publier,  pour  la  première  fois, 
un  Annuaire  diplomatique  de  l’Empire  français,  nous  avons 
eu  la  pensée  d'offrir  au  public  en  général  et  au  Corps  diplo¬ 
matique  en  particulier,  ainsi  qu’aux  personnes  qui  ont 
intérêt  à  bien  connaître  tout  ce  (pii  se  rattache  au  Ministère 
des  affaires  étrangères,  un  recueil  spécial  dont  l’absence 
formait,  jusqu’à  ce  jour,  une  lacune  regrettable  dans  la 
collection  des  documents  administratifs. 

Nous  avons  surtout  été  encouragés  dans  la  réalisation  do 
cette  pensée  par  la  bienveillance  de  Son  Exc.  M.  le  Ministre 
des  affaires  étrangères  qui  a  consenti  à  faire  mettre  à  notre 
disposition  les  renseignements  spéciaux  qui  nous  étaient 
indispensables  pour  atteindre  l'exactitude  scrupuleuse  qui 
forme  le  principal  mérite  d'une  publication  de  ce  genre. 

Nous  n’avons  pas  la  prétention  d’offrir  à  nos  lecteurs 
des  matières  inconnues  d’eux ,  mais  nous  pouvons  dire 
dès  à  présent  que  notre  publication,  loin  de  copier  ser¬ 
vilement  aucun  des  recueils  déjà  existants ,  présente  un 
ensemble  tout  différent,  où  se  trouvent  compris  des  docu¬ 
ments  nouveaux,  intéressants  et  appartenant  exclusivement 
à  notre  Annuaire  qui  aura,  en  outre,  l’avantage  de  réunir 
dans  un  petit  format  tout  ce  qui  touche,  de  près  ou  de 
loin,  au  Ministère  des  affaires  étrangères. 

En  d'autres  termes  :  les  personnes  qui  n’ont  à  consulter 
des  recueils  volumineux  qu’en  ce  qui  concerne  le  Dépar¬ 
tement  des  affaires  étrangères  et  le  Corps  diplomatique 
trouveront,  dans  notre  Annuaire,  un  aide-mémoire  beau¬ 
coup  plus  commode  et  d’un  prix  plus  modéré. 


Nous  avons  eu  soin  de  placer  en  (été  de  notre  recueil 

w 

un  Calan! rirr  acre  Ephémérkles  diplomatiques  et  histo¬ 
riques,  rappelant,  pour  chaque  jour  de  l'année,  un  fait, 
ou  un  acte,  de  la  diplomatie  française. 

Une  Liste  chronologique  des  ministres  des  affaires 
étrangères  depuis  la  création  de  ce  département ,  en  1589, 
précède  l’énumérai  ion  très-développce  du  personnel  actuel 
du  Ministère  des  affaires  étrangères;  du  Corps  diploma¬ 
tique  :  des  ambassadeurs,  ministres ,  consuls  et  agents 
consulaires  de  France  à  V  Étranger;  de  s  ambassadeurs 
ministres  des  Puissances  étrangères;  des  consuls  et  vice- 
consuls  étrangers  résidant  en  France. 

Les  Décrets  impériaux  relatifs  à  V organisation  du 

Corps  diplomatique  seront  consultés  avec  fruit,  ainsi  que 

« 

le  Traité  de  Paris  qui  est  donné  en  entier  avec  tous  les 
Protocoles  du  Congrès  de  1850  dont  il  a  élé  I  heureux 

t j 

résultat. 

L'énumération  des  Traités  et  conventions  conclus  par 
le  Gouvernement  français  pendant  l'année  1851 ,  et  des 
Henseignements  divers  terminent  V  Annuaire  diplomatique. 

Les  listes  des  hautes  chargés  de  l'État,  des  Corps  poli¬ 
tiques  :  du  Sénat ,  du  Conseil  à' Élût,  du  Corps  législatif, 
des  Souverains  et  Cabinets  étrangers,  forment  la  partie 
préliminaire  de  notre  publication. 

\é Annuaire  diplomatique  pour  1858  n’offre  encore,  on 
le  voit,  qu’un  cadre  restreint,  ce  qui  tient  aux  difficultés 
d’exécution  d'une  première  publication;  mais  ce  cadre, 
qu'on  veuille  bien  le  remarquer,  est  susceptible  de  nom¬ 
breux  développements  qui  tourneront  tous  au  profit  de 
l’œuvre  que  nous  entreprenons. 


Décembre  1857. 


JANVIER*  (LE  VERSEAU.) 
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Traité  de  Bmhl  entre  la  France  et  l'Electeur 
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s.  Abel. 
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Traité  de  commerce  entre  la  France  et  FEsp. 
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D. 

sle  Geneviève, 

1808 

Tr,  ent,  Napoléon  el  Joachim,  roi  de  Naples- 
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s,  Tite,  Ev.  ni. 

1817 

Traité  de  la  Haye  ou  triple  alliance  entre  la 
France  ,  l'Angleterre  et  la  1  loi  lande. 
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1800 
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Paix  entre  Napoléon  et  la  Suède. 
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s.  Saline. 
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Traité  de  Berwald  entre  la  France  et  la  Suède 
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24 
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Traité  entre  la  France  et  l'Angleterre. 
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Y  Au  triche  et  ta  Porte, 

28 

(  J. 
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-i 

D. 

s.  Réunit,  ab. 

1651 

T i  ailé  de  Paris  en  L  la  Fr.  et  le  duc  de  Bouillon  I 

1  “*  “ 

L. 

s,  Paul,  Et. 

1SI»S 

Traité  entre  Napoléon  et  le  duc  deMecklem- 1 
hmirg-Schwrrîn.  \ 

123 

M. 

s.  Théodore. 

1657 

Alliance  de  Paris  entre  la  Frar ce  et  l'Ângl 

24 

M. 

s.  Latin,. 

1 529 

Tr.  de  Cambrai  eut  F  ram;,  P  ret  Charl.  -Quint  1 

25 

J. 

Annonc.  N.  I).  i 

10711 

Traité  de  Nimegue  entre  ta  France  et  F évêque  I 
de  Munster. 

I  26 

V. 

s.  Gabriel ,  areb. 

# 

1490 

Mariage  de  Louis  XII  avec  Anne  deBretagnc, 
veuve  de  Charles  YÜL  1 

■  27 

S. 

s.  Rupert ,  Ev. 

1802 

Paix  d'Amiens  entre  lu  France,  T  Angleterre  ] 
et  l'Espagne* 

1  28 

D. 

Les  Rameaux. 

1801 

Traité  de  Florence  entre  la  Rép*  française  e!  1 
le  roi  de  Naples*  t 

20 

L. 

s.  Eustase,  ab. 

1855 

Traité  (pr.  UtL)  entre  la  Fr.  et  les  Pays-Bas,  1 

1  3ü 

M. 

sle  Régule. 

1850 

Congrès  d  traité  de  paix  de  Paris  (fin  de  la | 
guerre  d  Orient). 

1 31 

M, 

s.  Ralhine,  v. 

1631 

Tr,  de  Ç  h  frasque  frire  la  France  cl  la  Savoîe.B 

AVRIL, 


D.  ÇL  le  fi,  à  i  h.  53  min,  du  s. 
N.  L,  te  13,  à  11  li.  25  min,  tlu  s. 


(LE  TAUREAU.) 

P.  0*  I®  2A,  à  2  h.  35  min.  du  s, 
P.  L.  Je  2$,  à  3  h,  5  min.  du  eu* 


I  CALENDRIER. 

ËPHÉMÉMDES  DIPLOMATIQUES. 

1 

J. 

TT 

Jeudi  saint. 

1769 

Traité  do  com.  entre  la  France  et  Hambourg. 

V, 

Vendredi  saint. 

1 1 831 

Traitédeeom,  eide  navig.  entre  la  France  el 

3 

S. 

s.  Eugène. 

1559 

la  république  d  Haïti, 

Congrès  et  paix  de  C a t m u- Ca m hnsis  entre. 

D. 

T 

Henri  Jî  et  Philippe  U. 

1  J 

PAQUES. 

1672 

Ali.  entre  la  France  el  l' évêque  du  Munster. 

k  m 

a 

L . 

s.  Christian. 

1711 

Ligue  du  Nord  entre  la  France,  L  Empereur, 

M. 

la  Prusse  et  la  Suède. 

s.  Céleslin. 

1803 

Convention  de  Hatisbonm  entre  la  France* 

M. 

s.  Saturnin. 

la  Russie  et  la  Prusse, 

< 

1797 

Conv.  de  Vérone  eut.  la  Hop,  franc,  et  FÀutr, 

I H 

J. 

s.  Denis. 

1633 

Traité  d'Hcilhrùnn  enL  la  France  et  la  Suède. 

9 

V* 

sic  Marie  CI. 

1631 

Traité  d'EArrnèrnfil^m  entre  la  France  et 

T  Électeur  de  Trêves, 

110 

S. 

s.  Maeaire,  Év. 

\  1613 

< 

Ouverture  du  Congrès  de  Weêtphalie  y  danl 
les  conférences  oui  duré  cinq  ans. 

D. 

1 1854 

Alliance  entre  la  France  et  l'Angleterre, 

11 

s.  Leon,  n. 

1713 

Traité  d’Utreùht  entre  la  France,  FAngJe- 

T 

*  i 

*  ’ 

terre ,  les  États  généraux  et  la  Prusse,  1 

h- 

L. 

s.  Zenon,  Ev. 

1851 

Tr.  (prop.  Hit.)  enlie  la  France  et  la  Prusse.  1 

1 13 

M. 

s.  Hennen. 

1668 

Traité  de  Sumf  -  Germain  -  en  -  Laye  entre  la  1 

t  1  -4i  • 

M.: 

s.  Lamliert.  j 

France,  T  Angleterre  et  les  Étpts  génér  | 

1 14 

1672 

AIL  de  Stockholm  entre  la  Fr.  et  la  Suède. 

J. 

s.  Paterne,  Év. 

1795 

Traité  de  Mirent,  la  Rép,  frauç.  et  la  Prusse  II 

1 1  (î 

V. 

s.  Caiixtc,  p. 

1736 

Co nv .  de  Tienne  enl .  la  F ra nce  et  1  ’emp.d  ÂH 

1  1" 

Sf 

s.  Anieet,  p. 

1347 

Trêve  ent.  Philippe  AT  et  Édouard  HT  d'Ang  L 

lis 

D, 

ste  Apolline. 

1797 

Préliminaires  de  paix  de  Léoben  entre  la  Fri 

L. 

et  F  Autriche, 

19 

s.  Stvère. 

1646 

Fr.  de  com.  entre  la  France  et  les  États gén  J 

I  20 

M. 

s.  Salpiee. 

1746 

Conv.de  Dre$de  entre  la  Fr.  et  TEL  deSaxe  1 

21 

M. 

s.  Furtunat. 

1666 

Al),  entre  la  France  et  FÉlect.  de  Cologne 

22 

J. 

s.  Soter  et  Caius. 

1808 

Convent.de  Berlin  entre  Napoléon  et  JérdmeT 

V. 

roi  de  Wettphalie,  j 

23 

s.  George,  m. 

1811 

Conv.  de  Paris  entre  la  Fr.  elles  pu  iss.  al  il 

21 

S. 

s.  Albert. 

1810 

Tr.  de  Compïègne  eut.  Napoléon  et  le  Wurî,  1 

25 

D. 

s.  Marc,  Eu. 

1618 

AIL  de  Munster  eut,  la  France  et  la  Suède.  t 

26 

L. 

s.  Millet. 

1675 

AU.  de  Fersatfîes  ent,  la  France  et  la  Suède  1 

27 

M. 

s.  Anlbime,  Év. 

1662 

Alliance  entre  la  France  et  les  États  génér  1 

28 

M 

s.  Vital  „  m. 

1 635 

AIL  de  Compïègne  ent.  la  France  et  la  Suède.  1 

29 

J.  ■ 

s.  Robert. 

1792 

Conv,  de  Parts  ent.  la  Fr.  elle  prlne.  de  Salin.  1 

30 

v'l! 

i.  Quirln. 

1803 

Tr.  de  Paris  ent.  la  Rép.franç.  et  les  ÉL-Unis  I 

MAI.  (LES  GEMEAUX,) 


D,  0  le  5,  à  6  It.  49  min .  du  m.  P.  Q.  le  19;  à  10  h.  29  min.  du  s. 

N,  L.  le  13,  ii  7  h.  57  min»  du  m.  P*  L,  le  27,  à  6  h,  14  min*  du  s, 


CALENDRIER* 

ÉPHÉMÉrtIDES  DIPLOMATIQUES. 

1  1 

s. 

.î.ç.  Phii.  el  Jacq. 

1750 

Union  de  Ver  sa  illes  entre  la  France  et  F  Au  tr.  j 

*> 

1  “ 

D. 

s.  Sigismond. 

1668 

Traité  d'Ate-ia-  Chapelle  entre  la  France, 
l’Espagne  et  la  Hollande. 

3 

1  L. 

Inv.  ste  Croix. 

1659 

AIL  de  La  Haye  ont.  la  France  et  les  États  gén. 

4 

M. 

sle  Monique. 

1598 

Pfltxcfe  Fertntxsent.  Henri  IV  et  Phîl.  II  d'Esp. 

m 

1 

M. 

É 

rt> 

t  * 

1808 

Traité  de»  Bayotine  entre  Napoléon  et  Char¬ 
les  IV  d  Espagne* 

6 

J. 

s.  Jean  P.  L, 

1 520 

Entrevue  du  t\nnp  du  drap  d'or  entre  Fran¬ 
çois  Iff  et  Henri  VI IL 

7 

V. 

a.  JuvénaL 

1832 

Traité  {constitution  du  royaume  de  Grèce) 
entre  la  France,  l'Angleterre  et  la  Russie. 

H 

S. 

App.  s.  Michel. 

1360 

Tr.  de  Brêtigng  ent.  Char).  V  et  Éd.  NI  d’Ang. 

9 

D.l 

x.  Grég.  de  N. 

1715 

Reiiouvell.  d’ail*  entre  b  France  et  la  Suisse 

10 

L. 

s.  Gordian,  m. 

1812 

Conv,  de  Paris  ent.  Napoléon  et  la  Prusse. 

11 

M. 

s.  Mamerl,  Ev.  j 

1810 

Tr.  ent.  Napoléon  et  le  gr* -duc de  Darmstadt. 

1 12 

M. 

s.  Pancrace. 

1821 

Clôt,  du  Congres  de  Laybath [Franc®  ,  ÀutrM 
Russie,  Ângl, ,  Deux-Siciles,  Sardaigne). 

13 

J. 

ASCENSION. 

1778 

Traité  de  Tetchrn  (la  France  médiatrice  entre 

U Aulrielie  et  la  Bavière}* 

14 

V. 

x.  Pou  tins. 

1856 

Conv.  de  Constant tnopie  entre  la  France , 
l1  Angleterre  et  la  Turquie. 

15 

s.i 

s.  Maxime.  ; 

17111* 

Dèclar.  de  Ficnni  ent.  la  Fr.,  la  Rus,  et  la  Pol. 

Ki 

D. 

s.  Pérégrin. 

1795 

PaixentlaRép.  fr.  et  les  Provinces-Unies. 

17 

L. 

xte  Priscille 

1853 

Tr,  (pr.  lit.)  eut.  la  Fr.  et  le  duché  de  Saxe- 
Weimar. 

18 

M. 

x.  Yves. 

1741 

AIL  de  Symphenbourg enytûlk  France,  î’Esp,, 
la  Prusse,  la  B  v.p  la  Suède  et  la  Pologne. 

19 

M. 

s.  Félix  de  C. 

1856 

Fr.  (pr.  lit.)  entre  La  Fr.  et  b  Saxe  royale. 

20 

J. 

s.  Bernardin ,  e. 

1799 

Traité  de comm.  entre  la  France  et  la  Suisse. 

21 

V. 

s.  Hoxpice ,  c. 

1420 

Tr.  de  Troyes  ent.  Cfmrl.  Y  et  Henri  V  d  Angl 

1  •» 

S. 

sle  Julie»  y. 

1804 

Conv.  entre  la  Fr.  et  le  comte  fie  Rentbeim 

23 

D. 

PENTECOTE. 

1691 

Tr.  de  Lyon  eut.  b  France  et  le  duc  de  Savoie. 

24 

L. 

sle  Jeanne. 

1802 

Tr.de  Paris  ent*  la  Fr. t  la  Prusse  et  la  Bavière, 

25 

M. 

s.  Urbain. 

1806 

Tr.  de  Munich  eut.  Napoléon  et  la  Bavière. 

1  20 

M. 

Q.T.  s.  Pb.de  N. 

1857 

\tè d,deta  Fr.  (état  politique  de  Neufehatel }. 

27 

J. 

s.  Jean ,  p. ,  m. 

1291 

Acconi.  eut.  Pii  i  L -le- Bel  et  le  roi  de  Castille  ' 

2s 

v« 

s.  Germain ,  Ev. 

1740 

Tr.  de  capit.  ent.  la  France  el  b  Porte  otloni. 

29 

S. 

s.  Maximien. 

1631 

Tr.  dé  Chérasqttef'ti  1.  b  Franc,  et  l’emp.d'AIL 

30 

D. 

La  Trinité. 

1814 

Traités  (sép.)depaix  entre  b  France,  PAut., 
TAnglet. ,  b  Russie  et  la  Prusse.  ! 

131 

L, 

ste  Pernelle. 

1727 

Prélim.  de  paix  entre  b  France,  F  Angle!.  . 
l'Espagne  ri  P  empereur  d'Allemagne. 

Jl’I.V  (L’ÉCREVISSE.) 


I),  Q,  le  i  h  S  h*  30  min.  du  s.  P.  Q,  le  18,  à  8  h.  2\  min.  du  tn. 

N,  L.  le  1  J,  à  2  b.  min,  du  s.  P.  L*  le  26,  à  9  h.  23  min.  du  ni. 


1  CALENDRIER. 

ÊPHÉ  ME  B 1  DK  S  DI  PLO  *M  A  Tl  0  U  K  8*  ! 

1 

M. 

s.  Pamphile. 

1670 

Alliance  secrète  de  Douvres  eut.  Louis  XIV  el 

s.  Mirtellin. 

Charles  H  d’Angleterre. 

1  2 

M. 

1169 

Paix  de  JfnftfmiraifenL.  Louis  VJ!  et  Henri  II 
d'Angleterre. 

Prélémin.  de  paix  entre  la  France  et  l'Esp 

3 

J. 

Fête-Dieu, 

1659 

4 

V. 

s,  Qu  i  ri  u. 

1802 

Traité  de  Paris  eut,  la  France  et  la  Russie 

}i  ■* 

i) 

S. 

s.  Boni  face,  Év. 

1744 

AU.  de  Versailles  eut.  la  France  et  la  Prusse* 

6 

D. 

s.  Claude.  Év. 

1797 

Fr.  de  Monicbello  eut.  les  BCp,  fr.  et  génoise. 

!  7 

L. 

s.  i u vénal. 

1546 

Paix  ent.  Franç.  Ier  et  Henri  Vif  i  d  Anglet 

M. 

s,  Médard. 

1747 

Traité  de  Siocftfcoim  eut.  la  France  el  la  Suède.  I 

9 

M, 

s.  Felifîeu. 

1617 

Tr.  de  Pavif  ;  Fr.  méd.  eut,  FEsp*  et  la  Savoie,  j 

in 

J. 

s  le  Marguerite. 

1624 

1817 

Tr.  de  Compilent,  la  Fr.  et  les  ÉL  gén.*I 

11 

V. 

.9.  Cœur  de  Jés. 

Concorder  eut,  la  France  et  le  pape  Pie  VII 

1- 

S. 

s.  Basil ide. 

1780 

Traité  (libre  navig.)  ent.  la  France»  l'Esp.  ,1 

FÀul.,  la  Prusse,  îa  Russie  et  ta  Sard, 

1 13 

D. 

x.  Antoine  de  P. 

1721 

Ul.  de  Madrid  eut.  la  Fr.,  1  Ksp.  et  1  Angl  I 

14 

L. 

s.  Valérien. 

1S57 

Tr.  decom.  et  de  nav,  eut,  la  Fr.  el  la  Russie.  1 

1  15 

M. 

s.  François,  rég. 

1846 

Tr.  1  nav.  du  Rhin)  eut*  la  Fr.  et  le  gr. -duché  1 

de  Hesse-Darmstadt  j 

In; 

M. 

s.  Aurelîen. 

1 453 

AIL  entre  la  France  et  les  cantons  suisses.  + 

17 

J.| 

s.  Avil,  abh. 

1630 

Tr.de  La  Haye  eut.  la  France  el  les  Etats  gén,  1 

is 

V. 

ss.  Marc  el  M 

1 303 

Àiconuu*  eut.  PhiL-le-Beï  etÊd*  l*f  d  Angl  1 

19 

S. 

sx.  Gênais.  Pr. 

1857 

Traité  des  frontières  tur courusses  Fr,,  ÀngL,  1 

# 

Àutr  t  Prusse,  Russie,  Sard.  et  Turquie* 

km 

D. 

s.  Sylvère,  Év. 

1 780 

Conv*  de  lim,  rut.  la  Fr.  et  l'évéché  de  lïéîe  I 

>1 

L.j 

s,  Alban. 

1807 

ConvcnJ.  dr  Tüsit  ent.  Kapoïéo  et  IcRussie.  1 

I  22 

M. 

s.  Paulin,  Év. 

1644 

La  France  médiatrice  cuire  le  pape  LTr- 1 

bain  VIII  et  le  duc  de  Parme.  1 

23 

M. 

sle  Agrippine. 

1603 

Nouv.  ail,  eut.  Henri  IV  et  J  acq.  Pr  df  Angl  et.  1 

24 

J. 

s.  Jean-Bapt. 

p 

1822 

Traité  de  comm.  et  de  nav.  entre  la  France  1 
et  les  États-Unis, 

1  ",) 

V. 

s.  Eloi. 

1807 

Entrevue  a  iilsit  en  Ire  Napoléon  et  l'emp.  1 

Alexandre  de  Russie* 

1 26 

S. 

ss.  Jean  et  Paul. 

1632 

Traité  deLieerdwn  entre  la  France  et  le  due  l 

de  Lorraine*  1 

D. 

s.  Crescent ,  Év. 

1855 

Traité  (emprunt  turc)  entre  la  France,  l'An-  1 

* 

gl  et  erre  et  lu  Turquie.  j 

2 H 

L. 

s.  Irénée,  Ev. 

1  SI  1 

Cône*  de  Berlin  entre  Napoléon  et  la  Prusse 

2!» 

M. 

■y.  Pierre,  .9.  Paul 

1679 

Païx  de  5àiul-G(Tmam-en-Laye  eut.  la  Fr. ,  j 

la  Suède  el  i  Électeur  de  Brandebourg.  I 

3(1 

M. 

Cora.  de  s.  Paul. 

1813 

Convention  tic  Dresde  entre  Napoléon  et  I 

l'Autriche*  f 

«9  U  ■  L  ïj E T.  (LE  MOIS'.) 


D.  0+  Se  4*  à  fi  h,  51  min,  du  m.  P;  Q.  le  17,  à  8  h*  48  min.  du  *. 

N.  L.  Je  IOf  à  9  h.  Xi  min,  du  s,  P.  L.  le  ÜO,  ù  0  h.  lî  min.  du  m. 


||  CALKNDIUER. 

ÉPHÉMÉR1DES  DIPLOMATIQUES.  | 

1 

J. 

s.  Thibaut ,  s. 

1853 

Tr.  (p.  lit,)  eut.  la  Fr.  etiegr*-cl.  d  Oldenbg  1 

■> 

U 

V. 

Visitai.  A'.  D. 

1857 

Traité  (construet.  de  ponts  sur  le  Rhin)  entre] 

* 

lu  Friture  et  le  grand-duché  de  Rude,  J 

3 

S, 

s.  Anatole ,  Ev. 

1757 

Conv.  de  Copenhague  eut.  la  Fr.  et  le  Du  nom.  | 

1  4 

D. 

s.  llrie,  Ev. 

1856 

Tr.  (pr,  lit  )  eut  .  la  Fr*  et  le  duché  de  Luxemb  1 

I  5 

L. 

s.  Aiselme. 

1632 

Traité  de  Turin  ent.  la  France  et  la  Savoie.  1 

G 

M. 

$.  Ësaie.  | 

18-7 

intervention  (en  faveur  de  la  Grèce)  de  la  FrJI 

s.  Pier.4’our. 

de  T  Angleterre  et  de  J  a  Russie.  ! 

1  ” 

M. 

1807 

Paix  de  Titsit  entre  Napoléon  et  la  Russie.  ; 

!  8 

J. 

sle  Elisabeth. 

1641 

La  Fr*  prend  s1  sa  prot.  la  princtp.  de  Monaco 

!  9 

V. 

È 

S 

ÉL 

PC 

m 

1807 

Paiæ  de  Tilsù  entre  Napoléon  et  la  Prusse. 

10 

S. 

sle  lUiliue,  y. 

1813 

AD.de  Copenhag,  eut,  Napoléon  elle  Danemk  I 

11 

D. 

s.  Pie  ,  p. 

1635 

Traite  de  Hivolt  eut.  la  France  et  la  Savoie.  1 

12 

L. 

s.  Jean  Gualh.  ) 

/ 

1806 

C  on  fédérât,  de  Napoléon  et  d.  États  du  Rhin.  I 

1855 

Traité  de  com*  entre  la  France  et  la  Perse.  : 

13 

M. 

s.  Anaclel,  p. 

1841 

Traité  dos  Dardanelles  entre  la  France,  F  An- Il 

M. 

gleterre  t  1  Autriche  t  la  Prusse  et  la  Russdl 

U 

s.  Bonavenlure. 

1705 

Paix  entre  la  Rëp,  française  et  I  Espagne*  ! 

1 15 

J. 

s.  Henri ,  erap. 

1801 

Concorda*  entre  lu  France  et  Pie  VIL 

i<; 

V.1 

s.  Scapulaire. 

1672 

AU.  de  Hesttrick  entre  la  France  et  l'Anglet. Il 

117 

s.; 

s.  Alexis,  t. . 

1483 

Ti  vd  dmrsetst*  Louis  XI  et  led.  deBûurgûgn.II 

|S 

D. 

s.  Frédéric ,  Ev. 

1782 

CoTiventiim  de  Ver  sait  h  s  entre  ta  France  et  | 

s.  Vincent  de  Paul. 

les  États- Fui  s.  | 

19 

L. 

1551 

Ligue  entre  Henri  II  et  les  Électeurs  de  Saxe  II 

M. 

sle  Marguerite. 

et  de  Brandebourg*  ] 

H  20 

1814 

Traité  de  paix  entre  la  France  et  1  Espagne. Il 

W.  *>| 

M. 

s.  Vicier. 

1610 

Tr  «le  lirusùl  eut,  la  Fr.  et  le  duc  de  Savoie. Il 

1 2* 

J. 

sle  Madeleine. 

1705 

Paix  de  Pâle  *  lit.  îa  Rép*  fraaç*  et  1  Espagne*  1 

1*23 

s.  Apollinaire. 

1538 

Trêve  de  Nïcr  eût.  Franç.  i"el  Charles -Qui  ni. .1 

24 

S. 

ste  Christine. 

1718 

Conv*  de  Forts  entre  la  France  et  l'Anglet.  I 

1  -r> 

D. 

s.  Jacques,  ap. 

1664 

li.  de  J'im  «  hl  1;j  Fr.  et  le  p.  Àtrvmd.  V  II  J 

26 

L. 

ste  Anne. 

1813 

Convention  de  N  eu  mark  t  entre  Napoléon,] 

s.  Pantaléon, 

la  Russie  et  lu  Prusse* 

27 

M. 

1855 

Déclaration  de  la  France  et  de  1  Angleterre] 

28 

H. 

s.  \mire,  m. 

1705 

ail  sujet  de  l'emprunt  turc* 

Cou  vent  îon  de  ta  Haye  entre  la  Rép.  franç.  Il 

|29 

et  les  Provinces- Folies.  ] 

J. 

sle  Marliie,  y. 

1608 

AIL  de  Slo<A*iuJm  entre  la  Fr.  et  la  Suède.  1 

30 

v- 

s.  Abdon ,  m. 

1501 

Tiève  «titre  Louis  Xïï  et  Pentp.  Maximilien*  | 

31 

!  S. 

1  s.  Ignace  Loy. 

1S01 

Modifications  a  la  CO n vent,  du  30  sept.  1  SfP  II 

entre  îa  France  et  les  État  s- Fuis. 

AOUT*  (LA  VIERGE.) 


I>.  Qr  le  2t  à  2  h.  29  min  du  s, 
N,  L,  le  9,  h  5  b,  2  min*  du  m. 


P*  Q,  le  16t  à  1 1  h.  52  min,  du  m. 

P,  L,  le  24,  à  2  h.  21  min.  du  s. 

I).  Q,  le  31,  à  8  h.  25  mm.  du  s. 


CALENDRIER. 

ÉPllÉMÉRIDES  DIPLOMATIQUES.  I 

t 

D. 

s.  Pierre  ès-iiens 

f 

1806 

Déclaration  de  Napoléon  touchai) L  fan*! 
cienne  constitution  germanique,  ] 

2 

*7l. 

L. 

s.  Etienne  j  p. 

jr 

1718 

Quadruple  alliante  entre  la  France,  TAlle-l 
magne,  1  .'Angleterre  et  la  Savoie.  | 

3 

M. 

ht.  s.  Etienne. 

1663 

Alliance  entre  la  France  et  le  Danemark.  1 

4 

5 

M. 

s.  Dominique. 

1717 

Ail- d’Antsfertî.  eut.  la  Fr.f  la  Prus.  et  la  Rus.  1 

J. 

N.  D.  tles  Neijjes. 

1342 

Première  ail  de  la  France  avec  la  Suède*  1 

i; 

V- 

Transi,  de  N.  S. 

1560 

Paix  entre  Henri  II  et  Édouard  V d’Ànglet.  1 

7 

S. 

s.  GaeUn,  t 

1796 

Paix  eut.  la  Rép.  fr.  et leduede Würtemberg.  1 

H 

D. 

s.  Cyriaque ,  m. 

1830 

Traité  de  coin.  ent,  la  Fr.  et  lebey  de  Tunis  j 

!l 

L. 

s.  Romain ,  m. 

1474 

Tr.  de  Bouvines  ent,  Louis  XI  et  le  duc  del 
Bourgogne.  j 

H) 

M. 

■s.  Laurent ,  m. 

1678 

Paix  de  Ximègue  ent,  la  Frr  et  les  Ét*  gén,  1 

11 

M. 

ste  Suzanne,  v. 

1480 

Tr.  de  Picquiny  eut  Louis  XI  et  Éd.  IV  d'Àng.  | 

12 

J. 

sle  Claire ,  v. 

1 37  3 

Trêve  ent.  Charles  V  et  Édouard  1EI  d'ÀngL  1 

13 

V. 

s.  Hippolyle. 

1274 

Tr,  entre  PhiL-le-Hardî  et  le  p.  Grégoire  X,  1 

14 

S. 

s.  Eusebe.  V.  j. 

668 

Ligue  du  Hhin  ent,  la  Fr.  et  les  Élecl  allem,  1 

15 

D. 

ASSOMPT.  N.D. 

1761 

Pacte  de  FamaTJe  entre  tous  les  souverains  del 
la  maison  de  Bourbon,  j 

u; 

L. 

s.  Roeb ,  e. 

1768 

Traité  de  Gênes  entre  la  France  et  la  Répu-| 
bltrjue  génoise.  (Cession  de  la  Corse.)  3 

17 

M. 

s.  Sévère. 

1798 

Alliance  entre  la  Rép.  franç,  et  la  Suisse. 

IS 

M. 

ste  Hélène. 

1084 

Trêve  de  ffans&onne  entre  la  France  f  FEiu- 1 
pereur  et  l'Espagne,  l 

lî> 

!  j. 

s.  Donnai,  c. 

1796 

AIL  de  Scuni-Ildifonsc  ent,  la  Fr,  et  l'Esp.  1 

20 

V. 

's.  Joachim. 

1696 

AIL  entre  la  Fronce  et  le  duc  de  Savoie. 

21 

s. 

s.  Philibert. 

1797 

Paix  entre  la  Rép.  française  et  le  Portugal*  [ 

22 

D. 

s.  Symphorien. 

1039 

AU,  entre  la  Fr.  etlelandgr.  de  Hesse-Cass,  t 

23 

L. 

s.  Philippe  Bén. 

1742 

Traité  de  comm.  et  de  nav.  entre  la  France  1 
et  le  Danemark.  ] 

24 

M. 

.y,  Barthélemi. 

1801 

Traite  entre  la  France  et  l  Êlect,  de  Bavière.  1 

25 

M, 

s.  Louis,  roi. 

1853 

Traité  entre  la  France  et  le  Wurtemberg,  ; 

26 

J. 

s.  Zéphirin. 

1795 

Paix  de  Bâle  entre  la  Rép,  franç.  et  le  land-| 
grave  de  Hesse-CasscL  j 

27 

V. 

s.  Raphaël. 

1701 

Traité  (de  comm.)  de  Madrid  entre  la  France  I 
et  l’Espagne.  ï 

28 

S. 

s.  Augustin. 

1817 

Traité  de  Paris  entre  la  France  et  lePorlug.  1 

:  2*1 

D. 

Déco!,  de  s.  J.  B. 

ISO! 

Couvent  ton  de  La  Bayé  entre  les  Républiques  1 
française  et  batave*  1 

3» 

L. 

s.  Fiacre,  sol. 

j  1810 

Conv.  de  Parts  ent.  Napoléon  et  l'Autriche*.  1 

31 

M. 

s.  Raymond  Nul. 

1787 

Conv.  dé  Versatiles  entre  la  France  et  LÀng.  1 

KKl’TEHIIHi:.  ( LA  BALANCE. ) 


N,  L.  le  7,  h  2  h.  24  min.  du  s.  P.  L.  le  28,  h  3  h.  29  min,  du  m, 

P,  Q.  le  |5P  à  5  h.  24  min.  du  m,  IV  y.  K1  -JO,  li  _1  h.  1  min.  du  m. 


CALEHDB1EB. 

ÉPHÊMÉBÏDES  DIPLOMATIQUES, 

!:  i 

M. 

s.  Adelphe,  Év. 

1671 

AIL  de  Vienne  entre  la  Fr,  et  Femp.  d\UL 

O 

ul 

J. 

1.  Jusl. 

1603 

Tr.  de  yomêny  entre  lu  Fr.  et  le  due  de  Lorr, 

3 

V. 

s.  Antoine. 

1783 

Paix  de  Versailles  enlre  ht  Fiance,  I  'Anglct. 

4 

S. 

s.  Marcel. 

1838 

et  les  États-Unis  i 

Truité  de  coin,  entre  la  France  et  Taïti.  ! 

5 

D. 

s.  Hercule. 

1535 

AIL  entre  François  P*  et  la  Porte  ottomane. 

<j 

L. 

s.  IMtronin,  Ev. 

1726 

Traité  cie  Ilerrtnhausm  entre  la  France  » 

7 

M. 

ste  Reine,  y. 

1810 

F  Angleterre  et  la  Prusse, 

Gonv.  eut.  Napoléon  et  le  gr,-duc  de  Messe. 

S 

M. 

Nativité  de  X.  D. 

1 808 

Contention  entre  Napoléon  et  la  Prusse* 

!» 

J. 

s.  Gorcon ,  ni. 

1811 

Convention  entre  Napoléon  elle  duc  de 

M 

V. 

s.  Nicolas  Toi. 

1474 

Meekleïubonrg-Sebwenn, 

Alliance  entre  Louis  Xi  et  la  Suisse. 

11 

S, 

s-  Félix. 

1712 

Traité  de  Bvnder  entre  la  France  et  la  Suède 

12 

D. 

■t.  Nom  de  Mar. 

1798 

Cartel  d'échange  eut.  laRép.  fi  anç  etl  Àiigl 

13 

L. 

s.  Aimé. 

1721 

Paix  de  Nysladt  ;  la  France  médiatrice  entre 

14 

M. 

Exalt.  de  ste  Croix. 

1340 

la  Russie  et  la  Suède. 

Trêve  entre  PLU,  VL  et  Edouard  Ilf  d  Angi 

ir> 

M. 

Q.T.  s.  Nicomède. 

1846 

Tr,  de  corn,  et  de  nav.  eut.  la  Fr,  et  le  Chili. 

Uî 

J.1 

ste  Eiipliéniie. 

1564 

Paix  eut.  Char! es  IX  et  Marie,  reine  d  Àtigl 

17 

v-l 

Slip.  s.  Franç. 

1678 

Paiædeiïimiffucenl.  la  France  et  T  Espagne 

18 

S  J 

ste  Richarde, 

1544 

i  r .  de  Créent,  Franç.  P*  et  Charies-Quint. 

U* 

D. 

s.  Janvier,  Êy.  j 

4641 

Tr  de Paronnt  ent.  la  France  et  les  Catalans 

20 

L. 

s.  Faust. 

1697 

Paix  de  ïbjmtek  entre  la  France  ,  F  Angle  t 

21 

M. 

.v.  Matth ,,  Ee , 

1805 

l'Espagne  et  la  Hollande, 

Traité  de  Paris  entre  Napoléon  et  le  roi  des 

22 

M. 

s.  Maurice. 

1435 

Deux- S  telles, 

Tr,  d’Jrras  rétabL  l  union  entre  Charles  VU 

23 

J. 

s.  Lin ,  p# 

1 749 
1601 

et  le  duc  de  Bourgogne, 

Tr,  de  eottu  en  tre  lu  France  et  le  Danemark, 

24 

V. 

N.  D.  de  la  Merci. 

AIL  de  Fontainebleau  entre  la  Fr,  et  la  Suède.  ! 

25 

S. 

s.  Firmiii,  Év. 

1857 

Entrevue  à  Stuttgart  entre  Napoléon  Ml  et 

21  ; 

D. 

s.  Justine,  v. 

1786 

Femp.  de  Russie  Alexandre  IL 

Traité  de  commerce  et  de  navigation  entre  la 

,.T 

L. 

J 

ss.  urne ,  Damien. 

1808 

France  et  F  Angleterre. 

Entrevue  &  Erfurt  entre  Napoléon  et  Femp  i 

28 

M. 

s.  Wcnceslas. 

1838 

de  Russie  Alexandre  Iïf. 

Truité  de  comm,  H  de  navig,  entre  la  France 

20 

M. 

■s.  Michel ,  arc  h. 

1801 

et  lu  Belgique. 

Tr.  de  Madrid  ent,  lu  France  et  le  Portugal.  | 

30 

J. 

s.  Jérôme ,  docl. 

18(10 

Cunv,  de  Pans  ont  ia  France  et  le»  ÉL -Unis 

OCTOBRE 

■S.  L,  le  7,  à  2  h.  16  miu,  du  ni, 

I*.  Q.  le  15,  à  0  h.  51  min.  du  ni. 


(LE  sconrio:\\) 

r.  T.,  le  22,  à  :»  h.  27  min.  du  s. 
D.  Q,  U?  29,  à  8  h.  i2  min *  du  m. 


CALENDRIER, 

ÉPHÉMÉR1DES  pil'l.Ci VIATIQUES.  1 

!!  * 

V. 

s.  lierai. 

1800 

Tr.  de  St-Itdrfonse  entre  fa  France  et  FEsp  ' 

9 

JM 

s  J 

s.  Légier. 

1561 

Tr,  de  FnedimïdenL Henri  li  eil  Él.  de  Sax.  1 

3 

D. 

,t.  Rosaire. 

1  735 

Tr.  de  Vienne  eut.  la  Fr  etrenipereurd*ÀlL  1 

4 

L. 

s.  François ,  r. 

1845 

I  r.  .  nav.  d,  Rhin)  ent.  la  Fr,  et  Hesse-Darfflsï,  1 

5 

M. 

s.  Placide,  m. 

1 495 

P,iFire«Üent  Cfearl.VHlct  Je  duc  do  Milan.  1 

« 

M. 

s.  Bruno,  c.  i 

1(580 

Tr.  d.  ïfrsri  eut  la  F. et  le  laiidg.  de  Hes.-Cas.  J 

t 

J. 

s.  Marc ,  |». 

1849 

Tr.  add.  de  coin,  ont,  la  France  elle  Chili.  I 

8 

V. 

ste  Pélagie. 

1801 

Paix  entra  la  France  cl  la  Russie.  | 

!l 

S. 

s.  Denis,  Ev. 

ISIS 

Çong*  &*Aix-la-*  Chapelle  [la  F.  et  J,  puis,  ail  ).  1 

10 

D. 

s,  Franç.  ISorg. 

1 809 

Paix ût&çhoBtthrunn  ont.  Napoléon  et  J'Àiitr, 

1 

L. 

s.  Nïcaise ,  Év. 

1098 

Partage  de  [Espagne  entre  la  France ,  T  Au  - 1 

12 

g!  et  erre  et  les  Élats  généraux*  ] 

M. 

sle  Œilpurge. 

17015 

Paix  eut.  ia  Rép.  fr.  et  le  roi  des  Deux -Sic.  V 

13 

M. 

s.  Édouard,  r. 

k;;ii 

Tr*  de  Mith fleurs  ent.  la  Fr.  cl  la  Savoie*  ■ 

14 

J. 

s.  Calixte,  p.  . 

1809 

Traité dê  Vienne  eut.  Napoléon  et  rAutriclie.  I 

15 

V. 

stes  Thér. ,  Aur. 

1  f>30 

Tr.  dtrRatiàbonne  en  L  la  Fr.  et  l'cmp.  d' Al  1  J 

n; 

S. 

s.  liai,  ahb. 

1749 

A1J.  de  FontatneMcdii  ent.  la  Fr  et  l'Espag.  | 

17 

D. 

s.  Florentin.  1 

1 797 

IVoiliî  de  Campa- Formio  eut  la  Fr.  et  FAutrl 

is 

L. 

s.  Luc,  Évang. 

1748 

Tr.  d'Aiùr-fa-Oaprfie  enl*  la  Fr  ci  FAulr.  1 

M. 

s.  Sivinian 

1 808 

Convention  dErfurt  entic  Napoléon  el  le  1 

M. 

s.  WendeMn. 

duc  d'Oldenbourg,  i 

2D 

1851 

Tr.  (propr.  litt.)  entre  la  Fr  d  le  Hanovre.  | 

*21 

J. 

ste  Irsule,  v. 

1822 

Ouvert,  dn  de  Vérone,  (La  France  1 

22 

et  les  puissances  alliées.)  1 

V. 

s.  Vallier. 

1820 

Ouvert*  du  Congrès  de  Troppau.  (La  France  1 

23 

et  les  p u ii! sauces  al!  iées,)  ! 

S. 

s.  Sé vérin. 

1(571 

Ail  de  Cologne  entre  la  France  et  l'évèque  1 

24 

d'Osnabrück.  | 

D. 

ste  Salomé. 

1 648 

Tr.  de  IVcsf^Aafieconel.  à  Munster  el  à  Ostia-  1 

ss.  Crépi  n  et  Cr. 

brüvk  eut,  la  Fr.f  Pemp*  d'AIL  »  la  Suède,  I 
l'Espagne  et  les  Provinces-Unies.  J 

2.') 

L. 

635 

Traité  de  Sa int-Germain- en- Luge  enl.  la  Fr.  J 

r 

et  le  due  de  Weimar,  1 

26 

M. 

s.  Amand ,  Ev. 

1809 

Com?É  de  Vienne  ent  Napoléon  et  l'Autriche*  [ 

27 

M. 

s.  Frumenco. 

1807 

Alliante  entre  Napoléon  et  l'Espagne.  \ 

28 

J. 

y.9.  Simon,  Jude. 

1844 

Tr.  de  corn.  entre  la  Fr.  et  la  Nouv,  Grenade,  1 

29 

!  V. 

s.  Narcisse,  Év. 

1840 

Paix  eut.  la  Fr.  et  l’État  de  Ruenos-Àvres, 

*  a 

30 

S. 

s.  Lucain.  V.  j. 

1(597 

Paix  de  Rystciêk  entre  la  Fr  et  l'cmp.  d'  AIL  1 

31 

D. 

s.  Quentin. 

1 807 

Traité  d+a1L  de  Fo  n  tain  chlcau  entré  Napoléon  1 

et  le  Danemark. 

^OYKUBRE.  (LE  SAGITTAIRE.) 


N,  L.  l<>  5,  à  5  h.  (S  min.  (lu  s.  P.  T,.  le  2t,  à  2  h.  34  min.  du  m. 

P,  Q,  le  13,  it  N  li.  52  min.  (In  s.  I)  Q.  le  27,  k  5  h.  44  min.  du  s. 


CALENDRIER, 

ÉPHÉME  RIDES  DIPLOMATIQUES.  1 

1 

L. 

LA  TOUSSAINT. 

1814 

Ouvert,  du  Congrès  de  Vienne .  [Fr* ,  Autr.  1 1 
Russ*»  ÀngE,  Prns.,  Suède*  Esp.  et  Port.)l 

1  2 

M. 

Les  Trépassés. 

1851 

Tr.  (propi,  Si  1 1  a  il  lit  )  rut  lu  Fr,  r-t  l'Audi.  1 

i  *> 

j  a 

M. 

i.  Aubert ,  Év. 

1808 

Cour,  de  Berlin  cm  ire  Napoléon  et  3a  Prusse1. 1 

4 

J, 

s.  Charles  Borr. 

1347 

!  rêve  eut.  Philippe  VI  et  Édouard  IHdWng,  | 

» 

-  *) 

V. 

s.  Zacharie. 

1796 

Paixent.  la  Rép.  fianç.  et  le  due  de  Parme 

<; 

S.' 

s.  Léonard,  s. 

1712 

Susp  dhost.  entre  tu  France  et  te  Portug.  I 

1  7 

D. 

s.  Florent ,  Év.  ■ 

1659 

Traité  des  Pgrênèêâ  entre  la  France  et  FEip*  1 

s 

L. 

Les  1  Mari. ,  c. 

1702 

Convention  entre  la  Fr.  et  l'ÉL  de  Bavière  | 

9 

M. 

s.  Malhurtn. 

1729 

AU.  de  Séville  entre  b  Fr.,  l’Esp.  etl  AngLl 

10 

M. 

s.  Trybpon ,  ni. 

t 

1785 

Alliance  de  Fonfdtfnff&teau entre  la  France  et  [ 
les  États  généraux.  > 

1 11 

J. 

s.  Martin ,  Ev. 

1807 

Traité  de  Fontainebleau  entre  Napoléon  et  1 
Louis^  roi  de  Hollande. 

2 

V. 

s.  Martin ,  p. 

1660 

Coov  [lirait.)  de  Livia  eut,  la  Fr*  et  TEsp,  | 

13 

S. 

s.  Stanislas  K. 

1475 

Trêve  de  Vervins  ent.  Louis  XI  et  le  duc  Av  1 
Bourgogne.  1 

1  l[ 

D. 

La  Dédicace. 

1832 

Tr.  de  coin,  entre  la  Fr.  et  la  Nouv.  Grenade  1 

15 

L. 

ste  Gertrude .  v. 

1853 

Tr*  [propr.  lit,)  eut.  Ja  France  et  l’Espagne  > 

i<» 

M. 

s.  Eueher,  Ev. 

1806 

Convent.de  (T/iariottcnfeoiinj  entre  Napoléon  1 
et  la  Prusse,  I 

1 17 

M. 

s.  G  répire  Th. 

1844 

Fr.  (de  com.)  enl,  la  Fr.  et  lima  n  de  Maseate 

:s 

J. 

s.  Romain. 

1738 

Paix  de  Tienne  entre  la  Fr.  et  Pemp.  d‘Àll  J 

19 

V. 

ste  Elisabeth ,  v. 

1665 

Tr,  [decom.Jde  iFastmrnster  e .  la  F,  et  EAng  j 

1  20 

S. 

s.  Amos. 

1815 

Traité  de  Paris  entre  la  France  ,  1‘ Autriche  ,  1 
F  Angleterre  t  la  Prusse  et  la  Russie.  f 

21 

D. 

Présent.  N.  D. 

1855 

Garantie  ace,  par  la  Fr.  et  TAngL  à  la  Suède*  1 

1  0-> 

L. 

s.  Cécile,  v. 

1787 

Tr,  de  coin,  entre  la  France  et  la  Russie.  1 

23 

M. 

s.  Clément,  p. 

1500 

Traité  de  Grenade  entre  Louis  XII  et  Ferdi- 1 
nand  d'Aragon.  1 

1 24 

M. 

s.  Jean  de  la  Croix. 

1733 

Convention  de  neutralité  entre  ta  France  et  1 
les  États  généraux.  : 

1 25 

J. 

sle  Catherine. 

4 

1838 

Traité  de  capitulations  entre  la  France  e  t  la  1 
Porte  ottomane*  j 

20 

V. 

s.  Conrad,  Ev. 

1788 

Convention  consulaire.  France  et  Ét. -Unis  1 

27 

S. 

s.  Jérémie. 

1 233 

Trêve  entre  Saint-Louis  et  Henri  III  d'Àng  1 

1 28 

D. 

s.  Sosthène,  m. 

» 

1808 

Nouvelle  convention  de  Berlin  entre  Napo-1 
léon  et  la  Prusse*  1 

1 29 

L. 

s.  Saturnin,  Ev. 

1515 

Paix  perpétuelle  entre  François  !•  et  les  f 
cantons  suisses. 

30 

M. 

s.  André,  ap . 

1 792 

Convention  de  Laftrfecy  entre  la  Hépub l îque  1 
française  et  Genève,  I 

PÉCEUBBE.  (LE  CAPRICORNE.) 


N  L.  le  ?ît  à  10  h.  19  min,  du  m, 
ï\  Q.  le  J  3,  à  3  h,  37  min.  du  s. 


I\  L.  le  à  t  h.  16  min.  du  §. 
D,  Q.  le  27,  à  5  h.  48  min,  du  ni. 


I  CALENDRIER. 

ÉPHÉMÉRIDES  DIPLOMATIQUES.  1 

1 

M. 

s.  Élui,  Év. 

1512 

1 

Première  ail,  eut.  Franç.  I*1  et  la  Porte  ottJI 

li  2 

u 

J. 

ste  Itibienno,  v. 

lisait 

l 

1 854 

Tr.  de  Bayonne  (délim.  di *s  frontières)  entre! 
la  France  et  1. Espagne.  1 

1  3 

AH.  entre  la  France,  l'Anglel.  et  l'Autriche.  Il 

V. 

s.  Kranç.  Xavier. 

1540 

Nouv.  aîL  eut.  Henri  If  et  les  coût,  suites,  1 

1  4 

1  S. 

ste  Barbe,  v.  m. 

1748 

CoiTiat,  de  Nice  entre  la  France  et  FAulr.l 

1  *r> 

D. 

s.  Sabbat,  abb. 

1401 

WrtTiruje  th  CharL  1 II lava  Anne  dt  ItriUigm  f 

1  t; 

L. 

s.  Nieolas,  Év. 

1805 

€om\  d'Âmterlitî  eut,  Napoléon  et  FAtit;  jl 

1  * 

M. 

s.  Ambroise,  Ev. 

258 

AIL  eut.  Saint-Louis  et  Jacq*  !■*  d'Aragon.  1 

1  8 

9 

M. 

Concept.  N.  1). 

1818 

Tr.  deFoJenpûi/em.  Napoléon  et  Ferd.  d'EspJI 

J. 

ste.  Valérie,  v.  ; 

1884 

Tr.  de  coin,  etdenav.  eut,  la  Fr.  et  Bolivie  jl 

10 

V. 

s.  Melcbiade. 

15os 

Ligue  de  Cambrai  eut.  lu  France  et  l’Atltr. 

H 

S. 

s.  Damase,  p. 

1806 

fr,  de  Pôsnanie  ent.  Napléonel  TEL  de  Saxe  Jl 

1*2 

D. 

s.  Syttèse. 

1804 

Alliance-  entre  Napoléon  et  V Espagne. 

13 

i  l. 

sle  Odil%  v.  j 

1845 

Traité  de  comra.  entre  la  France  et  la  Belg  M 

1  w 

M. 

sle  Lace,  v.  m. 

1305 

Tr.  de  G uàrande ent,  C  liai  L  V  et  le  duc  de  Bret .1 

1 15 

M. 

Q.T ,  s.  Abrab. 

1805 

Conv,  de  Fumne  eut.  Napoléon  et  la  Prusse X 

n; 

î  J- 

ste  Adèle. 

1631 

Tr.  de  Vie  entre  ta  Fr*  etleduc  de  Lorraine  1 

17 

V. 

s.  Lazare,  Év. 

1736 ! 

Tr*  de  Vienne  ent*  la  Fr.  et  duc  de  Lorraine,  f 

IN 

S. 

s.  Gratieii,  Év. 

1822 

Clôture  du  Congrès  de  Féronç  (FrP  t  Âutr. 

1!) 

D. 

Russie,  Prusse,  Angleterre.) 

s.  Némèse,  m. 

1748; 

Conv.  d'Aix-la-Chapelle  eut  la  Fr.  et  J'Aut  , 

20 

L. 

s.  Pbilégon. 

1805 

ju  _  JB 

Conv.  ent.  Napoléon  et  l'Electeur  de  Bade.  1 

21 

M. 

s.  Thomas,  ap. 

1472 

Tr.  de  Sentis  eut,  Louis  X 1  et  le  duc  de  Bourg.  1 

•W 

j  M  — 

M. 

s.  Martyr, 

1641 

FréL  de  paix  eut.  la  Fr.,  Temp*  et  la  Suède,  1 

23 

J. 

s.  Dapobert. 

1482 

Paix  d ‘  Arras  eut.  Louis  Xï  et  le  duc  de  Bourg.  1 

|  24 

V, 

sle  Irmine. 

1745 

Prélém,  de  Turin  ent,  la  Fr,  et  la  roi  de  Sard  1 

||25 

S. 

NOËL.  1 

1803 

Conv,  de  Lisbonne  eut,  la  Fr,  et  le  Purtug.  1 

20 

D. 

v.  Etienne,  f*rm. 

1805 

Paix  de  Presbourg  entre  Napoléon  et  FAu-l 

Ïj  * 

triche.  ] 

27 

v.  Jean,  an. et  êv. 

1802 

Convention  de  Paris  entre  U  France  et  Leni-  1 

28 

M. 

r  1 

pereur  d’ Allemagne.  -A 

Les  ss.  Innoc. 

1811 

Traité  entre  Napoléon  et  le  grand-duc  de  1 

M. 

Francfort.  i 

■  29 

$.  Thomas  de  C. 

1855 

Conv.  (télêgraph.)  eut.  U  France,  TEsp,t| 

la  Belgique t  le  Piémont  et  la  Suisse. 

30 

J. 

s.  Sabin,  Ev. 

1730 

Traité  de  commerce  entre  la  France  et  les] 

États  généraux.  5 

31 

V. 

s.  Silvestre,  p. 

1766 

Alliance  de  Saint-Pétersbourg  eut.  la  France  1 

et  la  Russie.  1 

FAMILLE  IMPERIALE. 


NAPOLEON  III  (Charles-Louis),  Empereur  des  Français, 
né  le  20  avril  1808,  du  mariage  de  Louis- Napoléon, 
roi  de  Hollande,  el  de  Horlcnse-Eugénie,  reine  de  Hol¬ 
lande;  marié  le  29  janvier  1853,  à 


EUGÉNIE,  Impératrice  des  Français,  née  le  5  mai  1826. 

Nacoléon-I'igèse-Loüis-, Jean-Joseph  ,  Prince  impérial,  né  le  16 
mars  1856. 


J  éhôme  -  Napoléon  ,  oncle  de  l'Empereur,  né  le  15  novembre 
1781,  Roi  de  Westphalie  du  1er  décembre  ISO?  au  26  oc¬ 
tobre  I S  J  3  i  marié  à  Fréderkjue-Calherine- Sophie-Dorothée, 
tille  de  feu  Frédéric,  roi  de  Wurtemberg,  décédée  le  28 
novembre  1836. 

Mathilde-L  etitia-Wilhei.mine,  née  le  27  mai  1820;  mariée  en 
1811 ,  au  prince  Anatole  Demidoff  de  San-Donato. 

Napoléon-Josepr-Chaiiles-Paol,  né  le  9  septembre  1822. 

STÉPHANiE-LonsE-AoniENSE  Napoléon.  tante  de  l'Empereur,  nce 
le  28  août  1789,  Grande-Duchesse  douairière  de  Bade. 
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Miti*on  de  l'Empereur. 

S.  Ex.  M.  Achille  Fould  GC^,  sénateur,  ministre  de  la  maison 
de  Sa  Majesté. 

S.  Em.  le  cardinal  Morlot  GO^j,  archevêque  de  Paris ,  grand- 
aumônier. 

Mgr.  MenjaudO^,  évêque  de  Nancy,  premier  aumônier. 

S.  Ex.  M.  le  maréchal  C,e  Vaillant  GC^  $•  >  sénateur,  grand - 
maréchal  du  palais. 

M.  le  général  Hulin  GO^.  adjudant-général  du  palais. 

S.  Ex.  M.  le  Duc  de  BassanoGO^,  sénateur,  grand-chambellan. 

M.  le  C,e  Baciocchi  0^ ,  premier  chambellan. 

M.  Mocquard  Cî&.  secrétaire  de  l'Empereur,  chef  du  cabinet  de 
l'Empereur. 

N.  ,  grand -écuyer. 

M.  le  général  de  brigade  Fleury  0^ ,  aide-de-camp  de  l'Em¬ 
pereur,  premier  écuyer. 

S.  Ex.  M.  le  maréchal  Magnan  GC$t  !$,  sénateur,  grand-veneur. 

M.  le  prince  de  la  Moskowà  ,  aide-de-camp  de  1  Empereur, 
premier  veneur. 

S.  Ex.  M.  le  Duc  de  Cambacérès  GO^,  sénateur,  grand-mattre 
des  cérémonies. 

M.  Feuillet  de  Conçues  ,  et  M.  le  Bnn  de  Chateaüboüug^  , 
introducteurs  des  ambassadeurs,  maîtres  des  cérémonies. 

M.  Bure  ,  trésorier  général  de  la  couronne. 


NImImoii  <lc*  l'Impératrice. 

Mme  la  Princesse  d'Essung,  grande-maîtresse. 

MmL*  la  Duchesse  de  Bassano,  dame  d'honneur. 

S.  Ex.  M.  le  Cte  Tascheu  de  la  Pagerie  GC^t ,  sénateur ,  g rand- 
maltre. 

M.  Ic  Cle  Gh.  Tasciier  de  la  Pagerie^,  premier  chambellan. 
M.  le  Bün  de  Pierres  ^ ,  écuyer. 

M.  Damas-Hinard  ^ ,  secrétaire  des  commandements. 


Mmc  Famirule  Biiuat,  gouvernante  des  enfants  de  France. 


ministres  secrétâmes  d'état. 


ministère  «l'état. 

Place  du  Cavrousel. 

S.  Ex.  M,  Achille  Foild  GC$  ,  sénateur,  ministre  d'état  et  de  la 
maison  de  l'Empereur. 

Hlnktère  «le  la  justice. 

Place  Vendôme* 

S.  Ex. M.  de  Rover  G0$î ,  sénateur,  Garde  des  sceaux,  ministre 
de  la  justice. 

nltttatère  île  k  affaires  c*t  ni  libère*  N. 

Quai  d'Orsay. 

S.  Ex.  M.  le  Cle  Oolonna  Walewski  GC$£,  sénateur,  ministre  des 
a  flaires  étrangères. 

tllnintérc  «le  l'Intérieur. 

Rue  de  GreneHe^SahU-Germaîn ,  101, 

S.  Ex.  M.  Bjlladlt  GC$fe,  sénateur,  ministre  de  l'intérieur. 

Ministère  de»  (inuitn^. 

Rue  de  Rivoli,  43. 

S.  Ex.  M.  Magne  GG^,  sénateur,  ministre  des  finances. 

*1  In  lut  ère  cle  In  guerre. 

Rue  Suint-Domïnîque-Salut-Germaiü  ,  flO. 

S.  Ex,  M.  le  maréchal  Cle  Vaillant  GC^  $  7  sénateur,  ministre 
de  la  guerre. 

Hlnblère  «le  la  marine  et  «leu  eu  Ion  le*. 

Rue  royale  Saint-Honoré,  2. 

S.  Ex.  M.  l'amiral  Hamelin  GC^  0,  sénateur,  ministre  de  la  ma¬ 
rine  et  des  colonies. 

NUnlstère  «le  riiiNtriiellon  piihlUiiie  et  «le»  culte». 

Rue  de  Grenelle- Saint-Germain ,  110. 

S.  Ex.  M.  Rûcland  G  ministre  de  l'instruction  publique  et  des 
cultes, 

^Ministère  «le  rnKrlciiltiire ,  «In  connue rce  et  «le»  travaux 

public». 

Rite  Saint-Doiuinique-Saint-Germaiu  ,  62. 

S.  Ex.  M.  Rocher  G0j$,  sénateur,  ministre  de  l'agriculture,  du 
commerce  et  des  travaux  publics. 


SÉNAT. 

[Au  [laluis  du  Luxembourg,) 


niirruu  du  Menât. 

Président  du  sénat. 

S.  Ex.  M.  TROPLONG  GCi$î ,  premier  président  de  la  cour  de  cas¬ 
sation. 

Vice-présidents  du  sénat. 

M.  Meshahd  GC$5  ,  premier  vice-président. 

M.  le  maréchal  Cte  Baragcey-d'Hilliers  GC^ 

M.  le  général  Ctc  Regnaud  de  Saint-Jean-d’Ancély  GC^f 
M  le  maréchal  Pélissier  duc  de  Malakoff  GCd^  0, 

Grand-référendaire  du  sénat. 

M.  le  général  M'*  dIIautpoul  GC$i  $. 

Secrétaire  du  sénat. 

U.  le  B°“  de  Lacrosse  C$î. 


PRINCES  DE  LA  FAMILLE  IMPÉRIALE. 

S.  A.  I.  le  maréchal  prince  JÉRÔME  NAPOLÉON  GC$j  $. 
S.  A.  I.  le  général  prince  NAPOLÉON  GCi^ 

Princes  de  ta  f amitié  civile  de  V empereur . 

S.  A.  le  prince  Louis-Lucien  Bonaparte  0^. 

S.  A.  le  prince  Lucien  Murat  0^. 


SÉNATEURS  DE  DROIT. 

LL.  EEm.  NSS. 

Le  cardinal  de  Ronald  Cî^. 

Le  cardinal  Du  Pont 
Le  cardinal  Mathieu  Ci&. 

Le  cardinal  Gousset 
Le  cardinal  Donnet 
Le  cardinal  Morlot  c#. 

LL,  EEx, 

Maréchal  C,e  Reille  GC^  $  (17  septembre  ISi?}, 
Maréchal  Ctc  Vaillant  GC^  $  ill  décembre  185 H, 
Maréchal  Magnan  GC$î  $■  (31  décembre  18521. 
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Maréchal  Cte  de  Caste llane  $  (31  décembre  1852). 
Maréchal  C,e  Babàguey-d'Hiluers  GCi$î  S  (28  août  1 8 Jj-i). 
Amiral  de  Parseval-Deschênes  GCi^  $  (2  décembre  1854). 
Amiral  Hamelin  GCî&  $  (2  décembre  1854). 

Maréchal  Pélissier  duc  de  MalakoffGC^  £(12  septembre  1855). 
Maréchal  Gte  Raxdon  GC^  S  (18  mars  1856). 

Maréchal  Certain-Gànrobert  GC$i  S  (18  mars  1856). 

Maréchal  Bosquet  GCi^  $  \18  mars  1856), 


LISTE  DE  MM.  LES  SÉNATEURS  PAR  ORDRE  ALPHABÉTIQUE. 

Achard  (général  Bon)  GC^,  rue  des  Marais-Saint-Germain,  22. 
André  (général  Mis  d1)  GO^,  rue  du  Bac,  101, 

Arcout  (C^c  d')  GCi^,  rue  de  l'Université,  53. 

Acdiffret  (M,s  d'i  G0$s  rue  Saint-Honoré,  281. 

Bar  (général  de)  GO^ ,  rue  de  ITsly ,  13. 

Bar  aguey-d'Hillie  rs  (maréchal  Cte)GCi^f0,Faub.St.-Honoré,  107. 
Bardançois  (Mis  de)  Ô&,  rue  Rumfort,  8. 

B arh al  (Vtc  de)  0$i ,  rue  de  la  Paix ,  1 0. 

Barrot  (Ferdinand)  G$ï,  rue  des  Saints-Pères,  48. 

Bàrthe  (le  premier  président)  GCî^,  rue  Cassette,  7. 

Bassaxo  (duc  de)  GO^,  au  palais  des  Tuileries. 

Baitfremont  (doc  de)  ,  rue  Matignon ,  6. 

Béarn  (Cte  de)  GO^  ,  rue  de  Yarenne,  58. 

Beaumont  (CteDE)  [delà  Somme],  0^1,  rue  Royale-St.-Honoré  ,  8. 
Beauveau  (Prince  dej  0^,  rue  des  Champs-Elysées,  12. 

Belbeuf  (Mis  de)  0$,  rue  de  Lille,  63. 

Berger  (GOi&i,  rue  Saint-Honoré.  173. 

Bergeret  (vice-amiral)  GC^  ,  rue  Richepanse,  5. 

Billaelt  GC^  ,  au  ministère  de  l'intérieur. 

Boissy  (Mis  de }  Oi^,  rue  Saint-Lazare,  98,  cité  de  Londres,  4. 
Donald  (S.  Eminence  le  cardinal  de)  C^.  rue  de  Lille,  26. 
Bonaparte  (S.  A.  le  Prince  Louis-Lucien)  0^,  rue  de  Rivoli,  194. 
Bonjean  (Ci&),  rue  de  Grenelle-Saint-Germain,  16. 

Bosquet  (maréchal)  GC$i  $  ,  rue  de  Rivoli,  206. 

Boülày  (Cte  Henri)  [de  la  MeurtheJ  ,  rue  de  Vaugirard ,  5S. 
Boula  y  (Bon  Joseph)  [de  la  MeurtheJ  Ci& ,  rue  de  lTniversIté  ,  24. 
Bourgoing  (Bod  de)  G0$;,  rue  de  Seine-Saint-Germain,  12. 
Bourjolly  (général  Le  Pays  de)  GC^,  rue  Boursault,  17 
Bourqceney  (Bon  de i  G^,  rue  de  Rivoli,  236. 

Bret  GO^ ,  rue  de  la  Pépinière,  19. 

Bretecil  (Cw  de)  Ci$î ,  rue  de  Yarenne,  65, 
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Cambacérès  (Dec  de)  GOi^.  rue  de  (‘Université,  21. 

Canrobert  (maréchal)GC^  $ ,  rue  Royale,  10. 

Carrelet  (général)  GC^,  rond-point  des  Champs-Elysées,  G. 
Casauianca  (Cte  X.  de)  Ct$i,  rue  Saint-Arnaud,  4. 

Castelbajac  (général  Mis  de)  GÜ^,  rue  Saint-Lazare,  10’?. 
Castellane  (maréchal  Ct0  de)  G ,  rue  d'Aguesseau,  13. 

Cvsy  (vice-amiral)  G0*$  ,  rue  de  Tivoli  .11. 

Cécille  (vice-amiral)  GO^,  rue  rte  Rivoli ,  214. 

C ii apoys-Hontla ville  (Bon  de)  01$* ,  me  du  Val-de- Grâce ,  9. 

Cn aron  (général  Vialà-)  GO^  0  ,  rue  de  la  Yille-rEvéquc,  19. 
Chassiron  (Bon  de)  ,  rue  Caumartin,  51. 

Clary  (Cte  François)  Oi$î,  rue  d'Aumale,  24. 

Cochelet  Cl$î ,  vue  de  la  Victoire,  40. 

CoLonna  Wai.ewski  (Cte)  GCl$*,  au  ministères  des  affaires  étrang. 
Chamayel  (général  Mis  de)  GO^f,  rue  de  F  Université,  29. 

Croix  de)  0^,  rue  de  Grenelle-Saint-Germain ,  29. 
Croiseilhes  (fi0"  Dombideav  de)  Ci$T,  rue  de  Lille,  77. 

Ci  rial  (Cte)  rue  Mogador,  9. 

Daiuste  0*,  rue  Matignon,  20. 

Delangle  (le  premier  président)  G0i$*,  rue  Saint-Florentin  ,  7. 
Desfossés  (vice-amiral  Romain)  GÜ^ ,  rue  de  la  Chaussée-d'Àn- 
tin,  21. 

Donnet  (S.  Eminence  le  cardinal)  Ci$*,  rue  de  Tivoli,  8. 

Doret  rue  de  la  Ferme-des-Mathurins,  15. 

De  Bourdieu  (vice-amiral  Botl)  GO^ ,  rue  de  la  Ferme-des-Mathu- 
rins,  6. 

Dumas  GO^*,  rue  de  Grenelle-Saint-Germain,  42. 

Dupin  (Bon  Charles)  G0i$f ,  rue  du  Bac,  24. 

Dupin  (aîné)  GC^,  rue  du  Bac,  1 10. 

Du  Pont  (S.  Eminence  le  cardinal)  Ct$*,  rue  de  rUniversité,  28. 
Eue  de  Beaumont  Ct^,  rue  de  Varenne,  56. 

Esfeuili.es  (Mis  d')  !$*,  rue  Bellechasse,  21. 

Favre  0*,  rue  des  Bons-Enfants,  20. 

Flàhaült  de  la  Billarderie  (général  Cte  de)  GCl$;,  avenue  des 
Champs-Elysées,  15. 

Flamahens  (Cte  de  Grossoli.es)  i$f ,  rue  de  Yerneuil,  4  i. 

Fou  cher  (général)  GO*.  rue  Bellechasse,  14. 

Fui ld  (Achille)  GC$*,  au  ministère  d'Etat,  place  du  Carrousel. 
Fourme nt  (B°n  de)  ijfc;  rue  de  l'Oratoire  (Champs-Elysées),  32. 
Garriac  (Mis  de)  04é.  rue  Bellechasse.  72. 
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GmARDix  (Mi*  Ernest  de)  $î,  rue  Blanche,  35. 

Godluot  de  Saint-Germain  (de)  rue  du  Cirque,  5. 

G oi ss et  (S.  Em.  le  cardinal)  C^,  rue  de  Grenelle-St.-G. ,  IG. 
Grande  (Mis  Ed.  de  la)G0^,  rue  de  Grenelle-St.- Germain,  1 13. 
Grouciiv  (général  Mis  de)  GU^}  vice-secrétaire ,  rue  de  l'Univer¬ 
sité  ,  23. 

Gües-Viller  (général)  GO^,  rue  de  Suresnes,  13. 

IJamelin  (amiral)  GC^  %  ,  au  ministère  de  la  marine. 

II  vissai  a  nn  G0$J ,  hûlel  de  la  Préfecture  de  la  Seine. 

Hactpoul  (général  Mis  de)  GC^î#  •>  su  palais  du  Sénat. 
Heeceeren  (Bon  de)  ^ ,  rue  de  la  Victoire,  Si. 

Herman  0^,  rue  de  ia  Paix,  24. 

Hlgon  (vice-amiral  Bon)  GC^,  rue  Saint-Honoré,  3GS. 

Hdsson  (général)  GO^,  rue  de  la  Ferme- dcs-Mathurins,  5S. 

K o rte  (général)  GCî^,  rue  Saint-Honoré,  3GG. 

Lacrosse  (Bon  de)  C^,  secrétaire,  rue  de  Grenelle-St.-G.,  42. 
Ladoucette  (Charles  de)  ^ ,  rue  Saint-Lazare.  58. 

Lv  Force  (Dlc  de)  0^,  avenue  des  Champs-Elysées,  129. 

L  a  Hitte  (général  VteDE)GC^l,  r.  de  la  Fernie-des-Mathurins,  M. 
L  a i.ainc-d'Aedenarde  (général  Gle  DE)GGî&,pl.  de  la  Madeleine,  1  •'*, 
Lamarre  (Cto  Achille  de)  rue  de  Lille,  73. 

Laplace  (général  Mîs  de)  GO^,  rue  Taitbout,  G7. 

Larabit  Cü^î,  rue  Bellcchasse,  21. 

La  Riroisiére  (Cte  Gaston  de)  GOt^,  rue  de  Bond v,  02. 
Laroche-Lambert  >Mis  de),  rue  Saint-Guillaume,  34. 

Lavalette  (Mia  dei  GO^,  avenue  Gabrielle,  44. 

L  awœstine  (général  Mis  dei  GC^  S  ,  place  Vendôme,  22. 

Lebrun  Qî^ ,  rue  de  Beaume,  1. 

Lefebvre-Duruflé  C^t,  rue  de  Vaugirard ,  4 G. 

Le  Marois  (Cte)  0$J,  secrétaire ,  rue  Blanche,  33. 

Lemercier  (Cle  Louis)  Cî^,  rue  de  l'Université,  18. 

Le  Boy  de  Boisaumakié  > 11011  j  C^,  rue  du  Luxembourg,  27. 
Létang  (général)  GOi^,  rue  des  Champs-Elysées,  5. 

Levasseur  (général)  GO^,  rue  de  Vaugirard,  15. 

Le  Verrier  C^,  à  l'Observatoire  impérial. 

Lézat-Maunésia  (Cte  de)  0i&,  lue  de  la  Paix,  8. 

Lvautey  (général)  GO^,  rue  de  la  Chaise,  24. 

Mac-Mahon  (gén.  de)  GC$î,  vice-secrétaire,  rue  Bellcchasse,  70. 
Magnan  (maréchal)  GC^  & ,  place  Vendôme ,  9. 

Magne  GC^- ,  au  ministère  des  finances. 

Mallet  C^ ,  rue  Saint-Georges  ,  39. 

Marchant  (du  Nord)  rue  Louïs-Ic-Grand,  IS. 


SÉNAT. 


Mathieu  (S.  Em.  le  cardinal)  C$i- ,  rue  du  Cloître-Notre-Dame,  8. 
.M  a  lt  a  s  <ru  c*,  rue  Rcllcehasse,  72, 

Ma/.enod  (Mgr,  l'evêque  de  Marseille,  de)  0^  ,  rue  de  Grenellc- 


Saint-Germain,  10. 

Mérimée  0$î,  rue  de  Lille,  52, 

Mesnard  GC^,  au  palais  du  Sénat. 

Mésovan  (de)  ü^,  rue  Saint-Nicolas-^ 'An tin  ,  20, 

Mimkiiel  idc  Roubaix)  C$î .  rue  de  la  Fermo-des-Mathurins,  39. 
Montréal  (général  Allulveae  de)  GO^,  rue  Richelieu,  17. 
Moulut  (S.  Eminence  le  cardinal)  C^,  rue  de  Grenelle-Saint- 
Germain,  127. 


Mortemart  (Duc  de)  GC$î ,  rue  de  Lille,  8S. 

Mi  h  \t  (S.  A.  le  Prince  Lucien)  0^ ,  av.  des  Champs-Elysées,  121. 
Niel  (général)  GC^î ,  rue  Neuve-des-Mathurins,  87. 

Ordene»  (général  Cle)  GO^,  rue  de  l'Université,  35. 

Ornano  (général  Cte  »')  GU^  $  ,  à  l'hôtel  impérial  des  Invalides. 
Padoue  (Duc  de)  ,  secrétaire,  rue  de  Tivoli,  0. 
Parseval-Desciiénes  (amiral de)  GCj^  $ ,  rue  de  l'enlhièvre,  1 1. 
Pei.et  (général  Bon)  GC$î,  rue  de  l'Université,  80. 

Pk  usa  i  e  u  (maréchal  D  uc  j  »  e  .Mai.  akoff)  G  C  ,  avenue  des  Champs- 


Elysées,  115. 

Persigny  (Cte  Fiai.in  de)  G0$* ,  rue  Saint-Lazare,  SS. 

Pi at  (général  Bon)  G 0 ,  rue  de  la  Ferme-des-Mathurins,  2. 
Pietri  00$;,  hôtel  de  la  Préfecture  de  police. 

Plaisance  (général  Ducde)G0$;#,  boulevard  Malesherbes,  3. 
Poinsot  Gü$;,  rue  Neuve-des-Mathurins,  17. 

Poniatowski  (Prince)  00$;,  rue  Gauiuarlin,  3. 

Portalis  (C,e)  GC$;,  rue  Caumartin,  1 1. 

Prévost  (général)  GO^,  rue  de  Matignon,  19. 

Randon  (maréchal  G1*)  GC^  ,  rue  de  Las-Cases,  7. 

Reille  (maréchal  Cte)  GC^  0,  rue  St.-Dominique-St.-G.,  127. 
Regnaud  de  Saint-Jean-u'Angêly  (géhéralGte)  GC$;  à  FÉcoic- 
Militaire. 

Rociiejaqüelein  (Mis  de  la)  0$;,  rue  de  la  Chaise,  3. 

Root  et  (général  C,e)  G0$;,  rue  de  Milan,  16. 

Rostolan  (général  de)  GC$;  S,  boulevard  des  Italiens,  32. 

Roi her  GO^,  au  ministère  de  l’agriculture,  raeSaint-Duininique- 
Saint-Germain,  62. 

Saint-Simon  (général  Duc  dei  GC$;,  rue  de  Monsieur,  3. 

Salles  (général  Cte  de)  G0$î,  rue  Vanneau  34, 

Schramm  (général  Cte  de)  GC$;  ♦  ,  rue  Louis-Ie- Grand  ,  7. 

Ségür  d'Acdesseau  (Cte  de)  0$;,  rue  du  Colyssée ,  6. 
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Simeon  'Cte)  C$î,  rue  (le  Provence,  6S. 

Si  vu  y  (de)  0^,  rue  La  s -Cas  es,  6. 

Suleaii  (Y‘«  de)  Ci^,  rue  du  Bac,  44. 

Tascher  de  i.a  Page  rie  {général  C**ir.C$jf,  au  palais  des  Tuileries, 
pavillon  de  Flore. 

Tu  a  y  eu  (Amédée)  0^,  rue  Saint-Domi  nique-Saint- Germain  ,  19. 
Thaïe  il  (Edouard)  0^,  rue  de  Courcelles,  30. 

Tiiieellen  (Bon)  ,  boulevard  de  la  Madeleine,  17. 

Thorigny  (de)  rue  de  l'Ouest,  38. 

TornANGiN  GO^ ,  rue  Saint-Dominique,  73. 

Trkyise  (Mortier,  Duc  de)  C^,  r.  du  Fau  bourg-S  t.-Honoré ,  132. 
Troplong  (S.  Ex.  le  premier  président)  ,  au  palais  du  Petil- 
Luxembourg. 

Türgot  (Mis)  G0$gt,  rue  Suint-Nicolas-d'Antin ,  58. 

Vaillant  (maréchal  Cte)  GC$*  *  ,  au  ministère  de  la  guerre. 
Yaïsse  Ci$t,  rue  Neuve-dès-Mathurins,  20. 

Va  renne  (Bon  Buiiignot  de)  Ci^,  quai  d'Orsay,  1. 

Yicence  (Caclaincourt  ,  Duc  de)  $î,  rue  Moncey,  1  i.  pavillon 
Richelieu. 

Villeneuve  de  Chenonceaux  (Cte  de)  0i& ,  rue  de  l'Université,  50, 
VYagram  (Berthier,  Prince  de)  ,  rue  de  la  Rochefoucauld,  5. 
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(R U»*  de  H  Diversité,  1  '2'i-  l  is  ) 


lliiretiti  il 1 1  4  iii'i»*  —  Messioii  de  IWN, 

Président. 

S.  Ex.  M.  le  Cte  De  Morny  GCi&. 

Vice  -Présiden  t  s . 

MM.  Schneider  GO^. 

Reveil  0$f. 

Secrétaires. 

MM.  le  Ctc  De  Kersaint,  Henri , 
le  Cte  Murat,  Joachim, 
le  Mis  de  Chabmont-Qditry 
Tesniéue. 

Questeurs. 

MM.  le  général  Bon  Yast-Yimeux  GO^. 

Héuert 


LISTE  DE  MM.  LES  DÉPUTÉS  PAR  ORDRE  ALPHABÉTIQUE. 

MM. 

Abdatucci  ,  Se  vérin ,  ^  JCorsef,  rue  Caumartin,  4L 
Albckéra  (Due  d  )  ^  [Eure],  place  Vendôme,  17. 

Auengry  0^  [Aude],  rue  Jlartignac,  t. 

Allart  ^  iSommeJ ,  rue  de  la  Paix  ,  22. 

Ancel  (Seine— Inférieure! ,  rue  du  Cirque  ,  13. 

Andelàure  (.Mis  d")  ^  | Haute-Saône,  rue  de  Lille,  2fi. 

André  |Gharente|  ,  rue  de  Rivoli,  ISS. 

André  .  Ernest ,  ïfe  | Gard j ,  rue  du  Faubourg-PoissonoiÜTC,  30. 
Ahjizon  t.C,e  [>’)  |Eure|,  rue  Dreffulhe,  S. 

Arman  {Gironde! ,  rue  Richelieu  ,  17. 

Arnaud  [Isère]  ,  rue  du  Dauphin,  5. 

Aymé  | Vosges] ,  rue.  de  Lille  ,  59. 

*  « 

Balav  de  la  Bertrandiére  [Loire) ,  rue  de  Chai  Ilot,  1 13. 
Barbantank  (C,e  de)  [Saône-et-Loire |  ,  quai  Voltaire ,  7. 
Beauchamp  (de)  | Vienne) ,  rue  de  Miromesntl,  1  L 
Beaux  ai  (Prince  de)  [Sartbe| ,  rue  des  Champs-Elysées,  12. 


CGRI'S  LEiilSLA  1  il'. 


fiui’VEnGEit  (De)  |Seine-et-Marne| ,  rue  Saint-George,  2  bis. 
Bédoyère  (Cr‘  de  la)  {Seine-Inférieure] ,  rue  du  Cirque,  7. 
Belles  me,  Adolphe,  $0  |Dordogno|,  rueNeuvc-des-Mathurins,  58. 
Bellurd  ^  (Goi*s|  ,  rue  de  ia  Chaussée  d'Antin,  22. 

Belmontet  $0  |Tarn-rt-Garonne|  ,  rue  ligule,  8. 

’  JIlusseville  (Mîs  de)  [Eure] ,  rue  Richelieu,  09. 

Bodin  [Ain | ,  cité  Bergère,  0. 

Bois  de  Moüzilly  [Finistère] ,  rue  de  Seine,  54. 

Rolssy-d'Anulas  fC,e)  [Ardèche],  rue  d'Anjou  Saint-Honoré, 
09. 

Bouchetal-Laroche  $0  | Loire]  ,  rue  des  Frondeurs,  G. 

Boullé  (le  général)  G0^  |  Morbihan  J  ,  rue  de  Grenellc-Suint- 
Germain,  20. 

liitt  aciEii  de  Villers  iC,c  de)  $0  [  Vosges  J ,  rue  de  Belle  -  chasse  , 

13. 

Bocrlon  [Vienne],  rue  Pigalc,  18, 

Brame,  .fuies  [Nord]  ,  rue Tronchet,  25. 

Briot  de  Monremy  [Meuse],  rue  de  Lille,  20. 

Biuhiy  er  de  LmiMÈnE^[Manche|,  rueduMarché-Saint-Honoré.i  i. 
Bri'net-Denon  (le  général  B°")  [Saône-et-Loire J ,  rue  Royale- 
Saint-Honoré,  7. 

Bry \s  (Eugène  C,e  dki  $0  [[ndrc|,  rue  des  Champs-Elysées,  1. 

Ri  cher  de  CtiAoviGNÉ  |.Maine-et-Loire| ,  rue  Jacob,  22. 

Bhjüet  iDmi)  $0  [Meurthel,  rue  des  Champs-Elysées,  13. 

Bi  ssiKRnE  i  B011  Alfred  de)  ^  |  Bas-Rhin],  rue  de  la  Source,  1 ,  a 
Auteuil. 

Busson  (Ariégef ,  rue  du  Mont-Thabor,  40. 

Caffareli.i  (Cte)  [Ille-et-Vilaine],  rue  de  Varennes,  58. 
Calyet-Bocni  yt  ^  [Aveyron] .  rue  Cas'iglione,  8. 

Cambacérès,  (Ctc  Louis  de)  [Aisne],  rue  de  l'Université ,  99. 
Canafle  $0  J  Bouches-du-Rhône] ,  rue  Saint-Arnaud,  11. 

Car  yyon-Latoir  i  H”n  de)  (Tarn],  rue  Royale- Saint-Honoré,  1  f. 
Cahteuet  $0  |Marne] ,  rue  de  Grcnelle-Saint-Gerniain,  122, 
Camei.  de  Saint-Martin  (Bon)  ]Seïne-et-0ise],  rue  de  Lille,  9. 

C  \  l  la  in  coi  rt  (Mis  de)  |Caîvados] ,  rue  de  Grenellc-Saint-Ger- 

main,  29. 

Gazelles  ] Ilémult] ,  rue  Mazagran ,  G. 

Ciia  insiLi.AN  (Gle  de)  |Saône-el-Loire|  ,  rue  d'Ànjou-Saint-Honoré, 
31. 

Ciiamiuun  (Cte  de)  [Lozère),  boulevard  des  Invalides,  35. 
Crampacny  C,e  (Jérôme-Paul  de)  [Côtes-du-Nord] ,  rue  de  l'Ar- 
cadc,  4. 
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Chami'Agnv  (Cte  de),  .Napoléon  | MorbihanJ,  rue  Miiomenil,  A3. 
Charfin-Feigerolles  (Clc  DF)  | Loire] ,  rue  de  Rivoli,  202. 
Châsse  loup-Lu  rat  t  G 1  *'  ni;  ) ,  Prûsper,  C^[CliaiviiU,-Infé-rieim*| 
rue  de  la  Bienfaisance,  I  1. 

CitAucHAR»  ^  (Haute-Marne] ,  rue  de  l’Ouest,  12. 

Cii  vt  mont-Qi  itry  (Mis  uk  ^  [SartheJ ,  rue  de  la  VilIc-l'Évéque 
23. 


1 


Chazelles  (Du),  Léon,  (Puy-de-Dôme),  rue  Jacob,  39. 
Chevalier,  Auguste,  (Aveyron],  rue  de  Tivoli,  1S. 

Choque  (Nord|,  rue  de  Utdledtasse ,  33. 

Clary  0^  (Loii-et-Cher| ,  rue  Barbet- de-Jouy,  17. 
Glersattel  (Dei  ^  [Nord|,  rue  Saint-Arnaud,  9. 

(ÎCEiio n\  de)  (Bas-Rhinj,  rue  de  la  Source,  4,  à  Auleuil. 

Coll at,  Edine,  |Mi*use| ,  rue  de  Champagny,  A. 

Conégliano  iMK  di)  |Doubs| ,  rue  de  Ponthieu,  62. 

Conneai  C$t  (Somme(,  rue  Saint-Honoré,  216. 

Conseil  (Finistère! ,  rue  Richepance,  1 1. 

Cou  in;  no  >■  (R011  de),  Émile  (Oise| ,  rue  de  CreneHe- Saint  -  Ger¬ 
main  .  172. 


Corneille  (De)  Pierre-Alexis  (Seine-lnférieure(n  rue  d'Alger,  3. 
Corta  (Landes),  rue  Jacob,  44. 

Coiédii;^  (Finistère),  rue  de  Grenelle-Saint-Germain,  71. 

Coil aux  ^  |Bas-Rhin| ,  rue  Richepance,  13. 

Creizet  (Cantal),  passage  de  la  Madeleine,  1. 

Crosmeh  C$t  (Loir-et-Cher],  rue  Basse-du-Reinpart ,  52. 

Curé  f  Gironde  | ,  rue  de  Tonrnon .  8. 

Cuaervillk  i  De)  (Côtes -du -.\ord|,  rue  de  Grenelle -Saint  -  Ger¬ 
main,  16. 

Dalloz  Édouard  (Jura),  rue  Saint-Dominique,  32. 

Darblay  jeune  ^  (Scine-et-Oise| ,  rue  de  Rivoli ,  156. 

Darimon  (Seini’j ,  rue  Fonlaine-Saint-Geoige ,  16. 

Daithfmlle  (le  généra!)  C^  (Ardèche),  rue  Xcuve-des-Mathu- 
rins ,  74. 

I) aizat-Devibaiuiéhe  ^  (Hautes-Pyrénées},  rue  Xcuvc-des-Mathu- 
rins  ,  60. 

Divin.  Ferdinand  ,  (I)eux-Sèvres| .  rue  de  Fl  niversité,  29. 
Debrotowe  [Aisne),  rue  Richepance,  1  i. 

DklamarreO^  (Creuse) .  rue  .\euve-des~Mathurins ,  7  i. 

Del  vpu.me  ^  |Scine-el-Oîse| .  rue  Nruvc-Sainl-Auguslin ,  A. 
Dklavau  ((ndrej,  rue  Taitbont ,  S. 

Delhi  eu.  $î  (Lot),  nie  de  Lille,  A. 

Discours ,  Laurent,  (Hhôue| ,  boulevard  der-  Italiens,  32. 
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Desmaroux  de  Gaulmin  [Allier],  rue  de  Lille,  37. 

Deylnck  0^'  |Seine| ,  rue  Saint-Honoré,  173. 

Didier  [Ariége] ,  rue  de  Hanovre,  21 . 

Doûmet  [Hérault),  rue  Saint- MyaciiUhe-Saint-Honoré, 

Drouot  j.Meurthe] ,  rue  de  Ilivoli,  182. 

Dr  boys  0$î  [Maine-et-Loire),  rue  Jacob,  26. 

Diclos,  Edouard  [IJle— et- Vilaine) ,  rue  de  la  Michodière,  13. 

Do  Marais  (le  colonel)  [ Loire) ,  rue  Saint-Honoré,  390. 

Du  Mi ft ai,  [Puy-de-Dôme] ,  rue  Saint-Honoré ,  366. 

Düplan  0$î  Haute-Garonne] ,  rue  de  Iîeaune ,  7. 

Dupont,  Paul ,  ^  [Dordogne],  rue  de  Grenelle-Saint-Honoré,  45. 
Durand , Justin,  ^  [Pyrénées-Orientales],  rue  Neuvc-des-xMatliu- 
rins,  43. 

Dusolieu  [Dordogne),  rue  Royer-Collard ,  12. 

Eschasséiuaix  (B0")  ^  Charente- Inférieure] ,  rue  de  Surfine. 

11.  .  ftg] 

Etcbeverry  [liasses-Pyrénées] ,  rue  de  P  Arcade  ,  19. 

Faucier  *n  sère],  place  de  la  Madeleine,  31. 

Faure  0^  [Hautes-Alpes],  rue  Neuve-Saint-Àugustin ,  17. 

Fay  me  la  Tour-Mauboubg  (Mis  de>  ^  J  Haute-Loire] ,  rue  de  la 
Ville-rÉvfique ,  22. 


Fla  vicny  (Cte  de)  l )  -;<£ 
Fleury,  Anselme,  ^ 


Indre-et-Loire] ,  rue  des  Saussaies,  9. 
Loire-InférieureJ ,  cité  d'Antin ,  1 6. 
Flocard  de  Mépieb  [Isère],  rue  Richepance,  1 1. 
Fobché-Lepelletier  [Seine] ,  rue  Barbe t-de-Jouy,  20. 

Gareau  ^  [  Seine-et-  Marne] ,  rue  de  P  Arcade,  23. 

Garnier  $£  [Loire-Inférieure],  boulevard  des  italiens,  32. 

Geigeii  (Bon  de)  0^  [Moselle] ,  rue  Richelieu ,  f>9. 

Gei.libeut  des  séguin  s  (  le  général)  C^  1  Charente] ,  rue  Neuve- 
Saint- Augustin ,  40. 

Geoffroy  de  Villeneuve  [Aisne] ,  rue  Favart,  6. 

Gmou  de  Buzareingdes  ^  [Aveyron],  place  Royale,  28. 

Gisclard  [Tarn],  rue  de  lTniversité,  32, 

Godard-Uesmarest  [Nord],  cité  Bergère,  1, 

Gorrec (Le)  [Côtes-du-Nord],  rue  Saint-Lazare,  102. 

Gorsse  (le  général  B°n)  C$*  [Tarn] ,  rue  Saint-Dominique,  33. 
Gouin  ^  [Indre-et-Loire] ,  rue  du  Havre,  12. 

Goi  \  d'Arsy  ^  [Seine-et-Oise] ,  rue  Neuve-dcs-.Mathurins ,  90. 
Grammont  (Mis  de)  $£  [Haute-Saône] ,  rue  de  Lille,  121. 

Granier  de  Cassacnac  ^  [Gers],  rue  Saint-Florentin,  4. 

Grouciiy (Vte  de)  0^  [Loiret]  rue  du  Cirque,  3. 

Guillaumin  [Cher],  rue  de  Ycrneuil,  6. 
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Guyard-Delalain  [Seine],  rue  Castiglione,  10. 

Hali.ez-Clafahéde  tR"a)  ^  [Bas-Rhin] .  rue  Saint-Florentin,  7. 

Halligon  î$î  [.Mayenne],  rue  de  la  Victoire,  43, 

Il  amer  (Cle  tu  )  ü&  [Peux-Sèvres],  rue  Saint-Guillaume,  2  1. 

Ma i  dos  ^  [Marne],  rue  Neuve-Saint-AugusHn,  39. 

Hébert  [Aisne] ,  au  palais  du  Corps  législatif. 

HEîvNoytiK  (Je  colonel)  0^  [Moselle] ,  rue  de  Bourgogne,  42. 

Hknon  [Rhône],  rue  Montesquieu,  £>. 

Héramiiault  (LF)  [Pas-de-Calais],  rued’Antin,  S. 

I  Iehi.incoobt  (Houi)‘)^î  [Pas-de-Calais],  rue  de  Varennes,  98. 

Hocdetot  ( Ct<?  n')  C$!  [Calvados],  rue  de  Londres,  10. 

Janmeü  de  la  Motte  (Cte)  ^  [T arn-et- Garonne],  rue  Saint-Lazare , 
24 

Jayai.,  Léopold,  ^  [Yonne] ,  rue  Chauchat,  10. 

Jonage  (C'*“  oe)  [Ain],  rue  de  la  Chaussée  d'Antin,  34. 

.1  os  s  k  ad  ^  [Seine-et-Marne] ,  rue  Saint-Honoré ,  243. 

J  ni  \  en  kl  ^B""  de),  Léon  [Corrèze] ,  avenue  des  Champs-Elysées, 
20. 

Je  in  \  a  l  ,  Achille,  $  [Hautes-Pyrénées] ,  rue  Caumartin  ,  33. 

Kerkorlay  (Cte  de)  O^jf  [Manche] ,  rue  de  Varennes,  48. 

Kersàint  (Cle  de)  ,  Henri,  Puy-de-Dôme],  rue  cle  la  Yillc- 
FÊvêque.  20. 

Kervégüen  [Ylc  de)  [Var],  rue  de  Cïichy,  28, 

Kœnigswartee  ^  [Seine],  rue  d'Âstorg,  4. 

Ladoicette  iBon  de),  Eugène,  ^  [Ardennes] .  rue  Saint-Lazare, 
5S. 

r 

Laitue,  Charles,  [Lot-et-Garonne],  rue  des  Champs-Ely¬ 
sées,  5. 

Lafond  [Corrèze],  rue  de  Tivoli,  22. 

Lagrange  (C,e  de),  Frédéric,  [Gers],  rue  du  Cirque,  2. 

La  rr  a  ni  ré  ;  Basses- Pyrénées] ,  rue  de  Rivoli,  1 60. 

Las-Càses  (C“‘  de)  îfe  [Maine-et-Loire],  rue  Saint- Florentin  , 
9. 

La  Tora  (Vt0  de)  [Côtes-du-Nord),  rue  de  Grenelle  -  Saint - 
Germain  ,  14. 

Latolk-dd-Moolin  [Doubs],  rue  de  Rivoli  ,  1 90. 

Laugier  de  Chartroise  (Bon  de)  [Bouches-du-Rhône],  rue  de 
Londres ,  33. 

Lebeeton  i  le  général  i  G0$<  [Vendée] .  rue  de  la  Ferme  -des-' Ma- 
thurins,22. 

Le  Clerc  d  Osmonville  $£  [Mayenne],  rue  Neuve-des-Matburins, 
70. 
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Le  Comte,  Eugène,  O^î  [Yonne]  ,  rue  de  la  Paix,  7. 

Lhdier  ^  [Seine -Inférieure],  rue  Saint-Lazare.  06. 

Lefebire  [Haut-Rhin) ,  rue  Lalitte ,  3. 

Lei  ebvre-IIehmand  [Pas-de-Calais],  rue Casimir-I’érier,  11. 
Legrand  $  [Nord]  ,  rue  de  (irenelle-Saint-Gormain  ,  80. 
Leiiariyel  [Ille-et-Vilaine],  rue Caumartin,  2. 

Le  Hun  {  Cfc  Léopold  i ,  [Ain] ,  avenue  des  Champs  -  Élv  - 
sécs,  9. 

Lélüt  0$î  [Haute-Saône] ,  à  la  Salpétrière. 

Lemaire  0$t  Nord] ,  rue  Jean-Bart ,  3. 

Lemaire  Q»S£  [Oise],  rue  Saint-George ,  20. 

Le  Melorei.  de  la  Haiciiois  ^  [Morbihan]  ,  rue  Neuve-Saînt- 
Augustin,  09. 

Lemercier  ( Y<« ) ,  Anatole  [Charente  -  Inférieure] ,  quai  Voltaire, 


nr, 

l 


Lena rdi ère  (De)  [Deux-Sèvres] ,  place  Vendôme,  19. 

Le  Peletiek  d'Ainay  (Cle)  ^  [Nièvre],  rue  de  1‘ Université ,  5. 
Leqcien  [Pas-de-Calais],  rue  Cbanaleilles,  7. 

Leret-d'Aubigny  ^  [Sarthe] .  rue  de  la  Fermc-dcs-Mathurins.  i  I. 
Le  Roux,  Alfred^  [VendéeJ,  quai  d'Orsay,  1. 

Lesccier  d'àttainmlle  ^  (Vaij,  rue  de  l'Université,  39. 
Lksperut  (B011)  (Haute-Marne) ,  rue  du  Cirque,  13. 

Loiiis-Bazile  ^  (Côte-d'Or),  rue  Neuve-Saint-Augustin,  35. 
Louvet  (Maine-et-LoireJ ,  rue  du  Faubourg  Saint-Honoré,  124. 
Myhiani  ilî011)  O^t  (Coi'sej,  rue  de  la  Yille-l'Évèque,  42. 
Marrast,  François  (Landes),  rue  du  Dauphin.  5. 

Massabiau  $£  (Haute-Garonne | ,  rue  Ollivier-Saint-Georges,  2Ô. 
Maupas  (De) ^  (Aube),  rue  Neuvc-Saint-Augustin ,  5A. 

Mercier  0^  (Mayenne],  rue  de  Londres,  1 1. 

Mercier  (Bon)  |0rne|,  rue  du  Mont-Tbabor,  38. 

Mesun  (le  général)  G 0^  (Manche),  rue  de  Bellechassc,  50. 
Millet  (Vaucluse),  rue  de  Lille,  59. 

Mo.mkk  de  la  Sizeranne  0^  (Drôme),  rue  du  Choiscul,  4. 
Morgan  (De)  |Somme],  rue  Louis-le- Grand,  2. 

Morin  ^  (Drômej,  rue  de  Luxembourg,  49. 

Mornv  (Cle  de)  GC^î  |  Puy  -  de  -  Dôme  ),  au  Palais  de  la  Prési¬ 
dence. 

Moutemart  (Mis  de)  (Rhôre),  rue  Matignon,  12. 

Murat  (Cte  Joachim)  (Lotf,  rue  de  Coureelles,  30. 

Nesle  (Cle  de)  [Cher),  rue  Richelieu,  09. 

Nouent  Saint*  Laurens  $:*  (Loiret),  rue  de  Yerneuil,  4. 

Normand  C$î  JEure-et-Loir) .  rue  Caumartin,  37 
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Noüalhier^  (Haute-Vienne) ,  rue  des  Ècuries-d’Artois,  9. 
IVoobel  ^  (Lot-et-Garonne},  rue  Richepance,  1  i. 

Olivier  fSeine] ,  rue  Saint-Guillaume,  29, 

O'Quin  ^  (Basses-Pyrénées) ,  rue  de  la  Madeleine,  35. 

Ornano  (C,eD’),  HodoJphc  ,  |VonneJ,  à  Phôtcl  impérial  des 
Invalides. 

Ouvra  il  d ,  Jules  [Côte-d'Or) ,  rue  de  la  Paix,  1. 

I  vrcuahe  (le  général)  GO^t  (Marne),  rue Jîassc-du -Rempart  ,  06. 
Parier  (De)  0^  |Cantal|,  rue  de  Tournon,  2. 

Pérouse  (Gard) ,  rue  de  Rivoli,  170. 

Perpessac  (De)  (Haute-Garonne),  rue  de  Püniversité,  32. 
Pétiet  (le  général  Ron)GO$t  (Nièvre),  rue  Caumartin  ,  54. 

Pierre  (Cle  de)  (Puy-de-Dôme} ,  rue  des  Champs-Elysées,  13. 
PinÉJiK  Rosnwinen  (Mis  de)  1 1 lie- et -Vilaine J,  rue  de ia  Ville- 
PÉvôque,  19. 

Plancy  (Vte  de)  ^  (OiseJ,  rue  Saint-Lazare,  7. 

Pliciion  $  | Nord] ,  Place  de  la  Madeleine,  31. 

Portalis  (  Iules  B°n  de)  fVarJ ,  rue  de  la  Ville-PÉvéque ,  43. 
l'oüYET-OiERTiER  fils  ^  i  Seine-Inférieure) ,  rue  de  Rivoli,  IGG, 
Quesné  (Seine-Inférieure) ,  rue  de  Varennes ,  88. 

Hambourg  de  CommentryO^  (Allier).  rue  de  Rivoli,  212. 
Ràmbourgt  (Yte  de)  (Aube),  rue  d’Alger,  5. 

Randoinc  (Somme),  rue  Mogador,  5. 

Raviner  (Bon  de)  (Vosges) ,  rue  Las-Cases,  S. 

Recuis  (le  colonel)  O  ( Basse s-AIpesJ,  rue  de  PUniversité,  32. 

Rkille  (Bon  Gustave),  0^  (  Eure -et -Loir ( ,  rue  Saint-Domi¬ 
nique,  127. 

Reinacii  |Ron  de  *  (Haut-RhinJ ,  rue  Richelieu  .  23  bis. 

Renée,  Amédée  (Calvados),  rue  de  Boursault,  19. 

Rkveil  0^  (Rhône),  rue  de  Vaugirard,  31. 

Riche  ^  [Ardennes),  quai  Voltaire,  19. 

Rîchemoxt  (Bün  de ) ,  Paul  (Indre -et- Loire) ,  rue  d’Amster¬ 

dam,  82. 

Richemont  {\te  de)  (Lot-et-Garonne),  place  Vendôme ,  1. 

Rigaid  0$e  | Bouches-du-Rhône),  passage  Sandrier,  7. 

Roche  ai  ire  (le  comte  de)  %  (Ardèche) ,  rue  Richelieu,  69, 

R o gu et  (Bon)  (Gironde),  rue  de  Milan  ,  16. 

Romeuf (De)  (Haute-Loire),  rue  Mogador,  10. 
Roqoes-Salvaza  î&  (Aude) .  rue  Saint-Dominique,  87. 
Roileaix-DugageC^  (Hérault),  rue  Neuve-des-Capucînes ,  15. 
Sainte-Croix  (Mîs  de)  C$t  [Orne),  rue  Jliroménil,  37. 
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Sainte -Hermine  (Mu  de)  C$j  [Vendée],  rue  de  Bourgogne,  53. 
Saint-Germain  (De)  [Mnnctie) ,  rue  de  Yalois-du-Roule,  9. 
Saint-Paul  (De)  ^  [Haute-Vienne] ,  avenue  Gabriel,  42. 
Sallandrouze  de  Lvmornaix  0^  [Creuse],  boulevard  Poisson¬ 
nière  .  23. 

Sapey  0$î  [Drôme] ,  rue  de  Varennes,  88. 

Schneider  (Saône-et-Loire] ,  rue  Boudreau ,  1. 

SeydouxO^  [Nord] ,  rue  de  Clichy,  GG. 

Simon  [Loire- Inférieure] ,  boulevard  des  Italiens,  32. 

Tàillefer  ^  [Dordogne] ,  rue  Neuvc-Saint-Roch  ,  39. 

Talhocet  (M“)  [Sarthe] ,  avenue  de  Marigny,  21. 

Tarente  (  Macdonald  Duc  de)  LLoiret],  boulevard  de  la  Ma¬ 
deleine,  17. 

Tasciier  de  la  Pagerie  iCt0  Charles}^  [Gard],  au  Palais  des 
Tuileries. 

Tauriac  (Ctc  de)  [Haute- Garonne] ,  rue  Neuve-des-Mathurins, 

p  ; 

*4. 

Tesniére  [Charente],  rue  du  Dauphin,  5. 

Thïérion  (le  colonel)  C^î  [Gironde] ,  à  Saint-Cloud. 

Thoinnet  [Loire-Inférieure],  citéd'Antin,  10. 

Tillette  de  Clermont  (Bon)  ^  [Somme],  rue  Caumartm,  19. 
Torcy  'vMis  de)  0$î  [Orne],  rue  Tronchet,  2. 

Toulongeon  (Cte  de)  ^  [Jura] .  rue  dTsly ,  1  5. 

Travot  (Bon)  ^  [Gironde),  à  la  Banque  de  France. 

Tromehn  (Cte  de)  0$î  [Finistère],  rue  de  la  Yille-FÉvêque, 
65. 

Vast-Vimeox  (le  général  Bon)  GOî&  [Charente-Inférieure],  au 
palais  du  Corps  législatif. 

Vautier,  Abel  ^  [Calvados],  rued'Enfer,  29. 

Yeauge  iB011  de)  ^  [Allier],  rue  des  Champs-Elysées,  13. 
Verclos  t Mîs  de)  [Vaucluse] ,  rue  du  Monl-Thabor,  38. 

Vernier  [Côte-d'Or] ,  rue  du  Dauphin,  14. 

Véron  0^  [Seine] ,  rue  de  Rivoli,  232. 

Viard  (Bon)  ^  [Meurthe] ,  rue  Richelieu ,  63. 

Yoize  (De)  ^  [Isère] ,  rue  du  Cirque ,  9. 

YVattebled  [Pas-de-Calais],  rue  Monsigny,  5. 

Wendel  (Dei  ^  [Moselle],  rue  de  Clichy,  19. 
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(Rue  de  Lille,  62.) 


L'EMPEREUR. 

S,  A.  1.  le  prince  Jérôme  Napoléon  GC$î. 

S.  À.  I.  le  prince  Napoléon  GC$î. 

Président  du  conseil  d'état. 

S.  Ex.  M.  Baroche  GG$S  ayant  rang  de  ministre,  r.  de  Yarcnnes,  78. 

Vice-président. 

M.  dk  Paiheo  C^ï  ,  présidant  la  section  de  législation ,  justice  et 
affaires  étrangères,  rue  de  1  Université,  27. 

Présidents  des  sections. 

MM. 

Allard  (général)  C^î,  guerre  et  marine,  rue  de  Luxembourg,  2  i. 
Boidet  0^ ,  contentieux,  rue  de  la  Chausséc-d'Antin  ,  49. 
VüjLLEFitoY  0J$.  travaux  publics,  agriculture  et  commerce,  rue 
de  Bruxelles,  24. 

Boinvilliers  Oj^Ji  intérieur,  instruction  publique  et  cultes,  rue 
de  Clioiseut,  3. 

Vuitry  ^ ,  finances ,  rue  de  la  Pépinière,  19. 

Conseillers  d’état  en  service  ordinaire. 

MM. 

Barbaroux  C^,  place  du  Palais  Bourbon,  6. 

Garlier  C^,  rue  d'Àntin,  19. 

Charlemagne  Oï$î,  rue  Saint-Honoré,  368. 

Yillemain  C^î  ,  rue  Basse -du-Rempart,  6G. 

Soin  0^ ,  rue  de  Sèze ,  1 0. 

Lacaze  rue  des  Écuries-d' Artois,  9. 

Le  Roy  de  Saint-Arnaud  (Ad.)  0^,  quai  de  la  Tournelle,  27. 
Cuvier  (Fréd.)  rue  d'Astorg,  4  bis. 

Marchand  C$î,  rue  Lafayette,  16. 

Flandin  rue  du  Havre,  5, 

Godelle  $ ,  rue  de  Luxembourg ,  20. 

Boiilatignier  0*,  rue  Saint-Lazare,  36. 

Chevalier  (Michel)  Ci&,  rue  de  l'Université,  73. 

Babchart  (Quentin»  rue  de  la  l'épinière,  101  bis. 

Gonti  rue  du  Colysée,  19. 


9 

M* 


XXXVIII 


CONSEIL  D’ÉTAT. 


Denjoy  rue  de  Lille,  70. 

Heebtieii  rue  de  Grenelie-Saint* Germain ,  71. 

Vincent  (Bon  de)  C^,  rue  Saint-Dominique,  1 1. 

Persil  GOî^ ,  à  Àntony  (Seine). 

Gormenin  (Yte  de)  ,  rue  de  l'Arcade,  25. 

Maigne  rue  Castiglionc ,  10. 

Coristdet  rue  de  Condé,  10. 

Dltiessey  0$*,  rue  Tronche!,  29. 

Thierry  (Amédée)  C$*,  rue  de  Grenelle-Saint-Germain ,  122. 
Montai; d  0^,  rue  Boursault,  1 1  bis. 

Bdtenval  (Eon  de)  GO^,  rue  de  la  Michodiêre,  4. 

Dcbojs  (C,c  E.)  0 •:& ,  rue  Neuve-des-Mathurîns ,  89. 

Qüinette  (Bon)  0^,  rue  de  la  Ville-l’Evëque,  39, 

Blondel  C$î,  rue  du  Ilelder,  17. 

Chantéaac  (Ctc  de)  0^,  rue  de  la  Chaussée-d'Antin ,  58  bis. 
Guéronnière  (Yte  de  la)  rue  Joubert,  21. 

Bdssierre  (B°n  Léon  de)  rue  de  la  Ville-l'Evéque ,  52. 

Bougé  (Yte  de)  rue  de  Babylonnc,  53. 

(  i  A  SC  rue  de  Berlin ,  14. 

Düvercjer  Oi^ ,  rue  Nçuve-de-1  Université ,  8. 

Lestiboudois  rue  de  la  Victoire,  92. 

De  la  Corn  C$î,  rue  Saint-Honoré,  362. 

Mart&oy  (Yte  do)  quai  Voltaire,  25. 

Le  Play  rue  Saint-Domi nique- Sain t-Germain ,  17. 

Bréhier  rue  d'Alger,  1 1. 

Langeais^,  rue  de  Choiseul,  8. 

Bavoux^,  rue  des  Pyramides,  3. 

Chassériao,  rue  Saint-Lazare,  27. 
àbbaticci  (Ch.)  rue  Caumartin,  41. 

Conseillers  d  élai  en  service  ordinaire  hors  sections. 

MM. 

Stourm  O^f,  directeur  général  des  postes,  rue  Coq-Héron ,  12. 
Armand  Leeebvre  C$s  directeur  de  la  comptabilité  au  ministère 
des  affaires  étrangères,  rue  d'Islv,  8. 

Grktkiun  GO^,  directeur  général  des  douanes  et  des  contribu¬ 
tions  indirectes,  rue  Neuve-Saint-Roch ,  25. 

Petitrt  ,  directeur  de  la  comptabilité  au  ministère  de  la  guerre, 
rue  de  1‘ Université,  88. 

Sibert  de  Cornillon  (Bon  de)  C$j,  secrétaire  général  du  mi¬ 
nistère  de  la  justice,  au  ministère  de  la  justice,  rue  de 
Luxembourg. 


XXXIV 


CONSEIL  D'ÉTAT 

Mestro  directeur  tics  colonies  au  ministère  de  la  marine  et 
des  colonies,  au  ministère  de  la  marine. 

Darricai  GO$î,  in  tendant  -général-inspecteur,  directeur  de  l'ad¬ 
ministration  de  la  guerre  au  ministère  de  la  guerre,  rue  de 
Grenelle-Saint-Germain,  67. 

Layrle  C$s.  directeur  du  personnel  au  ministère  de  la  marine  et 
des  colonies,  au  ministère  de  la  marine. 

Contencin  (de)  ü$î,  directeur  général  de  l'administration  des 
cultes,  rue  Las-Cases ,  8. 

V  aïs  s  n  0^,  président  de  chambre  à  la  Cour  de  Cassation,  rue 
de  la  Madelaine,  57. 

Blanche  (Alfred)  0^5 ,  secrétaire  général  du  ministère  d' État. 

M  VNCE  \V  Ô*,  secrétaire  général  du  ministère  de  l'intérieur. 
Boireulle  (de)O^fë,  secrétaire  général  du  ministère  de  l'agri¬ 
culture,  du  commerce  et  des  travaux  publics. 

Frwqieyji.le  (de)  directeur  général  des  ponts  et  chaussées. 
Chaix-d’Est-Asge  procur.  général  prés  la  cour  impér.  de  Paris. 

Secrétaire  général  du  conseil  d'état. 

M.  Uoii.av  ,  ayant  rang  et titre  de  conseiller  d'État,  rueLaffitte,  1 2. 

Maîtres  des  requêtes  de  1 re  classe, 

MM. 

Gomel  rue  des  Moulins ,  1 2. 

Loyer. rue  du  Bac,  34. 

Gaslonde  rue  Saint-Lazare,  1 19. 

Pascalis  quai  Conti,  11. 

Bataille  rue  de  la  Yille-l'Evéquc,  4. 

Pagès  ,  rue  Louis-le-Grand ,  18. 

Làyenày  (de)  rue  de  Ponthieu,  12. 

Berger  (Léon)  rue  Saint-Honoré,  171. 

Goupil  ^  ,  rue  Laffitte,  47. 

Dufay  de  Lacnaglet  iBon)  .  rue  Saint-Honoré,  20S. 

Calyimoxt  (Y*®  de)  rue  d'Anjou-Saint-Honoré ,  80. 

Chassiron  (B00  Charles  de)  ^  ,  rue  Pigalle,  34. 

B ichaud  rue  du  Sentier,  26. 

Redon  de  Béai préau  (Ytfii  rue  de  Glichy,  5. 

Jauan  0^,  rue  de  Trévise,  40. 

François  îfe ,  rue  d'Hauteville,  25. 

Looyer-Vrlermay  rue  Saint-Honoré,  175. 

Berthier  (du)  ,  rue  Mondovi ,  6. 

Portalis  (Ernest)  $i,  rue  Miroménil,  16. 

Argout  (Yte  Gaston  d')  ^ ,  rue  Louis-le-Grand  ,  28. 
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Maîtres  des  requêtes  de  2e  classe . 

MM. 

Bernon  (Bon  de)  rue  des  Saints-Pères,  3. 

Acjiserjvon,  rue  de  Verneuil ,  55. 

JI ait* As  (Paul  de)  rue  de  l'Université,  31. 

Ségub  (Anatole  de)  ,  rue  du  Bac ,  1 20. 

Chignon  de  Montigxy^?,  rue  Lavoisier,  22. 

Missikssy  (Vto  de),  rue  de  Grenelle-Saint-Germain ,  71. 
Bakoche  (Ernest)  rue  de  Varenne,  78. 

Montodr  (B0"  de)  $  ,  rue  de  6ren elle- Saint-Ger main ,  80. 
Cardon  de  Sandrans  iBon  de),  quai  Malaquai,  1. 

Leblanc  (Ernest)  ^ï,  rue  Notre-Dame-de-Lorette,  39. 
Leviez  ,  rue  Casimir-Pcrier ,  3. 

Robert  (Charles),  rue  Rousselet-Saint-Germain,  3. 
Casablanca  (Vte  de),  rue  Saint- Arnaud ,  4. 

Mesxard  ,  au  palais  du  Luxembourg. 

Colas  de  la  Noue,  rue  de  Grenclle-Saint-Germain  ,101. 
Fouquier,  rue  de  Lille,  3. 

Fortoll  rue  Las-Cases,  23. 

Hldadlt  rue  de  Berlin  ,  1S. 

I/Hôpital,  rue  Louis-Ic-Grand ,  18. 

BoiNYILLIERS  ,  l'UC  dû  dlOiSCUl,  3. 
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ÉTRANGERS. 


ANGLETERRE. 

■  Royaume-Uni  de  la  Grande-Bretagne  et  d'Irlande.) 

VICTORIA  Irc  (Alexandrins),  née  le  24  niai  1819;  reine  delà 
Grande-Bretagne  et  d’Irlande,  le  20  juin  1837. 

Ministres  de  Sa  Majesté  la  Reine. 

Lord  Palmerston  ,  premier  lord  de  la  trésorerie. 

Sir  George  Cornewall  Lewis,  bt.,  chancelier  de  l'échiquier. 

Lord  Cran  woiith  ,  lord  grand -chancelier. 

Le  Cte  Granville  ,  lord  président  du  conseil. 

Le  Cte  d'Harrow  by,  lord-garde  du  sceau  privé. 

Le  très-hon.  sir  G.  Grey,  bt. ,  secrétaire  d'état  à  l'intérieur. 

Le  Cte  de  Clarendon,  secrétaire  d'état  aux  affaires  étrangères. 

Le  très-hon.  IL  La  bouchère  ,  secrétaire  d'état  des  colonies. 

Lord  Panmure,  secrétaire  d'état  pour  la  guerre. 

Le  très-hon.  sir  Ch.  Wood,  bt. ,  premier  lord  de  l'amirauté. 

Le  duc  d'Argïll,  maître  générai  des  postes. 

Lord  Stanley  or  Alderley  ,  président  du  bureau  du  commerce. 
Le  très-hon.  Robert  Yernon  Smith  ,  président  du  bureau  des  affaires 
des  Indes.  (President  of  the  board  of  control.) 

Le  très-hon.  T.  Bai  nés  ,  chancelier  du  duché  de  Lancastre. 

Le  Mis  de  Lansdowne,  ministre  sans  portefeuille. 

AUTRICHE. 

FRANÇOIS-JOSEPH  Ier  (Charles),  né  le  18 août  1830;  empereur 
d'Aulriche  ,  roi  de  Hongrie  et  de  Bohême,  etc.,  ie  2 déc,  1848. 

M.  le  C'c  de  Bdol-Schaubnstein  ,  ministre  des  affaires  étrangères 
et  de  la  maison  impériale, 

M.  le  B0D  de  Bach  ,  ministre  de  l’intérieur. 

M.  le  Bon  de  Brgck,  ministre  des  finances. 

. .  ministre  de  la  guerre. 

M.  le  Ctc  de  Nadasdy,,  ministre  de  la  justice. 

M.  le  C‘*  Thln,  ministre  du  culte  et  de  l'instruction  publique. 

M.  le  Chrr  de  Toggenburg  ,  ministre  du  commerce. 
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BADE. 

FRÉDÉRIC  (Guillaume -Louis) ,  Duc  de  Zaebringen,  né  le  9  sep¬ 
tembre  1826;  grand-duc  de  Bade,  le  5  septembre  1856. 

M,  le  Bon  Riyalier  de  Meysenbdg,  ministre  d’état,  de  la  maison 
et  des  affaires  étrangères. 

M.  ie  Bou  de  Stencel,  cons.  intime  de  lre  classe,  président  des 
départements  de  la  justice  et  du  ministère  de  l'intérieur. 

M.  Regenàuer,  cens,  intime  de  lre  classe,  président  du  départe¬ 
ment  des  finances. 

M.  Ludwig,  lieutenant-général,  président  du  département  de  la 
guerre. 

M.  Nüsslin  ,  cens,  intime  de  2e  classe ,  membre  du  conseil. 

BAVIÈRE. 

MAXIMILIEN  II(JosErH),  néle28  novembre  1811  ;  roi  de  Bavière 
le  21  mars  1848. 

M.  le  Bon  de  Pfordten,  président  du  ministère  d'état ,  de  la  mai¬ 
son  du  roi  et  des  affaires  étrangères. 

M.  de  Ringelmann  ,  ministre  de  la  justice. 

M.  le  Cte  de  Reigersberg  ,  ministre  de  l’intérieur. 

M.  de  Zwehl,  ministre  des  affaires  étrangères. 

M.  d'Asciienbrenner  ,  ministre  des  finances. 

M.  le  Bon  von  der  Pfordten,  ministre  du  commerce. 

M.  de  Ma n z ,  ministre  de  la  guerre. 

BELGIQUE. 

ir 

LEOPOLD  1er  (George  -  Chrétien  -  Frédéric)  ,  né  le  16  décembre 
1790;  élu  roi  des  Belges  le  4  juin  1831. 

M.  le  Bon  de  Yrière,  ministre  des  affaires  étrangères. 

M.  Rogier,  ministre  de  l'intérieur. 

M.  Tesch,  ministre  de  la  justice. 

M.  le  général  Berten  ,  ministre  de  la  guerre. 

M.  Frère-Ohban,  ministre  des  finances. 

confédération  germanique. 

1.  Autriche.  —  2.  Prusse.  —  3.  Bavière  —  4.  Saxe  royale.  —  5. 
Hanovre.  —  6.  Wurtemberg.  —  7.  Bade.  —  8.  Hesse  électo- 
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raie.  —  9.  Hesse  grand-ducale.  —  10.  Danemark,  pour  le  Ilol- 
stein  et  le  Laueubourg.  —  11.  Pays  -  lias  pour  le  Limbourg  et 
le  Luxembourg. 

SAXE-WEIMÀB-EISENACH. 

CHAULES  (ALF\.v\DHE-ArijCSTE-JEAN),  né  le  21  juin  ISIS;  grand- 
duc  le  8  juillet  1853. 

AI.  de  Watzdorf,  ministre  d'état. 

Al.  Gustave  Thon  ,  cons.  intime,  chef  du  département  des  finances. 

Al.  Philippe  de  WiNTzixcEituiiE,  cons.  intime  d'état,  chef  du  dépar- 
tement  de  la  justice  et  du  culte. 

AI.  Théodore  Stichlino  ,  cons.  d’état,  membre  du  ministère  en 
vertu  d'un  mandat  spécial. 

8AXE-MEININGEN. 

BERNARD  (Erich-Freund),  né  le  17  décembre  1^00;  due  le  24 
décembre  1803. 

AI.  D'Harbuu,  ministre  de  l'extérieur  et  de  la  maison  du  duc. 

AL  Oberl.ender,  cons.  d'état,  ministre  de  l'intérieur. 

Al.  DTttemioven,  cons.  d'état  et  chamb. ,  ministre  de  la  justice. 

AI.  Hossfeld,  cons.  d’état,  ministre  des  finances. 

SAXE-ALTENBOURG. 

ERNEST,  né  le  IG  septembre  1826;  duc  le  3  août  1853. 

M.  de  Larisch,  cons.  intime  act. .  ministre,  chargé  de  la  prési¬ 
dence  du  ministère. 

AI.  Charles  Pieker,  ministre  de  la  justice  et  de  l'intérieur. 

M.  Ch.  Victor  Sonnenkàlb,  cons.  intime  d'état,  ministre  des 
finances. 

SAXE-COBOtJRG-GOTHA. 

ERNEST  II,  né  le  21  juin  1818;  duc  le  29  janvier  184-1. 

AI.' le  B011  de  Seebacii,  ministre  d'état,  président. 

M.  le  B°“  de  Pawei.-Rammingen  ,  conseiller  d’état  et  chamb. 

M,  Frédéric  Braun,  conseiller  ministériel. 


BRUNSWICK. 

GCILLACME,  né  le  25  avril  1 SOG ;  duc  le  25  avril  1831. 

M.  de  Getso  (Aug.),  conseiller  intime. 

Al.  Langerpeldt,  conseiller  intime, 

AI.  de  Campe,  conseiller  intime 
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NASSAU. 

ADOLPHE,  né  le  24  juillet  1817;  duc  le  20  août  1830. 

M.  le  prince  Auguste-Louis  de  Sayn- Wittgenstein-IîerleboürCj 
ministre  d'état. 

M.  Charles-Louis  Lex  ,  président. 

MECKLENBOURG-SCHWERIN, 

FRÉDÉRIC -FRANÇOIS  ,  né  le  28  février  1823;  grand-duc  le 
7  mars  1842. 

M.  le  Cte  de  Bllow,  président  du  ministère  d’état,  ministre  de  l'in¬ 
térieur  et  des  affaires  étrangères. 

M.  A.-Guill,  de  S  ch  hœ  te  n ,  cons.  d'état,  ministre  de  la  justice. 

M.  ll.-Ad.-Thierri  de  IIrock  ,  cons.  d’état,  ministre  des  finances. 

RIECKLE  NBO  U  R  G-STRÉLIT2. 

GEORGE,  né  le  12  août  1779;  grand-duc  le  6  novembre  1S1C. 
M.  Guillaume  de  Bernstorff  ,  ministre  d’état. 

OLDENBOURG. 

PIERRE  (Nicolas -Fuéd.) ,  né  le  7  juillet  1S27;  grand-duc  le  28 
février  1853. 

M,  de  Rœssing  ,  chamb. ,  ministre  de  la  maison  du  grand-duc  et  des 
affaires  étrangères,  chargé  en  même  temps  du  portefeuille  de  la 
justice  et  de  celui  du  culte  et  de  l'instruction  publique. 

M,  le  Bûl1  d'Ecloffstein,  colonel,  chamb,  et  aide  de  camp  général, 
ministre  des  affaires  militaires. 

M.  le  Rou  de  Berg,  chamb.,  ministre  de  l'intérieur. 

ANHALT-DESSAU-CŒTHEN. 

Réunis  en  un  duché,  par  patente  du  22  mai  1853. 
LÉOPOLD-FRÉDÉRIC,  né  le  1er  octobre  1 704  ;  duc  le  9  août  1SJ  7. 
M.  de  Plœtz  ,  cons.  intime  act. ,  ministre  d'état. 

ANHALT-BERNBOURG. 

ALEXANDRE,  né  le  2  mars  1805;  duc  le  24  mars  1 83 i. 

M.  de  Sch.etzell,  conseiller  intime  actuel  ,  ministre  d'État. 

SCHWARZBOURG-RUDOLSTADT. 

GUNTHER  (Frédéric),  né  le  6  nov.  1793;  prince  le  0  nov.  1814. 

M.  de  Bertrab,  cons.  int.  act.,  ministre  de  la  maison  du  prince. 
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SCH  NV  A  RZBOURG-SO  N  DE  RSHÀ  U5Ê  N. 

GUNTHER  (Fréd.  Ch.),  né  le  24  sept.  1801;  prince  le  1 1  août  1 835 

LIECHTENSTEIN. 

AL OYS -JOSEPH,  né  le  26  mai  1796;  prince  le  20  avril  1836. 

BEUSS-CREIZ,  ItEUSS - SCHLEIZ ,  SCHAUMBOURfl -LIPPE,  LIPPE, 

WALDECK  ET  HESSE-H  OMBOURG. 

LUBECK,  Francfort,  brème,  HAMBOURG,  villes  anscatiques. 

BRÈME.  MM.  Dcckwitz  et  Meier  ,  bourgmestres. 

FRANCFORT.  MM.  Habmer  et  Fellner  ,  bourgmestres. 
HAMBOURG.  MM.  Kellinghisen  et  Binder,  bourgmestres. 
LÜBECK.  MM.  Trokuil  et  Frister  ,  bourgmestres. 

DANEMARK. 

FRÉDÉRIC  VU  (Charles-Chrétien),  né  le  6  octobre  1808,  roi  de 
Danemark  le  20  janvier  1848. 

M,  le  colonel  Andiiak,  ministre  des  finances,  président  du  conseil. 
M.  Miciielsen,  ministre  des  affaires  étrangères  par  intérim. 

M,  de  Lindbye,  ministre  de  la  guerre. 

M.  Hall,  ministre  des  cultes  et  de  l'instruction  publique. 

M.  Sïmony,  ministre  de  la  justice. 

M.  le  commandeur  Miciielsen,  ministre  de  la  marine. 

M.  Krieger,  ministre  de  l'intérieur  pour  toute  la  monarchie. 

M.  I'nsgaard ,  ministre  des  affaires  intérieures  pour  le  Danemark, 
M.  WoLFiiAGEN  ,  ministre  pour  le  duché  de  Schleswig. 

DIUZ-SICILES. 

FERDINAND  II  (Charles),  né  le  12  janvier  1810;  roi  le  8  no¬ 
vembre  1830. 

M.  'rota,  ministre  secrétaire  d'état,  président. 

M.  le  Commandeur  Morena,  ministre  secrétaire  d’état  des  finances. 
M.  le  Commandeur  Louis  Caràfà  di  Traetto,  ministre  secrétaire 
des  affaires  étrangères. 

M.  Louis  Pionati,  directeur,  ministre  de  grâce  et  justice. 

M.  Salvatore  Mcrena,  ministre  secrétaire  d’état  des  travaux  publ. 
M.  le  commandeur  Lodovico  Bianchini  ,  directeur  de  l’intérieur. 
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M.  le  général  Picenna,  directeur  du  ministère  de  la  guerre. 

M.  le  général  Biucco  ,  directeur  du  ministère  de  la  marine. 

M.  P.  S co hz a  ,  directeur  du  ministère  des  affaires  ecclésiastiques 
et  de  1  instruction  publique. 

M.  le  conira.  Lodovico  Bianchjni,  directeur  de  la  police  générale. 

M.  Jean  Gassisi  ,  ministre  secrétaire  d'état  pour  les  affaires  de 
Sicile  auprès  du  roi. 

ESPAGNE. 

ISABELLE  II  (Marie-Louise),  né  10  octobre  1830;  reine  d'Espa¬ 
gne  le  29  septembre  1S33. 

Le  cap.  gen.  F.  Armeroy  Penaranda,  président  du  Conseil  et  mi- 
nistre  de  la  guerre. 

M.  Martinez  de  la  Rosa,  ministre  des  affaires  étrangères. 

M.  J.  Casans,  ministre  de  la  justice. 

M.  Mon,  ministre  des  finances. 

L'amiral  Bestillo  ,  ministre  de  la  marine. 

M.  Bermedez  de  Castro,  ministre  de  Pinterieur. 

M.  Sai.averrria  ,  ministre  des  travaux  publics. 

ÉTATS-ROMAINS. 

PIEIX(Mastai-Ferretti),  né  le  1 3  mai  1792;  pape  le  1  f>  juin  1840. 

S.  Em.  le  cardinal  Giac.  àntonelm.  secrétaire  d'état,  président 

Mgr.  TeodolCo  Mertel,  ministre  de  1  intérieur. 

Mgr.  Milesi  Pironi  Ferretti,  ministre  du  couimerce,  des  beaux- 
arts  et  des  travaux  publies. 

Mgr.  Giuseppe  Ferrari  ,  ministre  des  finances  et  trésorier -général 
de  ta  chambre  apostolique. 

Le  président  du  conseil  des  ministres ,  ministre  des  armes  par  inter. 

Mgr.  Ant.  Matteucci,  directeur- général  de  la  police,  vice-camer¬ 
lingue  de  l'église  romaine. 

Mgr.  A.  Giasanti,  avocat-général  du  fisc. 

Le  commandeur  Franç.  Sabatdcci,  secrétaire. 

GRÈCE. 

OTHON  Irr,  prince  de  Bavière,  né  le  1er  juin  1815;  élu  'roi  de 
Grèce  le  7  mai  1832. 

M.  Bülgaris,  ministre  de  l'intérieur,  président, 

M.  Rizos  Bàngàbis ,  ministre  de  la  maison  du  roi  et  des  affaires 
étrangères. 
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M.  CiMüKDCnis,  ministre  des  finances. 

RL  Scalistibis,  ministre  de  la  justice. 

M.  le  colonel  Lconidas  Smolenitz,  ministre  de  la  guerre. 

RI.  le  capitaine  de  frégate  Âtli.  RIiailis,  ministre  de  la  marine. 

M.  Ciiristopoulos  ,  ministre  du  culte. 

HANOVRE. 

GEORGIi  V  (Fréd.-Alev.-Ch.-Ernest-Aig.),  né  le  27  mai  1819; 

roi  de  Hanovre  18  novembre  1851. 

#■ 

M.  le  lieutenant-général  Evérard  Bori  de  Brandis,  ministre  delà 
guerre. 

RI.  le  cons.  intime  Edouard  Ctc  de  Kiklmansegge  ,  ministre  de  la 
maison  du  roi,  des  finances  et  du  commerce. 

M.  Ch.-Fréd.  de  Bothmer,  ministre  du  culte  et  de  Pinstr.  publ. 

M,  Frédéric  von  der  Decaen,  ministre  de  la  justice. 

M.  GuilL-Fréd.-Othon  de  Boriues,  ministre  de  l'intérieur. 

M.  Adolphe -Frédéric  Ctc  de  P  i .  iten -  Hall e  rmu  in  d  ,  ministre  des 
affaires  étrangères. 

hesse 'Électorale, 

FRÉDERIG-GPILLAURIE  Ier.  né  le  20  août  1802;  électeur  20  no¬ 
vembre  1847. 

RI,  de  Me  ver,  minisire  de  la  maison  de  l'électeur  et  des  affaires 
étrangères. 

M.  Scheffer  ,  ministre  de  l'intérieur. 

RI.  le  colonel  de  Kaltenborn,  président  du  ministère  de  la  guerre. 
RI.  Ronde  ,  président  du  ministre  de  la  justice. 

RL  N.  .  .  .,  président  du  ministère  des  finances. 


HESSE  iGr and -Duché  de>. 

LOTIS  III,  né  le  0  juin  1806;  grand-duc  16  juin  1848. 

RI.  le  F.011  de  Dalwigk,  cons.  intime  act. ,  président  du  ministère  de 
la  maison  du  grand-duc,  do  Pintt-rieur  et  des  affaires  étrangères. 

M.  de  L iNDELOF ,  Dr.,  président  du  ministère  de  la  justice. 

M.  le  Bon  de  8 ciiENE  de  Scnw  einsberg  ,  président  du  ministère  des 
finances. 

M.  le  général  d'infanterie  et  chamb.  BUI1  Sch  effer  de  Bernstein, 
ministre  de  la  guerre. 
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MODÈRE. 

FRANÇOIS  V  (Ferdinand- Géminien),  archiduc  d'Autriche -Este, 
né  le  1er  juin  1819  ;  duc  le  21  janvier  1846. 

JI.  le  Cle  Forni,  ministre  des  affaires  étrangères. 

M.  le  Ctc  Giacobazzi,  ministre  de  l'intérieur. 

M.  le  Mîs  de  Bd oi ,  ministre  de  la  police. 

M.  le  Commandeur  Goccui,  ministre  de  grâce,  de  justice  et  des 
affaires  ecclésiastiques. 

M.  le  Cte  Tabàbim  Castellant,  ministre  des  finances. 

MONACO. 

CHARLES  (honoré),  né  le  S  déc.  1  SOS  ;  prince  le  20  juin  1858. 

PATS-BAS. 

GUILLAUME  III  (àlex.-Padl-Fréd.-Loüis),  né  le  19  février  1 S 1 7 ; 
roi  des  Pays-Bas  12  mai  1849. 

jk 

M.  le  lieutenant -général  F.-C.  H011  Forstner  ru:  Dambenoy,  mi¬ 
nistre  de  la  guerre. 

M.  lechev.  de  Rappard,  ministre  de  l'intérieur. 

M.  A.  Vrolik,  ministre  des  linances. 

M.  P.  Mener  ,  ministre  des  colonies. 

M.  .I.-L,  van  de r  Brügghen,  ministre  de  la  justice. 

M.  D.  T.  Levers  d'Endegkest  ,  ministre  des  affaires  étrangères. 

M.  J. -S.  Lotsy,  ministre  de  la  marine. 

M.  J.-W.  \  vn  Rumen  de  ,  ministre  pour  les  affaires  du  culte  catho¬ 
lique. 

.M.  Heckman,  ministre  pour  les  affaires  du  culte  réforme  et  autres. 

PARME. 

HORERT  Ier (Ch arles- Loris-Marie  de  Bourbon),  né  le  9  juillet  1848; 
duc  le  27  mars  1854. 

M.  le  iMis  Joseph  Pàelavicino,  ministre  des  affaires  étrangères. 

M.  le  sénateur  Henri  Sai.ati,  ministre  des  grâces  et  justice. 

M.  le  commandeur  Antoine  Lombardim  ,  ministre  des  linances. 

M.  le  commandeur  Joseph  Cattani,  ministre  de  l'intérieur. 

PORTUGAL. 

DOM  PEDRO  V,  né  le  16  septembre  (837,  roi  de  Portugal  15  no¬ 
vembre  1853. 

M.  le  Mif*  de  Loulé,  ministre  de  l’intérieur,  président. 

M.  Antonio  José  d'Avila,  ministre  des  finances, 
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M.  IV.  .  .  ministre  de  la  justice  et  des  affaires  ecclesiastiques. 

M.  N.  .  .  . ,  ministre  de  la  guerre. 

M.  le  V"*  de  Sa  da  Üamu-iha,  ministre  de  la  marine,  par  intérim 
ministre  de  la  guerre. 

M.  le  M'*  de  Lori.É ,  ministre  des  affaires  étrangères. 

M.  Carlos  Bknto  da  Silva,  ministre  des  travaux  publics,  du  com¬ 
merce  et  de  l'industrie. 

PRUSSE. 

FRÉDERIC-GUILLADIE  IV,  ne  le  1 5  octobre  1795;  roi  de  Prusse 
7  juin  1840. 

>1.  Othon  Tli.  B011  de  Manteitfel,  ministre  des  affaires  étrangères, 
président. 

M.  \<>a  DKii  IIeyiit,  [ministre  du  commerce,  de  [‘industrie  et  des 
travaux  publics. 

JL  Louis  Simons,  ministre  de  la  justice. 

M.  de  H  u  mer,  ministre  des  affaires  ecclésiastiques,  de  l'instruc¬ 
tion  et  des  affaires  médicales. 

JL  de  Westphalen,  ministre  de  l'intérieur. 

M.  Chai  les  de  Bodelschwixgii,  ministre  des  finances. 

M.  le  lieutenant-général  Cle  de  VVai.dkrsée,  ministre  de  la  guerre 

JL  Charles  B0"  de  Manteüffel,  ministre  de  l'agriculture. 

MM.  Cmstenorlk  et  Hegel,  conseillers  rapporteurs  au  ministère 
d'état. 

RUSSIE.  * 

ALEXANDRE  II  (Xicolaewitch),  né  le  29  (17)  avril  f  t>  1 8  ;  empe¬ 
reur  le  2  mars  (18  février)  1855. 

M.  le  général  de  cavalerie  prince  Orloff,  président  du  conseil. 

M.  le  C,e  de  Nesselrode,  chancelier  de  l'empire. 

M.  le  prince  Alexandre  Goutschakoff  m ,  cons.  privé  ad. ,  mi¬ 
nistre  des  affaires  étrangères. 

JL  Jean  Tolstoï,  conseiller  privé  et  sénateur,  adjoint. 

M.  l'aide  de  camp  général  C"*  d'Adlerberg  .  ministre  de  la  maison 
de  l'empereur. 

M.  le  général  d'infanterie  Moirameff  n.  directeur  en  chef  du  dé¬ 
partement  des  apanages. 

M.  le  Ctc  de  Stenbock,  cons.  d'état  actuel,  adjoint. 

M.  Priamschmxoff,  cons.  privé  actuel,  directeur  en  chef  du  dé¬ 
partement  des  postes. 

M.  l'aide  de  camp  général  'et  général  d'infanterie  Tsciikvkine, 
direct,  en  chef  des  voies  de  communie,  et  des  édifices  publics. 
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M.  l’aide  de  camp  général  et  général  d'ai  lillerie  Soikhozakett  ii, 
ministre  de  la  guerre. 

H.  de  Duock,  cons.  privé,  sénateur  et  secrétaire  d'état,  ministre 
des  finances. 

M.  le  lieutenant-général  et  aide  de  camp  général  Annenkoff,  con¬ 
trôleur  de  l'empire. 

M.  le  général  d'infanterie  Mühawieff  ,  ministre  des  domaines  de 
l'empire. 

M.  Noroff,  cons.  privé  actuel  et  sénateur,  ministre  de  l'instruc¬ 
tion  publique. 

M.  le  Cte  Victor  Panin,  cons.  privé  actuel  et  secrétaire  d'état .  mi¬ 
nistre  de  la  justice. 

M.  Lanskoy,  cons.  intime  actuel,  ministre  de  l'intérieur. 

M.  l'amiral  Wrangel  ,  ministre  de  la  marine. 

SABDAI6NE. 

VICTOR  -  EMMANUEL  II,  né  le  14  mars  1820;  roi  de  Sardaigne 
23  mars  1849. 

M.  le  Ctc  Camille  de  Catoüh,  ministre  des  affaires  étrangères,  de* 
finances  et  président  du  conseil  des  ministres. 

M.  le  commandeur  Urbain  Rattazzi  ,  ministre  de  liniérieur. 

M.  le  commandeur  Jean  Deforesta  .  ministre  des  grâces,  delà 
justice  et  du  culte. 

M.  le  eomm.  Dr.  Jean  Lanza  ,  ministre  de  l'instruction  publique. 

M.  le  général  chcv.  Alph.  Ferkebo  de  la  Maumora,  ministre  de  la 
guerre  et  de  la  marine. 

M  Boxa  ,  ministre  des  travaux  publics. 

M.  le  chevalier  Frédéric  Colla,  contrôleur  général. 

S  AXE-BOT  ALE. 

JKAN  (Népomccène-Marie-Joseph)  ,  né  le  12  décembre  1801,  roi 
de  Saxe  9  août  1854. 

M.  le  Dr.  de  Zscrinsky,  président  du  conseil ,  min.  de  la  justice. 

M.  le  Bü0  de  Bkust,  ministre  des  affaires  étrangères  et  de  l’inté¬ 
rieur. 

M.  le  lieutenant-général  de  Babenhorst,  ministre  de  la  guerre. 

M.  Behr,  ministre  des  finances. 

M.  le  Dr.  de  Falkexstein,  ministre  des  cultes  et  de  l'instruction 
publique. 


EUROPE. 


LI 


SAXES  (Duchés). 

Voir  Confédération  germanique. 

SUÈDE  ET  NOHWÉGE. 

OSCAR  I  (Joseph-François)  ,  né  le  4  juillet  1  799;  roi  de  Suède  et 
de  JVorwége  le  8  mars  18-44. 

M.  Claës-Ephralm  Gunther,  ministre  de  la  justice. 

SI.  le  chambellan  Elie  Bnn  de  Lacerheim,  ministre  des  affaires 
étrangères. 

SI.  Nicolas-Frédéric  Wallensteen  ,  conseiller  d’état. 

M.  Jean- Auguste  Ciripenstedt,  ministre  des  finances. 

M.  le  C,e  Charles-George-Detlof  Mœrner  ,  conseiller  d'état. 

SI.  le  contre-amiral  Charles-Jean  Vlner,  ministre  de  la  marine. 

SI.  le  major-général  Ad.-Fréd.-Nils  Cte  GïLDE.NSTOLfE ,  ministre  de 
la  guerre. 


SUISSE. 


M.  Constant  Forserod  ,  de  Yaud,  président  de  la  confédération 
pour  1857,  chef  des  affaires  politiques. 

M.  Jean-Baptiste  I'ioda  ,  du  Tcssin,  chef  des  affaires  intérieures. 

SI.  le  Dr.  Jonas  Ferrer,  de  Zurich  ,  chef  des  affaires  de  la  justice 
et  de  la  police. 

M.  Frédéric  Frey-Hérosée,  d'Argovie,  chef  des  affaires  militaires. 

SI.  Jacques  Stæmpfi.i  ,  de  Berne,  chef  des  affaires  financières. 

M.  Martin  Knisei. ,  de  Lucerne,  chef  des  affaires  de  commerce  et 
des  douanes. 

SI.  le  Dr.  Guill.  Neff  ,  de  Saint  -Gull,  chef  des  postes  et  des  tra¬ 
vaux  publics. 

« 

TOSCANE. 


i 

LEOPOLD  II  (Jean -Joseph),  né  le  3  octobre  1797,  archiduc 
d'Autriche  ;  grand-duc  de  Toscane  le  18  juin  1824. 

M.  Jean  Baldasserom  ,  cons.  intime,  ministre  des  finances,  fai¬ 
sant  fonction  de  ministre  delà  guerre,  président  du  conseil. 

M.  le  chevalier  Oclavien  Lenzoni  ,  ministre  des  affaires  étrangères 

M.  Léonidas  Landucci,  ministre  de  l’intérieur. 

M.  Nicolas  Lami  ,  ministre  de  la  justice  et  des  grâces,  faisant  fonc¬ 
tion  de  ministre  des  affaires  ecclésiastiques. 

M.  Côrne  Buonàraotti,  cons.  d' état,  ministre  de  ^instruction  pubL 


LU 


GOUVERNEMENTS  ÉTRANGERS. 


TURQUIE. 

ABDüL-MÉDJID-KHAX ,  no  le  1 1  chaaban  1238  (23  avril  1823)  ; 
sultan  le  19  rebuil-aklrer  1255  (2  juillet  1839). 

Resciiid  pacha,  Sadri-azam,  grand  vezir,  président  du  conseil 
privé. 

Arif  effendi,  cheikh-ul-islam  ou  mufti. 

Aali  pacha,  Kharidchijié-na/.iri,  ministre  des  affaires  étrangères. 

Riza  pacha,  séraskier,  ministre  de  la  guerre. 

Hassib  pacha,  Umuri-malié— naziri  ,  ministre  des  finances. 

Mememet-Ali  pacha,  grand-amiral.  Gapoudan-pacha ,  ministre  de 
la  marine. 

Vassif  pacha,  grand -mettre  de  l'artillerie,  commandant  des  dé¬ 
troits  et  de  l'arsenal. 

Ismail  pacha,  Tidjaret-naziri ,  ministre  du  commerce  et  de  l'agri¬ 
culture. 

Izeet  pacha,  Zabtijiè-Muchiri ,  ministre  de  la  police. 

Ahmed-Vefik  effendi,  ministre  de  la  justice. 

Kianll  pacha,  Akhiam-adliiè-réissi .  président  du  conseil  d'état  et 
de  justice. 

Fead  pacha ,  président  du  conseil  du  Tanzimat. 

"  *  4  *  #■  *  •  » 

WURTEMBERG . 

GUILLAUME  I  (Frkderic-Chaiu.es),  né  le  27  septembre  1781;  roi 

de  Wurtemberg  le  30  octobre  ÎS1G. 

* 

M.  le  Bon  de  Nedràth,  président  du  conseil  privé. 

M.  le  Bon  de  W.EcnTER-SriTTLER ,  ministre  de  la  justice. 

M.  le  Bon  de  Hegel,  ministre  des  affaires  étrangères  et  des  affaires 
de  la  maison  du  roi. 

M.  le  Bon  de  Linden  ,  ministre  de  l'intérieur. 

M.  Rumelin  ,  cons.  d'état  actuel ,  ministre  des  affaires  ecclesias¬ 
tiques  et  de  l'instruction  publique. 

M.  le  lieutenant-général  de  Miller,  ministre  de  la  guerre. 

M.  de  Knapp,  ministre  des  finances. 


AMERIQUE. 


ij  h 


BOLIVIE. 

M.  le  général  CORDOYA,  président. 

M.  Basilio  Coellar,  ministre  de  l'intérieur  et  du  culte. 

M.  le  sénateur  M.  -  M.  de  Agdirre,  ministre  des  finances  et  de  la 
police. 

M.  Juan  de  la  Cruz  Beneyente,  ministre  des  affaires  étrangères  et 
de  l’instruction  publique. 

M.  José  Maria  Ferez  I'rdinihea  ,  ministre  de  la  guerre. 


BRÉSIL. 

DON  PEDBO  11,  né  le  2  décembre  1825,  empereur  7  avril  1831. 

M.  le  cous,  d’état  Mis  d’Olindà  ,  ministre  de  l’intérieur  et  prési¬ 
dent  du  conseil. 

M.  Francisco- Diego -Pereira  m:  Vasconcellos  ,  ministre  de  la 
justice. 

M.  liernardo  de  SoizA  Franco  ,  ministre  des  finances. 

M.  le  cons.  d’étal  Yle  de  Marangbape,  ministre  des  affaires  étran¬ 
gères. 

M.  le  cons.  Jeronimo  Francisco  Coelho  ,  ministre  de  la  guerre. 

M.  le  Dr.  José  Antonio  Saraiya  ,  ministre  de  la  marine. 


B  DENOS -AIRES. 

Don  Valentin  ÀLSINA,  élu  pour  3  ans  en  mai  1857  ,  gouverneur, 

M.  José  Barros  I’azhs,  ministre  de  l'intérieur  et  des  affaires 
étrangères. 

M.  le  général  José  Mathias  Zafiola  ,  ministre  de  la  guerre. 

M.  F.  Norbert o  de  la  Riestra,  ministre  des  finances. 

M.  Mariano  Escalada,  évêque  de  Buenos-Aires. 

M.  Philippe  Llavallol,  président  du  sénat. 

M.  Joseph  Muratori  ,  ministre  de  la  marine. 


LIV  GOUVERNEMENTS  ETRANGERS, 

CENTRE-AMÉRIQUE. 

GUATEMALA. 

lUriiAËL  CARRERA ,  capitaine-général,  président  à  vie. 

M.  Manuel  Echevehuia,  ministre  de  la  justice  et  du  culte. 

M.  le  M1®  Pedro  j>e  Aycinena,  ministre  de  l'extérieur. 

H.  Manuel  K  cm;  yk  mu  a  ,  ministre  de  l'intérieur. 

M.  José  Najera  ,  ministre  des  finances  et  de  la  guerre. 

M.  Francisco  Garcia  Pelaez,  archevêque  métropolitain. 

M.  Jean  Matheu  ,  président  de  la  chambre  des  représentants. 

M.  Juan  Antonio  Azmjtta,  président  de  la  cour  suprême  de  justice. 
M.  Manuel  Bolanos,  commandant  en  chef  des  troupes. 

SAN-SALVADOR. 

Rafaël  CAMPO ,  président,  élu  en  1856,  pour  deux  ans. 

M.  G.  Arbizu,  ministre  de  la  guerre  et  de  l'intérieur. 

M.  E.  IIovos ,  ministre  de  l'extérieur. 

M.  François  Contalyo  ,  ministre  des  finances. 

MM.  Castei.lanos  et  Citez  I'lloa  ,  sous -sécrétai res  d'état. 

M.  le  générai  Barri  as  ,  commandant  des  troupes. 

M.  T.  Miguel  Pineda  Y  Zaloanà  ,  évêque  de  San-Salvador. 


HONDURAS. 

Santos  GÜARDIOLA,  président,  élu  pour  A  ans  en  1855. 

M.  José  M.  Cacho,  ministre  de  la  guerre  et  de  l'intérieur. 

M.  Ilamon  Mejia  ,  ministre  des  affaires  étrangères. 

M.  Francisco  Alyahàdo,  ministre  des  finances. 

M.  Hipp.  Cass.  Flores,  évêque  de  Comayagua. 

M.  le  général  Xatmjch,  commandant  en  chef  des  troupes. 

NICARAGUA. 

Don  Patricio  RIVAS  .  directeur  suprême,  pour  2  ans. 

M.  Y.  Sébastian  Salivas  ,  ministre  de  l'intérieur,  de  l'extérieur , 
de  la  guerre  et  des  finances. 

M.  Bernardo  PiSol  ,  évêque  de  Nicaragua. 

COSTA-RICA. 

Juan-Ramiaël  MO  RA,  général,  président. 

M.  N.  .  .  .,  vice-président. 

M.  Bernardo  Calvo,  ministre  de  l'intérieur  et  des  affaires  ecclé¬ 
siastiques. 


AMÉRIQUE. 


LT 


M.  Lorenzo  Montufar,  ministre  de  l'extérieur. 

M.  Raphaël  Escalante,  ministre  de  la  guerre  et  des  finances. 

M.  Manuel  Alvarado,  intendant  général. 

M.  Anselmo  Llorente  ,  évêque  de  Saint-Joseph 
M.  N.  .  .  . ,  président  de  la  chambre  législative. 

M.  Raphaël  Ramirez,  régent  de  la  cour  suprême, 

M.  Juan  Raphaël  Mata  ,  juge  des  finances. 

M.  le  général  José  Morà,  commandant  en  chef  des  troupes. 

CHILI. 

Don  Manuel  MONTT,  président  de  la  république  ,  élu  en  1856. 

M.  Franç.  Xavier  Oyalle  ,  ministre  de  l'intérieur  et  de  l'extérieur. 
M.  Waldo  Silva  ,  ministre  de  la  justice,  du  culte  et  de  ['instruc¬ 
tion  publique. 

M.  Alexandro  Vial  ,  ministre  des  finances. 

M.  Francesco  Gana,  ministre  de  la  guerre  et  de  la  marine. 

CONFÉDÉRATION  ARGENTINE. 

J.  J.  URQUZA ,  général,  président  de  la  confédération,  élu  le 
20  novembre  1853. 

M.  Dr.  Salvador  Maria  del  Carril,  vice  président. 

M.  Dr.  Santiagio  Derqui,  ministre  de  l'intérieur. 

M.  Dr.  Bernabé  Lofez,  ministre  de  l'extérieur. 

M.  Dr.  Juan  del  Gamfillo,  ministre  de  la  justice,  du  culte  et  de 
l'instruction  publique. 

M.  Dr.  Augustin  Justo  de  la  Vega,  ministre  des  finances. 

ÉTATS-UNIS  DU  NORD, 

BUCHANAN  James  (Pensylvanie) ,  président  pour  4  ans,  entré  en 
fonctions  le  4  mars  1857. 

M.  John  C.  Breckenridge  (Kentucky),  vice-président. 

M.  le  général  Lewis  Cass  (Michigan),  secrétaire  d'état. 

M.  J-  Addison  Thomas  ,  secrétaire  d'état  adjoint. 

M.  Howell  Cobb  Géorgie),  secrétaire  du  trésor, 

M.  Peter  G.  Washington  ,  secrétaire  adjoint. 

M.  John  Uuchanan-Floyd  (Virginie) ,  secrétaire  de  la  guerre. 

M.  Isaac  Toucey  (Connecticut),  secrétaire  de  la  marine. 

M.  Jacob  Thompson  (Ïénessée),  secrétaire  de  l'intérieur. 

M.  Aaron  Yenable  Brown  (Mississippi),  Directeur  général  des 
postes. 

M.  Jérémias  Black  r  avocat  général. 


LVI 


GOUVERNEMENTS  ESRANGERS. 


ÉQUATEUR. 

François  ROBLES,  général,  président,  élu  en  1856. 

M.  Marcos  Espinel  ,  vice-président. 

HAÏTI. 

FAUSTIN  Ier  SouLotQiE,  empereur,  couronné  le  18  avril  1852. 
M.  le  grand  maréchal  L.  Dcfréne  ,  ministre  de  la  guerre ,  de  la 
marine  et  de  l'extérieur. 

M.  le  lieutenant-général  Salomon,  ministre  des  finances  ,  du  com¬ 
merce,  de  F  instruction  publique  et  du  culte. 

M.  le  lieutenant-général  Guerrier -Prophète  C,eüE  Terrier-Roigé. 
ministre  de  l'intérieur  et  de  l'agriculture. 

MEXIQUE  (République  du). 

Ignace  COMÛNFORTj,  président  de  la  république  ,  élu  en  1855. 

M.  N.  .  .  ministre  des  affaires  étrangères. 

M.  N.  Lacunzà  ,  ministre  de  la  justice. 

M.  Ignace  de  la  Llàve,  ministre  de  l'intérieur. 

M.  J.  M.  Janes,  ministre  de  la  guerre. 

M.  José  Iglesias,  ministre  des  finances. 

M.  Manuel  Silisco  ,  ministre  des  travaux  publics. 

nouvelle  grenade. 

Mariano  OSPINA,  président  de  la  république,  élu  te  30  septem¬ 
bre  1856,  entré  en  fonctions  le  1er  avril  1857. 

M.  Màlberjno,  vice-président. 

M.  Manuel  Anlonio  Sanclemente  ,  ministre  de  l'intérieur. 

M.  Juan  Antonio  I'ardo  ,  ministre  de  l'extérieur. 

M.  Joaquin  Valencia  .  ministre  des  finances. 

PARAGUAY. 

LOPEZ,  général,  président  de  la  république. 

M.  Nicolas  Vasquez,  ministre  des  affaires  étrangères. 

M.  Maricano  Gonzalez  ,  ministre  des  finances. 

M.  le  général  Francisco  Lopez  ,  ministre  de  la  guerre. 

M.  José  Fàlcon  ,  ministre  de  l'intérieur. 

PÉROU. 

R  a  mon  CASTILLA  ,  général ,  président  de  la  république 
M.  Manuel  Mar.  ministre  de  l'intérieur. 


AMERIQUE.  LVH 

M.  Manuel  Ortiz  de  Zevallos,  ministre  des  affaires  étrangères  et 
des  finances. 

M.  le  général  José  Maria  Baygade  ;  ministre  de  la  guerre  et  de  la 
marine. 

M.  Luciano  Maria  Càno,  ministre  de  la  justice,  du  culte  et  de 
l'instruction  publique. 

Mgr.  Joseph  Emannel  Pasqdel,  archevêque  de  Lima, 

Mgr.  Joseph  Séb.  Goyenek  Barreda  ,  évêque  de  Arequipa. 

Mgr.  l’ietro  Ruiz ,  évêque  de  Cbacopojas  (Maynas). 

Mgr.  J.  G.  Valdivia  ,  évêque  de  Cuzco, 

Mgr.  Jean  Jos.  oe  Oeelan,  évêque  de  Guamangna  et  Ayacucho. 

Uruguay  République  orientale  de  1’). 

Gaii  iiieï.  Antonio  PEREIRA  ,  president,  élu  le  1er  mars  185G  pour 
A  ans. 

.M.  Dr.  Florentine  Càstellànos  ,  vice-président. 

M.  Joaquim  Requena,  ministre  de  l'intérieur  et  des  relations  ex¬ 
térieures. 

M.  Batele,  ministre  des  finances. 

M.  Carlos  de  San  Yicente  ,  ministre  de  la  guerre  et  de  la  marine. 
M.  Salv.  Tort,  président  du  tribunal  suprême  de  justice. 

M.  Dr.  Florentino  Càstellànos,  président  du  sénat. 

M.  Palomeqce,  président  de  la  chambre  des  représentants. 

VENEZUELA. 

José  Tadeo  MONAGAS,  général,  président,  réélu  par  le  congrès 
Je  20  avril  1857.  ’ 

M.  Francisco  Oriach,  vice- président. 

M.  Francisco  Aranda,  ministre  de  l’intérieur  et  de  la  justice. 

M.  Jacinto  Gutierbf.z,  ministre  de  l'extérieur  et  des  finances. 

M.  le  général  Carlos  Castelli  ,  ministre  de  la  guerre  et  de  la  marine. 
M.  le  général  Flores,  commandant  en  chef  des  troupes. 


LES  SOUVERAINS  DE  L’EUROPE 
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rangés  dans  l’ordre  de  leur  âge,  au  1er  janvier  1858 
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I  Le  lîoi  de  Wurtemberg .  .  . 

27  septembre  1781. 
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j  Le  Roi  de  Saxe . 
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I  L'Empereur  des  Français  .  . 

20  avril  1808. 

49 
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47 

Lu 

39 

1  Le  Roi  de  Bavière . 
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1  Le  Roi  de  Grèce . 

1  juin  1815. 

19  février  1817. 
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40 
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1  Le  Roi  des  Pays-Bas  .... 

10 
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I  L'Empereur  de  Russie  .  ,  . 
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1  La  Reinedela  Gd«-Bretagne. 
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1  Le  Roi  de  Hanovre . 

27  mai  1819. 

38 
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1  Le  Roi  de  Sardaigne  .... 

14  mars  1820. 

37 

9 

17 

1,  L'Empereur  de  Turquie.  .  . 

23  avril  1823. 

34 

8 
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I  L'Empereur  d'Autriche  .  .  . 

ÎS  août  1830. 

27 
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i  La  Reine  d'Espagne  .... 

10  octobre  1830. 
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1  Le  Roi  de  Portugal . 
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LISTE  CHRONOLOGIQUE 

DES  Jl  [MST  II  ES  DES  AFFAIRES  ÉTRANGÈRES, 

DEPUIS  LE  1er  JANVIER  1589, 

époque  de  la  création ,  par  le  roi  Henri  III , 

D ES  OUATItK  CHARGES  DE  SECRÉTAIRES  D’ÉTAT  A  DÉPARTEMENT 


DATE 

du  ta 

DOMINATION, 

MINISTRES  DES  AFFAIRES  ÉTRANGÈRES. 

D  A  T  E  || 

de  la  jl 

CESSATION  ; 

des  fonctioDS.il 

1er  janvier 

1 589. 

1.  Révol  (Louisde),  intrndantdcl'ar- 

moe  de  Provence,  mort  en  1594. 

'  * 

1 7  septemb.  1 
l  1594.  | 

1  Tsepleinb. 
1594. 

2.  Yilleroi  (Nicolas de Neufville, de), 
ambassadeur,  grand -trésorier  de 
l'ordre  du  Saint-Esprit ,  mort  en 
1617. 

1617.  I 

1 G 1 7 . 

3.  ITYSIEUX  (Pierre-Brûlari),  vicomte 
de),  ambassadeur,  mort  en  IG  10. 

4  février  1 

IG24.  1 

1G2G.  ! 

A.  Phélyppeaux  dTIerbaut  (Rey¬ 
mond},  seigneur  de  ta  Yrilliére,  se¬ 
crétaire  d'État,  mort  en  1629. 

2  mai  1629.1 

2  mai  1629. 

5.  South  il  lier  (Claude),  seigneur  de 
Pons  et  de  Fossigny,  secret.  d’Etat , 
mort  en  1651. 

1632. 

1632. 

6.  Bouthillier  (Léon),  comte  de 
Chavigny  et  de  fiuzançais,  secrét. 
d’État,  mort  en  1652. 

1643. 

1643. 

!J 

7.  Loménie-Briexne( Henri-Auguste 
de),  seigneur  de  la  Yille-aux-clercs, 
secrétaire  d  État,  mort  en  1666 

3avr.  1G63.| 

4  ANNUAIRE  DIPLOMATIQUE 


DATE 

da  la 

BÉOMIJVATICIH, 

m 

MINISTRES  DES  AFFAIRES  ÉTRANGÈRES. 

L>  A  T  E 

de  ta 

CESSATION 

des  font! LÎo us. 

3a\r.  1663. 

8.  Lionne  (Hugues  de),  marquis  de 
Fresne,  seigneur  de  Gerny,  ambas¬ 
sadeur,  mort  en  1671. 

1CT  sept. 
1671. 

Ier  sept. 

I G  7 1 . 

9.  Pomponne  (Simon  Arnauld,  mar¬ 
quis  de),  ambassad.,  mort  en  1699. 

novembre 

1679. 

novembre 

1  079. 

10.  Groissv  (Charles  Colbert,  marquis 
de),  ambassadeur,  mort  en  IG9G. 

28  juillet 

1  C3ü* 

28  juillet 
1G96. 

1 1.  Toucy  (Jean -Bapt.  Colbert,  marquis 
de),  secret.  d'État,  membreducon 
seil  de  régence,  mort  en  1746. 

24  sept. 
1718. 

'2  5  septemb. 
1718. 

1 2.  DUBOIS  {(Guillaume) ,  cardinal ,  ar- 
chevéque  de  Cambrai,  premier  mi¬ 
nistre,  mort  en  1723. 

20  février 
1723. 

20  février 
1723. 

13.  Moryili.e  { Charles-Jean-Baptiste 
de  Fleurian  d'Armenon  ville,  comte 

de),  secret.  d'État,  mort  en  1750. 

• 

19  août 
1727. 

19  août 
!  1727. 

14.  Chai  velin  (  Germain-Louis  de). 
Garde -des- sceaux ,  mort  en  1762. 

22  février 
1737. 

22  février 
1737. 

15.  Amelot  de  Chaillou  (Jean-Jacq.) 
secrétaire  d'État,  membre  de  l'Aca¬ 
démie  française,  mort  en  1749. 

2  G  avril 
1744. 

2G  avril 
1744. 

A- 

IG.  Argenson  (Réné -Louis  de  Voyer 
de  Paulmy,  marquis  d  ),  conseiller 
d'État ,  intendant  du  Hainau t .  mort 
en  1757. 

3  janvier 
1747. 

3  janvier 
1747. 

17.  Puysiecx  (  Louis -Brûlart  de  Sil- 
lery,  marquis  de)  ambassadeur, 
mort  en  1771. 

1 1  sept. 

1751. 

DK  L' EMPIRE  FRANÇAIS. 


F  I 


1  I)  A  T  K 

!  de  fa 

\  HOiUJXiTJOff. 

MINISTRES  DES  AFFAIRES  ÉTRANGÈRES. 

DATE 
de  la 

CESSATIOK 

des  fonctions. 

1 1 1  septemb. 
1751. 

18.  Saint-Contest  (  François-Domin. 
de),  intendant  de  Bourgogne,  mort 
en  1 7  54 . 

24  juillet 
1754. 

1  2  î  juillet 
1751. 

1 9.  Rouillé  (An  loi  ne- Louis  de),  comte 
de  Jouy,  ministre  de  la  marine, 
mort  en  1761. 

25  juin 
1757. 

I  25  juin 

I  1757.  ; 

20.  Bernis  (Fi  ançûis-.Toach. de  Pierres, 
comte  de),  cardinal,  membre  de 
Y  Académie  française,  ambassadeur, 
mort  en  1794. 

1758. 

I  l7  5tS. 

21,  CIIOISEUL- ST  AIN  VILLE  ( Étienne- 

François,  duc  de),  ambassadeur, 
mort  en  1785. 

1761. 

I  1761. 

22.  Praslin  (Gésar-Gabr.  deChoiseul, 
duc  de),  ambassad.,  mort  en  1766. 

5avr,  1 766. 

I  5  avril 

1  1766. 

fi  Le  due  de  ChoISEIL-St  AIN  VILLE 
(pour  la  2®  fois). 

24  déceinb. 
1770. 

1 24  septemb. 

I  1770. 

23.  Saint- Florentin  (Louis-Phclyp- 
peaux,  comte  de),  ministre  de  la 
maison  du  rui,  chargé  du  portefeuille 
des  affaires  étraug. ,  mort  en  1777. 

6  juin  1771. 

1 6  juin  1771. 

24.  Ait; ltllon  (Emmanuel-Armand  de 
Vignerori  du  Plessis-Richelieu,  duc 
d') ,  gouverneur  de  Bretagne,  mort 
en  1780. 

21  juillet 

1  774. 

1  21  juillet 
|  1774. 

25.  VergenneS  (Charl.  Gravier,  comte 
de),  ambassadeur,  mort  eu  1787. 

1 3  février 

1787. 
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A  N  N  r  A I  n  E  PI  P  LO  M  A  T I  QU  B 


1  DATE 

de  la 

NOM  J  X  4  Tl  ON. 

MINISTRES  DES  AFFAIRES  ÉTRANGÈRES. 

DATE 
de  la 

CESSATION 

tics  fonctions. 

13  février 

1787. 

2 G.  Montmorin -Saint -Herem  (Ar¬ 
mand-Marc,  comte  de),  ambassa¬ 
deur,  mort  en  1792. 

20  novemb. 
1791.  î 

*20  noveœb. 
1791. 

27.  LESSART  (Claude  Valdec  de),  mi¬ 
nistre  de  Pinte  rieur,  mort  en  1792. 

10  mars 
1792. 

10  mars 
1792. 

28.  DiMOiftlEZ  (Charles -  François ) , 
général  de  division,  mort  en  IS23. 

1 7  juin 
1792. 

1 7  juin 
j  1792. 

29.  Chambonas  (Scipion- Louis -Jos. 
de  La  Carde,  marquis  de),  lieute¬ 
nant  du  Roi  en  Languedoc,  mort 
en  1807. 

1er  août 
1792. 

1er  août 
1792. 

30.  Sainte-Croix  (Louis-Claude  Bigot 
de),  ministe  plénipotentiaire,  mort 
en  1803. 

1 0  août 
1792. 

1 1  août 
1792. 

31.  Lebrin  (Pierre -Martial),  publi¬ 
ciste,  mort  en  1793. 

21  juin 

1793. 

La  Convention  nationale ,  par  divers 
décrets,  établit  2i  comités  dont  les 
membres ,  pris  dans  son  sein,  étaient 
chargés  de  la  direction  des  affaires 
ressortissant  a  chacun  des  anciens  mi¬ 
nistères  supprimés  par  ces  mêmes  de¬ 
crets. 

Par  suite  de  cette  organisation ,  les 
/{étalions  extérieures  furent  succcssi- 
veinent  confiées  à  cinq  commissaires 

(de  FORGUKS,  HERMANN,  BUCIIQT, 
MlOT  et  COLCIIEX),  du  21  juin  1793 
au  G  novembre  1 793,  époque  à  laquelle 
le  Directoire,  succédant  à  la  Conven - 

KF,  L’EMPIRE  FRANÇAIS, 
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DATE 

de  Ut 

Nn\n\  ition. 

# 

MINISTRES  DES  AFFAIRES  ÉTRANGÈRES. 

DATE 
de  la 

CESSATION 

des  fondions,' 

(ion ,  supprima  les  2  i  comités,  rétablit 
les  ministères  et  confia  celui  des  Re/a- 
fions  extérieures  au  ministre  pléni¬ 
potentiaire  Charles  de  Lacroix  ,  qui 
recommence  la  série  des  ministres. 

fi  novemb. 
1795- 

32.  Lacroix  (Charles -Constant  de), 
ministre  plénipotentiaire,  mort  en 
1805. 

19  juillet 
1797.  i 

1 9  juillet' 
,1797. 

33.  T  ALï.evr  Axn  -  Périgord  (Charl. 
Maurice  de),  ancien  député  it  l'as¬ 
semblée  constituante,  mort,  en  1838. 

19  juillet 
1799. 

20  juillet 
1799. 

3  t.  Reinhard  (Gharlcs-IIonoré),  min. 
plénipotentiaire,  mort  en  1837. 

21  novemb. 
1799. 

22  novcmb. 
1799. 

»  T  A  LLEYR  AND -PÉRIGORD  (Charl. 
Maurice  de),  pour  la  2e  fois. 

17  juin 
1807.  ; 

8  août 
1807. 

35.  Champagny  (Jean-Baptiste  Nom- 
père  comte  de),  duc  de  Cadore, 
ambassadeur,  mort  en  1834, 

1  fi  avril 
1811. 

17  avril 
1811. 

3G.  Mar  et  (Hugues-Bernard),  duc  de 
Bassano,  ambassadeur;  ministre 
secrétaire  d’État,  mort  en  1839. 

19  novemb. 
1813. 

20  novcmb. 
1813. 

37.  Cai  laincolrt  ( Arm.-AugusUn- 
Louis  de),  duc  de  Vice n ce,  général 
:  de  division, ambassadeur,  mort  en 

1827. 

2  avril 

181  i. 

Le  3  avril  (Bit,  le  Gouvernemenf 
provisoire  nomme  Commissaire  aux 
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A  N  MJ  AJ  RE  DIPLOMATIQUE 


D  A  T  E 

de  la 

NOMINATION 

MINISTRES  DES  AFFAIRES  ÉTRANGÈRES. 

D  A  T  E 
de  îa 

CESSATION 

des  fonctions' 

affaires  étrangères  le  comte  l»E  Bts- 
sièiie  (Mathurin  Laforét)  qui  en  a  rempli 
les  fonctions  jusqu'au  13  mai  suivant, 
date  de  l'ordonnance  royale  qui  confia 
le  ministère  des  affaires  étrangères 

au  prince  de  Talleyrand. 

*! 

13  mai 
1814. 

»  T  A I.  F.  EYRAN'D  -  BÉRIGOR  I)  {Chail. 
Maurice  de),  prince  de  Bénévent, 
pour  la  3e  fois. 

1 0  sept. 

;  18U* 

1 1  scptemb. 
1814. 

38.  Jau court  i  t  rançois ,  marquis  de). 
Pair  de  France,  mort  en  1852. 

20  mars 
1815. 

21  mars 
1815. 

»  C  A  UL  AI  N  COURT  (duc  de  Vicence), 
pour  la  2e  fois. 

22  juin 
1815. 

23  juin 
1815. 

39.  Bignon  (Pierre-Édouard ,  baron), 
ministre  plénipotent.,  mort  en  184 1 . 

7  juillet 
1815. 

8  juillet 
1815. 

»  TALLEYRAND -PÉRIGORD  (Cliarl. 
Maurice  de),  prince  de  Bénévent, 
président  du  Conseil ,  pour  la  4  e 
fois. 

23  sept. 
1816. 

24  sept. 
1816. 

40.  Richelieu  (Armand-Emmanuel Du 
Plessis,  duc  de) ,  pair  de  France, 
président  du  Conseil,  mort  en  1822. 

28  décemb. 
1818. 

29  décemb. 
1818. 

41.Dessolles  (Charles-Louis,  mar¬ 
quis),  général  de  division  ,  pair  de 
France,  président  du  Conseil,  moi  L 
en  1828. 

1  8  novemb. 
1819. 

É> 

(9  novemb. 

|  1819. 

42.  PASQU1ER  (Étienne-Denis,  baron), 
pair  de  Fiance.  | 

13  décemb. 
1821.  [ 

DE  1,’F.MPinE  FRANÇAIS, 


!» 


D  A  T  E 

de  la 

MINISTRES  DES  AFFAIRES  ÉTRANGÈRES. 

D  A  T  E  il 

de  la  1 

CESSATION 

îles  forirtiuïïs.  1 

14  décemb. 
1821. 

13.  Montmorency  (  Mathieu- Jean  - 
Félicité,  vicomte  de),  pair  deFi  ance, 
mort  en  1826, 

27  décemb.  1 
1700  : 

M-  »  ^  %  4 

28  décemb. 
1822. 

4  L  Chateai Briand  (François- Réné, 
vicomte  de),  ambassadeur,  pair  de 

1  France ,  membre  de  F  Acad,  fran¬ 
çaise,  mort  en  1848. 

5  juin  1824. 1 

4  août 

1824. 

15.  Damas  (Ange-Hyacinthe-Maxence, 
baron  de),  Jieut.gén.,  mort  en  1840. 

3  janvier  1 
1828.  1 

1  janvier 
1828. 

46.  Làferroxnays  (Cbarles-Ferron, 
comte  de),  ambassadeur,  pair  de 
France,  mort  en  1S42. 

0  1 

22  avril  1 

1S29.  1 

14  mai 
1829. 

17.  Portalis  (Joseph-Marie,  comte), 
Garde-des-sceaux ,  pair  de  France. 

7  août  1 
1829. 

8  août 
1829. 

%• 

48.  POLIGNAC  (Armand-Jules,  prince 
de),  ambassadeur,  pair  de  France, 
mort  en  1847. 

2S  juillet  1 
1830.  1 

Le  29  juillet  1 830  ,  le  gouvernement 
provisoire  nomme  le  baron  Iîionon 
Commissaire  au  département  rfes 
affaires  é  Ira  »  gères . 

Le  2  août  suivant,  le  maréchal  comte 
Joi  rdan  lui  succède  dans  la  même 
qualité  jusqu'au  10  du  même  mois. 

Le  il  août  1830,  une  ordonnance 
rovale  confie  le  ministère  des  affaires 
étrangères  au  comte  MOLÉ. 

10 


ANNUAIRE  DIPLOMATIQUE 


DATE 

de  la 

NOMINATION. 

MINISTRES  DES  AFFAIRES  ÉTRANGÈRES. 

DATE  | 
df  lu 

CË  55  \TION 

des  fonctions. 

1 1  août 

49.  Molé  (Mathieu  Louis,  comte), pair 

l°rnovemb. 

1830. 

de  France,  membre  de  l'Académie 
française,  mort  en  1857. 

1830. 

1er  novenih. 

50.  Maison  (.Nicolas-Joseph,  marquis), 

10  novemb. 

1830. 

maréchal .  pair  de  France,  ambas¬ 
sadeur  ,  mort  en  1840. 

1830. 

1 6  novotnb. 

51.  SÉBASTIAN!  DE  LA  PORTA  (  Ho- 

1  o  octobre 

1830. 

race ,  comte),  général  de  division, 
ambassadeur,  député,  mort  en  1851. 

1832. 

1  o  octobre 

52.  BROGLIE  (Victor,  duc  de),  pair  de 

3  avril 

1832.  . 

France,  ambassadeur,  membre  de 
l'Académie  française. 

1834. 

3  avril 

| 

53.  Rigny  (Henri,  comte  de),  vice- 

12  mars 

1834. 

amiral,  pair  de  France,  ambassa¬ 
deur,  mort  en  1835. 

1835. 

1 2  mars 

»  BROGLIE  (duc  de),  président  du 

22  février 

1835. 

conseil ,  pour  la  2e  fois. 

1830.  | 

22  février 

54.  T  HIER  s  (Adolphe -Marie -Joseph) 

5  septcmb. 

1 830. 

député,  membre  de  l’Académie  fran¬ 
çaise. 

1830.  ( 

5  septcmb. 

»  Molé  (comte),  président  du  Con- 

12  mai 

1836. 

sei! .  pour  la  2e  lois. 

1839. 

12  mai 

55.  Sol  LT  (Jean  de  Dieu) ,  duc  de  Dal- 

lpr  mars  1 

1839. 

matie,  maréchal ,  pair  de  France, 
président  du  Conseil,  mort  en  185 1 . 

1840. 

1er  mars 

»  T  hiers  (Adolphe -Marie -Joseph), 

29  octobre 

1840. 

président  du  Conseil,  pour  la  2e 
fois. 

1840. 

29  octobre 

5G.  Guizot  (Franç.),  député,  membre 

24  février 

|  1840. 

de  l'Académie  française  ambassa- 

1848. 

deur. 

:-E  l'EMPIRE  FRANÇAIS. 
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1  D  A  T  E 

1  tic  la 

J  NOMINATION, 

MINISTRES  DES  AFFAIRES  ÉTRANGÈRES. 

DATE  ]| 
de  la  1 

cessation  ? 
des  fonctions. Il 

1  25  février 

57.  Lamartine  {Alphonse  de),  ancien 

10  mai 

1  1848. 

député,  membre  de  l'Académie  fran¬ 
çaise  et  du  Gouvernement  provisoire 
de  1848. 

1848.  1 

1  10  mai 

58.  Bastide  (Jules),  représentant  à 

1 9  décemb.  1 

I  1848. 

l'Assemblée  nationale. 

1848.  I 

Il  9  décemb. 

1  1848. 

59.  Brouyn-DE-Lhuys,  ancien  dé¬ 
puté,  représentant  à  l'Assemblée 
nationale. 

2  juin  1849.1 

1 2  juin  1 S 19. 

60.  Tocqueville  (Alexis  de),  ancien 
député .  représentant  à  l'Assemblée 
nationale,  membre  de  l'Académie 
française. 

1 0  novemb.  1 
|  1849. 

1  (  G  novemb. 

G 1.  Lahitte  (Jean-Ernest  Ducos,  vi¬ 
comte  de),  général  de  division. 

9  janvier  1 

1849. 

1851.  1 

1  9  janvier 

»  Drouyn-de-Lhuys  ,  pour  la  2° 
fois. 

24  janvier  1 

1  1851.  i 

1851. 

1  24  janvier 

G2.  B  renier  (  Anatole ,  baron  ),  con¬ 
seiller  d'État ,  directeur. 

10  avril  1 

1851. 

1851. 

I  1 0  avril 

63.  Baroche  (Jules),  ancien  député, 

26  octobre  1 

I  1851. 

représentant  à  l’Assemblée  natio¬ 
nale. 

1851.  1 

|  2  G  octobre 

64.  Turgot  (Louis,  marquis),  ancien 

28  juillet  1 

1  1 85 1  * 

pair  de  France. 

1852.  1 

1  28  juillet 

1  1S52. 

1  Smai  1S55. 

»  DROUYN  -  DE-Lhl  ys  ,  sénateur  , 
pour  la  3e  fois. 

65.  Colonna -Walewski  { Alexand., 
comte^ ,  ambassadeur,  sénateur. 

S  mai  1855.1 

CHAPITRE  I. 


W 


(QUAI  D'ORSAl.) 


ministre  el  secrétaire  d’Etat  au  département  des  affaires 
étrangères. 

La  négociation  et  l'exécution  dos  traités  et  conventions  de  politique 
cl  de  commerce. 

Les  rapports  avec  les  ambassadeurs ,  ministres  et  agents  diploma¬ 
tiques  et  consulaires,  soit  des  puissances  étrangères  près  l'Empereur, 
soit  de  Sa  Majesté  Impériale  près  les  gouvernements  étrangers. 


CABINET  BU  MINISTRE  ET  SECRETARIAT. 


M.  de  Billing  (Frédéric)  0$ ,  chef. 

M.  Cltalclain  (Anatole)  éfc ,  secrétaire  particulier  du  mi¬ 


nistre. 


L’ouverture  des  dépêches ,  la  correspondance  personnelle  du  mi¬ 
nistre,  les  audiences,  les  travaux  réserves;  le  chiffre ,  le  départ  et 
l’arrivée  de  la  correspondance  et  des  courriers;  la  centralisation  des 
étals,  notes  et  registres  relatifs  au  personnel;  la  statistique  elles 
traducteurs. 


BUREAU  DU  PROTOCOLE. 


M.  Feuillet  de  Couches  C^,  sous-  directeur,  chef,  Ira • 
vaillant  directement  avec  le  ministre. 

L’expédition  des  traités  et  conventions;  les  pleins  pouvoirs,  com¬ 
missions,  provisions,  exequatur;  les  ratifications;  les  lettres  de  noti¬ 
fication,  de  créance,  de  rappel  et  de  recréance;  le  cérémonial  et  le 
protocole;  les  privilèges,  immunités  et  franchises  diplomatiques;  les 
audiences  diplomatiques,  les  décorations,  etc. 
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bureau  du  départ  et  de  l’arrivée  des  correspondances. 

M.  Le  liée  ,  chef. 


DIRECTION  DES  AFFAIRES  POLITIQUES. 

M.  Benedetti  ,  directeur , 

Les  affaires  politiques,  les  questions  de  limites  et  d’extradition  ;  les 
conventions  de  poste;  le  personnel  des  agents  diplomatiques,  etc.,  etc. 

SOUS-DIRECTION  DU  MIDI  ET  DE  L’ORIENT. 

M.  Fa u gère  0^,  sous-directeur. 

Correspondance  et  travaux  concernant  l’Espagne,  le  Portugal,  les 
États  italiens,  la  Suisse,  l’Empire  ottoman,  la  Grèce,  les  Régences 
barbaresques ,  le  Maroc  et  la  Perse. 

SOUS-DIRECTION  DU  NORD. 

M.  Desprez  ^ ,  sous-directeur. 

Correspondance  et  travaux  concernant  la  Grande-Bretagne,  la 
Russie,  la  Prusse,  l’Autriche,  les  divers  États  allemands,  la  Belgique, 
les  Pays-Bas,  la  Suède  et  le  Danemark. 

SOUS-DIRECTION  DE  L’AMÉRIQUE  ET  DE  L’iNDO-CHINE. 

M.  Noël  ,  sous-directeur. 

V 

Correspondance  et  travaux  concernant  les  Etats  de  T  Amérique  du 
Nord  et  du  Sud ,  et  l'Indo-Cliine. 

SOUS-DIRECTION  DU  CONTENTIEUX. 

M.  Gaudin  (Émile)  %  ,  sous- directeur. 

Les  affaires  contentieuses  qui  doivent  être  appréciées  d’après  les 
dispositions  des  actes  diplomatiques  et  celles  qui  résultent  des  récla¬ 
mations  des  Français  contre  les  gouvernements  étrangers,  et  les 
réclamations  d’étrangers  contre  le  gouvernement  français.  Conventions 
postales,  traités  d’extradition  et  les  affaires  qui  en  dépendent. 
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DIRECTION  DES  CONSULATS  ET  AFFAIRES  COMMERCIALES. 

M.  le  Cte  de  fÆSSEPs  (Théodore)  C$î ,  directeur . 

Les  affaires  commerciales  ;  les  traités  fie  commerce  et  de  navigation  ; 
la  protection  du  commerce  français  dans  les  pays  étrangers;  les  récla¬ 
mations  du  commerce  étranger  envers  le  gouvernement  français;  le 
règlement  de  la  comptabilité  des  chancelleries  consulaires;  le  person¬ 
nel  des  agents  consulaires  et  des  drogmans  de  consulats. 

SOUS-DIRECTION  DU  NORD. 

M.  Do  Clercq  (Alexandre)  0^  ,  sous-directeur. 

Correspondance  et  travaux  concernant  la  Grande-Bretagne ,  la 
Russie,  la  Prusse,  l'Autriche,  les  divers  États  de  l’Allemagne,  la 
Belgique,  les  Pays-Bas,  la  Suisse,  la  Suède,  le  Danemark,  les 
Colonies  anglaises ,  néerlandaises  et  danoises. 

SOUS-DIRECTION  DU  MIDI  ET  DE  L’ORIENT. 

M.  Mourant  ,  sous-directeur. 

Correspondance  et  travaux  concernant  l’Espagne ,  le  Portugal ,  les 
États  d’Italie,  la  Grèce,  l’Empire  ottoman,  les  Régences  barbares- 
ques,  le  Maroc,  la  Perse  ,  les  Colonies  espagnoles  et  portugaises. 

SOUS-DIRECTION  DE  L'AMÉRIQUE  ET  DE  L’INDÛ-CHINE. 

M,  Marchand  (Eugène)  &  ,  sous-directeur . 

Correspondance  et  travaux  concernant  les  Etats  d'Amérique  du 
nord  et  du  sud,  et  de  l’Indo-Chine, 

DIRECTION  DES  ARCHIVES  ET  DE  LA  CHANCELLERIE. 

M.  Cintrât  ,  directeur . 

M.  Dumont  ,  sous-directeur. 

Le  dépôt  des  correspondances  et  documents  diplomatiques,  des 
traités  et  conventions,  des  décrets  et  arrêtés  concernant  l’organisa¬ 
tion  et  le  personnel  du  ministère  ;  le  classement  des  correspondances; 
la  rédaction  des  notes  et  mémoires  ainsi  que  les  tables  analytiques 
pour  le  service  du  département;  la  recherche  des  renseignements 
pour  tout  autre  service  public  et  privé;  le  dépôt  des  plans  et  docu¬ 
ments  relatifs  aux  limites  de  l'Empire;  la  collection  des  cartes  géo¬ 
graphiques  pour  l'usage  du  ministère. 
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BUREAU  DE  LA  CHANCELLERIE. 

M.  Bosseront  d’Ànglade  ^  ,  chef. 

Les  passe-ports  autres  que  les  passe-ports  de  cabinet;  les  léga¬ 
lisations }  les  visa  et  la  perception  des  droits  qui  en  résultent  ;  la 
transmission  des  actes  judiciaires  et  des  commissions  rogatoires;  la 
discussion  des  questions  touchant  à  l’état  civil,  et  l'instruction  des 
réclamations  relatives  à  des  matières  d'intérêt  privé,  telles  que  les 
successions  ouvertes  en  pays  étranger,  les  recouvrements  sur  par¬ 
ticuliers,  etc. 

Ce  bureau  est  le  seul  du  département  des  affaires  étrangères  qui 
soit  ouvert  au  public.  On  peut  s’y  présenter  tous  les  jours  (les  di¬ 
manches  et  fêtes  exceptés)  de  onze  à  quatre  heures. 


DIRECTION  DES  FONDS  ET  DE  LA  COMPTABILITE. 

M.  Lefebvre  (Armand)  C^,  conseiller  d’Etat,  directeur . 
M.  Bourcier  Saint-Chaffray  ^ ,  sous-directeur. 

Les  travaux  généraux  et  particuliers  relatifs  aux  dépenses  du  mi¬ 
nistère;  la  correspondance  avec  les  agents  politiques  et  commerciaux 
sur  toutes  les  matières  de  comptabilité ,  et  sur  tout  ce  qui  s’y  rap¬ 
porte;  les  écritures  en  partie  double,  et  les  livres  et  registres  pres¬ 
crits  par  les  ordonnances  et  les  règlements  spéciaux;  la  liquidation 
des  frais  de  service  de  tous  les  agents,  celle  des  indemnités  de  voyage 
et  des  frais  de  courriers;  les  présents  diplomatiques  et  les  pensions 
de  retraite ,  etc. 

(Le  directeur  est  membre  du  comité  consultatif  du  contentieux). 


SECRÉTAIRES-INTERPRÈTES  POUR  LES  LANGUES  ORIENTALES. 

M.  Sehcfer  0^,  premier  secrétaire-interprète. 

M.  Lapierre  , 

M.  Duché noud  ^ , 

Secrétaire-interprète  pour  les  langues  de  la  Chine. 

M.  Callery 


|  secrétai  res-in  ter  prêtes. 


DE  l’empire  finançais.  17 

COMITÉ  CONSULTATIF  I>ü  CONTENTIEUX  PRÈS  LE  DÉPARTEMENT. 

M.  Ic  Ctf  Portalis  GC$* ,  1 tr  président  honoraire  de  la 
Cour  de  cassation  ,  sénateur,  président. 

M.  le  M'*de  GabriacO^fe,  ancien  ambassadeur,  sénateur, 
vice-président. 

M.  Duvergier  G$f ,  conseiller  d’Étal. 

M.  Marchand  Cî&  ,  conseiller  d'État . 

M.  Lefebvre  (Armand)  conseiller  d’Etat,  directeur 
des  fonds  et  de  la  comptabilité . 

M.  Vuitry  ^  ,  président  de  section  au  Conseil  d’Etat. 

M.  Gaudin  (Émile)  sous -directeur  du  contentieux , 
secrélairc 

M.  deSaux,  rédacteur  au  contentieux ,  secrétaire  adjoint. 

Agence  du  ministère  «  Marseille. 

M.  Vatticr  de  Bourvillc  0^  ,  agent. 


M.  De  la  Chère,  avocat  au  conseil  d'Eht  et  à  la  Cour  de 
cassation ,  rue  d’Aguesseau,  12. 

M.  Moulin  ,  avoué  près  le  tribunal  de  lr*  instance, 
rue  Bonaparte ,  8. 

M.  Beau  feu  ,  notaire,  rue  Sainte-Anne,  51. 

M.  Godait,  médecin  assermenté,  ait.  au  ministère ,  rue 
des  Bons-Enfans,  2. 


UH* 


II 


CHAPITRE  II. 


DE  FRANCE  A  L'ÉTRANGER. 


I. 

PAYS  D’EUROPE 

$ 

(Y  COMPRIS  LEURS  COLONIES  OU  DÉPENDANCES). 


ANGLETERRE. 

(ROYAUME-UNI  DE  GRANDE-BRETAGNE  ET  D’IRLANDE.) 

(Londres)  Cte  Fïalin  de  Persigny  GC^,  Sénateur, 

Ambassadeur. 

M,  le  Bon  de  Malaret  secrétaire  de  Ire  classe. 

M.  le  Cte  de  Jaccocrt  ^  ,  secrétaire  de  2  e  classe. 

M.  le  Bon  de  Dampierre,  secrétaire  de  3e  classe. 

M.  deMonicadlt,  attaché. 

M.  Robx  chancelier. 


( Londres )  M.  Gaillard  de  Ferry  0$*,  consul  général. 


Agences  : 


Birmingham 
Bide  lord  . 
Brigbton  . 
Bristol  .  . 
Covves.  .  . 
Darmon  th . 
Deal  .  .  . 
Douvres  . 


Agent  consulaire. 
Idem. 

* 

Agent  vice -consul. 
Agent  consulaire. 
Idem. 

Idem. 

Idem. 

Agent  vice -consul. 


Col  lis. 
Chanter. 
Zanole. 
Bruce. 

Hay. 

Hingston. 

Hammond. 

Latham. 
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Agences  . 

MM. 

Exeter . 

Agent  consulaire. 

Sercombe. 

Falmoutb . 

Idem. 

Le  fox. 

Fol  k  s  ton  e . 

Idem. 

Faulkner. 

Gloucester . 

Agent  vice  -  consul. 

Ellis. 

Guernesey  etAurigny 

Idem. 

Loyeux. 

Harwich . 

Agent  consulaire. 

William. 

Jersey  . 

Agent  vice  -  consul. 

Laurent, 

Eowestoft . 

Agent  consulaire. 

Sm  ail. 

Margate . 

Idem. 

Weber. 

Sainte-Mary . 

Idem. 

Tregarthen. 

Penzance  . 

Agent  vice  -  consul. 

Pearce. 

Piymouth . 

Idem. 

Luscombe. 

Portsmouth . 

Idem. 

Van  den  Berg 

Banisgate . 

Idem. 

Weber  l  Victor). 

Rye . 

Agent  consulaire. 

Vidler  {Alexandre). 

Sbeerness . 

Idem. 

Bentham. 

Southampton  .... 

Agent  vice -consul. 

De  Rabaudy  O^t. 

Tynemouth . 

Agent  consulaire. 

Sercombe. 

Weymouth . 

Idem. 

Wersford. 

Yarmoutb. . 

Idem. 

Prcston. 

(  Dublin)  M.  de  Burgcraff  consul 


Agences 

Cork  .  . 
Belfast  . 
Galway  . 
Drogheda 
Limerick 
l  ondonderry 
Watcrford  . 
Wexford  .  . 


Ag.  vice-cons.  lion 
Agent  consulaire. 
Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 


MM. 

Marcel 
Dujjin . 

Sommer  ville. 

Moor. 

Anglini. 

Morisson. 

Marchand  Ârdagh. 
I  Mute. 


(Édimbourg)  M.  Bhuant^,  consul. 


Agences  : 

Aberdeen .  .  . 
Boness  .  .  .  . 
Cromarty.  .  . 
Dundee 
Kilkwall  . 
Lerwick.  . 
Peterbead. 


•fi  4  i 


Agent  vice  -  consul. 
Agent  consulaire. 
Idem. 

Agent  vice  -  consul. 
Agent  consulaire. 
Agent  vice  -  consul. 
Agent  consulaire. 


MM. 

Thomson. 

Edmonsfon. 

Gordon  Graham. 
Cochrane. 

Baikie  {John  liaison). 
May. 

John  Anderson. 
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(Glasgow)  M.  AJalüüüssin  consul, 
l  U  ver  pool)  M.  Fleury,  consul. 


Agences  : 

MM. 

Cardiff  . 

Agent  vice  -  consul. 

Ma/ton  (Eugène). 

LIanelIy . 

Agent  consulaire. 

tXcvilf. 

Manchester . 

Idem. 

Saut . 

Milford  . . 

Idem. 

Robert. 

Newport . 

Idem. 

Sfonehouse. 

Preston . . 

Idem. 

Crâne. 

Swansea  ...... 

Idem. 

Lepage  des  Long 

champs. 

(Newcastle)  Cte  de  Maricocrt^,  consul. 

Agences  : 

MM. 

ï  î  U 1 1  ■  #  #  i  #  •  ■  ■ 

Agent  vice  -  consul. 

Hewit. 

Blyth  ........ 

Agent  consulaire. 

Ward  (Gilbert). 

Sundcrland . 

Agent  vice  -  consul. 

Thiercelin. 

Stockton  ...... 

Agent  consulaire. 

Romyn. 

Hartlepool . 

Idem. 

Garbutt. 

Seaham. . 

Idem. 

Scaif. 

PoASCNNlons  nnxluiflcs  d'Europe. 


[les  ioniennes.  ( Corfou )  M.  Grasset  consul. 

Agence*  :  M M. 


Céplialonic  .  , 
Ithaque  .  .  .  . 

Sainte-Maure . 
Zante . 


Agent  consulaire. 
Idem. 


Agent  vice  *  consul. 


Ber  et  la  {George), 
P/ero  (Spirkl/on). 
Valtamonte  (j4m£.) 
lienouard  [Paul). 


(  lie  de  Mat  te  )  M.  Fourcade  0^  ,  consul. 
(Gibraltar)  M.  BressonO^,  consul. 


PonmommIoiin  iinglalMeM  d'Afrique. 


(  Cap  de  Bon  ne- Espérance)  M.  de  Castelnau  0^,  consul. 


Agences  (l)  : 

Sainte-Hélène  (lie) 
Port  Élisabeth.  .  . 
Simons  Bnv.  .  .  . 


Agent  consulaire. 
Idem. 

Idem. 


MM. 

Mo ss  (George). 
Chabaud, 

At  ber  tus. 


(F  Ces  agences  sont  dans  la  circonscription  du  consulat  gén,  de  France  &  Londres. 
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Ile  Maurice.  [Port-Louis)  M.  Lait. ace,  consul. 


Agence  (1)  : 

Sierra  Leone  {Côte 
occidentale  d'Afri¬ 
que), 


MM 


Agent  vice  -  consul. 


De  Yilloutreys. 


PommcmIoiik  unglniKC*  cIMnIc  et  d'AiiNiralle. 


(Calcutta)  M.  Caclduée-Boii.leaü  consul. 


Agences  : 

Bombay.  ...... 

Akyab . 

Madras . 

Aden . 

(  Foin  te  (le 
Ceylan .  j  Galles  .  . 
(  Colombo  . 


Agent  consulaire. 
Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 


MM. 

Mac-Lean  Lee, 
Jiurot. 

Lecot , 

Lambert  (Henri). 

Med. 

D'Halloron, 


(Singapore)  M.  Lacorce  ,  consul. 


Agoircc  ;  MM. 

Pulo  Pinang . 1  Agent  consulaire.  \ Mathieu. 


Nouvelle  Hollande.  (Sydney)  M.  Sentis,  consul. 

Agences  ;  MM. 


Melbourne . 

Ilobart-Town  .  .  .  . 


Agent  vice  -  consul. 
Agent  consulaire. 


Cte  More  ton  de  Cha- 
britlan. 

Tondeur. 


P«nmcmn1«iin  unglnlMCN  d'  Amérique. 


Agences  (2)  r 

Halifax . 

Sydney  (N1,e  Écosse) 
Saint-Jean  de  Terre- 

Neuve  . 

Nassau  (N°*  Provid.) 
Trinité  {Ile  de  la).  , 
La  Barbade  (Ile)  .  . 
Baüze  (Hondouras)  . 


MM. 


Agent  vice  -  consul. 
Idem. 


Canard, 

Bourinot. 


Idem. 

Agent  consulaire. 
Agent  vice  -  consul. 
Idem. 

Idem. 


Toussaint. 

Renouard  (Gustave). 
Scheult. 

Chier  y. 

Muthe. 


(!)  Os  agences  sont  dans  la  circonscription  du  consulat  général  de  France  U 
Londres. 

(1  Placées  dans  la  circonscription  do  consulat  général  de  France  à  Londres, 
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Agence»  : 

«  .  (  Québec  .  . 

Cana  a  |  Montréal  . 

Les  Bermudes  .  .  . 
Grande  Inague  .  .  . 

Jamaïque . 

Miraniiehi  (  New  - 
Brunswick).  .  .  . 
George  Town  (Gu¬ 
yane  anglaise)  .  . 


Agent  consulaire. 
Idem. 

Idem. 

Idem. 

Agent  vice -consul. 
Agent  consulaire. 
Idem. 


MM. 

Il  y  an  (Édouard), 
R  y  an  (  Thomas). 
Mac-Phce  Lee. 
John  Taylor 
Bristow. 

Wolhaupter. 

Pairaudeau. 


AUTRICHE. 

(  Vienne)  B011  de  Bourqueney  GC^fc,  Sénateur, 

Ambassadeur. 

M.  le  Mis  de  Banneville  0^,  secrétaire  de  lre  classe. 
M.  le  C*e  de  Mosbodisc^  ,  secrétaire  de  2e  classe. 

M.  de  IIell,  secrétaire  de  3e  classe. 

M.  le  Yte  de  Beaumont,  attaché. 

M.  de  Qcer  ,  consul  honoraire,  chancelier. 

(  Venise)  M.  Hehbet  Ci^,  Consul  général. 

(Milan)  M.  Deply  ^ ,  agent  commercial. 

(  Trieste  )  M.  de  Pianelli  consul. 


Agences  : 

MM. 

Fiume . 

Agent  vice -consul. 

Du  Règne. 

Lésina . 

Agent  consulaire. 

N. 

Raguse  . 

Idem. 

iV. 

Spalatro . 

1  Idem. 

N. 

Zara  ........ 

Idem. 

N. 

BADE. 

( Carhmhe)  \te  de  Serre  0^,  Envoyé  extraordinaire 

cl  Ministre  plénipotentiaire, 

M.  de  BoDUQUENEY^ÿf ,  secrétaire  de  2e  classe, 

M.  Alloo  ,  chancelier. 
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BAVIÈRE. 

!  Munich)  Bon  de  Méneval  Ci&,  Envoyé  extraordinaire 

et  Ministre  plénipotentiaire. 

M.  Je  C,e  de  Massignac  î$î.  secrétaire  de  lre  classe 
M.  le  Vte  de  Saint-Yallier,  attaché. 

M.  Desh  orties.  chancelier. 


BELGIQUE. 


( Bruxelles  )  M.  lÎARnOT  Adolphe  GO^ï,  Envoyé  extra¬ 
ordinaire  et  Ministre  plénipotentiaire. 

M.  le  Cte  d'Astorg  ,  secrétaire  de  lre  classe. 

H.  le  Bon  de  la  Yillestredx,  secrétaire  de  3e  classe. 

M.  de  Borelli  ,  attaché. 

M.  Henneqdin  ^ ,  chancelier. 


{Anvers)  M,  de  Yalbezen  consul  général. 

Agences  :  MM* 


Louvain 
fi  and  . 
Liège  . 


Agent  consulaire. 
Agent  vice  -  consul. 
Idem. 


Terwagne . 
De  Kock  î$f. 
Chapey. 

[Ostende)  M.  Tippel  consul. 

Agences  :  MM. 


Mons  .  . 
Nieuport 
Charleroi 


Agent  vice  -  consul. 
Agent  consulaire. 
Consul  honoraire. 


Tercclin  Monjot 
Van  Cuyl. 
Favart 


CONFÉDÉRATION  GERMANIQUE. 

{Francfort)  Cte  de  Monttessuy  ,  Envoyé  extraor¬ 
dinaire  et  Ministre  plénipotentiaire. 

M.  le  Cle  de  Bondy  secrétaire  de  Ire  classe. 

M.  le  Yte  IIœdeker,  secrétaire  de  3e  classe. 

M.  le  Bon  de  Wjmpffen  (François),  attaché. 

M.  le  Bon  Chazal,  chancelier. 
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DANEMARK. 

( Copenhague  t  M.  Dotezac  Ci&,  Envoyé  extraordinaire 

et  Ministre  plénipotentiaire. 

M.  Chevalier  de  Saint-Robert  secrétaire  de  2e  classe. 

M,  Millon,  secrétaire  de  3e  classe. 

M.  le  M'*  de  Caux,  attaché. 

M.  Vessilier  (Alexandre),  chancelier. 

(Elseneur)  M.  le  Vte  Grenier  de  Montmorand,  consul. 

Agences  : 


Altona 
Kiel .  , 


Rendsbourg . 

Saint-Thomas  (Antil¬ 
les  danoises) .  .  . 


Agent  consulaire. 
Agent  vice -consul, 
consul  honoraire. 
Agent  consulaire. 


w  À 

Agent  vice-consul.  Chedeville 


Hesse. 


MH. 

M  mtr  in  Biê  $î. 

C3 

K-  ^  -t , 


DEUX-SICILES. 

(iYap/es)  Iîon  Bremeii  ,  Envoyé  extraordinaire  et 

Ministre  plénipotentiaire. 

(Naples)  M.  Soülange  Rodin  ,  consul. 


Agences  ; 


MM. 


Amalfi  et  Salem e  .  . 

Agent  consulaire. 

Lucibello. 

Rari . 

Idem. 

Sue  (Joseph). 

Barletta . 

Idem. 

Fréjaville. 

Brindisi . 

Agent  vice-consul. 

Cte  De  Louvières. 

Castellamare  .... 

Agent  consulaire. 

Jammy . 

Chicti  et  Pescara  .  . 

Idem. 

Leon  de  Rolrou. 

Cotrone . 

Idem. 

Messina. 

Gaëte  ........ 

Idem. 

Matarazzo. 

Gallipoli . 

Idem. 

Viénot. 

Ischia  (Ile  d').  .  .  . 

Idem. 

Che  valley  de  Rivaz 

Lecce . . 

Idem. 

Ruello. 

Reggio . 

Idem.  | 

Pons  (Charles). 

Tarente ....... 

Idem. 

Yergine. 

Tropea . j 

Idem. 

Mazitelli. 
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(Païenne)  M.  Üihy  ,  consul. 

Agences  :  MM. 


Augusta . 

Agent  vice-consul. 

Pinto  Casalainc. 

Alicata . 

Idem. 

Rouzé  [Emile). 

Catane . 

Idem. 

Longobardo  (.-t  n  tonio). 

Girgenli . 

Idem. 

Thiers. 

Marsala . 

Agent  consulaire. 

Buscemi. 

Mazzara . 

Idem. 

Domingo. 

Messine . 

Consul  honoraire. 

Boulard 

Milazzo . 

Agent  consulaire. 

Bon  Bijolo. 

Sciacca . 

Idem. 

tmbornone. 

Syracuse  . 

Agent  vice-consul. 

Stella. 

Terranova . 

Agent  consulaire. 

Giusto. 

Trapani . 

Agent  vice-consul. 

De  Rico  Lipari. 

Lipari  (  lies )  .... 

Agent  consulaire. 

Paijno. 

Termini . 

Idem. 

B0"  Jannelli  ( Enrtco ). 

ESPAGNE, 

{Madrid)  M,s  ]  ürgot  GO$*  ,  Sénateur ,  Ambassadeur. 

M.  Fournier  secrétaire  de  lre  classe. 

M.  de  Salveute  ,  secrétaire  île  2e  classe. 

M.  Baede,  secrétaire  de  3e  classe. 

M.  Berna rd-Detreil  ,  attaché. 

M.  le  Bou  d'IIünolstein  (Antoine),  attaché. 

M.  Bersolle  ,  attaché. 

M.  Tiran  (Mclchior)  Consul  honoraire,  chancelier. 
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Agence  :  M. 

Saragossc . J  Agent  consulaire.  J  Jean  Brucils. 

( Barcelone )  M.  Baradèke  C$1,  consul  général. 

Agence»;.  MM. 

Lcrida .  Agent  vice-consul.  Bertrand, 

P  a  tain  os .  Idem .  Rocher. 

Roses . .  Idem.  Arola . 

Tarragone.  .....  Idem.  Hebrard. 

Tortose .  Idem.  Martinet. 


(Bilbao)  M.  d'Aiues  ^  ,  consnl. 


de  l’empire  français. 


f  Cadix  )  M.  Limperani  (Joseph)  consul. 


Agences  : 

MM. 

Algésiras  et  San- 

Hoche . 

Agent  vice-consul. 

Bonnet. 

Huelva . 

Idem. 

Teliech ea  (4 nt.  Em m .  ) . 

Jerez  et  Frontera  .  . 

Idem. 

Domecq 

Las  Palmas . 

Agent  consulaire. 

JV. 

Port  Saint-Marie  .  . 

Agent  vice-consul. 

Echecopar. 

Rots. . 

Agent  consulaire. 

Montera. 

San-Lucar  de  Bara- 
meda . 

Idem. 

Escudo. 

Tarifa. 

Idem. 

Àrcos  tj  Car asco. 

Yejer . 

Agent  vice-consul. 

Cifuentes. 

Santi-Petri . 

Agent  consulaire. 

Millar. 

Sainte-Croix-de-Té- 
néiiffe  ...... 

Agent  vice-consul. 

Berthelot. 

(Carlhagène)  M.  de  Laya 

consul. 

ÀgHilee  ; 

M. 

Las  Aguillas . 

[  Agent  vice- consul.  \Marin. 

(La  Corogne )  M.  Tissot  , 

consul. 

Agences  : 

MM. 

Gamarioas . 

Agent  vice-consul. 

Romero. 

Le  Ferrol . 

Idem. 

Jofre  Domenech, 

Muros . 

Idem. 

Bermudez. 

Ponteveilra . 

Idem. 

Vincent e  del  Villar. 

Rivadeo  . 

Idem. 

De  Torres. 

\  ijjo,  •■»<•••> 

Idem. 

Francisco  Tapias  Fer - 

Villagarcia  ..... 

Idem. 

/  Vf  * 

Garcia  Bravo. 

Yivero.  . 

Idem. 

Garcia  Mondez. 

Corcubion. 

Agent  consulaire. 

Ramon  Coamano. 

(  Malaga  )  Yte  nu  Bodzet  0^  ,  consul. 

Agences  ; 

MM. 

A  lira  »  .  *  i  .  «  •  . 

Agent  vice-consul. 

Roger  de  St.- Sauveur. 

Alméria . 

Idem. 

Capiio. 

Marbclla . 

Idem. 

Rolado. 

Motril . 

Idem. 

Battle. 

Grenade . 

Idem. 

Agrena  Moreno. 

GaiTuchaetYillaricos. 

Idem. 

Lagoanère. 

A  XXL' AIRE  DIPLOMATIQUE 


■  Palm  a)  M.  de  Cabarrus  (Julien)  ,  consul. 

Agences  :  MM. 


Alcudia  . 
Giudadella 
lvice  .  .  . 
Mahon.  .  , 
Soller.  .  . 
Felanitz, 


Agent  vice-consul. 
Idem. 

Idem. 


Idem. 

Idem. 

Idem. 


Va/on. 

Panel. 

Wallis. 

Walls  {&. 

Guibert. 

Barcelo  Romagnera. 


(  Saint-Sébastien)  M.  Petit  de  Medrville,  consul. 

Agence  :  M. 


Port  du  Passage,  .  .  |  Agent  vice-consul. \De  Chaveau. 

( Santander )  M.  de  Poktcharra  ,  consul. 


Agences  : 

Castro  Urdiales  .  .  . 

Gijon . »  . 

Santona . 

Suancès . 


Agent  vice-consul. 
Idem. 

Idem. 

Idem. 


MM. 

De  Ocharan. 
Laporte. 
Yenance  Albo. 
De  Burg. 


Agences  : 

Alicante.  .  .  . 
Béni  car  lo  .  .  . 

Dénia . 

Torre-Yieja. 


{Séville)  M.  Lombard  .  consul. 
{Valence)  M.  Floiiy  ^  ,  consul. 

MM. 


Agent  vice-consul. 
Idem. 

Idem. 

Idem. 


Vigent  { Evariste ). 
Huby. 

Vignavx. 

Délit  {Xavier). 


PonMONRlons  espagnoles  «1  Amérique. 


(La  Havane)  Cte  de  Ratti-Meston  consul  général. 


Agences  * 

Matanzas . 

Puerto  Principe  .  .  . 
TrinidadetCicnfuegos 


Agent  vice-consul. 
Idem. 

Idem. 


MM. 

Vergne 
Peyrellade. 
Lalung  de  Férol, 


{, Santiago  de  Cuba)  M.  Gvilloiet,  consul. 


Agences  : 

Daracoa  .  .  .  . 
Munzanillo  .  . 


Agent  vice-consul. 
Idem. 


MM 


\Porlo- IUco\  CIe  de  IJ  rayer  consul. 
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Agence* 


MM. 


Aguadilla . 

Agent  vice -consul. 

Sus. 

Arecivo . .  . 

Idem. 

Huicy. 

Fajardo . 

Idem. 

De  Vevc. 

Guayama . 

Idem. 

Legeay. 

Humacao . 

Idem. 

Sandoz . 

Mayaguez  ...... 

Idem. 

Bar  bot. 

ronce . 

Idem. 

Gibbon, 

Naguabo  . 

Idem. 

Simonnet. 

Gunyanilla 

Idem. 

Blasin  i. 

Vieques.  ...... 

Idem. 

Le  Guillou . 

FoNHCMMloni*  cNpjignoli'N  île  l'imlc  orientale. 

Philippines  (Manille)  M.  Méciiain  .  consul. 


ÉTATS-ROMAINS. 


(Rome)  Le  Duc  de  Gn amont  C^,  Ambassadeur. 

M.  Sampayo  ,  secrétaire  de  lTe  classe. 

M.  le  Cte  de  Breteuil  $*,  secrétaire  de  2e  classe. 

M.  Ducros-Aubert,  secrétaire  de  S1*  classe. 

M.  le  Cte  de  la  Rociiefoi'caif.d  ,  attaché. 

M.  le  Glc  de  Favf.rnay,  attaché. 

M.  Lots  eau,  consul  honoraire,  chancelier, 

(  Ancône)  M.  Rondeaux  de  CoritcY,  consul. 

Agences  :  MM. 


Bologne  et  Ferrare  . 

Ilavenne . 

Rimini . 

Sinigaglia  et  Pesaro. 

Grotlaraare . 

Fcrmo . 


Agent  vice-consul. 
Idem. 

Agent  consulaire. 
Idem. 

Idem. 

Idem. 


f.aplanche. 

Gle  lïasponi. 

Dio  lallcvi 

fiibard. 

Le  MlH  Lucckmi. 


(Civita-  Vecchia )  Le  Yte  Gilbert  de  Voisins  consul. 


Agences  : 

Corneto . 

Fiumicino . . 

Montalto . 

Porto  d’Anzio .  .  .  , 

Terracine . 

Palo.  ........ 


j  Agent  consulaire. 
Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 


MM. 

Mariant. 

Blanchi  (Matteo). 

Alessandrini. 

BrovellL 

yardacci. 

AlibrandL 


* 
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ÉTATS-SARDES  .  . 
GIBRALTAR  .  .  .  . 
GRANDE-BRETAGNE 


Voir  SARDAIGNE. 
Voir  ANGLETERRE. 


GRÈCE. 

(Athènes)  M.  de  Montheiiot  O Ministre  plénipotentiair 
M.  de  Greling  secrétaire  de  2e  classe. 

M.  le  M'*  de  Sayve,  secrétaire  de  3e  cïasse. 

M.  de  Breovery,  attaché. 


51.  de  Fourcade  ^ 

,  consul  honoraire, 

chancelier. 

Agences  : 

MH, 

Chalcis . 

Agent  consulaire. 

Thiesse. 

Hydrn . 

Idem. 

Condouriotis. 

Skiathos . 

Idem. 

Maniotis. 

Naupüe . 

Idera. 

Andonopouto. 

Andros . 

Idem. 

Y 

Fatras . 

Agent  vice-consul. 

Faust  Lajfond. 

Scopelos . 

Agent  consulaire. 

Georgaros. 

Skiros . 

Idem. 

AolonUiS. 

Spctzia . 

Idem. 

Panoyofakis. 

Navarin . 

Idem. 

Manganaro. 

Marothonisi . 

Idem. 

Capouti. 

Calnmata . 

Idera. 

Pantasapoulo. 

Amialopolis . 

Idem. 

Panaiotaras. 

Carvto . 

Idem. 

Jienoit. 

(Syrà)  M.  Gcérin  consul. 

Agences  : 

MM. 

Naxie . 

Agent  consulaire. 

De  Lastic. 

Paros  . 

Idem. 

CondiUy. 

Santorin  ...... 

Idem. 

Al  b  y 

Tinos  ...  . 

Idem. 

Ammiraglù 

Aristée. 

Zea . 

Idem. 

Mïlo . 

Idem. 

Brest  (Louis) 

Argentière  (L‘)  .  .  . 

Idem. 

Brest  (Mcolas). 
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HANOVRE  ET  BRUNSWICK. 


(Hanovre)  C‘e  de  Dam rk mont  Ot&,  Envoyé  extraordinaire 

et  Ministre  plénipotentiaire. 

M.  de  BoNNJÈftEs  ,  secrétaire  de  2e  classe. 

Agences  :  MM, 


Emden  . 
Ilar  bourg 


Agent  consulaire. 
Idem. 


Breuer. 

Elkan. 


HESSE  ÉLECTORALE. 

(Cassel)  M.  Baudin  Ministre  plénipotentiaire. 

M.  le  Cte  de  Mülinen  ,  secrétaire  de  3e  classe. 

M.  Gasquet,  chancelier. 


HESSE  GRAND-DUCALE  et  NASSAU. 


(  Darmstadt  Le  Cu’  de  Giitaud  0 ,  Ministre  plénipot. 

M.  le  V1®  Molitor,  secrétaire  de  3e  classe. 

M.  Meyssonnieaj  chancelier. 

(  Mayence )  M.  Théodore  GoErp  commissaire  pour  la 

navigation  du  Rhin. 

Agences:  MM. 


Cologne . 

Coblence . 

Mannheim  .  .  .  . 


Agent  consulaire. 
Idem. 

Idem. 


Deu . 

Rehrmann. 

Wilh. 


ILES  IONIENNES . . 

MALTE . 

ROYAUME  LÛMBARDQ-VENITIEN 


}  Voir  ANGLETERRE. 
1 


!  ûir  AUTRICHE. 


PAYS-BAS. 

[La  Haye)  Bon  d'André  C^?  Envoyé  extraordinaire  et 

Ministre  plénipotentiaire. 

M.  de  Frézals  ^ ,  secrétaire  de  2e  classe. 

AI.  Morgan  (Éüe),  attaché. 

M.  Desyernois,  chancelier. 


32 


ANNUAIRE  DIPLOMATIQUE 


P' 


(Amsterdam)  M.  Mimait  0^,  consul  général. 


Agence*  : 

Egraont . 

Groningue . 

Harlingen . 

Le  Helder . 

Le  Tesel  ...... 

Paramaribo  (Surinam) 


Agent  consulaire. 
Idem. 

Idem. 

Agent  vice -consul. 
Agent  consulaire. 
Idem. 


MM. 

De  Groot. 

Hecker. 

Harmens. 

Philbert. 

Zunderdorp. 

Daniel  Lyon. 


(Rotterdam)  M.  Ambrûy,  consul. 


Agences  : 


MM. 


Flessingue.  .  . 
Hellevoetsluïs . 


Agent  consulaire. 
Idem, 


Borghmans. 

Gallas. 


l’ONKCNNivnM  hollnndabfü  ilimw  l'indr  orientale. 

(Batavia)  M.  de  Codrika  consul  général. 


Agence  :  M. 

Sourabaja . |  Agent  consulaire,  j  Kcrcal. 


Sumatra  (Padang)  M.  Tiioplong,  consul. 


PORTUGAL. 


(Lisbonne)  M'®  de  Lisle  de  Siry  Cî&,  Envoyé  extraordi¬ 
naire  cl  Ministre  plénipotentiaire. 

M.  le  Duc  de  Bellune  secrétaire  de  lre  classe. 

M.  le  M,s  d'Halwin  de  Piennes,  secrétaire  de  3e  classe. 


(Lisbonne)  M.  F  lu  a  y  (Ilippolyte)  consul. 

Agences  ;  MM. 


Faro . 

Figuera . 

Lagos . .  .  . 

Péniche . 

Setubal . 

Villa -Nova  de  Port  i- 
mao . 


Agent  consulaire. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Agent  vice-consul. 


Ventura  José  Coeliio 
de  Carvailho. 
Manuel  José  de  Souza. 
Vieira  Galvo. 
Cervantes  deCarvatho 
Figueira. 

Tor  fades  O’ y  cille  Silva 
(Charles). 

Antonio  Conçoives  du 
Cruz . 


Idem. 
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Agences  : 


MM. 


Madère  (Funchal) .  . 
Angra(IledeTerceira) 
Horta  (Fayal)  .... 
Beleni  (Prov.  d'Estra- 

raadure) . 

Santa  Cruz  (Ile  das 
Flores)  . 


Agent  consulaire. 
Idem. 

Idem. 


Monteiro  Texeira . 
Antonio  dos  Santos. 
Biàeiro. 


dcm. 


Simoes  Car  ne  no. 


Idem. 


Mesquita  Henriques. 


(Porto)  M,  iJavel  consul. 


Agences  : 


Caminha  ...... 

San-Joao  da  Foz.  .  . 

Valença .  . . 

Vallongo  ...... 

Villa  do  Gonde  .  .  . 


Viana  do  Castello  .  . 
Aveyro  ....... 

Villa-Nova  de  Gaia  . 


Agent  consulaire. 
Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 


Marques  Caldeira. 

De  Souza. 

Leite  Ribeiro  c  Silva . 
De  Souza  Silva. 
Teixeira  da  Rocha 
Soares. 

Barhosa. 

Fezzeira  Philo  Basfo. 
Philo  da  Costa  Junior. 


PRUSSE. 


(Berlin)  ft!is  de  Moustier  Envoyé  extraordinaire  cl 

Ministre  plénipotentiaire. 

M.  le  Bon  de  Belcastel  secrétaire  de  lre  classe. 

M.  le  Bon  de  Reinach  ,  secrétaire  de  2e  classe. 

M.  le  Mis  de  Vihieu,  secrétaire  de  3e  classe. 

M.  de  Tocqueville,  attaché. 

M.  Harmaîsd  ,  attaché. 

M.  Tolhausen  ,  chancelier. 

(Dantzick)  M.  de  Montigsy  (Adolphe)  0^,  consul. 

Agences:  MM* 


Kœnigsberg 
Memel.  .  . 


Agent  vice -consul. 
Idem. 


N. 

Daftse. 


(S  tel  tin)  }\.  Dervieu  ^ .  consul. 


Agencer  : 

Stralsund  ...... 

Swinemünde  .  .  .  . 


Agent  consulaire. 
Idem. 


Drew$. 

Fraude. 


SIM. 
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RUSSIE. 

(  Saint  -  Pétersbourg  )  C,e  de  Uayneval  GOî&  ,  Ambas¬ 
sadeur. 

M.  Je  Mîs  de  Ciiàteai  renard  0$*,  secrétaire  de  Irc  classe. 

M.  le  VIe  de  i/EsriNE ,  secrétaire  de  2e  classe. 

M.  de  Courtois,  secrétaire  de  3e  classe. 

M.  le  C,e  de  Me  y  bonnet,  attaché. 

{ Saint-Pétersbourg)  Yte  de  V allât  O^f .  consul. 

Agences;  MM* 

Àrkhangel . 

Cronstadt ...... 


Uevel .  .  . 
Helsingfors 


Agent  vice-consul.  I /toussa fier. 
Idem.  IMalevigne. 


Idem. 

Idem. 


Girard. 
Fr  andin. 


{Riga)  M.  Veïidjer  Latour,  consul. 

Agence:  M* 


Libau .  .  . 
Arcnsbourg 


N. 

Grubert. 


Agent  consulaire, 
idem. 

( Moscou )  M.  Livio  ,  consul. 

Odessa  M.  Jacerschmidt  consul. 

Agences:  JIM. 


Kertch . 

Taganrog  . 

Berdiansk . 


Agent  consulaire. 
Idem. 


N. 

Peters  (Joseph). 
François  Bonnet. 


Idem. 

Géorgie.  Ti/lis )  Bon  Finot,  consul. 

( Varsovie)  M.  de  Ségur-Dupeyron  0j^,  consul  général. 


SARDAIGNE. 

(Turin)  Le  Prince  De  la  Tour  d’Auvergne  0$î,  Envoyé 
extraordinaire  et  Ministre  plénipotentiaire. 

M.  le  Bon  Aymé  d'Aquin  ,  secrétaire  de  1™  classe. 

AI.  Bartholdi  ,  secrétaire  de  3e  classe. 

Al.  le  AIia  de  Maissabré  ,  attaché. 

AI.  le  Bon  de  Chollet,  attaché. 

M.  Chevalier  (Martial),  chancelier. 


DE  L'EMPIRE  FRANÇAIS. 


35 


Agrricc  : 


Chambéry . |  Agent  consulaire.  [Grand*  Thorane. 


{Gênes)  Bod  de  Theis  ,  consul  général. 


Agences  : 

Capraja  (lies  de)  . 

Chiavarî . 

Loano.  ...... 

Noti . 

Sainte-Marguerite. 
Porto- Ven ere  .  .  . 

Savone  . 

Sestri ....... 

La  Spczia  et  Lerici 


MM 


Agent  vice- consul. 
Idem. 

Agent  consulaire. 
Idem. 

Agent  vice-consul. 
Agent  consulaire. 
Agent  vice-consul. 
Agent  consulaire. 
Agent  vice-consul. 


Cuneo. 

Flach. 

Isola. 

Mis  Brignole 
Couthon. 

Ccntinaro. 

Gouin, 

G  ianell i  Castigli one. 
Laffond  (J.-Ble). 


(Cagliari)  M 


Dcflos  de  Saint-Amand  ,  consul. 


À  gences  : 

Alghero . 

Bosa  ....... 

Carlo-Forte.  .  .  . 
Castel-Sardo  .  .  . 
Longo-Sardo  .  .  . 
Ile  de  la  Magdeleine. 

M u rave r a  . 

Orîslano.  ..... 

Orosei . , 

Saint-Antioche  .  . 
Sassari  ...... 

Siniscola  ..... 

Terra-Nova .... 

Tortoli . 

Pu. a.  ....... 


Agent  vice-consul. 
Agent  consulaire. 
Agent  vice -consul. 
Agent  consulaire. 
Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 


MM. 

Peretti . 

Solinas. 

Romby. 

Federici. 

Vincenielli. 

Viggiani, 

Piso  Maccioni. 
Spano  (Raymond). 
Cte  Quesada. 
Campus. 

Conti. 

Meloni. 
Bardanzclla . 
Cardia. 

Costa. 


(AVce)  M.  Léon  Pillet  consul. 


A  genees  : 

Menton  ....... 

Monaco . 

Yillefranche . 


Agent  consulaire. 

Agent  vice-consul. 
Idem. 


Preti  de  S1 -Ambroise 


B  lâche  {Edmond). 
Leclerc  (  Victor). 


(Port- Maurice)  M.  de  Cabamus  (Adolphe),  consul. 
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A gences 


MM 


Alassio  .  . 

Agent  consulaire. 

Basso. 

Bordighera . 

Idem. 

.1  foreno. 

Diano . 

Idem. 

Peretti. 

L’Arma . 

Idem. 

Curli. 

San-Remo . 

Agent  vice-consul. 

Bradi. 

Vinlimifte . 

Agent  consulaire. 

Bianeheri. 

Oneille  . . : 

Agent  vice-consul. 

Paoletti. 

SAXE  ROYALE. 

(  Dresde)  Ron  Foutu  Rouen  ,  Envoyé  extraordinaire 

et  Ministre  plénipotentiaire. 

M.  Berthemy  ,  secrétaire  de  2e  classe. 

M.  BotciiEn-Di'MiNGNY,  attaché. 

M.  Tectscii  $ ,  chancelier. 

(Leipzig)  M.  Lesglet  ^ ,  consul, 


% 

SAXE  GRAND-DUCALE  et  DUCHÉS  DE  SAXE. 

Weimar)  V‘e  Desmeloizes  Fresnov  O  ^ ,  Ministre 

plénipotentiaire. 

M.  le  Cte  de  CiiAiDORDY,  secrétaire  de  3e  classe. 

M.  de  la  Porte,  chancelier. 


SUÈDE  ET  NORVÈGE. 


( Stockholm )  M.  Mercier  0^,  Envoyé  extraordinaire 

et  Ministre  plénipotentiaire. 

M.  le  Vle  Digeon  ,  secrétaire  de  2e  classe. 

M.  Niboyet,  chancelier. 


Agences- 

Gothembourg  . 
Ystad .  .  .  .  . 
Helsingborg.  . 


Agent  vice-consul 
Idem. 

Idem. 


MM. 

Backman. 
Gram  (Charles) 
Enemart. 
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ÀpcnFeà  : 

MM. 

Hernôsand  . 

Agent  consulaire. 

Schmidt. 

Sundswall . 

Idem, 

Rothman. 

Fitea 

Idem. 

Lundstrom. 

l'mea  ........ 

Idem. 

Forsself. 

Wishy, . 

Idem, 

K  in  ber  g. 

Gelfe . •  . 

Idem. 

Echojjf. 

Carlshamm . 

Idem. 

Du  h). 

(Christiania)  M.  F  aube 

,  consul. 

Agences  : 

MM. 

Arendal  etGrimstadt. 

Agent  consulaire. 

Kallevig. 

Bergen . 

Idem. 

Schanchc. 

Christiansund .... 

Idem. 

Morch 

Ghristiansund .... 

Idem. 

Alton. 

Drammen . 

Idem. 

Omsfedt. 

Far su mi . 

Idem. 

Lund. 

Flekbefjord . 

Idem. 

llecr. 

Frederick  shaJd  etFre* 

derickstad  .... 

Idem. 

Stang. 

ïïammerfest . 

Idem. 

Jordening. 

Molde  et  Aalcsund  . 

Idem. 

Macé  (Ém/le). 

Moss  et  Soon  .... 

Idem. 

Riom. 

Mandai . .  . 

Idem.  ; 

G  i  crise» . 

Sandefjordet  Laurvig 

Idem. 

flou  si  (Frédéric). 

Ski en,  Forsgrund  et 

Brevig . 

Idem. 

Skanke. 

Stavanger . 

Idem. 

Rosenkuld. 

Drontheim. . 

Idem. 

Gannann. 

Tromsoc . 

Idem. 

llolmboe. 

QEster-Risoër .  .  .  , 

Idem. 

Stian-Finne. 

Sarpsborg . 

Idem. 

Thiis . 

SUISSE, 

(Berne  )  Cle  de  Salignac-Fénelon  ,  Envoyé  extra- 

ordinaire  et  Ministre  plénipotentiaire. 

M,  Tillos  0^,  secrétaire  de  trc  classe. 

M.  le  Vtc  Simeon,  secrétaire  de  3e  classe. 

M.  le  Cte  de  La  Rochelambert,  attaché. 

M.  Malin  ,  chancelier. 


Agence  ;  M* 

Genève . i  Agent  vice-consul,  i  Denoix 


3. 
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TOSCANE  et  PARME  ET  PLAISANCE. 


(Florence)  Le  Mis  de  Ferrière  le  Yayer  C^,  Envoyé 
extraordinaire  et  Ministre  plénipotentiaire. 


M.  le  Ctc  Aloïs  de  Rayneval  secrétaire  de  2e  classe. 
M.  le  Ctc  de  Rociiegude,  secrétaire  de  3e  classe. 

M.  le  Cte  Despinoy  ,  attaché. 

M.  Mamotti,  consul  honoraire,  chancelier. 


Agences  : 

Lucques.  .  .  . 
Parme . 


Agent  vice-consul. 
Idem. 


Albertini . 
PaUrineri. 


(Livourne)  M.  Séneyier  consul  général. 


Agences  : 

MM 

Longone  (Ile  d'Elbe). 
Massa  et  Carrara  (Mo- 

Agent  consulaire. 

Ricci. 

dène) . 

Porto  Crcole  et  Orbi- 

Idem. 

Caj>occi. 

tello . 

Idem. 

Dewit. 

Piombino . 

Idem. 

Benassi. 

Porto-Ferrajo .  .  .  . 

Agent  vice-consul. 

Lamanière. 

Viareggio  . 

Idem. 

Pacini. 

Cainpo . 

Idem. 

Mtbelli. 

TURQUIE  D’EUROPE. 


(  Constantinople )  M.  Thouvenel  GO$*,  Ambassadeur. 

M.  le  Ct0  de  Lallemand  ^  ,  secrétaire  de  lre  classe. 

M.  de  Fleuri  ad,  secrétaire  de  2e  classe. 

M.  de  Saint-Ferriol  ,  secrétaire  de  3e  classe. 

M.  de  Vernouillet  ,  attaché. 

M.  Rodet  (L.)  consul  honoraire,  chancelier. 


Agences  : 

Andrinople . 

Bosna -Serai . 

Brousse . 

Fhilîppopolis  .  .  .  . 

Dardanelles . 


Agent  vice-consul. 
Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 


M». 

Yernazza  (Ange). 
Wiet  Edouard). 
Séon. 

Champoiseau. 

Battus 
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Agences  : 

Knos  .  .  . 
Gallipoti.  . 
Janina.  .  . 
Prevesa  *  . 
Rodosto.  . 
Scutari  .  . 
Varna .  ,  . 


Agent  consulaire. 
Agent  vice-consul. 
1(1, ,  consul  honor. 
Agent  consulaire. 
Idem. 

Agent  vice-consul. 
Agent  consulaire. 


MM. 

Vernazza  (Joseph). 
D'Andrea 
Bertrand 
Conémenos. 

Antoine  Cadet. 

Uecquard 

Tedeschi. 


(Salonfque)  M.  de  Mornard,  consul. 

Agences  :  MM. 


[,a  Cavale 
Volo.  .  . 
Serès  .  . 
Monastir. 


Agent  vice-consul. 
Ag*  consul,  provis. 
Idem. 

Agent  vice-consul. 


Lafont. 

Borrel. 

Y 

Ai* 

BeUaigue  de  Bughas. 


(La  Cane)  M.  Chatry  de  IjAFOsse  consul. 


Agences  : 

Candie  .  .  .  . 
Retimo  .  .  .  . 


Agent  consulaire. 
Idem. 


MM 

lllar. 
Barbiéri . 


(Belgrade)  Bernard  des  Essards  ,  consul  général. 
(Buchw'cst)  M.  Bkclard  0^,  agent  et  consul  général 


Agence  :  M. 

Ibraïla. . [  Agent  vice-consul.  |/>«c/os 


(Jassy)  M.  Place  consul. 
(Gatatz)  M.  Steïkht,  consul. 


VILLES  ANSÉATIQUES  et  MECKLEMBOUHG-SCHWERIN, 
MECKLEMBOURG-STRELITZ  ET  OLDENBOURG. 


( Hambourg )  M.  Cintrât  (Ed.)  Envoyé  extraordi¬ 
naire  et  Ministre  plénipotentiaire. 


M.  de  Tallenay,  attaché. 

M.  Gnocx  Consul  honoraire,  chancelier. 

Agences  :  MM. 


Rostoek 

AVismar 


Agence  : 

Lubeck  .  .  . 


.  .  .  Agent  vice-consul.  De  Chambaud. 
.  .  .  Agent  consulaire.  Crull  \Fred.J. 

(Brème)  M.  de  Geuando  ,  consul. 


M. 

.  .  .  I  Agent  vice-consul.  |  lia  user  (Pierre). 
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WÜRTEMBERG. 

(Stuttgart)  M.  le  C‘e  de  Reculot  0^,  Envoyé  extra¬ 
ordinaire  et  Ministre  plénipotentiaire. 

M.  Hotiian  0^ ,  secrétaire  de  2e  classe. 

M.  le  Bon  de  la  Tour  du  Pin,  attaché. 

M.  Kühi.maxn,  chancelier. 


II. 

PAYS  D'ASIE  ET  D'OCÉANIE. 


AUSTRALIE,  NOUVELLE-HOLLANDE,  SIDNET,  Voir  ANGLETERRE. 


CHINE. 


(Macao)  M.  de  Bour boulon  Envoyé  exlraordinaiie 

et  Ministre  plénipotentiaire. 


M.  le  Cte  de  Kleczkowski  attaché. 

M.  de  Trenqualye,  consul  honoraire,  chancelier. 

Agences:  MM, 


Hong-Kong 
Canton  .  . 


Agent  consulaire. 
Idem. 


Duns. 

Forbes. 


(Shang-IIat)  M.  Monticnv  (Ch.)  0$î ,  consul. 


Agence:  M, 

Àmoy . |  Agent  consulaire.  |A’ 


INDE  ANGLAISE  (CALCUTTA,  MADRAS,  j 

ETC.)  . . >  Voir  ANGLETERRE. 

MALAISIE  ANGLAISE  (SINGAPORE)  .  .  J 

PHILIPPINES  (MANILLE) . .  Voir  ESPAGNE. 
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PERSE. 

( Téhéran)  M.  le  Bon  Pichon  Ministre  plénipotentiaire. 

M.  Ouvré  de  Saint-Quentin,  secrétaire  de  3e  classe. 


SANDWICH  (ILES). 

(Ilonoluht)  M.  Perrin  $£  ,  consul. 


Agence:  M, 

Lahina . [  Agent  consulaire.  \Swend  Ilojfmeyer. 


TURQUIE  D’ASIE. 

(Smyrne)  Mure  de  Pelanne  consul  général. 

Agences 

Ayvali.  .  . 


Metelin  .  . 
Fthodes  .  . 
Samo  s.  . 
Satalie  .  . 
S  cala- Nova 
Scio.  .  .  . 
Adana.  .  . 
Magnésie  . 


Agent  vice-consul. 
Idem. 

Idem. 

Agent  consulaire. 
Idem. 

Agent  provisoire. 
Agent  consulaire. 
Idem. 


MM. 

Roboly  (Charles). 
Didier  (Théodore), 
Jouannine  \Ch.) 
Meissir, 

TruUet. 

Michalopoulo. 

N. 

Pieridi. 

Velus ti  [Jean). 


Agent  vice-consul. 

(Trébizonde)  M.  Benedetti,  lonsul. 

( Larnaca )  M.  Darasse  .  consul. 

MM. 

Agent  consulaire.  Laffon  (Adolphe). 
Idem .  Mantovani. 

(Erzermm)  M.  Pats,  consul. 

(Bagdad)  M.  Tastü  0^  ,  consul  général. 

(Mossoul)  M.  Gérardy  Saintine  consul. 

(Alep)  Cte  Bentivoclio  ,  consul. 

Agences  :  MM. 


Agences  ; 

Nicosie  .  .  . 
Limassol  .  . 


Àlexandrette 
Tarsous.  .  . 

Orfa . 

Antioche  .  . 
Diarbekir  .  . 


Agent  vice -consul. 
Idem. 

Agent  consul,  prov. 
Idem. 

Idem. 


Genfroy  (Marins). 
Mazoillier. 
Armand  Martin. 
Brou  chier. 

Pons  (Alexandre). 
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k 

(Ileyrouth)  M.  de  Lessefs  (Edmond)  0J$f:  consul  général 

Agences  :  MM. 


Caïffa . 

Lattakie . 

Seyde . 

Tripoli  de  Syrie. 

Acre . 

Nazareth  .  . 


■  * 


Agent  consulaire. 
Agent  vice-consul. 
Agent  consulaire. 
Idem. 

Idem. 

Idem. 


Agence  : 

H o ms  et  liamah. 


(Damas)  RI.  Oitrey,  consul. 


Aumann. 

Geofroy  (Lucien). 
Dunghello, 

Blanche. 

Caiafago  (Louis). 
Koubroussi  (Ibrahim). 


M. 


•  * 


Agent  consulaire.  | Bambino. 
(Jérusalem)  M.  de  Barrèue  ,  consul. 

Agences  :  ,  MJÏ* 


Jaffa.  .  . 
Naplouse 
Ramlé.  . 


*  *  t 


Agent  vice-consul. 
Agent  consulaire. 
Idem. 


Philibert. 


Damiani. 


III. 


PAYS  D’AFRIQUE 


AFRIQUE  ORIENTALE. 

(Djeddah)  M.  de  RIonbrün-Layalette  ,  consul 
(Zanzibar)  M.  Cochet  ,  consul. 


A gence 

Mascate.  .  . 


M. 


*  i  *  * 


Agent  consulaire.  |  Despeissis. 


ÉGYPTE. 


(Alexandrie)  M.  Sabatier  ,  agent  et  consul  général 

Agences  i 


Damiette 
Kéné  ,  . 
Suez 
Massouali . 


«  *  ■  i 


I 


Agent  consulaire. 
Idem. 

Agent  vice-consul. 


Suntr. 

y. 

B  a  lissier 
Chauvin  BciUard. 


(Le  Caire)  RI.  Delaporte  consul 
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ÉTATS-BARBARESQUES. 

( Tripoli  de  Barbarie)  M.  Botta  consul  général. 


A  gence 


M. 


Bengasi . .  j  Agent  vice-consul.  | Brest  {Félix). 

(Tunis)  M.  Roches  (Léon)  consul  général  et  Chargé  d'affaires. 


Agences  : 

MM. 

Hizertc  . 

Agent  vice-consul, 

Monge  (Eugène). 

La  Goulette . 

Id. ,  consul  honor. 

Cubisol. 

Monestir  .... 

Agent  consulaire. 

Jonquier. 

Gfflv 

IsJF  1  f  1  il  a  m  m  m  *  ■  «  »  * 

Agent  vice-consul. 

D’Espina. 

Gerbi . 

Agent  consulaire. 

Sidi  Mustapha  Ben- 
Brahim . 

SoilSSG 

Idem. 

'N. 

Tarbarque . 

Idem. 

Moschet/i. 

(îabès ,  . . . 

Idem. 

Mattéi. 

Mehdia . 

Idem. 

Arnaud. 

Maroc  (Tanger). 

Vte  dj:  Castili.on 
chargé  d'affaires. 

,  consul  général  et 

A  gencei  : 

MM. 

Rabat  *  . 

Agent  vice-consul. 

Beaumier. 

Tétuan  .  1 

Idem. 

iXahon. 

Casablanca  ..... 

Agent  consulaire. 

Ferrieu. 

(Mogador)  M.  Guys,  consul. 

Agence  :  M 

Saffy . |  Agent  consulaire.  |  Gctmbaro. 


CAF  DE  BONNE-ESPÉRANCE,  ILE  MAURICE,  ) 
SAINTE-HÉLÈNE  ET  SIERRA-LÉ  ONE  .  J 

ILES  CANARIES,  SAINTE-CROIX  DE  TÉNÉ-  \ 

riffe; . . . 

J 


Voir  ANGLETERRE. 


Voir  ESPAGNE. 


ILES  AÇORES  ET  ILES  DU  CAP  VERT.  .  .  loir  PORTt’GAL. 
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IV. 

PAYS  D’AMÉRIQUE. 


AMÉRIQUE  ANGLAISE  (NOUV. -ÉCOSSE,  ] 

TERRE-NEUVE,  CANADA,  ANTILLES  !  Voir  ANGLETERRE 
ET  B  ALIZE  . . I 


AMÉRIQUE  ESPAGNOLE  (LA  HAVANE,  ) 
SANTIAGO,  PORTO-RICO) . i 


Voir  ESPAGNE. 


ANTILLES  DANOISES  (SAINT-THOMAS)  .  Voir  DANEMÀRCK. 


BRÉSIL. 


(Rio- Janeiro')  M.  le  chevalier  de  Saint-Georges 
Envoyé  extraordinaire  cl  Ministre  plénipotentiaire. 


U.  Dano  ,  secrétaire  de  2e  classe. 

M.  le  VlB  àmelot,  secrétaire  de  3e  classe. 


(, Rio- Janeiro )  M.  B  seul  ^ ,  consul. 

Agences  :  MM. 


Porto-ÀUegre .  .  . 
Bio-Grande  .... 

Sa  rites  et  Saint-Paul 
Ubatula ...... 

Campos  dos  Goirta* 

cazes . 

Sainte  Catherine.  . 
Morro  Quemado.  . 
Cantagallo . 


Agent  vice-consul. 
Agent  consulaire. 
Idem. 

Idem. 


D’Ornano. 

Lirou. 

Dorival. 

Itobillard. 


Idem. 

Agent  vice-consul. 
Idem. 

Idem. 


Lambert  (Jules). 
Aube. 

Müulaz. 

Paul-Troubat. 


Agences  : 

Sergipc  .  .  .  , 
Caravelhas  . 


(Bahia)  U.  Blancheton,  consul. 

MM. 


Agent  consulaire. 
Idem. 


La  Patraque. 
L.  Mol  as. 
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(Fernambovc)  Vte  de  Lé.vont,  consul. 

Agences  *  MM 


Ceara  . 

Saint- Louis-de-Ma- 
ragnan . 


Agent  consulaire. 
Agent  vice-consul. 


Perdra  Paccheco . 


X 


{Sainte-Marie  de  Betem  au  Parai  M.  de  Froidepond  Ûî^ ,  consul 

Agence ,  M, 

Sa  n  tarem  (s  u  r  I  e  fl  eu  ve 

Agent  vice-consul.  Gouzenne  Faget. 

Agent  consulaire.  De  La  Raque. 


des  Amazones).  . 
Cameto 


CENTRE-AMÉRIQUE. 

(Guatemala)  M.  de  Botmimad  $î  ,  consul  général  et  chargé 

d'affaires. 

Agences  : 


Grenade  (Nicaragua). 
Son sonate  (San-Sal- 
vador)  ...... 

La  Union . 

IsabaJ.  ....... 


Agent  consulaire. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 


Decoviile. 

Bazire  {Alphonse). 
Cour  fade  {Bernard) 
Cayetano-Garcès. 


CHILI. 

(  Santiago  du  Chili)  M.  Limperani  (Matthieu)  ^ ,  consul 

général  et  chargé  d'affaires. 

Agences  :  MM. 


Serero-Coquimbo.  . 
Talcahuano . 


Agent  consulaire. 
Idem. 


Le  ferre  ( Elle ), 
Aninat  {Antoine). 

(  Vatparaiso)  M.  Cazotte  (Ch.)  consul. 

Agence;  :  MM. 


San-Carlos  de  Chiloë 
Valdivia . 


Agent  consulaire. 
Idem. 


.V. 

Y. 
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CONFÉDÉRATION  ARGENTINE. 

( Pavana )  M.  Lefebvre  de  Becour  O Ministre 

plénipotentiaire. 

M.  de  Dülcat,  secrétaire  de  2e  classe. 

M.  Lavezzari,  chancelier. 

Agence  :  M* 

Gualeguaychü .  .  .  .  |  Agent  consulaire.  |Ar. 

(Buenos-Âyres)  le  Mis  de  Forbix  Janson  consul. 


ÉQUATEUR. 

(Quito)  M.  Villa  mu  s  consul  général  et  chargé  d'affaires. 


Agence:  M* 

Guayaquil . |  Agent  vice-consul.  |  Lelelliet\ 


ÉTATS-UNIS  DE  L’ AMÉRIQUE  DU  NORD. 


(  Washington  )  Ctc  de  Sartic.es  GOî&,  Envoyé  extraordi¬ 
naire  et  Ministre  plénipotentiaire. 

M.  le  Yle  Treilhard*^,  secrétaire  de  2e  classe. 

M.  Dollfes  secrétaire  de  2e  classe. 

M.  le  Cle  de  Nettancourt,  attaché. 

M,  de  Vaucrigneuse  ,  chancelier. 


i New  York )  M’8  de  Monthoi.on  0^ ,  consul  général. 
( Philadelphie )  M.  Delaforest  $î|,  consul. 

Agences  : 


MM. 


Baltimore.  .  .  . 
Cincinnati.  .  .  . 
Louisville .  .  .  . 


Agent  vice-consul. 
Idem. 

Idem. 


Vermot. 

N. 

Taylor  (Charles). 
(Charleston)  M.  de  Belugny-Sainte-Croix  j^|,  consul. 

Agences  :  MM. 


Savannah  . 
Wilmington 


Agent  vice-consul. 
Agent  consulaire. 


Barié. 

Bellancourt. 


(Nouvelle- Orléans)  C,c  Mejàn  $î ,  consul. 
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Agoiiüf*  : 

Raton -Rouge  .  .  .  . 
Galveston  ...... 

Key-West. . 

La  Mobile. . 

Pensacola . 

R1 -Louis  du  Missouri 
SWoseph  (Floride)  . 


Agent  consulaire. 
Agent  vice-consul. 
Agent  consulaire. 
Idem. 

Agent  vice-consul. 
Idem. 


MM. 

Bonnecaze. 

Prévost  de  Sahtl-Cyr. 
X. 

Dumêe. 

X. 

Kunemann. 

Bijotat. 


Agent  consulaire. 

(Richmond)  M.  Paul  ,  consul. 

Agence  ;  M. 

Norfolk . J  Agent  consulaire.  \Sckisano. 

.Boston)  M.  Socchabd,  consul. 

Agences  :  *  MM. 


New-Port 

Portland. 


Agent  consulaire. 
Idem. 


Fauvel  Gouraud, 
Le  Prohn . 


(San- Francisco)  M.  Gaitieh  ^ ,  consul. 

Agences  :  MM, 


Monterey . 

Agent  vice-consul. 

Moêrenhout. 

Marysvillc . 

Agent  consulaire. 

Pigné. 

Mokelumne-IIill  .  . 

Agent  vice-consul. 

Bouhaud. 

Santa- Clara . 

Agent  consulaire. 

Mouton. 

Mariposa . 

Idem. 

Grand  voinel. 

Sonora . : 

Idem. 

De  Sasteneguy. 

Columbia . 

Idem. 

Amable  Gen. 

Murphy . 

Idem. 

Bouhaud. 

HAÏTI. 

(Port-au-Prince)  M.  Mellinet  consul  général. 


Agence*  : 

Cap  Haïtien . 

Les  Caves . 

Les  Go  naïves  ,  .  .  . 

Jérémie . 

Jacinel . 


MM. 


Agent  vice-consul. 
Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 


Cannicr. 

V 

Prax , 

Parcor. 

Gardés. 


(Santo-Dojningo)  M.  Dcrand-Saint-André  (Maurice),  consul. 
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MEXIQUE. 


( Mexico )  Ve  Alexis  de  Gabriac  Oî&,  Envoyé  extraordi¬ 
naire  et  Ministre  plénipotentiaire. 

M.  le  Gte  de  la  Londe,  secrétaire  de  3e  classe. 
ftl.  de  Morin  aü,  chancelier. 


Agences  : 


Guaymas . 

Matamoros . 

Acapulco . 

Zacatecas  . 

Puebla . 

Tcpic,  pour  le  port 
de  San-BIas  .  .  . 
Mazattan  ...... 

Ghihuahua . 


Agent  vice-consul. 
Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 


Calvo . 

Gautier. 

Sainte-Marie. 

Lacroix. 

Bernard. 


Idem. 

Agent  cons.  provis. 
Idem. 


Biche. 

Pierre  Fort. 

Le  Dr  Boyer  Dubos. 


(Vera-Cruz)  Cte  de  Nollent,  consul. 

Agences  :  MM. 


Campéche. 
Carmen.  . 
Tabasco.  . 
Icaltepec  . 
Tuspan  .  . 


*  *  t  # 


■  * 


vice-consul, 

Idem. 


Idem 

Idem, 


y 

1  1  A 

Anizan. 

Balbino  Fernandez, 
v 

Moralès. 


(Tampico)  M.  Léon  Favre  consul. 


NOUVELLE-GRENADE. 


( Bogota  )  R00  Goury  nu  Roslan  ,  Envoyé  extraordi¬ 
naire  et  Ministre  plénipotentiaire. 


M.  de  Geoffroy  secrétaire  de  2e  classe. 

M.  Aiibeltier,  chancelier. 

(Sainte-Marthe)  M.  de  Madduit  consul. 

Agences  :  MM* 


Carthagènc 

Ilio-Hacha. 


*  * 


Agent  vice-consul. 
Idem. 


:Y. 

Laborde  (Joseph). 


i Panama)  M.  Doazan  ^  ,  consul. 


Agence  : 

Colon  (baie  de  Limon).  | 


M. 

Agent  consulaire,  j  Donalisio. 
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PARAGUAY. 

[L' Assomption)  il.  le  Cte  de  Urossàrd  consul. 


4 'J 


PÉROU. 

A 


{Lima)  M.  Hiet  ,  consul  général  et  chargé  d'affaires. 

Agences:  MM. 


Payta . 

Arîca . 

Arequîpa  ...... 

Cerro  de  Pasco  .  .  . 
Iquique  ....... 


Agent  consulaire. 
Idem. 

Idem, 

Idem. 

Idem. 


Egret. 

Hugues  ( Ferdinand), 

iV. 

N, 

Fi  era  a  t  (  Frédéric ) . 


{Le  C alla o.  il.  Girardot,  consul. 


URUGUAY. 

[  Montevideo)  M.  Martin-Ma illeper  consul  général  et  chargé 


d'affaires. 

Agence  :  M. 

Jlaldonado  .....  |  Agent  vice-consul. \Calamet. 


VENEZUELA. 


(  Caracas  i  M.  Leyîuod  consul  général  et  chargé  d’affaires. 

Agences  s  MM. 


Àngostura . 

Harcelons . 

Izapa  . . 

Curaana  et  ilarguarita 
La  Guayra,  ..... 

Maracaïbo . 

Maturin .  . . 

Puerto  Cabello  .  .  . 


Agent  consulaire. 
Agent  vice-consul. 
Agent  consulaire. 
Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Agent  vice-consul. 


Dalla  Costa 
Dow  in  ici. 
Bal  Hache. 
A.  Bide. 
Fleury. 
Boyer. 
Merlin. 
i  Louis  Aune. 
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CHAPITRE  III. 


*  i 


RÉSIDA  X  i  EX  FRANCE, 


ANGLETERRE , 

rue  du 

Faubourg-- Si. -Honoré  t  39. 
De  i  t  à  â  heures. 

Visa  gratis. 


S.  Exe.  M.  le  comte  Cowley,  ambas¬ 
sadeur  extraordinaire  cl  plénipo¬ 
tentiaire, 

1  L'honorable  Henri  LJ.  Howard  .  secrétaire 
I  d'ambassade. 

1  L'honorable  W.  Stuart,  attaché. 

M.  Fletcher  Norton,  idem. 

J  M.  Falconer  Atlee  ,  idem. 

\  M.  G.  Petre,  idem. 
j  M.  Arthur-Wellington  Dbbjimond,  idem. 
Im.  Robert-Percy  Frenck,  idem. 

IM.  Ralph-Ànstralber  Larde,  idem. 

I  L  honorable  Edmond  Monson,  idem. 

M.  Georges  Dents,  idem. 

,  M.  le  lieutenant-colonel  GlaremontO^, 
\  attaché  militaire. 


AUTRICHE , 

rue 

G  remdle- S  t  -  G rrma  in»  87 . 
I)t*  t  à  3  heures. 

Visa t  3  fr* 
Légalisation ,  5  fV* 


(S.  Exe.  M.  le  baron  deHubnebGO^, 
ambassadeur, 

M.  le  baron  d'Ottenfels  ,  conseiller 

I  d'ambassade. 

M.  le  comte  de  Revertera  ,  secrétaire. 
AI.  le  comte  de  Rlome,  secrétaire. 

M.  le  comte  Iio  y  os  ,  attaché. 


BADE  | 

rue  Joubcrt  »  17. 

De  1  à  3  heures. 
Visa  français,  5  fr. 
Étrangers  prix  divers. 


BAVIÈRE , 

rue  d'Aguesseau  *  15. 

De  1  û  3  heures. 

Visa  gratis  pour  les  étrangers. 
5  fr.  pour  les  Français. 


iW.  lo  baron  de  SchweizerC^,  on- 
J  t  ou1  extraord.  et  min.  plénipotent. 
I  M.  le  baron  de  Stetten,  attaché. 

.  M.  le  baron  de  W  endland  Oî&,  en- 
\  voyé  extraord.  et  min.  plénipot. 
,  U.  le  comte  de  Quadt-Wilkrad-Isny  , 

(conseiller  de  légation. 

M.  ie  baron  de  Niethammer,  attaché. 

M,  le  baron  de  Frcchsels  .  idem. 
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BELGIQUE, 

rue  de  la  Pépinière,  $7. 
De  midi  à  2  heures  I  2* 
Visa  8  fr. 


M.  Firmin  RogierGO^,  envoyé 
l  extraord.  cl  minisire  plénipolcnt. 
IM.  le  baron  Beyens  ,  conseiller  de  léga- 
J  lion. 

IM.  te  baron  de  Failly  ,  premier  secrétaire. 
M.  Je  comte  Léopold  de  Beaefort  , 
deuxième  secrétaire. 

M.  David  de  Gheest,  attaché. 


CONFÉDÉRATION 

GERMANIQUE. 


Villes  libres. 


DANEMARK , 

modela  Pépinière,  99. 
De  heures. 

Visa  gratis. 

DEUX -SICILE  3  f 

rue  du  Faubourg-Saint- 
Honorè,  47* 

De  i  à  3  heures. 
Passe-port,  2  fr. 
Légalisation ,  5  fr. 


iM.  le  baron  Dircking  de  Holmfeld, 
<  envoyé  cxtr.  et  ministre  plénipot. 
{ M.  de  Scheele,  secrétaire  de  légation. 

1  M.  le  marquis  d’Axtomm  ,  GO$*, 
l  envoyé  extraord.  cl  ministre  plén. 
|  M.  le  marquis  de  Cito,  des  marquis 
j  de  Torreci'so  ,  premier  secrétaire  de 
|  légation. 

|M.  Ernest  DE  Merollà,  secrétaire, 
f  M.  le  baron  Zezza  ,  attaché  de  chancellerie. 

\  [La  légation  est  absente.) 


S.  Exc.  M.  le  duc  de  Rivas,  ambas¬ 
sadeur  extraord.  et  plénipotent. 
M.  Gaspard  Mono ,  premier  secrétaire. 
M.  le  comte  de  Gàlye,  deuxième  secret. 
M.  Louis  de  P ote st ad  ,  attaché. 

M.  de  Llorente  ,  idem. 

M.  Lorenzo  de  Castellanos  ,  idem. 

M.  Norberto  de  Vallesteros  ,  idem, 
M.  Martin  de  Hernandez,  idem . 

M.  José  Cassani  0$î,  idem. 

M.  de  Godoy,  idem. 

M.  Mo  reno  de  Mora  ,  idem. 
i  M.  de  la  Crcz^,  attaché  militaire. 

Nota.  La  légation  d'Espagne  représente  aussi  les  duchés  de  Parme 
et  de  Plaisance. 


ESPAGNE , 

Quai  d'Orsay,  25, 
De  1  à  3  henres. 
Visa  gratis. 


ÉTATS-ROMAINS, 

rue  de  l'Université,  6§. 
De  i  I  à  I  heures. 
Visa  3  fr. 

Légalisation ,  o  fr. 


.S.  Exc.  Monsignor  Saccom,  arebe- 
\  vêque  de  Nicée ,  nonce  du  Saint- 
j  Siège  apostolique. 

/  Monsignor  Meglia,  auditeur. 
vM.  l'abbé  Compieta,  secrétaire. 
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GRECE f 

rue  du  Cirque ,  20, 
1 1  heures  a  midi. 
Visa  gratis. 


/M.  Mavrocordato  ,  envoyé  extraor- 
\  d  inaire  et  ministre  plcnipolen- 
<  tiairc  (absent). 

I  M.  I'hocion  Rocqie  0i&  .  secrétaire , 
>  chargé  d’affaires  par  intérim. 


HANOVRE, 

Avenue  Gabriel  le,  4  fi, 
bureau  rue  Peitthièrre  »  19, 
,  De  midi  à  l  heures. 
Passe  -  ports  français 
et  autres , 
prix  différents. 
Légalisations  t  b  fr. 


f  M.  le  baron  Bodo  de  Steinberg  ,  en- 
>  voyé  extraord  in  ai  ne  et  ministre 
i  plénipotentiaire. 


IS'ota.  La  légation  de  Hanovre  est  chargé  des  affaires  du  duché 
de  Brunswick. 


HESSE  -  ÉLECTORALE ,  1  ,  ,  ..  .  _  . 

rue  Jean-Goujon,  16,  (  M.  le  baTOQ  DE  BàüMBACH,  enVOye 

De  la  n  heures.  i  extraord.  et  ministre  pfénipolent. 

HESSE  GRAND- DUCALE  ,  j  M.  IC  bai'OIl  DE  GhANCY,  envoyé  CX- 
rue  ürenellf-S;iait-Gerraain ,  ,  traOl  dhiairO  Cl  millistlC  pléllîpot. 

De  1 1  à  ^heures.  J  M.  le  baron  de  Wambolt,  attaché. 


HECKLENBOURG- 
•  SCHWÊRIN , 

Faubourg  Saint-Honoré,  1 ÛS. 
Visa  des  passe-ports 
de  i  I  à  1  heure  gratis , 
rue  de  la  Madeleine,  29. 


M.  d'OErthlikg,  ministre  résident. 
M.  Bornemann  ,  conseiller  de  légation. 


MECKLENBOURG  -STRÉLITZ,  l.M.  N.  .  .  . 


NASSAU. 

OLDENBOURG. 

PARME 

ET  PLAISANCE. 


|M.  Ligiiten  yelt.  chargé  d‘aff.(V.  Pays-Bas). 
|M.  N.  .  .  . 

j  S.  Exe.  M.  le  duc  de  Rivas  ,  ami  tassa- 
j  deur  extraord.  et  min.  plénipot. 


PATS  -  BAS , 

rue  du  Cirque,  2* 
De  1 1  à  1  heure. 

Visa  gratis. 


M.  Lightexvelt  GCî&  ,  envoyé  ex 
traordin.  et  min.  plénipotentiaire. 
M.  Van  der  Hoeven  ,  attaché. 


5i 


A  N  XL’ AI  RK  DI  PLOM  ATI  OLE 


PORTUGAL, 

m 

lund  Astorg,  12. 
De  midi  à  l  heure  1/2. 
Visa  français  p  5  fr.  ; 
étrangers  T  gratis. 


PRUSSE  f 

rue  de  Lille,  78, 
De  midi  à  t  heure  1/2* 

Visa  français,  a  fr. 


RUSSIE , 

Fauboug  Saint-Hunorê, 
De  midi  à  2  heures. 


j  M.  le  baron  de  Paiva  GOÿfc ,  envoyé 

I!  extraord.  el  ministre  plénipolcnl. 

M.  le  chevalier  d'Antas  0$î,  conseiller 
et  secrétaire  de  légation. 

M.  le  Vicomte  d'Alcociiete  0^,  conseiller 
de  légation. 

I  M.  le  commandeur  da  Gama  Maciiado  , 
j  conseiller  de  légation. 

1  M.  Mousinho  da  Silveiea  j  conseille!"  de 
I  légation, 

|  II.  le  majorNAYAMto  d'Andra  de,  conseiller 
[  de  légation. 

'  M.  le  chevalier  d’Alméida  secré- 
\  taire  de  légation. 


IM.  le  comte  de  Hatzfeldt  ,  envoyé 
extraord.  el  ministre  plénipolcnl. 
M.  le  baron  de  Rosenberg  ,  conseiller  de 
légation. 

M.  le  prince  Henri  de  Rebss  ,  secrétaire. 
M.  le  prince  G.  de  Choy,  attaché. 

M.  de  Romberg,  idem. 

\M.  le  baron  de  Tuile,  idem. 

j  S.  Esc.  M.  l'aide  de  camp  général 

I  comte  Kisseleff,  ambassadeur  ex¬ 
traordinaire  et  plénipolenliaire. 

M.  de  Balabine,  conseiller  d'ambassade. 
M.  de  Ghote.  premier  secrétaire. 

M.  de  Tolstoï,  deuxième  secrétaire. 

.M.  de  Paskiewitch,  deuxième  secrétaire. 
M.  le  vice-amiral  comte  Poutiatine,  at- 
i  taché. 

IM.  le  colonel  d'Albedinsky,  idem. 

JM.  Jacques  Toltstoy,  idem. 

|  M.  le  prince  Yubssoupoff,  idem. 

JM.  le  prince  Nicolas  Gortschakoff,  id. 
!  M.  le  prince  Pierre  Troubetskoy  ,  idem. 
I  M.  le  prince  Trodbetskoy,  idem. 

M.  le  princE  Nicolas  Repnine  ,  idem. 
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SABD  AIGRE, 

rue  Saînt-DQrmnique-Saint 
Germain .  133. 

De  H  à  2  heures» 
Visa  t  4  fr. 


SAXE  ROYALE  r 

Fauhoug  Saint- Honoré ,  170, 
De  midi  à  2  heures. 

Visa  français,  5  fr.  ; 
étrangers*  gratis. 

SAXE- WEIMAR, 

SUÈDE  ET  NORWÈGE, 

rue  d'Anjou  St, -Honoré,  74 
Jusqu  à  2  heures. 

Visa,  5  fr. 


SUISSE, 

rue  d'Aumale  ,  9. 

De  10  à  3  heures. 
Visa ,  3  fr, 

TOSCANE , 

rue  Gaumartin,  31. 
De  midi  à  2  heures. 
Visa  français ,  5  fr  ; 
étrangers,  prix  variés. 


TURQUIE, 

rue  Grenelle- Saint-Germain, 

116, 


Bureaux  » 

rue  de  la  Victoire,  44. 


,  M.lomarq.PESi  >eVillamari\à  GO&, 
l  envoyé  exlraord.  et  ministre  plén, 
31.  le  baron  de  Roussi  de  Sales  ,  premier 
j  secrétaire  de  légation. 

/  M.  le  comte  de  Pdlig a,  deuxième  secrétaire 
\  31.  le  marquis  de  Montereno,  attaché. 

/  M.  Ic  Rat  on  de  Seebacii  GO  & ,  envoyé 
(  exlraord  in.  et  ministre  plénipot. 

<  M.  le  baron  de  Lutticïiac  ,  secrétaire  de 
1  légation. 

IM.  le  comte  de  Kleist-Loss,  attaché. 

|M.  N.  .  .  . 

/M.  le  Raton  de  Manderstrœm,  cn- 
1  voyé  extraord.  et  ministre  plénip. 

iM.  le  comte  de  IVer,  secrétaire  de  légat. 
M.  de  Burenstam,  attaché. 

31,  le  baron  d’EssEN  ,  idem. 

iM.  Ker.x,  envoyé  extraordinaire  et 
J  ministre  plénipotentiaire. 

(  31.  Delley  ,  secrétaire  de  légation. 

ÎM.  le  marquis  Tanay  de  \erli  0^  , 
chargé  d'affaires. 

31.  le  comte  Alfred  Serhistori,  attaché. 

i  S.Exc,  IV 1  ehemmed-D  jemil-Bey  ,  am¬ 
bassadeur  extraordin.  et  plénipot. 

131.  Aggp-Effekdi  ,  conseiller. 

31.  Salah-Eddin-Bey,  premier  secrétaire. 
31.  Ed.  Blacque,  premier  secrétaire  pour 
les  langues  européennes. 

31.  Fahry-Bey,  deuxième  secrétaire. 

131.  Ribexs  Manasse  ,  secrétaire. 

31.  Seboch  31anasse,  interprète. 

31.  >'àocm-Dihany,  attaché. 

31.  Paul  Manasse,  idem. 

M.  le  lieutenant-colonel  Aly-Bey  ,  attaché 
militaire. 

>1.  le  chef  d’escadron  Kiasim-Bey,  idem. 
M.  le  chef  d'escadron  Reodf-Bey,  idem. 
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VILLES  LIBRES 
ET  ANSEATIQUES 
DE  LUBECK , 
BRÊME  ET  HAMBOURG 
ET  VILLE  LIBRE 

DE  FRANCFORT, 

riiu  Tzudon,  6. 

De  10  à  t  h.  Visa  gratis. 

WÜETEMBERG , 

ruf1  de  T  Arcade  ,  1 6. 
Bureau,  rue  Tronchet,  2. 
De  il  à  t  heure. 
Visa  gratis. 


)  M.  Rumppf,  ministre  résident. 


IM.  le  baron  de  Wæchter,  envoyé 
J  extraord.  et  ministre  plénipotent. 

!  SI,  d'àbelé  ,  conseiller  de  légation. 

[  SI.  le  baron  ut  Simtzemberg,  secrétaire. 


BUENOS  -  AIRES , 

Rue  Saint-George  t  3b, 


BRESIL  , 

rue  de  la  Pépinière ,  106. 

■9 

De  midi  à  3  heures. 
Visa  gratis. 


M.  Balcarce  ,  chargé  d’affaires. 

f  M.  le  chevalier  Marques  Ijsboa  ,  en¬ 
voyé  extraord.  et  ministre  plénip. 
I  M.  H.  L.  Ratton  ,  secrétaire. 

IM.  J. M.  de  Souza  Lisboa  ,  attaché. 

IM.  R.  D.  Pebeira,  idem. 

JM.  J.  Vieira  de  Garvalho ,  idem. 

{  M.  J.  M.  da  Rociia  ,  idem. 
j  M.  F.  P.  F.  de  A mor im  ,  idem. 

Im.  J.  F.  de  Sampaio,  idem  (absent), 
s  M.  M.  Odorico  Merdes  ,  idem  (absent), 
î  M.  B.  J.  Martins  ,  idem. 

1  M.  M.  P.  Bahia  ,  idem. 

;  M.  J.  F.  PlNIIEIRO. 


/M.  l’amiral  don  Manuel  Blanco  Ex¬ 
cal  ad  a,  envoyé  extraord.  et  mi¬ 
nistre  plénipotentiaire  (  absent  ). 
M.  Florencio Blanco Encalada  fils,  pre¬ 
mier  secrétaire  de  légation  (absent). 

M.  Juan  Bello  ,  deuxième  secr..  cb.  d'aff. 
.  t _  M.  Yaldes  .  attaché. 

Légalisation ,  1 0  fr.  i  M.  DlECO-OvALLE ,  idem. 

IM.  Rcperto-Ovalle  ,  idem. 
f  M.  José  Ugahté  ,  idem. 

!  M.  Manuel  Yrarrazabàl  ,  idem. 

\  M.  Ladislas  Earrain,  idem. 


CHILI , 

rue  de  la  Madeleine  ,  33. 
De  10  à  2  heures, 

■  *  *  U  Æ 


< 
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confédération  i  M.  Juan  B.  Alberoi,  chargé  d'aff. 

Argentine,  ?  M.  Çarlos-M.  Lamarcà,  attaché, 
rue  Taiibout,  Sî.  (  M.  Édouard  Knigiit  ,  idem. 


COSTA  -  RICA , 

place  île  ïa  R  ourse,  4, 
De  10  heures  à  inîdi. 
Visa  gratuit. 


i  M.  I.afond  de  Lürcy  ,  envoyé  ox- 
)  traord  inaire  el  ministre  plénipot. 
j  M.  P.  J.  Ferrand,  premier  secrétaire. 

(  M.  Auguste  Foll  j  idem. 


ÉQUATEUR , 

rue  Drouot (  \d. 


î  M.  PedroMoNCAYO,  chaîné d’ affaires 
-J  M.  Benigno  âlvàràdo,  attaché. 

(  M.  Miguel  Luzarraga,  idem. 


états-unis  D'Amérique,  .  M*  John  Y  Mason ,  envoyé  oxlrâoi'd. 
rue  Uranjon,  <3.  i  et  ministre  plénipotentiaire. 

Biircaii  du  Consulat,  !  jj  W.  Ransom  CalHOIN,  premier  SGCrét. 
rue  Caumortm,  51.  i  î  r  .. 

De  midi  à  2  heures.  JM.  John  lî.  YV  iL&oR  ,  deuxième  sccre- 

Vtsa,  5  fr.  (  taire. 


/M.  Juan  de  Francisco  Martin,  mi- 
[  nistre  plénipotentiaire. 

I  M.  Ramon  Pàlacios  ,  secrétaire. 

GUATEMALA,  1  MANNEQUIN,  attaché, 

rue  N'riive-des-Mathunns.  M.  le  COlOnel  MlCDEL  GàRCIA  GnANADOS  , 

102.  j  idem. 

I  M.  J.  L.  de  Francisco  Martin,  idem. 

I  M.  José  de  Francisco  Martin  ,  idem. 
\M.  Liborio  Duban,  idem. 


HAITI , 

place  Vint  im  il  Je ,  4, 
De  1 1  A  i  heures. 
Visa  gratis. 


;  M.  le  lieutenant  -  général  Delta, 
\  comte  de  Dame -Marie,  ministre 
plénipotentiaire  (absent). 

J  M.  le  chevalier  E.  Secly-  Yii.levaleix  , 
\  chargé  d’affaires  par  intérim. 


HONDURAS, 

me  d' Aumale,  i 9, 
De  JO  heures  à  midi 
et  de  4  à  6  heures. 
Visa ,  5  fr. 


Y).  Victor  Herran,  ministre  plénip. 
M.  Lopez  de  Arosemena  ,  secrétaire. 

M.  Émile  Herran  ,  attaché. 
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MEXIQUE, 

rue  et  hôtel  Castïglione. 


Bureau*  rue  T&ilboul,  54. 
De  H  à  J1  heures. 

Visa  français*  5  fr.  ; 
étrangers,  îûfr.; 
mexicains  f  gratis* 


NOUVELLE -GRENADE* 

rue  Neuve  des  Mathurins, 
102. 


PÉROU. 

rue  Taitbout,  81 


PERSE , 

Avenue  Montaigne,  26. 


SAN -SALVADOR, 

rue  d’Aumale ,  19. 
De  10  heures  à  midi 
et  de  4  a  G  heures. 
Visa,  b  fr* 


VENEZUELA. 

Avenue  Matignon,  15. 


IM.  le  gén.  don  Juan  A  \  monte  ,  cnvoy  c 
extraord.  el  ministre  plénipotent. 
M.  André  s  Oskglera  .  premier  secrétaire. 
M.  Jdan  de  Cervantes,  deux,. secrétaire. 
\M.  Fr.  Menocàl,  attaché. 

JM.  Jean  àcevedo*  idem. 

I  Don  Augustin  Andradé  ,  idem. 

!  M.  le  lieutenant  M.  Chazaro  ,  att.  miiit. 

IM.  de  Francisco  Martin  *  Envoyé 
exlraord.  et  ministre  plénipotent. 
M.  F.  C.  Oiidonez,  secrétaire. 

M.  Miguel  nu  Francisco  Martin,  attaché. 
M.  Picardo  Santa  Maria  ,  attaché. 

M.  Z.  Cardenas,  attaché. 

I  N . ,  ministre  résident. 

\  M.  Fouis  Mezones  ,  chargé  d'afl'aires. 

-  M.  Garcia  ,  attaché. 

I  M.  le  capitaine  Arostegu,  idem, 
i  M.  Estenos  ,  idem. 

1S.  Exe.  Fer ro ück- Khan,  ambassa¬ 
deur  extraord.  et  plénipotentiaire. 
Mirza-Zeman-Khan  ,  premier  conseiller. 
Mirz  a  -Malcolm-Khan,  deuxième  cons. 

»  Keriman-Kiun  ,  premier  secrétaire, 
j  Mirza-Ali-Aachi  ,  deuxième  secrétaire. 
iMirza-Beza,  premier  interprète, 
f  Morammed-àli-Agha  ,  deuxième  interpr. 

1  Mibza-Hdssein  ,  rédacteur. 

)  M.  Victor  Herran  ,  chargé  d’affaires. 
^  M.  Lotez  de  Arosemenà,  secrétaire. 

/  M.  Corvaïa,  Envoyé  extraordinaire 
\  et  minisire  plénipotent iaire. 

<M.  Juan  Campbell,  secrétaire, 
f  M.  Pedro  Campbell,  attaché. 

M.  le  capitaine  Antonio  Barbosa  ,  idem . 
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C0XSÜ1.S  F.T  ÏICE  COXSDLS 

EN  FRANCE. 


ANGLETERRE. 

Paris,  Bickford  (T.)  consul,  Faubourg  Saint-Honoré,  30. 
Dunkerque ,  Niven  Kerr .  consul. 

Calais ,  fionham  (E.  WVi,  consul. 

Boulogne,  Uamilton  (W.),  consul. 

Le  Havre,  Fcatherstonhaugh,  consul. 

Cherbourg ,  llainond,  consul. 

Brest ,  sir  A.  ï'errier,  consul. 
i\antes,  Newman  (Henry),  consul. 

La  Rochelle,  Close  (John),  consul. 

Bordeaux,  Scott  {T,  B.  G.),  consul. 

Bayonne,  Grabam  (F.  J.),  consul. 

Marseille ,  Turnbull  (A.),  consul. 
fie  de  Corse,  l'cnnington  (Th.),  consul. 

Alger ,  Bell ,  consul  général. 

Martinique,  La  w  les ,  consul. 

Iles  de  la  Société ,  Miller ,  consul. 

AUTRICHE. 

Paris,  baron  de  Rothschild  GO^î,  consul  général,  rue  Laffitte,  10. 
Le  Havre,  Troteux,  consul. 

Nantes,  Briandeau,  consul. 

Bordeaux.  Stricker,  consul  général. 

Boulogne,  Adam  (Achille),  vice-consul. 

Bayonne,  Rodrigucs  Ely,  vice-consul. 

Marseille,  Lavison,  consul  général. 

Bastia,  Gecconi,  vice-consul. 

Alger,  Cou  put,  consul  général. 
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BADE  (Grand-Ducbé  de) 

Strasbourg ,  Hasenclever  (J.) ,  consul.  fl 

Le  Havre,  Rosenlecher,  consul.  1 

Bordeaux.  Clussmann  (Paul) ,  consul.  1 

Lyon,  Meurer  (Ch.),  consul.  1 

BAVIÈRE. 

Paris,  N.  .  .  (J  consul.  I 

Strasbourg,  Strohl ,  consul  fl 

Le  Havre,  Kestner,  consul.  1 

Bordeaux,  de  Sulzer-Wart ,  consul  fl 

Montpellier  et  Celte,  Westphal ,  consul.  I 

Marseille,  N.  .  .  . ,  consul.  fl 

BELGIQUE. 

Lille,  Decock,  consul.  M 

Valenciennes ,  Grar,  consul.  fl 

Dunkerque  et  Gravelines ,  de  Vulff-Cailleret,  consul.  ’ 

Calais ,  Dessin,  consul  ;  Gui llebert,  vice*consuJ. 

Boulogne,  Achille  Adam,  consul.  ] 

Le  Havre,  Langer  consul.  J 

Rouen,  Matenas;  consul:  du  Boulay,  vice-consul.  ! 

Brest,  Kerjeyu,  consul.  ] 

filantes ,  Goullin,  consul.  1 

Saint-Martin-de-Ré ,  Souehet,  vice-consul. 

Ile  d’Oléron ,  Compère,  vice-consul. 

La  Rochelle,  Romieux ,  consul.  j 

Marennes ,  Eugène  Robert,  vice-consul.  J 

Bordeaux,  Damas  junior ,  consul  -  Bruno-Lacaze ,  vice-consul. 

Bayonne,  Miramon ,  consul. 

Montpellier  et  Cette,  Bazile,  consul.  ] 

Marseille,  Ferrari,  consul. 

Toulon,  Aube  (P.  G.),  consul. 

Cherbourg,  Mauger  (V  ),  consul.  | 

fioirmoutiers ,  Pineau,  consul. 

L orient ,  Quiochez  ,  consul. 

Saint-  Valéry -sur- Somme ,  Crocsel,  consul. 

Lyon ,  Quisard,  consul. 

Alger,  Bonnevialle,  consul  *  j 

Boue,  G  u  il  lia  ni ,  consul 
Oran,  Léoni,  consul 

lie  de  Corée,  Bols,  consul.  j 
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BOLIVIE. 

Paris ,  .Mariano  Montera,  consul  général ,  rue  de  Grenelle-Saint- 
Germain,  71. 

Bordeaux ,  Seoane,  consul. 


BRUNSWICK. 

Bordeaux,  Schcncke,  consul. 


CHILI. 

Paris,  Marco-Del  Pont,  consul  général,  rue  Saint-Lazare,  31. 
Le  Havre,  Yrigoyen,  consul. 

Bordeaux,  Santa-Colonna,  consul. 

Cette,  Caron,  consul. 

Marseille,  N.  .  .  consul. 

Bayonne,  de  la  Puente,  consul, 

CONFÉDÉRATION  ARGENTINE. 

Paris,  Gil  il’ablo),  consul  général,  rue  Saint-Georges,  23. 
Bordeaux,  Santa-Colonna,  consul. 

Le  Havre,  De  Dux,  consul. 

Marseille,  Piancllo ,  consul. 

Bayonne,  Holty;  consul. 

Dunkerque,  Vanderest,  consul. 


COSTA -RICA. 


Paris ,  Lafontl  de  Luit  y  (Gabriel)  ^ , 
d'affaires,  place  de  la  Bourse,  i. 

Le  Havre,  I'.  de  Coninck,  consul. 
Marseille,  Ed.  Roussier,  consul. 
Bayonne,  Poydenot,  consul. 
Bordeaux ,  Gustave  lîaour,  consul. 


consul  général  et  chargé 


DANEMARK. 

Paris,  baron  Delong  consul,  rue  de  Trévise  ,  20. 
Dunkerque,  Bonvarlet,  consul. 

Le  H  rare, ,  Duntzfeld  ,  consul. 

Nantes ,  Bourcard ,  consul. 

La  Rochelle,  Becker,  consul. 

Bordeaux,  Kîrstein,  consul. 

Bayonne,  Roth ,  consul. 

Cette ,  Jenscn  (J.  ML),  consul. 

Marseille ,  Erisch  (Jules),  consul. 
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Bastia ,  N.  .  .  cûiisuL 
Alger,  Boursier,  consul. 

Pondichéry,  de  Colnos,  consul. 

deüx-sicibes  (Royaume  des). 

Bordeaux,  Meyer,  consul  général. 

Marseille,  chevalier  tic  Goyzueta,  consul  général  ;  Stella,  vice- 
consul. 

Port-  Vendres,  Pams,  vice-consul. 

Bastia,  Lambruschiui ,  consul. 

Alger,  Folliero  de  Luna,  consul  général;  de  Luca,  vice-consul. 

ÉQUATEUR  i  République  do  1’). 

i 

Paris,  Honneger,  consul,  cour  des  Petiles-Ecnries,  7. 
Bordeaux,  Gauthrcn,  consul. 

Le  Havre,  Gery,  consul. 

Marseille ,  Estarico,  consul. 


ESPAGNE. 

Le  Havre,  de  O'Reilly,  consul;  de  Zea,  vice-consul. 
Rouen,  Mau  ri ,  consul. 

A antes,  Àurrecoechea ,  consul. 

Bordeaux.  Navarro,  consul;  Arias,  vice-consul. 
Bayonne,  Gil  de  Borja ,  consul;  Vidaurreta.  vice-consul. 
Perpignan,  N.  .  .  . ,  consul;  Azémar,  vice-consul. 
Saint- Jean-de-Luz ,  Jordan,  vice-consul. 

Oloron,  N.  .  .  . ,  vice-consul. 

Marseille,  Monté war,  consul. 

Montpellier,  de  Pedroena,  vice-consul. 

Alger,  de  Zugasti ,  consul  général, 
j flâne,  Llambias,  vice-consul. 

Cette,  Satorres,  consul;  Sandoval,  vice-consul. 

Or  an,  Ors,  consul. 

Bastia ,  Bonavia,  vice-consul. 


ÉTATS  -  ROMAINS. 

Bastia,  Lota,  vice-consul. 

Marseille ,  N.  .  .  . ,  consul  général. 
Bordeaux ,  Delbos  ,  consul. 

Bayonne,  Miramon ,  consul. 
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ETATS-UNIS  D’AMÉRIQUE. 

Paris ,  Duncan  K.  Mac-Rae,  consul,  rue  Gaumartin,  51. 

Le  Havre }  Yesey,  consul. 

Nantes,  Rogues ,  consul. 

La  Rochelle,  Rounlree,  consul. 

Bordeaux ,  Miller,  consul. 

Marseille,  Morg’an ,  consul. 

Lyon ,  W.  Day ,  consul. 

Lorient,  Churcli ,  consul. 

Sedan ,  Antoine,  consul. 

Bayonne,  Sullivan,  consul. 

Napoléon- Vendée,  Audouy,  consul. 

Alger,  Mahony,  consul. 

Martinique  (la),  Campbell,  consul. 

Guadeloupe ,  Fisher,  consul. 

Iles  de  la  Société,  Kelly,  consul. 

Cayenne,  Fabens,  consul. 

FRANCFORT  (ville  libre). 

Bordeaux,  A.  de  Luze.  consul. 

Alger,  Dor,  consul. 

GRÈCE. 

Paris ,  D'Eichtal(Ad.),  consul  général,  rue  Basse-du-Remparl,  30. 
Marseille,  Zizinia  (G.),  consul. 

Bordeaux,  Provençal.  consul. 

Alger ,  Zigomalas,  consul. 

GUATEMALA. 

Paris,  Alcain,  consul  général,  rue  Rougemont,  8. 

Le  Havre,  Gery ,  consul. 

Bayonne ,  De  la  Puente,  consul. 

HAÏTi. 

Le  Havre,  Desèvre,  consul. 

Nantes,  Régis,  consul. 

Bordeaux ,  Clossmann),  consul. 

Marseille,  Fabrv,  consul;  à  Paris,  rue  Taitbout.  83. 

HANOVRE. 

Calais ,  Morley,  consul. 

Le  Havre ,  Keslner,  consul  général. 

Nantes,  Goupilieau,  consul. 
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Saint-Martin  (lie de  Be)y  N.  .  .  consul. 

Bordeaux,  Klepper,  consul. 

Bayonne,  Daguerre .  consul. 

Cette,  Bremer  (Ch.) ,  vice-consul. 

Marseille,  Peyron ,  consul. 

Cherbourg,  Liais  (Eug.),  consul. 

Dunkerque ,  Bonvarlet,  consul. 

Boulogne,  Adam  (A.)  ,  consul. 

Brest,  Kerros ,  vice-consul, 
j Morlaix,  Alexandre,  aîné,  vice-consul. 

Alger,  Seitz,  consul. 

HAVAÏEN  Royaume). 

Paris ,  Vidal  (CIO,  consul  général,  Faubourg  Poissonnier 

hesse  (Grand-Duché  de). 

le  Havre,  Roscnlecher.  consul. 

Marseille, . ,  consul. 

Bordeaux,  de  Luze,  consul. 

Alger ,  Iloskier,  consul. 

HESSE -ÉLECTORALE. 

Paris,  Bleymuller,  consul,  rue  Drouot,  20. 

HOLSTEIN- OLDENBOURG. 

Paris,  firieninger,  consul,  rue  Saint- Georges,  13. 
Bordeaux,  Kuhtmann,  consul. 

Le  Havre,  Kesteener,  consul. 

Cette,  Icbon ,  consul. 

Boulogne ,  A.  Adam  consul. 

LIBERIA. 

Paris ,  Dumont  (J.  J.),  consul,  rue  de  la  Victoire,  43. 

LUCQUES  (Duché  de  . 

Bastia  y  BrignoIIes,  consul  général. 

Ajaccio  y  Beverini  (J.),  vice-consul. 

Cortc,  Marsili ,  vice-consul. 

Ile  Pousse ,  de  Palmento  (V.),  vice-consul, 

HECKLENBOURG-SCHWERIN. 

Paris ,  Luttherotb,  consul,  rue  de  la  Victoire,  38. 
Dunkerque  y  Carlier ,  consul. 
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Le  Havre,  tle  Schwartz  ,  consul. 

Rouen ,  Jottrat  01s ,  consul. 

Cherbourg ,  Liais,  consul. 

Brest ,  le  Pontois,  consul. 

Bordeaux,  Basse,  consul. 

Cette,  Garrigues,  consul. 

Marseille,  Lichtenstein,  consul. 

Alger ,  Friedlaender,  consul. 

MEXIQUE. 

Paris ,  O'Brien  (G.),  consul  général,  rue  Mogador,  3. 

Le  Havre,  Maneyro  (L.),  consul. 

Bordeaux y  Maneyro  (L.),  consul. 

Marseille,  de  Ruiz,  consul. 

Bayonne,  Yoiaz ,  consul. 

MODÈRE. 

Bastia,  Cecconi ,  vice-consul. 

Monaco  (Principauté  de). 

Marseille,  Abeille,  consul  général;  Chappon.  vicc-consul, 

NICARAGUA. 

Paris ,  Mevil  (Ch.)  consul  général,  rue  du  Rocher,  46. 
Bordeaux ,  Ezpcleta,  consul. 

NOUVELLE  GRENADE  (République  de  la). 

Parts,  Diaz -  Granados,  consul.  Faubourg  Saint-Honoré,  134; 

Bertrand  (Ed.),  vice-consul,  rue  Hautevllle,  3. 

Le  Ilavre,  Lemaître .  consul. 

Bordeaux,  Gardère,  consul. 

Bayonne,  Saubot,  vice-consul. 

Marseille,  N.  .  .  consul. 

PARAGUAY. 

Paris,  Laplacc  (E-)  consul  général,  rue  Saint-André-des- 
Arts,  47. 

PARME. 

Paris ,  Rubio  de  Pradas  consul ,  rue  Tronchet,  27. 

Le  Havre,  O'Reilly,  consul. 

Nantes,  Jordan  y  Llorcns ,  consul. 

Bordeaux ,  Navarro ,  consul  général  ;  de  Arias ,  vice-consul. 
Marseille ,  Àlonzo ,  consul. 
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Perpignan,  N.  .  .  consul. 

Montpellier,  Vasquez  ,  vice-consul. 

Cette,  de  Yillalonga,  consul;  Sandoval,  vice-consul. 

Bayonne,  Gil  de  Borja ,  consul. 

Ile  de  Corse,  Cecconi,  consul. 

Alger,  Garçon  (Ch.),  consul  général. 

p  ats  - bas . 

Paris,  Van  dcn  Broek, consul  général ,  place  Saint-Georges,  2S. 
Marseille,  Fraîssinet,  consul. 

Toulon,  Jouve,  consul. 

Dunkerque ,  Alard ,  consul. 

Calais,  Vendroux,  consul. 

Boulogne,  Adam  (A.)  ^  ,  consul. 

Le  Havre,  Labouchére ,  consul. 

Caen,  Pellecat ,  consul. 

Brest,  Pesron ,  consul. 

A 'antes,  Boubée  (Ed.),  consul. 

La  Rochelle,  lîonncmort,  consul. 

Bordeaux,  Hovy ,  consul. 

Bayonne ,  Landré,  consul. 

Cette ,  Bergeyron  ,  consul. 

Strasbourg,  Klose,  consul. 

Sainl-Malo,  Hovins,  consul. 

Alger,  Stucklé,  consul. 

PÉROU. 

Paris,  Marco  del  Pont,  consul  général,  rue  Saint- Lazare,  31, 

Le  Havre,  San  Roman,  consul. 

PERSE. 

■ 

Paris,  Flury-Hérard  0^,  consul  général  provisoire,  rue  Saint- 
Honoré,  372. 

PORTUGAL. 

Paris,  Mousinlio  de  Silvcira,  conseiller  de  légation,  chargé  du 
consulat ,  rue  Blanche  ,44. 

Le  Havre,  Ferreira  Alves,  consul  général. 

Bordeaux ,  Espeleta ,  consul. 

Bayonne ,  Baron,  consul. 

Saint- Denis  (Réunion),  De  Rontaunay ,  consul. 

Alger,  Ravan ,  consul. 
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PRUSSE. 

Paris,  N.  .  .  consul. 

Dunkerque ,  Bourdon  (Constant),  consul. 

Calais,  N.  .  .  vice-consul. 

Caen,  Holzmann,  vice-consul. 

Abbeville,  Thomas,  consul. 

Saint-  Valery-sur-Somme,  Kousselin-Michault ,  consul. 
Dieppe,  Sellier,  vice-consul. 

Rouen ,  Rondeaux  consul. 

Cherbourg,  Liais  (t£.),  vice-consul. 

Le  Havre,  Langer,  consul. 

Boulogne-sur-Mer ,  Ghauveau-Sire ,  vice-consul. 

Brest,  Bazil  jeune,  vice-consul. 

Piailles,  Pelloutier ,  consul. 

Xoirmo u fiers ,  l'ineau  (F.),  vice-consul. 

Saint-Martin  Me  de  Ré),  lti vaille,  consul. 

Ile  d’Oléron ,  Didier,  vice-consul. 

La  Rochelle,  De  Iieimbach,  consul.  . 

Roche/ort,  Guérin  des  Essards,  vice-consul. 

Lorient,  Montrelay,  vice-consul. 

Saint- Ma to,  Pagelet ,  v  ice  -  cons  u  1 . 

Bordeaux ,  Michaelsen ,  consul. 

Montpellier  et  Cette,  Castelnau,  consul. 

Marseille,  Lichtenstein  (Gust.i,  consul, 

Toulon ,  Barnéoud  ,  consul. 

* 

Alger ,  Hoskier,  consul. 

RUSSIE. 

Paris,  Kuster,  consul  général. 

Le  Havre,  Thaï,  consul. 

Bordeaux,  Lenz,  consul. 

Marseille,  Chwoslovv,  consul  général. 

SAINT-MARIN  (République  de) 

Pans,  Paltrineri  consul,  rue  LaflHtp,  G. 


SALVADOR  'République  de-, 

Paris,  Tliirion  (Jules)  ,  consul  général ,  Faub. -Poissonnière,  32. 
Bordeaux,  Fauché,  consul. 

Le  Havre,  Toussaint,  consul. 
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SARDAIGNE  'Royaume  de). 

Paris ,  Cerruti ,  consul  chancelier  de  la  légation ,  rue 
Dominique-Saint- Germain ,  133. 

Bouen, . ,  consul  général. 

Bordeaux,  Southard ,  consul. 

Nantes,  Leroux,  consul. 

Bayonne,  Laflargue,  consul. 

Celte,  Grassi ,  consul. 

Marseille ,  chevalier  Castcllioard,  consul  général.  ■ 
Toulon,  Lautier ,  consul. 

Lyon,  Strambio  (chevalier),  consul. 

Grenoble,  Rossi,  consul. 

Bastia ,  Canefri ,  consul. 

Alger,  Viccaride  Sain t-Agabio,  consul. 

saxe  (Royaume  de). 

Paris  j  Albrecht  (Th.),  consul,  rue  Basse-do -Rem  part,  10. 
Le  Havre ,  Businelli,  consul. 

Bordeaux,  Albrecht  (Th.) ,  consul. 

saxe  •  weimar  (arand  -  Duché  de). 

Bordeaux,  Klipsch ,  consul. 

SUÈDE  ET  N0RWÉ6E. 

Paris,  Leroux,  consul  général .  rue  Chaillot,  96, 
Dunkerque,  Thierry,  consul. 

Calais,  Dupont,  consul. 

Le  Havre,  Brostrom .  consul. 

Nantes,  Backman.  consul. 

Bordeaux,  Sandhlad,  consul  général. 

Marseille,  Folch  von  Fels,  consul  général. 

Celte,  Frederich  (W,),  consul. 

Alger,  de  Crusenstolpe.  consul  intérimaire. 

Isigny ,  Tarriel,  vice-consul. 

Oran,  Gavin ,  vice-consul. 

suisse. 

Le  Havre,  Wanner,  consul;  Mandrot,  vice-consul, 
Bordeaux,  Mestrezat,  consul;  Hirzel,  vice-consul. 
Marseille,  Brenner,  consul. 

Lyon,  Dobler,  consul;  Gallinc  (L.  0.),  vice-consul. 
Bastia,  Ferretti,  consul. 

Alger,  Richard ,  consul. 
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TOSCANE  'Grand-Duché  de). 

Marseille ,  Ansaldi,  consul  général. 

Celte,  Roggiano  (À.),  vice-consul. 

Agde ,  Fournier  (J  F.),  vice-consul. 

Bastia ,  Cecconi ,  consul  général. 

Calvi,  BaHero,  vice-consul. 

Ccnturi,  Torrc,  vice-consul. 

Bonifacio,  Tertian,  vice-consul. 

Bardeaux,  Provenzal,  consul. 

Boulogne,  Adam  (Achille),  vice-consul. 

Lyon ,  Cote,  consul. 

Toulon ,  Lautier,  consul. 

Alger,  Suarez. 

La  Caffe  (Alger).  Gebhardt,  vice-consul. 

Bone ,  Bensamoni,  consul. 

TURQUIE. 

Paris,  Donon  (Arm.)  ijfc,  rue  Victoire,  41. 

Marseille ,  F  me  rie  (G.)  consul  général. 

Rouen,  Tavernicr,  consul. 

Le  Havre,  Cor,  consul. 

Dieppe,  marquis  de  Biimare  consul. 

Bordeaux,  Raoul  Balguerie,  consul. 

Lyon,  VemenilZj  consul. 

URUGUAY. 

Paris,  Gavrelle  (le  chevalier)  consul  général,  rue  Saint- 
Honoré,  36S. 

Bayonne,  Goyetche',  consul. 

Bordeaux,  Loreilhc,  consul. 

Nantes,  Gourdon,  consul. 

Cette,  Durand,  consul. 

Le  Havre,  De  Dax,  consul. 

Marseille,  Ueboul ,  consul. 


VENEZUELA, 

Paris ,  Thirion  (Jules)  consul,  faubourg  Poisonnière,  32. 
Bordeaux,  Chartier,  consul. 

Marseille,  Darier,  consul. 

Le  Havre ,  Poste I ,  consul 
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VILLES  LIBRES  ET  ANSÉATlQUES, 


Paris,  Bleymullcr,  consul  de  Hambourg,  Brême  et  Lubeck,  nie 
Drouot,  20. 

Boulogne ,  Fontaine,  consul  de  Hambourg,  Brême  et  Lubeck. 
Dunkerque,  Morel-Àgie,  consul  de  Hambourg,  Brême  et  Lubeck. 
Le  Havre ,  Kestner,  consul  de  Hambourg,  Brême  cl  Lubeck. 
Rouen ,  Levavasseur  fils,  consul  de  Hambourg. 

Jtrest,  Kerros,  consul  de  Hambourg,  Brême  et  Lubeck. 

IS'antcs,  Dufou,  consul  de  Brême;  X.  .  .  ,,  consul  de  Hambourg. 
Saint- Servan  et  Saint-Malo ,  N.  .  .  consul  de  Hambourg. 
Bordeaux,  Cruse,  consul  de  Hambourg;  Dirks,  consul  de  Lubeck; 
Moclz ,  consul  de  Brême. 

Bayonne,  Land  ré,  consul  de  Hambourg,  Brême  et  Lubeck. 

Celle  et  Montpellier,  Westphal-Caslelnau,  consul  de  Hambourg 
Blême  et  Lubeck. 

Marseille,  Lichtenstein  (G.),  gérant  du  consulat  de  Hambourg. 
Morlaix ,  Alexandre,  vice-consul  de  Hambourg  et  Lubeck. 
Cherbourg,  Liais  (Eug.),  vice-consul  de  Hambourg. 

Alger,  Honsz.  consul. 

WURTEMBERG. 


Le  Havre,  Bosenlecber,  consul. 
Strasbourg ,  Hecht,  consul. 
Alger,  X.  .  .  .,  consul  général. 
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CHAPITRE  V. 


DECRETS  IMPERIAUX 

RELATIFS  A  L'ORGANISATION  DU  CORPS  DIPLOMATIQUE, 


1"  Décrcl  impérial  relatif  aux  conditions  dad mission  au  dépar¬ 


tement  des  affaires  étrangères. 


NAPOLEON, 

Par  la  grâce  fie  Dieu  et  la  volonté  nationale.  Empereur  des 
Français , 

A  tous  présents  et  à  venir,  salut  : 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'État  au  départe¬ 
ment  des  affaires  étrangères  , 

Avons  décrété  et  décrétons  ce  qui  suit  : 

Art.  1er  Les  attachés  surnuméraires  au  département  des  affaires 
étrangères  et  les  attachés  libres  de  nos  ambassades  et  légations 
seront  tenus,  à  l'avenir,  de  justifier  de  l’obtention  d'un  diplôme 
de  licencié  en  droit. 

Art.  ?.  Les  demandes  tendant  à  obtenir  l’autorisation  de  faire 
participer  aux  travaux  de  nos  ambassades  et  légations  de  nou¬ 
veaux  attachés  libres  continueront,  comme  par  ie  passé,  à  être 
adressées  par  les  chefs  de  ces  missions  à  notre  ministre  des 
affaires  étrangères  ;  mais  elles  devront  être  accompagnées  d'une 
lettre  émanant  des  candidats  eux- mêmes,  et  sollicitant  notre 
agrément,  par  l'intermédiaire  de  ce  ministre. 

Art.  3.  Notre  ministre  secrétaire  d'État  au  département  des 
aiTaires  étrangères  est  chargé  de  l'exécution  du  présent  décret. 
Paît  au  palais  des  Tuileries,  le  17  décembre  1853. 

NAPOLÉON. 

Par  l’Empereur , 

Le  ministre  secrétaire  d'État 
au  département  des  aff  aires 
étrangères , 

Deooyn-de-Lbbts. 
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¥  Déci  el  impérial  relatif  à  l  organisalion  du  corps  des  secrétaires 

et  attachés  d’ambassade  et  de  légation. 


NAPOLEON , 

Par  ta  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale ,  Empereur  des 
Français , 

A  tous  présents  et  à  venir,  salut  : 

Vu  l'ordonnance  royale  du  1er  mars  1833,  portant  organisation 
du  corps  des  secrétaires  et  attachés  d'ambassade  et  de  légation , 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d’État  au  départe¬ 
ment  des  affaires  étrangères, 

Avons  décrété  et  décrétons  ce  qui  suit  : 

Art,  1er  La  classification,  par  poste  diplomatique,  des  secré¬ 
taires  d'ambassade  ou  de  légation  et  des  attachés  payés  est  sup¬ 
primée. 

Est  également  supprimé  le  titre  d'attaché  payé. 

Art.  2.  Les  secrétaires  seront  à  l’avenir  divisés  en  3  classes. 
Leur  nombre  est  fixé  à  G2;  savoir  : 

14  secrétaires  de  lre  classe  ; 

24  secrétaires  de  2e  classe  ; 

24  secrétaires  de  3e  classe. 

Art.  3.  Suivant  les  besoins  du  service ,  les  secrétaires  pour¬ 
ront  être  attachés  à  des  ambassades  ou  des  légations  indistincte¬ 
ment,  quelle  que  soit  la  classe  à  laquelle  ils  appartiendront. 

Art.  4.  Nul  ne  pourra  être  nommé  secrétaire  de  3e  classe,  s'il 
n'a  été  au  moins  trois  ans  attaché  à  un  poste  diplomatique  ou  s'il 
ne  compte  trois  ans  de  surnumérarîat  dans  les  bureaux  du  minis¬ 
tère. 

Nul  ne  pourra  être  nommé  secrétaire  de  2e  classe  ,  s'il  n'a 
rempli  au  moins  trois  ans  les  fonctions  de  secrétaire  de  3£‘classe, 
ou  s'il  n'a  joui  pendant  trois  ans  d'un  traitement  dans  l'adminis¬ 
tration  centrale  du  département  des  affaires  étrangères. 

Nul  ne  pourra  être  nommé  secrétaire  de  lre  classe  s'il  n'a  été 
au  moins  trois  ans  secrétaire  de  2e classe,  ou  s'il  n'a  été  pendant 
trois  ans  rédacteur  dans  les  bureaux  du  ministère. 

Art.  5.  Les  secrétaires  de  lre  classe  jouiront  d’un  traitement 
fixe  de . . .  .  1 0,000  fr. 

Les  secrétaires  de  2e  classe,  d'un  traitement  fixe 
de  .  . . . . . 

Les  secrétaires  de  3e classe,  d'un  traitement  fixe  de. 


8,01*0 
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Il  sera,  en  outre,  accordé  à  plusieurs  d'entre  eux,  en  raison 
de  la  cherté  de  la  vie  dans  certaines  résidences,  des  indemnités 
supplémentaires  graduées  de  1,000  à  1,000  fr. 

Art.  6.  Le  nombre  des  attachés  surnuméraires  est  fixé  à  3 G. 
Nul  ne  pourra  être  attaché  surnuméraire  plus  de  huit  ans. 

Les  attachés  surnuméraires  seront  nommés  par  un  arrêté  mi¬ 
nisteriel.  lis  seront  licenciés  en  droit  ,  et  devront  justifier  d'un 
revenu  ou  pension  d'au  moins  G, 000  fr. 

Art.  7.  [outes  dispositions  contraires  îi  celles  qui  précèdent 
sont  et  demeurent  abrogées. 

Art.  8.  Notre  ministre  secrétaire  d'Éfat  au  département  des 
affaires  étrangères  est  chargé  de  l'exécution  du  p résent  décret. 

Fait  au  palais  de  Saint-Cloud,  le  18  août  1856. 

NAPOLÉON. 

Par  l’Empereur  : 

Le  ministre  secrétaire  d’État 
au  départonen  t  des  affaires 
étrangères , 

A.  Walewski. 


3°  Décret  impérial  relatif  aux  congés  avec  jouissance  de 

traitement  intégral ,  etc. 


NAPOLEON , 

Par  Ia#  grâce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale  ,  Empereur  des 
Français , 

A  tous  présents  et  à  venir,  salut  : 

Vu  l'article  9  de  l’arrêté  du  directoire  exécutif  en  date  du 
2!  vendémiaire  an  VI,  qui  n'accorde  aux  chefs  de  mission  diplo¬ 
matique  absents  de  leur  poste  en  vertu  de  congé  que  la  moitié  de 
leur  traitement,  quelque  courte  que  soit  la  durée  de  ce  congé; 

Vu  l'article  11  dudit  arrêté,  qui  détermine  l'emploi  de  1  autre 
moitié  du  traitement  des  ambassadeurs  ou  ministres  plénipoten¬ 
tiaires  absents  par  congé  ; 

Vu  les  ordonnances  royales  des  7  juillet  1 834  et  27  juillet  1 8  i  5  ; 

Vu  l'article  IG  du  décret  du  9  novembre  1853,  rendu  en  exé¬ 
cution  de  la  loi  du  9  juin  précédent,  aux  ternies  duquel  les  fonc¬ 
tionnaires  et  employés  civils  peuvent  obtenir  chaque  année  un 

4. 
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congé  on  une  autorisa  tion  d’absence  de  quinze  jours ,  sans  subir 
île  retenue  sur  leur  traitement  ; 

Considérant  que  les  dispositions  consacrées  par  les  articles  9 
et  1 1  précités  de  l'arrêté  du  2  i  vendémiaire  an  VI  ne  sont  (dus  en 
rapport  avec  les  charges  de  représentation  imposées  aux  chefs 
des  principales  missions  diplomatiques  ; 

Considérant,  d'ailleurs,  qu'il  importe  de  régler,  en  ce  qui  con¬ 
cerne  les  chefs  de  poste  diplomatique  ,  certaines  situations  qui 
n’unt  été  prévues  par  aucune  des  dispositions  réglementaires  exis¬ 
tantes  ;  -  . 

Considérant,  en  outre,  qu'il  convient  de  déterminer  d'une  ma¬ 
nière  précise  les  charges  ou  obligations  des  ambassadeurs  ou  mi¬ 
nistres  plénipotentiaires  absents  par  congé  ou  pour  affaires  de 
service ,  envers  les  agents  secondaires  chargés  de  les  remplacer; 

Quentin  il  est  nécessaire  de  statuer  sur  quelques  dispositions 
générales,  applicables  aux  agents  consulaires  comme  aux  agents 
politiques,  lesquelles  sont  depuis  longtemps  consacrés  par  l'usage, 
mais  qui  n'ont  été,  jusqu'il  ce  jour,  l’objet  d'aucune  loi  ou  règle¬ 
ment  ; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  (l'Étal  au  départe¬ 
ment  des  affaires  étrangères , 

Avons  décrété  et  décrétons  ce  qui  suit  ; 

TITRE  Ier. 

Chefs  de  poste  politique  en  congé. 

Art.  1er.  Les  chefs  de  mission  diplomatique  peuvent  obtenir , 
chaque  année,  un  congé  ou  une  autorisation  d'absence  de  quinze 
jours  avec  jouissance  de  leur  traitement  intégral. 

Art.  2.  Cette  période  de  quinze  jours  ,  sans  aucune  retenue  de 
traitement,  comprendra  la  durée  du  voyage  d  aller  et  de  retour. 

Art.  3.  Toutes  les  lois  que  les  chefs  de  poste  politique ,  après 
avoir  demandé  et  obtenu  un  congé  de  quinze  jours,  prolongeront 
leur  absence  au  delà  de  ce  terme,  ils  perdront  tout  droit  au  bé¬ 
néfice  de  l'article  l"  du  présent  décret.  Dans  ce  cas ,  leur  traite- 
meut  sera  réglé  conformément  aux  articles  9  et  1 1  de  P  arrêté  du 
2  i  vendémiaire  an  VI .  et  les  chargés  d'affaires  qui  les  auront 
remplacés,  recevront  le  quart  du  traitement  des  titulaires,  à  dater 
du  jour  du  départ  de  ces  derniers. 

Art.  A.  Dans  la  situation  déterminée  par  l'article  1er  ci-dessus, 
le  titulaire  d'un  poste  diplomatique  n'est  tenu  de  laisser  à  la  dis- 
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position  du  chargé  d'affaires  qu'un  cabinet  de  travail  et  le  local 
affecté  au  service  de  la  chancellerie. 

Art.  ô.  Le  chargé  d'affaires ,  dans  cette  même  situation,  n'est 
admis  à  réclamer  aucune  indemnité,  soit  du  titulaire  du  poste, 
soit  du  département ,  à  raison  de  ses  fonctions  intérimaires. 

Art.  6.  I.c  chef  de  poste  politique,  autorisé  à  s'absenter  de  sa 
résidence  pour  un  temps  excédant  quinze  jours,  mais  ne  dépas¬ 
sant  pas  deux  mois ,  n'aura  à  remplir  envers  le  chargé  d'affaires 
que  les  obligations  déterminées  à  l'article  î  ci-dessus  :  dans  ce 
cas,  le  chargé  d'affaires  ne  sera  tenu  à  aucune  représentation 
quelconque.  .Si  le  congé  doit  excéder  deux  mois,  le  chef  de  mis¬ 
sion  aura  à  fournir  au  chargé  d'affaires  les  moyens  de  satisfaire 
aux  exigences  de  sa  position  officielle.  Il  mettra,  à  cet  effet,  à  la 
disposition  de  ce  dernier  celles  des  localités  île  son  habitation  qui 
sont  indispensables  pour  constituer,  selon  les  convenances  et  les 
usages  du  pays,  un  état  de  maison  suffisant,  telle  que  salon, 
salle  à  manger,  office,  cuisine.  Toutes  ces  pièces  devront  être 
garnies  de  leur  mobilier  meublant  et  de  tous  les  accessoires  né¬ 
cessaires  pour  le  service  de  Ja  table.  Le  service  des  domestiques 
sera  à  la  charge  du  chargé  d'affaires. 

Art.  7.  Lorsque,  pour  une  cause  quelconque,  le  titulaire  du 
poste  diplomatique,  ayant  rompu  son  établissement ,  ne  sera  pas 
en  mesure  de  remplir  les  obligations  que  lui  impose  l'article  pré¬ 
cèdent,  il  indemnisera  le  chargé  d'affaires,  en  lui  abandonnant  le 
huitième  du  traitement  intégral  du  poste. 


TITRE  IL 

Agents  politiques  chefs  de  poste  appelés  à  Paris 

ou  en  voyages  de  service. 

Art.  8.  Le  chef  d'une  mission  diplomatique,  appelé  à  Paris  par 
un  ordre  écrit  du  ministre  et  (tour  affaires  de  service,  conservera 
son  traitement  intégral,  si  son  absence  n'excède  pas  quinze  jours; 
si  son  absence  se  prolonge  au  delà  de  quinze  jours,  il  n'aura 
droit,  à  dater  du  seizième  jour  et  jusqu'au  terme  de  son  voyage, 
qu'aux  trois  quarts  de  son  traitement. 

Il  recevra,  en  outre,  dans  les  deux  cas,  scs  frais  de  voyage 
d'aller  et  retour,  sur  le  prix  fixé  par  le  règlement  pour  les  voyages 
de  service. 

Le  quart  disponible  du  traitement  du  chef  de  poste  sera  attri¬ 
bué  au  chargé  d'affaires. 

Art.  9.  Le  chef  d'une  mission  diplomatique  ,  autorisé  à  quitter 
le  lieu  de  sa  résidence  officielle  pour  accompagner  le  souverain 
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auprès  duquel  il  est  accrédité,  soit  à  l’intérieur  du  pays  même, 
soit  hors  des  limites  de  son  territoire,  conservera  son  traitement 
intégral  pendant  toute  la  durée  du  voyage. 

Dans  ce  cas,  le  secrétaire,  chargé  des  affaires  de  l'ambassade 
ou  de  la  légation ,  n'aura  droit  à  aucune  indemnité  et  ne  prendra 
pas  le  titre  de  chargé  d'affaires. 

Les  Irais  de  voyage  du  chef  de  poste  seront  réglés  connue  dans 
le  cas  prévu  au  précédent  article,  d'après  les  fixations  établies 
pour  les  voyages  de  service. 


I  ITRE  III. 


Disposi lions  générales  additionnelles. 


Art.  10.  La  durée  de  tout  voyage  de  service,  lors  même  que 
pendant  ce  voyage  l'agent  diplomatique  ou  consulaire  n'aurait  pu 
recevoir  aucun  traitement,  sera  comptée  comme  temps  de  ser¬ 
vice  .  pourvu  que  le  trajet  ait  été  effectué  par  les  voies  les  plus 
directes  et  sans  interruption  volontaire  de  la  pari  de  l’agent. 

Art.  IL  La  durée  de  tout  voyage  rie  service  sera  également 
comptée  comme  temps  de  grade  dans  le  nouvel  emploi ,  lorsque 
l'agent  aura  réellement  exercé  ce  nouvel  emploi  à  l'issue  de  son 


voyage. 

Art.  12.  L'agent  titulaire  d'une  résidence  consulaire,  appelée 
momentanément  à  faire  l'intérim  d'un  autre  poste .  recevra  la 
moitié  de  chacun  des  traitements  affectés  à  ces  deux  postes. 

Art.  13.  L'élève -consul  en  congé  perd  la  jouissance  de  son 
indemnité  de  table  et  de  logement  h  dater  du  jour  où  il  quitte  le 
poste  auquel  il  était  attaché. 

Art.  il.  L'élève-consul  qui  devient  gérant  du  consulat ,  et  qui 
lourhe,  en  cette  qualité,  la  moitié  du  traitement  du  titulaire  du 
poste ,  cesse  de  recevoir  son  indemnité  de  table  et  de  logement 
pendant  la  durée  de  son  intérim. 

Art.  15,  Toutes  dispositions  des  arrêtés,  ordonnances  ou  rè¬ 
glements  contraires  aux  présentes,  sont  et  demeurent  abrogées. 

Art,  16.  Notre  ministre  secrétaire  d'État  au  département  des 
affaires  étrangères  est  chargé  de  l'exécution  du  présent  décret. 

Fait  au  palais  de  Saint-Cloud,  ie  18  août  1856. 

NAPOLÉON. 

Par  l'Empereur  : 

Le  ministre  secrétaire  d’État 


au  département  des  affaires 
étrangères , 

Walewski. 
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Déciel  impérial  relatif  aux  congés  accordés  aux  agents  v 
vice-consuls ,  aux  drogmans  el  aux  chanceliers. 


NAPOLÉON , 

Par  la  grdce  de  Dieu  et  la  volonté  nationale ,  Empereur  des 
■'ran  ça  is , 

A  tous  présents  et  à  venir,  salut  : 

Vu  les  ordonnances  des  20  août  1833  et  2G  avril  1845  sur  le 


personnel  des  consulats  ; 

Vu  la  loi  du  9  juin  1853  sur  les  pensions  civiles; 

Vu  notre  décret  du  5  août  1834  sur  le  traitement  de  congé  des 
drogmans ,  chanceliers  et  agents  vice-consuls  ; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d’État  au  départe¬ 
ment  des  affaires  étrangères , 

Avons  décrété  et  décrétons  ce  qui  suit  : 

Art.  l.er  Les  congés  seront  accordés,  à  l'avenir,  aux  agents 
vice-consuls  nommés  par  nous ,  aux  drogmans  et  aux  chanceliers 
diplomatiques  ou  consulaires,  par  notre  ministre  secrétaire  d'Étnt 
au  département  des  affaires  étrangères,  sur  la  proposition  de  leurs 
chefs  hiérarchiques. 

Art.  2.  Notre  ministre  secrétaire  d'État  au  département  des 
affaires  étrangères  est  chargé  de  l'exécution  du  présent  décret. 

Fait  au  palais  des  Tuileries,  le  31  juillet  1853. 

NAPOLÉON. 

Par  l’Empereur  : 

Le  minisire  secrétaire  d'Etat 


au  département  des  affaires 
étrangères , 

XValewski. 
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Exposé  sommaire  de  l'organisation  el  des  atlribulions  du 

Corps  consulaire.  [ 


DSS  CONSULS. 

Le  corps  des  consuls  se  compose  de  consuls  généraux ,  de  con¬ 
suls  de  première  et  de  seconde  classe,  et  d’élèves  consuls.  Les 
postes  consulaires  ne  se  divisent  cependant  eux -mêmes  qu'en 
consulats  généraux  et  en  simples  consulats,  la  classe  [tour  les 
consuls  étant  attachée  à  la  personne  de  l'agent  indépendamment 
de  la  résidence  à  laquelle  il  est  appelé. 

Le  nombre  des  consuls  de  première  classe  est  fixé  à  quarante  ; 
celui  des  consuls  généraux  et.  des  consuls  de  seconde  classe  varie 
nécessairement  d'après  les  fixations  annuelles  du  budget  et  les 
besoins  du  service. 

Les  consuls  sont  des  agents  du  Gouvernement,  nommés  direc¬ 
tement  par  r Empereur,  relevant  exclusivement  du  ministère  des 
affaires  étrangères,  el  chargés  spécialement  de  protéger  à  l'étran¬ 
ger  le  commerce  et  la  navigation  de  leurs  nationaux. 

Ils  sont  partout  revêtus  du  caractère  de  magistrats  pour  la  so¬ 
lution  amiable  des  différents  qui  naissent  entre  leurs  nationaux, 
négociants,  navigateurs  ou  autres.  Dans  les  pays  du  Levant,  en 
llarbarie,  en  Chine  et  dans  l'imanat  de  Mascate,  ces  pouvoirs 
soni  plus  étendus  et  entraînent  l'exercice  de  la  juridiction  civile, 
commerciale  et  criminelle  ; 

Ils  remplissent,  sans  réserve  d'aucune  sorte  et  conformément 
aux  dispositions  du  Code  Napoléon ,  les  fonctions  attribuées  en 
France  aux  ollieiers  de  l’état  civil ,  et  leurs  chanceliers  remplis¬ 
sent  sous  leur  contrôle  les  fonctions  de  notaires  ; 

Us  ont  le  droit  de  police  et  d'inspection  sur  les  gens  de  mer  , 
an  mè  ne  titre  que  les  administrateurs  et  les  commissaires  de  la 
marine  dans  nos  ports,  qu'ils  suppléent  à  l’étranger  ;  comme  tels 
ils  président  le  tribunal  maritime  commercial  établi  dans  leur  ré¬ 
sidence  ;  ils  peuvent ,  lorsque  les  traités  leur  en  reconnaissent  le 
droit,  ou  seulement  en  vertu  d'un  usage  à  peu  près  généralement 
admis  aujourd'hui .  faire  arrêter  les  délinquants  ,  capitaines  ou 
matelots ,  réclamer  les  déserteurs  et  faire  séquestrer  les  bati¬ 
ments,  à  moins  que  quelque  sujet  du  pays  de  leur  résidence  ne 
s’y  trouve  intéressé  ; 


(  l)  Extrait  du  m'clionnatrf  de  t' .Idminitfralion.  française,  par  Maurice  Block. 
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Ils  reçoivent  les  contrats  d'affrètement  des  capitaines ,  leurs 
déclarations  et  rapports  .  autorisent,  lorsqu'il  y  a  lieu  et  confor¬ 
mément  aux  prescriptions  du  Code  de  commerce,  1rs  emprunts  à 
la  grosse  aventure,  dressent  les  procédures  d'avaries  el  les  rè¬ 
glements  auxquels  ces  avaries  peuvent  donner  lieu  ,  reçoivent  et 
donnent  acte  des  délaissements  des  navires  pour  cause  d  imiavî- 
gabilité  ou  toute  autre  prévue  par  les  lois;  enfin  ils  dirigent  les 
sauvetages  des  navires  français  et  sont  chargés  d'assurer  le  ra¬ 
patriement  et  le  retour  en  France  des  équipages  des  navires  nau¬ 
fragés  ou  délaissés  en  pays  étranger  ; 

En  temps  de  guerre  ils  administrent  les  prises  maritimes,  re¬ 
çoivent  les  déclarations  des  capitaines  conducteurs  et  procèdent  à 
l'interrogatoire  de  l'équipage  capturé  et  à  (  inventaire  des  prises. 
Lorsqu'il  y  a  lieu,  suit  par  suite  de  circonstances  de  force  majeure, 
soit  en  vertu  de  dispositions  expresses  du  droit  conventionnel,  ils 
procèdent  à  la  vente  des  navires  capturés  et  de  leurs  cargaisons, 
et  sont  spécialement  chargés  de  mettre  à  exécution  les  décisions 
du  conseil  des  prises; 

Les  consuls  étaient  appelés  autrefois  à  intervenir  dans  toutes 
les  opérations  relatives  à  l'acquittement  et  à  la  justification  des 
dépenses  de  la  flotte  en  pays  etranger:  cette  obligation  ne  leur  est 
plus  imposée  depuis  quelques  années.  Cependant  tous  les  marchés 
pour  fournitures  quelconques  faites  à  un  bâtiment  de  la  marine 
impériale  doivent  encore,  dans  les  résidences  consulaires ,  être 
passés  en  chancellerie  et  en  présence  du  consul,  dont  l'attache 
est  indispensable  pour  les  valider.  Les  consuls  doivent ,  en 
outre,  aider  de  leur  concours  les  commandants  des  bâtiments 
pour  les  éclairer  sur  les  usages  de  la  localité  et  les  moyens  de 
ravitaillement  qu  elle  présente  ,  ainsi  que  pour  faciliter  aux 
officiers  le  placement  de  leurs  traites  et  les  moyens  de  justifier 
leurs  dépenses  ; 

Les  consuls  procèdent  aux  inventaires  des  biens  et  effets 
délaissés  par  les  Fi  ançais  qui  décèdent  dans  leur  résidence  et  en 
liquident  les  successions  dont  ils  transmettent  le  net  produit,  à 
la  caisse  des  dépôts  et  consignations ,  à  moins  que  les  ayants  droit 
ne  soient  représentés  dans  le  lieu  de  leur  résidence  par  un  fondé 
de  pouvoirs  spécialement  autorisé  à  leur  en  donner  quittance  ; 

Ils  reçoivent  tous  les  actes  de  leurs  nationaux,  délivrent  ou 
visent  les  passe-ports  ,  les  patentes  de  santé .  les  certificats  de 
vie  ;  reçoivent  les  dépôts  et  légalisent  les  actes  émanant  des 
autorités  territoriales  qui  doivent  être  produits  en  France  ; 

ils  sont  spécialement  chargés  de  donner  au  Gouvernement,  par 
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(entremise  du  ministère  des  affaires  étrangères ,  toutes  les  in¬ 
formations  .  soit  politiques ,  soit  commerciales ,  qu'ils  peuvent 
croire  de  nature  à  contribuer  à  la  prospérité  ou  au  développement 
cle  nos  relations  extérieures; 

Enfin,  ils  sont  chargés  par  le  Gouvernement,  et  e'est  une  con¬ 
séquence  directe  et  essentielle  de  leur  institution  ,  de  répandre 
à  l'étranger  la  connaissance  des  faits  d’intérêt  général  ou  parti¬ 
culier  du  ressort  de  nos  lois  financières ,  commerciales  ou  de 
police. 

DES  VICE-CONSULS  ET  AGENTS  CONSULAIRES. 


Attendu  qu’en  dehors  des  grands  centres  de  commerce  qui  leur 
sont  assignés  comme  résidence  fixe  ,  les  consuls  peuvent  difficile¬ 
ment  assurer  à  leurs  nationaux  de  toute  classe  une  protection 
suffisante  ,  et  retendre  avec  la  même  efficacité  sur  tous  les  points 
compris  dans  la  circonscription  de  Jour  arrondissement  les  chefs 
de  poste  ont  été  autorisés  à  déléguer  une  partie  de  leurs  pouvoirs 
à  des  agents  en  sous-ordre  commissionnés  par  eux  et  destinés  a 
servir  d'intermédiaires  entre  eux  et  leurs  compatriotes  établis  ou 
de  passage  dans  les  ports  et  villes  d’importance  secondaire. 

Ces  délégués  des  consuls  portent  le  titre  d'agents  consulaires  ; 
quelques-uns  d'entre  eux  portent  celuhl  agents  vice-consuls  lors¬ 
qu'ils  ont  été  nommés  par  décret  impérial  et  pourvus  ensuite  d'un 
brevet  d'institution  par  Je  consul  dans  le  ressort  duquel  ils  doivent 
résider.  Quel  que  soit  leur  titre  ,  ils  sont  tous  ,  d'ailleurs ,  égale¬ 
ment  appelés  à  remplit  leurs  fonctions  sous  le  contrôle  direct  et 
spécial  du  chef  qui  les  a  brevetés. 

Les  attributions  des  simples  agents  consulaires  .  délégués  des 
consuls,  sont  naturellement  beaucoup  [dus  restreintes. 

Ces  agents  doivent  rendre  aux  Français  tous  les  bons  offices 
qui  dépendent  d’eux  et  les  défendre  auprès  des  autorités  de  leur 
résidence ,  si  l'on  s'écarte  à  leur  égard  des  dispositions  ou  des 
formes  établies  par  les  lois  du  pays  et  par  les  traités. 

lis  visent  les  pièces  de  bord  des  navires  français  qui  relâchent 
dans  leur  résidence  et  délivrent  les  manifestes  d’entrée  ou  de 
sortie. 

Les  actes  administratifs ,  tels  que  les  légalisations ,  visas  de 
passe-ports  ,  certificats  de  vie  ou  d'origine  et  traductions  ,  sont 
de  la  compétence  de  tous  les  agents  consulaires  ;  mais  pour  pou¬ 
voir  être  produits  en  justice,  ces  actes  doivent  être  légalisés  par 
le  consul  chef  de  l'art  ondissement. 

Les  agents  consulaires  n'ont  d’ailleurs  pas  de  chancelier  et  ils 
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n’exercent  aucune  juridiction  ni  civile  ,  ni  commerciale  ,  ni  sur¬ 
tout  criminelle.  Ce  principe  ne  souffre  jamais  d'exception  ,  pas 
même  dans  les  pays  musulmans ,  où  le  pouvoir  judiciaire  des 
consuls  est  consacré  par  le  droit  conventionnel. 

Los  agents  consulaires  n’ont  pas  qualité  pour  recevoir  des 
dépôts  et  dresser  des  actes  notariés  ou  des  actes  de  1  état  civil. 
Cependant,  et  dans  l'intérêt  de  nos  nationaux  ,  une  extension  de 
pouvoirs  leur  est  quelquefois  conférée  à  cet  égard  par  décret 
impérial. 

Certains  agents  consulaires  sont  également  autorisés  par  le 
Ministre  de  la  marine,  sur  la  proposition  des  chefs  dont  ils  re- 
lovent,  ii  remplir  les  fonctions  attribuées  aux  consuls  comme 
suppléant  à  l'étranger  les  administrateurs  de  la  marine.  Mais  ce 
n'est  encore  là  qu'une  exception  à  la  règle  générale. 


DES  DROGMANS  ET  CHANCELIERS. 


Indépendamment  des  consuls  de  tout  grade  et  des  simples 
agents  consulaires  ,  il  existe  encore  à  l'étranger  une  certaine 
classe  d’agents  qui  ne  font  pas  partie  du  corps  des  consuls  et  que 
l’on  désigné  sous  la  qualification  do  (liciers  consulaires.  Ce  sont 
les  drogmans  et  les  chanceliers. 

Les  drogmans  sont  en  Levant  et  en  Barbarie  les  interprètes  des 
consuls.  Leur  corps  se  compose  des  secrétaires  interprètes  de 
l’Empereur,  dont  un  certain  nombre  réside  à  Paris,  de  drogmans 
et  <!  élèves  drogmans.  Ces  derniers  sont  nommés  par  le  Ministre 


des  affaires  étrangères  parmi  les  élevés  de  l'école  des  langues 
orientales  à  Paris,  dite  des  Jeunes  des  langues. 

Les  chanceliers  sont  des  officiers  publics  placés  près  des  con¬ 
suls  pour  les  assister  dans  toutes  leurs  fonctions.  En  matière 
politique  et  administrative  ils  remplissent  l'office  de  secrétaires; 
en  matière  judiciaire  ,  ils  sont  tantôt  greffiers,  tantôt  huissiers  ; 
en  matière  de  comptabilité  ou  de  dépôt  ils  perçoivent ,  sous  le 
contrôle  des  consuls .  les  droits  de  chancellerie  et  comme  tels 


sont  les  préposés  du  trésor  ou  de  la  caisse  des  dépôts  et  con¬ 
signations;  hors  des  pays  du  Levant  et  de  Barbarie  ils  sont  char¬ 
ges  ries  traductions  officielles;  ils  sont  en  lin  ,  sous  la  surveillance 
des  consuls  ,  notaires  au  même  titre  et  avec  la  même  autorité  que 
les  notaires  publics  de  France. 

Il  y  a  deux  classes  de  chanceliers  ;  les  uns  sont  directement 
nommés  par  décret  impérial  et  portent  te  titre  de  chanceliers  rie 
première  classe  ;  les  autres  sont  seulement  choisis  par  les  consuls 
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et  agréés  par  le  Ministre  des  affaires  étrangères;  on  les  appelle 
ctianceiiers  de  seconde  classe. 

Dans  les  consulats  du  Levant  et  de  Barbarie  »  les  fonctions  de 
chancelier  sont  confiées  de  préférence  au  drogman  de  l’échelle  ; 
mais  dans  ce  cas  ,  leur  service  comme  chancelier  ne  les  dispense 
pas  de  celui  de  drogman. 

Dans  l’état  actuel  de  notre  législation  ,  le  détail  des  fondions 
consulaires  les  plus  importantes  se  trouve  réglé  et  précisé ,  in¬ 
dépendamment  de  l'ordonnance  d’août  1GSI  sur  la  marine,  de 
l  edit  de  juin  1778  et  de  l'ordonnance  du  3  mars  1781  ,  par  le 
Code  consulaire  promulgué  en  1833  sous  forme  d'ordonnances 
et  d'instructions  réglementaires  portant  la  date  des  18,  20  ,  23 
et  24  août  ,  23,  24,  25,  26  et  29  octobre  ,  7,  28,  29  et  30 
novembre  1833  et  par  les  lois,  ordonnances  et  décrets  des  12  et 
2S  mai  1830  ,  6  novembre  1842  ,  20  avril  1S45  ,  4  août  et  5 
octobre  1847 , 24  décembre  1849  ,  15  août  1851  ,  24  mars  et  S 
juillet  1852,  qui  ont  développé  et  complété,  relativement  aux 
attributions  des  consuls  et  au  mode  d’exercice  de  leurs  fonctions, 
les  prescriptions  des  règlements  d'une  date  antérieure. 
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CHAPITRE  VI 


C ONG UftS  DE  PARIS. 


1  HAXTK  III'  SU  IM.bU 


Le  Traité  de  paix  du  30  mars  1836  qui  aélé  la  consé¬ 
quence  <lu  Congrès  de  Paris  est  appelé  à  tenir  une  place 
tellement  importante  dans  riiisloirp  des  négociations  poli¬ 
tiques  île  l’Europe,  qu’il  était  indispensable  de  l’insérer, 
une  fois  pour  toutes,  dans  Y  Annuaire  diplomatique. 

île  traité  est  accompagné  de  tous  les  protocoles  qui  l’ont 
précédé  ou  suivi ,  afin  que  cette  publication,  aussi  complète 
que  possible,  puisse  être  utilement  consultée. 


TRAITÉ  GÉNÉRAL. 


AU  NOM  DE  DIEU  TOUT-PUISSANT. 

Leurs  Majestés  l'empereur  des  Français ,  la  reine  du 
royaume-uni  delà  (ira nde-Bretagne  et  d’Irlande,  l'empereur 
de  toutes  les  Russie?,  le  roi  de  Sardaigne  et  l’empereur  des 
Ottomans,  animés  du  désir  de  mettre  un  terme  aux  calamités 
de  la  guerre,  et  voulant  prévenir  le  retour  des  complications 
qui  l’ont  fait  naître,  ont  résolu  de  s’entendre,  avec  Sa 
Majesté  b  empereur  d’Autriche,  sur  les  bases  à  donner  au 
rétablissement  et  à  la  consolidation  de  la  paix,  en  assurant, 
par  des  garanties  efficaces  et  réciproques ,  l'indépendance 
et  l’intégrité  de  l’empire  ottoman, 

A  cet  effet,  Leursdites  Majestés  ont  nommé  pour  leurs 
plénipotentiaires ,  savoir  : 


A  X  N  Ü  AirtE  DI  PI.  OM  ATI  QU  E 


Sa  Majesté  l'empereur  des  Français  : 

Le  sieur  Alexandre  ,  comte  Colonisa  AValewski,  séna¬ 
teur  de  l’empire,  grand-officier  de  l’ordre  impérial  de  lu 
Légion  d’honneur,  chevalier  grand’croix  de  l'ordre  équestre 
des  Séraphins  ,  grand’croix  de  l’ordre  Saint  Maurice  et  La¬ 
zare,  décoré  de  l’ordre  impérial  du  Medjidié  de  première 
classe,  etc.,  etc.,  etc.,  son  Ministre  et  secrétaire  a  État  au 
département  des  affaires  étrangères, 

Et  le  sieur  François-Adolphe,  baron  de  BontQiENEY, 
grand’croix  de  l’ordre  impérial  de  la  Légion  d'honneur  et 
de  l’ordre  de  Léopold  d'Autriche,  décoré  du  portrait  du 
Sultan  en  diamants,  etc.,  etc.,  etc.,  son  envoyé  extraor¬ 
dinaire  et  ministre  plénipotentiaire  près  Sa  Majesté  impériale 
et  royale  apostolique; 

Sa  Majesté  l’empereur  d’Autriche  : 

Le  sieur  C iiari.es -Ferdinand,  comte  de  Buol-Schaîien- 
stein  ,  grand’croix  de  l’ordre  impérial  de  Léopold  d’Autriche , 
et  chevalier  de  l'ordre  de  la  Couronne  de  1er  de  première 
classe,  grand’eroix  de  l’ordre  impérial  de  la  Légion  d’hon¬ 
neur,  chevalier  des  ordres  de  l’Aigle -Noir  et  de  F  Aigle- 
Rouge  de  Prusse,  grand’croix  des  ordres  impériaux  d’A¬ 
lexandre  Newski  en  brillants,  et  de  l’Aigle -Blanc  de 
Russie,  grand’croix  de  l’ordre  de  Saint-Jean-de-Jérusalem , 
décoré  de  l’ordre  impérial  du  Medjidié  de  première  classe, 
etc.,  etc.,  etc.,  son  chambellan  et  conseiller  intime  actuel, 
son  ministre  de  la  maison  et  des  affaires  étrangères,  pré¬ 
sident  de  la  conférence  des  ministres , 

Et  le  sieur  Joseph-Alexandre,  baron  de  IIübxer1,  grand’¬ 
croix  de  l’ordre  impérial  de  la  Couronne  de  fer,  grand- 
officier  de  l’ordre  impérial  de  la  Légion  d’honneur ,  son 
conseiller  intime  actuel  et  son  envové  extraordinaire  et 


ministre  plénipotentiaire  à  la  cour  de  France; 

Sa  Majesté  la  reine  du  royaume-uni  delà  Grande-Bretagne 
et  d’Irlande  : 

Le  très-honorable  G eorge-G cil l aime -Frédéric  ,  comte 
de  Clarendon  ,  baron  Hydb  de  Hindon  ,  pair  du  royaume- 
uni.  conseiller  de  Sa  Majesté  Britannique  en  son  conseil 
privé,  chevalier  du  très -noble  ordre  de  la  Jarretière, 
chevalier  grand’croix  du  très-honorable  ordre  du  Bain, 
principal  secrétaire  d’État  de  Sa  Majesté  pour  les  affaires 
étrangères, 

Et  le  très- honorable  IÏENni- Richard -Charles,  baron 
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Cowley  ,  pair  du  royaume  -  uni ,  conseiller  de  Sa  Majesté 
en  son  conseil  privé  ,  chevalier  grand’eroix  du  très- hono¬ 
rable  ordre  du  Bain  et  ambassadeur  extraordinaire  et  pléni¬ 
potentiaire  de  Sa  Majesté  près  Sa  Majesté  l’empereur  des 
Français  ; 

Sa  Majesté  l'empereur  de  toutes  les  Russies  : 

Le  sieur  Alexis  ,  comte  Orloff  ,  son  aide  de  camp 
général  et  général  de  cavalerie,  commandant  du  quartier 
général  de  Sa  Majesté,  membre  du  conseil  de  l'empire  et  du 
comité  des  ministres,  décoré  des  deux  portraits  en  dia¬ 
mants  de  Leurs  Majestés  feu  l’empereur  Nicolas  et  l’em¬ 
pereur  Alexandre  lt,  chevalier  de  l’ordre  de  Saint-André  en 
diamants,  et  des  ordres  de  Russie;  grand’eroix  de  l’ordre 
de  Saint-Étienne  d’Autriche  de  première  classe,  de  l'Aigle- 
Noir  de  Pi  usse  en  diamants,  de l’Ànnonciade  de  Sardaigne , 
et  de  plusieurs  autres  ordres  étrangers, 

Et  le  sieur  Philippe  ,  baron  »e  Biujnnow  ,  son  conseiller 
privé,  son  envoyé  extraordinaire  et  ministre  plénipotentiaire 
près  la  confédération  germanique  et  près  Son  Altesse  royale 
le  grand-duc  de  Hesse,  chevalier  de  1  ordre  de  Saint-\Vla- 
dimirde  première  classe  ,  de  Saint-Alexandre  Ncwski  enrichi 
de  diamants,  de  Y  Aigle-Blanc,  de  Sainte-Anne  de  première 
classe,  de  Saint-Stanislas  de  première  classe,  grand’eroix 
de  l’ordre  de  F  Aigle-Rouge  de  Prusse  de  première  classe, 
commandeur  de  l’ordre  de  Saint-Étienne  d'Autriche  ,  et  de 
plusieurs  autres  ordres  étrangers  ; 

Sa  Majesté  le  roi  de  Sardaigne  : 

Le  sieur  Camille  Benso,  comte  de  Cavour  ,  grand’eroix 
de  l’ordre  des  Saints  Maurice  et  Lazare,  chevalier  de  l’ordre 
du  Mérite  civil  de  Savoie ,  grand’eroix  de  l’ordre  impérial 
de  la  Légion  d’honneur ,  décoré  de  l'ordre  impérial  du 
Medjidié  de  première  classe,  gratid’eroix  de  plusieurs  autres 
ordres  étrangers,  président. du  conseil  des  ministres,  et 
son  ministre  et  secrétaire  d’État  pour  les  finances, 

Et  le  sieur  Salyator  ,  marquis  de  Yillamajuna  ,  grand- 
croix  de  l’ordre  des  Saints  Maurice  et  Lazare ,  grand- 
officier  de  l’ordre  impérial  de  la  Légion  d’honneur,  etc., 
etc.,  etc.,  son  envoyé  extraordinaire  et  ministre  plénipo¬ 
tentiaire  à  la  cour  de  France  ; 

Et  Sa  Majesté  l’empereur  des  Ottomans  : 

Moüiummed-Lmin- Aali  Pacha,  grand  vezir  de  l’empire 
ottoman ,  décoré  des  ordres  impériaux  du  Medjidié  et  du 
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Mérite  de  première  classe,  grand’crpix  de  l'ordre  imperia 
de  la  légion  d’honneur,  de  Saint-Étienne  d'Autriche,  de 
l'Aigle- Rouge  de  Prusse ,  de  Sainte- Anne  de  Russie,  des 
Saints  Maurice  et  Lazare  de  Sardaigne,  de  l’Étoile  polaire 
de  Suède,  et  de  plusieurs  autres  ordres  étrangers, 

El  Mehemmed-Djemil-Bey,  décoré  de  l’ordre  impérial  du 
Medjidié  de  seconde  classe,  et  grand’eroix  de  l’ordre  des 
Saints  Maurice  et  Lazare,  son  ambassadeur  extraordinaire 
et  plénipotentiaire  près  Sa  Majesté  l’empereur  des  Français, 
accrédité,  en  la  même  qualité,  près  Sa  Majesté  le  roi  de 
Sardaigne  ; 

Lesquels  se  sont  réunis  en  congrès  à  Paris. 

L’entente  ayant  été  heureusement  établie  entre  eux  , 
Leurs  Majestés  l’empereur  des  Français,  l’empereur  d’Au¬ 
triche,  la  reine  du  royaume-uni  de  la  Grande-Bretagne  et 
d'Irlande,  l’empereur  de  toutes  les  Russies,  le  roi  de  Sar¬ 
daigne  et  l’empereur  des  Ottomans,  considérant  que,  dans 
un  intérêt  européen,  Sa  Majesté  le  roi  de  Prusse,  signa¬ 
taire  de  la  convention  du  treize  juillet  mil  huit  cént  quarante 
et  un,  devait  être  appelée  à  participer  aux  nouveaux  arran¬ 
gements  à  prendre,  et  appréciant  la  valeur  qu’ajouterait  à 
une  œuvre  de  pacification  générale  le  concours  de  Ladite 
Majesté,  l’ont  invitée  à  envoyer  des  plénipotentiaires  au 
congrès. 

En  conséquence,  Sa  Majesté  le  roi  de  Prusse  a  nommé 
pour  ses  plénipotentiaires,  savoir  : 

Le  sieur  Othon-Théodore,  baron  du  Manteuffel  ,  pré¬ 
sident  de  son  conseil  et  son  ministre  des  affaires  étrangères, 
chevalier  de  l’ordre  de  PAigle-Rouge  de  Prusse,  première 
classe,  avec  feuilles  de  chêne,  couronne  et  sceptre;  grand- 
commandeur  de  l’ordre  de  Hohenzollern ,  chevalier  de  i  ordre 
de  Saint-Jean  de  Prusse,  grand’eroix  de  l’ordre  de  Saint- 
Étienne  de  Hongrie ,  chevalier  de  l’ordre  de  Saint-Alexandre 
Newski ,  grand’eroix  de  l’ordre  des  Saints  Maurice  et 
Lazare ,  et  de  l’ordre  du  ïXichan  -  Iftihar  de  Turquie,  etc., 
etc.,  etc., 

Et  le  sieur  Maximilien -Frédéric -Charles- François  , 
comte  de  II  atzfeldt  -  WiLDENBURG  -Schgenstein ,  son  con¬ 
seiller  privé  actuel,  son  envoyé  extraordinaire  et  ministre 
plénipotentiaire  à  la  cour  de  France,  chevalier  de  l’ordre 
de  P  Aigle-Rouge  de  Prusse,  seconde  classe,  avec  feuilles 
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de  chêne  et  plaque;  chevalier  de  la  croix  d’honneur  de 
Hohenzollern ,  première  classe,  etc.,  etc. 

Les  plénipotentiaires,  après  avoir  échangé  leurs  pleins 
pouvoirs,  trouvés  en  bonne  et  due  forme,  sont  convenus 
des  articles  suivants  : 

Article  premier. 

Il  y  aura,  à  dater  du  jour  de  l’échange  des  ratifications 
du  présent  traité,  paix  et  amitié  entre  Sa  Majesté  l’em¬ 
pereur  des  Français,  Sa  Majesté  la  reine  du  royaume- 
uni  de  la  Grande-Bretagne  et  d'Irlande,  Sa  Majesté  le  roi 
de  Sardaigne,  Sa  Majesté  impériale  le  Sultan,  d'une  part, 
et  Sa  Majesté  l’empereur  de  toutes  les  Russie*,  de  l’autre 
part,  ainsi  qu’entre  leurs  héritiers  et  successeurs,  leurs 
États  et  sujets  respectifs,  à  perpétuité. 

Art,  2. 

La  paix  étant  heureusement  établie  entre  Leurs  dites 
Majestés  ,  les  territoires  conquis  ou  occupés  par  leurs 
armées,  pendant  la  guerre,  seront  réciproquement  évacués. 

Des  arrangements  spéciaux  régleront  le  mode  de  l'éva¬ 
cuation,  qui  devra  être  aussi  prompte  que  faire  se  pourra. 

Art.  3. 

Sa  Majesté  l’empereur  de  toutes  les  lïussies  s’engage 
à  restituer  à  Sa  Majesté  le  Sultan  la  ville  et  citadelle  de 
Kars,  aussi  bien  que  les  autres  parties  du  territoire  otto¬ 
man  dont  les  troupes  russes  se  trouvent  en  possession. 

Art.  4. 

Leurs  Majestés  l’empereur  des  Français,  la  reine  du 
royaume-uni  de  la  Grande-Bretagne  et  d’Irlande,  le  roi  de 
Sardaigne  et  le  Sultan  s’engagent  à  restituer  à  Sa  Majesté 
l’empereur  de  toutes  les  Bussies  les  villes  et  ports  de 
Sébastopol,  Balaklava,  kamiesch,  Eupatoria,  Kertch,  léni- 
Kaleh,  kinburn,  ainsi  que  tous  autres  territoires  occupés 
par  les  troupes  alliées. 

Art.  5. 

Leurs  Majestés  l’empereur  des  Français,  le  reine  du 
royaume-uni  de  la  Grande-Bretagne  et  d'Irlande,  l’em¬ 
pereur  de  toutes  les  Bussies,  le  roi  de  Sardaigne  et  le 
Sultan  accordent  une  amnistie  pleine  et  entière  à  ceux  de 
leurs  sujets  qui  auraient  été  compromis  par  une  participation 
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quelconque  aux  événements  de  la  guerre  ,  en  faveur  de  la 
cause  ennemie. 

11  est  expressément  entendu  que  cette  amnistie  s'étendra 
aux  sujets  de  chacune  des  parties  belligérantes  qui  auraient 
continué,  pendant  la  guerre,  à  être  employés  dans  le 
service  de  l’un  des  autres  belligérants. 

A  ut,  G. 

Les  prisonniers  de  guerre  seront  immédiatement  rendus 
de  part  et  d’autre. 

Art.  7. 

Sa  Majesté  l’empereur  des  Français,  Sa  Majesté  l’em¬ 
pereur  d’Autriche,  Sa  Majesté  la  reine  du  royaume-uni  de 
la  Grande-Bretagne  et  d’Irlande,  Sa  Majesté  le  roi  de  Prusse, 
Sa  Majesté  l’empereur  de  toutes  les  Russies  et  Sa  Majesté 
le  roi  de  Sardaigne  déclarent  la  Sublime  Porte  admise  à 
participer  aux  avantages  du  droit  public  et  du  concert  euro¬ 
péens.  Leurs  Majestés  s’engagent ,  chacune  de  son  côté ,  à 
respecter  l’indépendance  et  l’intégrité  territoriale  de  l’em¬ 
pire  ottoman  ,  garantissent  en  commun  la  stricte  observa¬ 
tion  de  cet  engagement  ,  et  considéreront ,  en  conséquence, 
tout  acte  de  nature  à  y  porter  atteinte  comme  une  question 
d’intérêt  général. 

Art.  8. 

S’il  survenait,  entre  la  Sublime  Porte  et  l’une  ou  plu¬ 
sieurs  des  autres  puissances  signataires,  un  dissentiment 
qui  menaçât  le  maintien  de  leurs  relations  ,  la  Sublime 
Porte  et  chacune  de  ces  puissances,  avant  de  recourir  à 
l’emploi  de  la  force,  mettront  les  autres  parties  contrac¬ 
tantes  en  mesure  de  prévenir  cette  extrémité  par  leur  action 
médiatrice. 

Art.  9. 

Sa  Majesté  impériale  le  Sultan  ,  dans  sa  constante 
sollicitude  pour  le  bien-être  de  ses  sujets,  ayant  octroyé 
un  firman  qui,  en  améliorant  leur  sort ,  sans  distinction  de 
religion  ni  de  race,  consacre  ses  généreuses  intentions  en¬ 
vers  les  populations  chrétiennes  de  son  empire,  et  voulant 
donner  un  nouveau  témoignage  de  ses  sentiments  à  cet 
égard,  a  résolu  de  communiquer  aux  puissances  contrac¬ 
tantes  ledit  firman  ,  spontanément  émané  de  sa  volonté 
souveraine. 
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Les  puissances  contractantes  constatent  la  haute  valeur 
de  cette  communication.  Il  est  bien  entendu  qu’elle  ne 
saurait,  en  aucun  cas,  donner  le  droit  auxdiles  puissances 
de  s’immiscer,  soit  collectivement,  soit  séparément,  dans 
les  rapports  de  Sa  Majesté  le  Sultan  avec  ses  sujets,  ni  dans 
l’administration  intérieure  de  son  empire. 

Art.  10. 

La  convention  du  treize  juillet  mil  huit  cent  quarante 
et  un,  qui  maintient  l’antique  règle  de  l'empire  ottoman 
relative  à  la  clôture  des  détroits  du  Bosphore  et  des  Dar¬ 
danelles  ,  a  été  révisée  d’un  commun  accord. 

L’acte  conclu  à  cet  effet,  et  conformément  à  ce  principe, 
entre  les  hautes  parties  contractantes,  est  et  demeure 
annexé  au  présent  traité,  et  aura  même  force  et  valeur  que 
s’il  en  faisait  partie  intégrante. 

Art.  1 1 . 

La  mer  Noire  est  neutralisée  :  ouverts  à  la  marine  mar¬ 
chande  de  toutes  les  nations,  ses  eaux  et  ses  ports  sont 
formellement  et  à  perpétuité  interdits  au  pavillon  de  guerre 
soit  des  puissances  riveraines ,  soit  de  toute  autre  puis¬ 
sance.  sauf  les  exceptions  mentionnées  aux  articles  H  et 
19  du  présent  traité. 

Art.  12. 

Libre  de  toute  entrave,  le  commerce,  dans  les  ports 
et  dans  les  eaux  de  la  mer  Noire,  ne  sera  assujetti  qu’à 
des  règlements  de  santé,  de  douane,  de  police,  conçus 
dans  un  es  n*it  favorable  au  développement  des  transactions 
commerciales. 

Pour  donner  aux  intérêts  commerciaux  et  maritimes  de 
toutes  les  nations  la  sécurité  désirable,  la  Russie  et  la 
Sublime  Porte  admettront  des  consuls  dans  leurs  ports 
situés  sur  le  littoral  de  la  mer  Noire ,  conformément  aux 
principes  du  droit  international. 

Art.  13. 

La  mer  Noire  étant  neutralisée,  aux  termes  de  l’ar¬ 
ticle  11,  le  maintien  ou  l’établissement  sur  son  littoral 
d’arsenaux  militaires  -  maritimes  devient  sans  nécessité 
comme  sans  objet.  En  conséquence,  Sa  Majesté  l’empereur 
de  toutes  les  iitissies  et  Sa  Majesté  impériale  le  Sultan 
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s'engagent  à  n’élever  et  £i  ne  conserver ,  sur  ce  littoral , 
aucun  arsenal  militaire-maritime. 

Art.  1  i. 

Leurs  Majestés  l’empereur  de  toutes  les  Bussies  et 
le  Sultan,  ayant  conclu  une  convention  à  l’effet  de  déter¬ 
miner  la  force  et  le  nombre  des  bâtiments  légers,  nécessaires 
atl  service  de  leurs  eûtes ,  qu’elles  se  réservent  d’entretenir 
dans  la  mer  Noire,  cette  convention  est  annexée  au  présent 
traité,  et  aura  même  force  et  valeur  que  si  elle  en  faisait 
partie  intégrante.  Elle  ne  pourra  être  ni  annulée  ni  modifiée 
sans  l’assentiment  des  puissances  signataires  du  présent 
traité. 

Art.  15. 

L’acte  du  congrès  de  Vienne  ayant  établi  les  principes 
destinés  à  régler  la  navigation  des  fleuves  qui  séparent  ou 
traversent  plusieurs  États,  les  puissances  contractantes 
stipulent  entre  elles  qu’à  l’avenir  ces  principes  seront  éga¬ 
lement  appliqués  au  Danube  et  à  ses  embouchures.  Elles 
déclarent  que  cette  disposition  fait  désormais  partie  du  droit 
public  de  l’Europe ,  et  la  prennent  sous  leur  garantie. 

La  navigation  du  Danube  ne  pourra  être  assujettie  à 
aucune  entrave  ni  redevance  qui  ne  serait  pas  expressé¬ 
ment  prévue  par  les  stipulations  contenues  dans  les  articles 
suivants.  En  conséquence,  il  ne  sera  perçu  aucun  péage 
basé  uniquement  sur  le  lait  de  la  navigation  du  fleuve,  ni 
aucun  droit  sur  les  marchandises  qui  se  trouvent  à  bord 
des  navires.  Les  règlements  de  police  et  de  quarantaine  à 
établir,  pour  la  sûreté  des  États  séparés  ou  traversés  par 
ce  fleuve,  seront  conçus  de  manière  à  favoriser,  autant 
que  faire  se  pourra,  la  circulation  des  navires.  Sauf  ces 
règlements,  il  ne  sera  apporté  aucun  obstacle,  quel  qu’il 
soit ,  à  la  libre  navigation. 

Art.  IG. 


Dans  le  but  de  réaliser  les  dispositions  de  l’article 
précédent ,  une  commission  dans  laquelle  la  France,  l’Au¬ 
triche,  la  Grande-Bretagne,  la  Prusse,  la  Itussie,  la  Sar¬ 
daigne  et  la  Turquie  seront ,  chacune,  représentées  par  un 
délégué ,  sera  chargée  de  désigner  et  de  faire  exécuter  les 
travaux  nécessaires,  depuis  Isatcha,  pour  dégager  les 
embouchures  du  Danube,  ainsi  que  les  parties  de  la  mer  y 
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avoisinantes,  des  sables  et  autres  obstacles  qui  les  ob¬ 
struent,  afin  de  mettre  cette  partie  du  fleuve  et  lesdites 
parties  de  la  mer  dans  les  meilleures  conditions  possibles 
de  navigabilité. 

Pour  couvrir  les  frais  de  ces  travaux,  ainsi  que  des 
établissements  ayant  pour  objet  d'assurer  et  de  faciliter  la 
navigation  aux  bouches  du  Danube,  des  droits  fixes,  d’un 
taux  convenable,  arrêtés  par  la  commission  à  la  majorité 
des  voix,  pourront  être  prélevés  à  la  condition  expresse 
que,  sous  ce  rapport  comme  sous  tous  les  autres  ,  les  pavil¬ 
lons  de  toutes  les  nations  seront  traites  sur  le  pied  d’une 
parfaite  égalité. 

Art.  17. 

I  ne  commission  sera  établie  et  se  composera  des 
délégués  de  l'Autriche,  de  la  Bavière,  de  la  Sublime  Porte 
et  du  Wurtemberg  (un  pour  chacune  de  ces  puissances), 
auxquels  se  réuniront  les  commissaires  des  trois  princi¬ 
pautés  danubiennes,  dont  la  nomination  aura  été  approuvée 
pur  la  Porte.  Cette  commission,  qui  sera  permanente, 
i°  élaborera  les  règlements  de  navigation  et  de  police  fluviale; 
2°  fera  disparaître  les  entraves,  de  quelque  nature  qu'elles 
puissent  être,  qui  s’opposent  encore  à  l'application  au 
Danube  des  dispositions  du  traité  de  Vienne;  ;i°  ordonnera 
et  fera  exécuter  les  travaux  nécessaires  sur  tout  le  parcours 
du  fleuve;  et  4°  veillera,  après  la  dissolution  de  la  commis¬ 
sion  européenne,  au  maintien  de  la  navigabilité  des  embou¬ 
chures  du  Danube  et  des  parties  de  la  mer  y  avoisinantes. 

Art.  18. 

II  est  entendu  que  la  commission  européenne  aura 
rempli  sa  tâche ,  et  que  la  commission  riveraine  aura  t  erminé 
les  travaux  désignés  dans  l’article  précédent ,  sous  les  nos  ! 
et  2,  dans  l’espace  de  deux  ans.  Les  puissances  signataires 
réunies  en  conférence,  informées  de  ce  fait,  prononceront, 
après  en  avoir  pris  acte,  la  dissolution  de  la  commission 
européenne;  et,  dès  lors,  la  commission  riveraine  perma¬ 
nente  jouira  des  mêmes  pouvoirs  que  ceux  dont  la  commis¬ 
sion  européenne  aura  été  investie  jusqu’alors. 

Art.  19. 

Afin  d’assurer  l’exécution  des  règlements  qui  auront 
été  arrêtés  d’un  commun  accord,  d’après  les  principes  ci- 
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dessus  énoncés,  chacune  des  puissances  contractantes  aura 
le  droit  de  faire  stationner,  en  tout  temps,  deux  bâtiments 
légers  aux  embouchures  du  Danube. 


Art.  20. 


Eu  échange  des  villes,  ports  et  territoires  énumérés 
dans  l’article  4  du  présent  traité,  et  pour  mieux  assurer  la 
liberté  de  la  navigation  du  Danube,  Sa  Majesté  l'empereur 
de  toutes  les  Russies  consent  à  la  rectification  de  sa  fron¬ 
tière  ,  en  Bessarabie, 

La  nouvelle  frontière  partira  de  la  mer  Noire,  à  un 
kilomètre  à  l'est  du  lac  Bourna-Sola,  rejoindra  perpendi¬ 
culairement  la  route  d'Akermau .  suivra  cette  route  jusqu’au 
val  deTrajan .  passera  au  sud  deBolgrad,  remontera  le  long 
de  la  rivière  de  Yalpuck  jusqu’à  la  hauteur  de  Saratsika,  et 
ira  aboutir  à  Katamori  sur  le  Pruth.  Eu  amont  de  ce  point, 
l’ancienne  frontière  entre  les  deux  empires  ne  subira  aucune 
modification. 

Des  délégués  des  puissances  contractantes  fixeront,  dans 
scs  détails,  le  tracé  de  la  nouvelle  frontière. 

Art.  21. 


Le  territoire  cédé  par  la  Russie  sera  annexé  à  la  princi¬ 
pauté  de  la  Moldavie,  sous  la  suzeraineté  de  la  Sublime  Porte. 

Les  habitants  de  ce  territoire  jouiront  des  droits  et 
privilèges  assurés  aux  principautés,  et,  pendant  l’espace 
de  trois  années,  il  leur  sera  permis  de  transporter  ailleurs 
leur  domicile,  en  disposant  librement  de  leurs  propriétés. 


Art.  22, 

Les  principautés  de  Valachie  et  de  Moldavie  continue¬ 
ront  à  jouir,  sous  la  suzeraineté  de  la  Porte  et  sous  la 
garantie  des  puissances  contractantes,  des  privilèges  et 
des  immunités  dont  elles  sont  en  possession.  Aucune  pro¬ 
tection  exclusive  ne  sera  exercée  sur  elles  par  une  des 
puissances  garantes.  Il  n’y  aura  aucun  droit  particulier 
d'ingérence  dans  leurs  affaires  intérieures. 

Art.  23. 

La  Sublime  Porte  s'engage  à  conserver  auxdiles  prin¬ 
cipautés  une  administration  indépendante  et  nationale , 
ainsi  que  la  pleine  liberté  de  culte,  de  législation,  de  com¬ 
merce  et  de  navigation. 
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Les  lois  et  statuts  aujourd’hui  en  vigueur  seront  révisés. 
Tour  établir  un  complet  accord  sur  celte  révision  ,  une 
commission  spéciale,  sur  la  composition  de  laquelle  les 
hautes  puissances  contractantes  S'entendront,  sc  réunira 
sans  délai,  à  Ilueharest,  avec  un  commissaire  de  la  Sublime 
Porte. 

Cette  commission  aura  pour  tâche  de  s'enquérir  de  l’état 
actuel  des  principautés  et  de  proposer  les  bases  de  leur 
future  organisation. 

Aicr.  24. 

Sa  Majesté  le  Sultan  promet  de  convoquer  immédia¬ 
tement  .  dans  chacune  des  deux  provinces,  un  divan  ad 
hoc ,  composé  de  manière  à  constituer  la  représentation 
la  plus  exacte  des  intérêts  de  toutes  les  classes  de  la 
société.  Ces  divans  seront  appelés  à  exprimer  les  vœux 
des  populations  relativement  à  l’organisation  définitive  des 
principautés. 

Lue  instruction  du  congrès  réglera  les  rapports  de  la 
commission  avec  ces  divans. 

Art.  25. 

Prenant  en  considération  l’opinion  émise  par  les  deux 
divans,  la  commission  transmettra,  sans  retard,  au  siège 
actuel  des  conférences,  le  résultat  de  son  propre  travail. 

L’entente  finale  avec  la  puissance  suzeraine  sera  consacrée 
par  une  convention  conclue  à  Paris  entre  les  hautes  parties 
contractantes,  et  un  hatti-ehériff,  conforme  aux  stipulations 
de  la  convention,  constituera  définitivement  l’organisation 
de  ces  provinces,  placées  désormais  sous  la  garantie  collec- 
clive  de  toutes  les  puissances  signataires. 

Art.  2G. 

Il  est  convenu  qu’il  y  aura,  dans  les  principautés,  une 
force  armée  nationale,  organisée  dans  le  but  de  maintenir 
la  sûreté  de  l’intérieur  et  d’assurer  celle  des  frontières. 
Aucune  entrave  ne  pourra  être  apportée  aux  mesures  extra¬ 
ordinaires  de  défense  que,  d’accord  avec  ia  Sublime  i’orte, 
elles  seraient  appelées  à  prendre  pour  repousser  toute 
agression  étrangère. 

Art.  27. 

Si  le  repos  intérieur  des  principautés  se  trouvait  me¬ 
nacé  ou  compromis,  la  Sublime  Porte  s’entendra  avec  les 
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antres  puissances  contractantes  sur  les  mesures  à  prendre 
pour  maintenir  ou  rétablir  l’ordre  légal.  Une  intervention 
armée  ne  pourra  avoir  lieu  sans  un  accord  préalable  entre 
ces  puissances. 

Art.  28. 

La  principauté  de  Servie  continuera  à  relever  de  la 
Sublime  Porte,  conformément  aux  hats  impériaux  qui  fixent 
et  déterminent  ses  droits  et  immunités,  placés  désormais 
sous  la  garantie  collective  des  puissances  contractantes. 

En  conséquence,  ladite  principauté  conservera  son  admi¬ 
nistration  indépendante  et  nationale ,  ainsi  que  la  pleine 
liberté  de  culte,  de  législation ,  de  commerce  et  de  navigation. 

Art.  20. 


Le  droit  de  garnison  de  la  Sublime  Porte,  tel  qu’il  se 
trouve  stipulé  par  les  règlements  antérieurs,  est  maintenu. 
Aucune  intervention  année  ne  pourra  avoir  lieu  en  Servie 
sans  un  accord  préalable  entre  les  hautes  puissances  con¬ 
tractantes. 

Art.  30. 


Sa  Majesté  l’empereur  de  toutes  les  Russies  et  Sa 
Majesté  le  Sultan  maintiennent,  dans  son  intégrité,  l’état 
de  leurs  possessions  en  Asie,  tel  qu’il  existait  légalement 
avant  la  rupture. 

Pour  prévenir  toute  contestation  locale,  le  tracé  de  la 
frontière  sera  vérifié  et,  s’il  y  a  lieu,  rectilié,  sans  qu’il 
misse  en  résulter  un  préjudice  territorial  pour  l’une  ou 
'autre  des  deux  parties. 

A  cet  effet,  une  commission  mixte,  composée  de  deux 
commissaires  russes,  de  deux  commissaires  ottomans, 
d’un  commissaire  français  et  d’un  commissaire  anglais , 
sera  envoyée  sur  les  lieux ,  immédiatement  après  le  réta¬ 
blissement  des  relations  diplomatiques  entre  la  cour  de 
Russie  et  la  Sublime  Porte.  Son  travail  devra  être  terminé 
dans  l’espace  de  huit  mois,  à  dater  de  l’échange  des  ratifi¬ 
cations  du  présent  traité. 

Art.  31. 


Les  territoires  occupés  pendant  la  guerre  par  les 
troupes  de  Leurs  Majestés  l’empereur  des  Français,  l’em¬ 
pereur  d’Autriche,  la  reine  du  royaume-uni  de  la  Grande- 
Bretagne  et  d’Irlande  elle  roi  de  Sardaigne,  aux  termes 


PE  l'empire  français. 


95 


des  conventions  signées  à  Constantinople,  te  douze  mars 
mil  huit  cent  cinquante-quatre,  entre  la  France,  la  Grande- 
Bretagne  et  la  Sublime  Porte  ;  le  quatorze  juin  de  la  même 
année  ,  entre  F  Autriche  et  la  Sublime  Porte,  et  le  quinze 
mars  mil  huit  cent  cinquante-cinq,  entre  la  Sardaigne  et  la 
Sublime-Porte,  seront  évacués  après  l'échange  des  ratifi¬ 
cations  du  présent  traité,  aussitôt  que  faire  se  pourra.  Les 
délais  et  les  moyens  d'exécution  feront  l’objet  d’un  arran¬ 
gement  entre  la  Sublime  Porte  et  les  puissances  dont  les 
troupes  occupent  son  territoire. 

Art.  32. 


32.  Jusqu’à  ce  (pie  les  traités  ou  conventions  qui  existaient 
avant  la  guerre  entre  les  puissances  belligérantes  aient  été 
on  renouvelés  ou  remplacés  par  des  actes  nouveaux,  le 
commerce  d’importation  ou  d’exportation  aura  lieu  réci¬ 
proquement  sur  le  pied  des  règlements  en  vigueur  avant  la 
guerre;  et  leurs  sujets,  en  toute  autre  matière,  seront 
respectivement  traités  sur  lepieddela  nation  la  plus  favorisée. 

Art.  33. 


La  convention  conclue,  en  ce  jour,  entre  Leurs  Ma¬ 
jestés  l’empereur  des  Français,  la  reine  du  royaume -uni 
de  la  Grande-Bretagne  ei  d'Irlande,  d’une  part,  et  Sa 
Majesté  l'empereur  de  toutes  les  Kussies,  de  l’autre  part, 
relativement  aux  lies  d’Aland,  est  et  demeure  annexée  au 
présent  traité  et  aura  même  force  et  valeur  que  si  elle  en 
faisait  partie. 

Art,  34. 


Le  présent  traité  sera  ratifié  ,  et  les  ratifications  en 
seront  échangées  à  Paris ,  dans  l’espace  de  quatre  semaines, 
ou  plus  tôt,  si  faire  se  peut. 

En  foi  de  quoi,  les  plénipotentiaires  respectifs  l’ont  signé 
et  y  ont  apposé  le  sceau  de  leurs  armes. 

Fait  à  Paris,  le  trentième  jour  du  mois  de  mars  de  Fan 
mil  huit  cent  cinquante-six. 

(L.  S.)  Signé  A.  Walewskj,  Boerqueney,  Bcol- 

ScUÀÜENSTEIN,  HÜBNER,  CLARENDON, 

Cowley  ,  Mantecffel  ,  Hâtzfeldt  , 

OrLOFF  ,  BrL’NNOW  ,  CAVOUR  ,  DE  VlLLA- 

MAR1NA,  AaLI,  MeUEMMED-DjFMIL. 
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ARTICLE  ADDITIONNEL  ET  TRANSITOIRE. 

Les  stipulations  de  la  convention  des  Détroits  signée  en 
ce  jour  ne  seront  pas  applicables  aux  bâtiments  de  guerre 
employés  par  les  puissances  belligérantes  pour  l'évacuation 
par  mer  des  territoires  occupés  par  leurs  armées  ;  mais 
lesdites  stipulations  reprendront  leur  entier  effet  aussitôt 
que  l'évacuation  sera  terminée. 

Fait  à  Paris,  le  trentième  jour  du  mois  de  mars  de  l'an 
mil  huit  cent  cinquante-six. 

(L.  S.)  Signé  A.  Waleayski,  Bodrqeeney,  Beol- 

Sc.IJAÜENSTEÏN ,  HÜBNER,  CLARENDON, 

Cowley  ,  Maktedffel  ,  IIatzfeldt  , 

Orloff,  Brdnnow,  Cavodr,  de  Yjlla- 

MARINA  ,  AaLI,  MeHEMMED-DjEMIL. 


CONVENTION  DES  DÉTROITS 


AD  NOM  DE  DIEU  TOUT-PUISSANT. 

Leurs  Majestés  l’empereur  des  Français  ,  l’empereur 
d’Autriche,  la  reine  du  royaume-uni  de  la  Grande-Bretagne 
et  d’Irlande,  le  roi  de  Prusse,  l’empereur  de  toutes  les 
Russies,  signataires  de  la  convention  du  treize  juillet  mil 
huit  cent  quarante  et  un,  et  Sa  Majesté  le  roi  de  Sardaigne, 
voulant  constater,  en  commun,  leur  détermination  unanime 
de  se  conformer  à  l'ancienne  règle  de  l’empire  ottoman, 
d’après  laquelle  les  détroits  des  Dardanelles  et  du  Bosphore 
sont  fermés  aux  bâtiments  de  guerre  étrangers  tant  que  la 
Porte  se  trouve  en  paix; 

Lesdites  Majestés,  d'une  part,  et  Sa  Majesté  le  Sultan, 
de  l’autre,  ont  résolu  de  renouveler  la  convention  conclue 
u  Londres  le  treize  juillet  mil  huit  cent  quarante  et  un,  sauf 
quelques  modifications  de  détail  qui  ne  portent  aucune 
atteinte  au  principe  sur  lequel  elle  repose. 
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En  conséquence,  l.cursdites  Majestés  ont  nommé,  à  cet 
effet,  pour  leurs  plénipotentiaires f  savoir  : 

Sa  Majesté  l'empereur  des  Français  : 

Le  sieur  Alex indue  ,  comte Colonna  Walewskj ,  sénateur 
de  l’ empire,  grand-officier  de  l’ordre  impérial  de  la  Légion 
d’honneur,  chevalier  grand’eroix  de  l’ordre  éiiucstre  des 
Séraphins,  grand’eroix  de  l'ordre  des  Saints  Maurice  et 
Lazare,  décoré  de  l’ordre  impérial  du  Medjidié  de  première 
classe,  etc.,  etc.,  etc.,  son  ministre  secrétaire  d’Etat  au 
département  des  affaires  étrangères, 

Et  le  sieur  François- Adolphe,  baron  de  Bourqieney, 
grand  croix  de  l'ordre  impérial  de  la  Légion  d’honneur  et 
de  l’ordre  de  Léopold  d’Autriche,  décoré  du  portrait  du 
Sultan  en  diamants,  etc.,  etc., etc.,  son  envoyé  extraordi¬ 
naire  et  ministre  plénipotentiaire  près  Sa  Majesté  impériale 
et  royale  apostolique  ; 

Sa  Majesté  l’empereur  d’Autriche  : 

Le  sieur  Charles-Ferdinand  ,  comte  de  Buol-Schauen- 
stein,  grand’eroix  de  l’ordre  impérial  de  Léopold  d’Autriche, 
et  chevalier  de  l’ordre  de  la  Couronne  de  fer  de  première 
classe,  grand’eroix  de  l'ordre  impérial  de  la  Légion  d’hon¬ 
neur,  chevalier  des  ordres  de  l’ Aigle-Noir  et  de  l’ Aigle-Rouge 
de  Prusse,  grand’eroix  des  ordres  impériaux  d'Alexandre 
Newski  en  brillants,  et  de  l’Aigle -Blanc  de  Russie, 
grand’eroix  de  l'ordre  de  Saint- Jean-de- Jérusalem,  décoré 
de  l’ordre  impérial  du  Medjidié  de  première  classe,  etc., 
etc.,  etc.,  son  chambellan  et  conseiller  intime  actuel,  son 
ministre  de  la  maison  et  des  affaires  étrangères,  président 
de  la  conférence  des  ministres, 

Et  le  sieur  Joseph-Alexandre,  baron  de  Hübner,  grand’¬ 
eroix  de  l'ordre  impérial  de  la  Couronne  de  fer,  grand  officier 
de  l’ordre  impérial  de  la  Légion  d’honneur,  son  conseiller 
intime  actuel  et  son  envoyé  extraordinaire  et  ministre  plé¬ 
nipotentiaire  à  la  cour  de  France; 

Sa  Majesté  la  reine  du  royaume-uni  delà  Grande-Bretagne 
et  d’Irlande  : 

Le  très-honorable  George-Gmll  al  me-Fréderic,  comte 
de  Cl  \rem)on  ,  baron  Hyde  de  II  in  don  ,  pair  du  royaume-uni , 
conseiller  de  Sa  Majesté  Britannique  en  son  conseil  privé, 
chevalier  du  très-noble  ordre  de  la  Jarretière,  chevalier 
grand 'croix  du  très-honorable  ordre  du  Bain .  principal 
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secrétaire  d’Etat  de  Sa  Majesté  pour  les  affaires  étrangères , 

Et  le  très -honorable  Henri -Richard- Charles,  baron 
Cowley,  pair  du  royaume -uni,  conseiller  de  Sa  Majesté 
en  son  conseil  privé,  chevalier  grand’croix  du  très-hono¬ 
rable  ordre  du  Bain,  ambassadeur  extraordinaire  et  pléni¬ 
potentiaire  de  Sa  Majesté  près  Sa  Majesté  l'empereur  des 
Français; 

Sa  Majesté  le  roi  de  Prusse: 

Le  sieur  Othox  -  Théodore  ,  baron  de  Manteuffel  , 
président  de  son  conseil  et  son  ministre  des  affaires 
étrangères,  chevalier  de  Tordre  de  TAigle-Rouge  de  Prusse, 
première  classe ,  avec  feuilles  de  chêne ,  couronne  et  sceptre, 
grand  commandeur  de  l’ordre  de  Hohenzollern,  chevalier  de 
l’ordre, de  Saint-Jean  de  Prusse,  grand'croix  de  l'ordre  de 
Saint-Étienne  de  Hongrie,  chevalier  de  l’ordre  de  Saint- 
Alexandre  Newski,  grand’croix  dePordre  des  Saints  Maurice 
et  Lazare,  et  de  l'ordre  du  Nichan-Iftîhar  de  Turquie, 
etc. ,  etc. ,  etc. , 

Et  le  sieur  Maximilien  -  Frédéric  -  <  jiarle  s-  François  , 
comte  de  1 1  atzfeldt  -Wildenburg-Schoenstkin  ,  sou  con¬ 
seiller  privé  actuel,  son  envoyé  extraordinaire  el  ministre 
plénipotentiaire  à  la  cour  de  France,  chevalier  de  l’ordre 
de  l’Aigle-Rouge  de  Prusse,  seconde  classe ,  avec  feuilles 
de  chêne  et  plaque;  chevalier  de  la  Croix  d’honneur  de 
Hohenzollern,  première  classe,  etc.,  etc.,  etc.; 

Sa  Majesté  l’empereur  de  toutes  les  lîussies: 

Le  sieur  Alexis  ,  comte  Orloff,  son  aide  de  camp  général 
et  général  de  cavalerie,  commandant  du  quartier  général  de 
Sa  Majesté,  membre  du  conseil  de  l’empire  et  du  comité  des 
ministres,  décoré  des  deux  portraits  en  diamants  de  Leurs 
Majestés  feu  l’empereur  Nicolas  et  l'empereur  Alexandre  II, 
chevalier  de  l’ordre  de  Saint-André  en  diamants ,  et  des 
ordres  de  Russie;  grand’croix  de  l’ordre  de  Saint-Étienne 
d’Autriche  de  première  classe,  de  l’Aigle-Noire  de  Prusse 
en  diamants,  de  l’Annonciade  de  Sardaigne ,  et  de  plusieurs 
autres  ordres  étrangers, 


Et  le  sieur  Philippe,  baron  de  Brunnoav,  son  conseiller 
privé,  son  envoyé  extraordinaire  et  ministre  plénipotentiaire 
près  la  confédération  germanique  et  près  Son  Altesse 
royale  le  grand-duc  de  Hesse,  chevalier  de  l’ordre  de 
Saint- WJadimir  de  première  classe,  de  Saint- Alexandre 
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Newski  enrichi  de  diamants ,  de  l'Aigle- Blanc ,  de  Sainte- 
Anne  de  première  classe,  de  Saint-Stanislas  de  première 
classe,  grand’eroix  de  l’ordre  de  l’Aigle-Rouge  de  Prusse 
de  première  classe,  commandeur  de  l'ordre  de  Saint-Étienne 
d’Autriche,  et  de  plusieurs  autres  ordres  étrangers; 

Sa  Majesté  le  roi  de  Sardaigne  : 

Le  sieur  Camille  Benso,  comte  de  Cavoir,  grand’eroix 
de  l'ordre  des  Saints  Maurice  et  Lazare,  chevalier  de  l'ordre 
du  Mérite  civil  de  Savoie,  grand’eroix  de  l’ordre  impérial 
de  la  Légion  d’honneur,  décoré  de  l’ordre  impérial  du 
Medjidié  de  première  classe,  graud’croixde  plusieurs  autres 
ordres  étrangers,  président  du  conseil  des  ministres,  et 
son  ministre  et  secrétaire  d'état  pour  les  finances, 

Kl  lesieurSALviTOR,  marquis  de  \  illamarika,  grand’eroix 
de  l'ordre  des  Saints  Maurice  et  Lazare,  grand- officier  de 
l’ordre  impérial  de  la  Légion  d'honneur,  etc.,  etc.,  etc., 
son  envoyé  extraordinaire  et  ministre  plénipotentiaire  à  la 
cour  de  France  ; 

Et  Sa  Majesté  impériale  le  Sultan  : 

Moi  iiammed-Emix-  A  ali -Pacha  ,  grand  vezir  de  l’empire 
ottoman,  décoré  des  ordres  impériaux  du  Medjidié  et  du 
Mérite  de  première  classe,  grand’eroix  de  l’ordre  impérial 
de  la  Légion  d’honneur,  de  Saint-Etienne  d’Autriche,  de 
l’Aigle-Rouge  de  Prusse,  de  Sainte-Anne  de  Russie,  des 
Saints  Maurice  et  Lazare  de  Sardaigne ,  de  l’Étoile  Polaire 
de  Suède,  et  de  plusieurs  autres  ordres  étrangers  , 

Et  Mehemméd-Djemil-Bev  ,  décoré  de  l’ordre  impérial 
du  Medjidié  de  seconde  classe,  et  grand’eroix  de  l’ordre  des 
Saints  Maurice  et  Lazare,  son  ambassadeur  extraordinaire 
et  plénipotentiaire  près  Sa  Majesté  l’empereur  des  Français, 
accrédité  en  la  même  qualité  près  Sa  Majesté  le  roi  de  Sar¬ 
daigne; 

Lesquels ,  après  avoir  échangé  leurs  pleins  pouvoirs  , 
trouvés  en  bonne  et  due  forme,  sont  convenus  des  articles 
suivants  : 

Article  premier. 

Sa  Majesté  le  Sultan,  d’une  part,  déclare  qu’il  a  la 
ferme  résolution  de  maintenir,  à  l’avenir,  le  principe  in¬ 
variablement  établi  comme  ancienne  règle  de  son  empire, 
et  en  vertu  duquel  il  a  été  de  tout  temps  défendu  aux  bâti¬ 
ments  de  guerre  des  puissances  étrangères  d’entrer  dans 
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!es  détroits  des  Dardanelles  et  du  Bosphore,  et  que,  tant 
que  la  Porte  se  trouve  en  paix,  Sa  Majesté  n’admettra 
aucun  bâtiment  de  guerre  étranger  dans  lesdits  détroits; 

Et  Leurs  Majestés  l’empereur  des  français,  l'empereur 
d’Autriche,  la  reine  du  royaume-uni  de  la  Grande-Bretagne 
et  d’Irlande,  le  roi  de  Prusse,  l'empereur  de  toutes  les 
Kussies  et  le  roi  de  Sardaigne,  de  l’autre  part ,  s’engagent 
a  respecter  cette  détermination  du  Sultan  et  à  se  conformer 
au  principe  ci-dessus  énoncé. 

Art.  2. 

Le  Sultan  se  réserve,  comme  par  le  passé,  de  délivrer 
des  firmans  de  passage  aux  bâtiments  légers  sous  pavillon 
de  guerre,  lesquels  seront  employés,  comme  il  est  d'usage, 
au  service  des  légations  des  puissances  amies. 

Art.  3. 

La  même  exception  s’applique  aux  bâtiments  légers 
sous  pavillon  de  guerre  que  chacune  des  puissances  contrac¬ 
tantes  est  autorisée  à  faire  stationner  aux  embouchures 
du  Danube .  pour  assurer  l’exécution  des  règlements  relatifs 
à  la  liberté  du  fleuve  et  dont  le  nombre  ne  devra  pas  excéder 
deux  pour  chaque  puissance. 

Art.  à. 

La  présente  convention,  annexée  au  traité  général  signé 
à  Paris  en  ce  jour,  sera  ratifiée,  et  les  ratifications  en 
seront  échangées  dans  l’espace  de  quatre  semaines,  ou  plus 
tôt,  si  faire  se  peut. 

Eu  foi  de  quoi,  les  plénipotentiaires  respectifs  l'ont  signée 
et  vont  apposé  le  sceau  de  leurs  armes. 

Fait  à  Paris,  le  trentième  jour  du  mois  de  mars  de  l'an 
mil  huit  cent  cinquante-six. 

(L.  S.)  Signé  A.  Waleayski,  Bourqueney,  Buol- 

ScriAUENSTEIX,  HÜBXER ,  CLARENDON  , 

Cowleï  ,  Manteuffel  ,  Hàtzfeldt  , 

Orloff,  Brunnow,  Cavour,  de  Yil- 

LAMARINA,  AaLI,  MeHEMMED-DjEMIL. 
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CONVENTION 

RELATIVE 

AU  NOMBRE  ET  A  LA  FORCE  DES  BATIMENTS  DE  GUERRE 

Ql’E  LES  PUISSANCES  RIVERAINES  ENTRETIENDRONT  DANS 

LA  MER  NOIRE. 


AU  NOM  DE  DIEU  TOUT-PUISSANT. 

Sa  Majesté  l’empereur  de  (ouïes  les  Russies  el  Sa  Majesté 
impériale  le  Sultan ,  prenant  en  considération  ie  principe  de 
la  neutralisation  de  la  mer  Noire  établi  par  tes  préliminaires 
consignés  au  protocole  110  1 ,  signé  à  Paris,  le  25  février  de 
la  présente  année,  et  voulant,  en  conséquence ,  régler  d’un 
commun  accord  le  nombre  et  ta  force  des  bâtiments  légers 
qu'elles  se  sont  réservé  d’entreienir  dans  la  mer  Noire 
pour  le  service  de  leurs  cotes,  ont  résolu  de  signer,  dans 
ce  but ,  une  convention  spéciale,  et  ont  nommé  à  cet  effet  : 

Sa  Majesté  l'empereur  de  toutes  les  Russies  : 

Le  sieur  Alexis  ,  comte  Orloff,  son  aide  de  camp  général 
et  général  de  cavalerie,  commandant  du  quartier  général 
de  Sa  Majesté,  membre  du  conseil  de  l’empire  et  du  comité 
des  ministres ,  décoré  des  deux  portraits  en  diamants  de  !  .eurs 
Majestés  feu  l’empereur  Nicolas  et  l’empereur  Alexandre  II , 
chevalier  de  l’ordre  de  Saint-André  en  diamants,  et  des 
ordres  de  Russie;  grand 'croix  de  l’ordre  de  Saint-Étienne 
d’Autriche  de  première  classe ,  de  l’Aigle- Noir  de  Prusse 
en  diamants,  de  P  A  mionciade  de  Sardaigne,  et  de  plusieurs 
autres  ordres  étrangers, 

Et  le  sieur  Philippe,  baron  de  Brunnow,  son  conseiller 
privé ,  son  envoyé  extraordinaire  et  ministre  plénipotentiaire 
près  la  confédération  germanique  et  près  Son  Altesse  royale 
le  grand-duc  de  Hesse,  chevalier  de  l’ordre  de  Saint-Wla- 
dimir  de  première  classe,  de  Saint-Alexandre  New  ski ,  enri¬ 
chi  de  diamants,  de  l’Aigle -Blanc,  de  Sainte-Anne  de 
première  classe,  de  Saint-Stanislas  de  première  classe, 
grand’eroix  de  l’Aigle- Rouge  de  Prusse  de  première  classe , 
commandeur  de  l’ordre  de  Saint-Étienne  d’Autriche,  et  de 
plusieurs  autres  ordres  étrangers  ; 
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Et  Sa  Majesté  impériale  le  Sultan , 
Mouhammed-Emin-Aali-Pacha,  grand  vezir  de  l’empire 
ottoman,  décoré  des  ordres  impériaux  du  Mcdjidié  et  du 
Mérite  de  première  classe,  grand’croix  de  l’ordre  impérial 
de  la  Légion  d’honneur,  de  Saint-Étienne  d’Autriche ,  de 
l’ Aigle-Rouge  de  Prusse,  de  Sainte-Anne  de  Russie,  des 
Saints  Maurice  et  Lazare  de  Sardaigne,  de  l’Étoile  Polaire 
de  Suède,  et  de  plusieurs  autres  ordres  étrangers, 

Et  Meiiemmed-Djemil-Bey,  décoré  de  l'ordre  impérial  du 
Medjklié  de  seconde  classe,  et  grand’croix  de  l’ordre  des 
Saints  Maurice  et  Lazare,  son  ambassadeur  extraordinaire 
et  plénipotentiaire  près  Sa  Majesté  I  empereur  des  Français, 
accrédité  en  la  même  qualité  près  Sa  Majesté  le  roi  de 
Sardaigne  ; 

Lesquels,  après  avoir  échangé  leurs  pleins  pouvoirs, 
trouvés  en  bonne  et  due  forme,  sont  convenus  des  articles 
suivants  : 

Article  premier. 

Les  hautes  parties  contractantes  s'engagent  mutuellement 
à  n’avoir  dans  la  mer  Noire  d’autres  bâtiments  de  guerre 
que  ceux  dont  !e  nombre,  la  force  et  les  dimensions  sont 
stipulés  ci-après. 

Art.  2, 


Les  hautes  parties  contractantes  se  réservent  d’entre¬ 
tenir  chacune,  dans  cette  mer,  six  bâtiments  à  vapeur 
de  cinquante  mètres  de  longueur  à  la  flottaison  ,  d’un 
tonnage  de  huit  cents  tonneaux  au  maximum,  et  quatre 
bâtiments  légers  à  vapeur  ou  à  voile,  d’un  tonnage  qui  ne 
dépassera  pas  deux  cents  tonneaux  chacun. 


Art.  3. 

La  présente  convention  ,  annexée  au  traité 
signé  à  Paris  en  ce  jour,  sera  ratifiée,  et  les  ratifications  en 
seront  échangées  dans  l’espace  de  quatre  semaines,  ou 
plus  tôt,  si  faire  se  peut. 

Eti  foi  de  quoi ,  les  plénipotentiaires  respectifs  l’ont 
signée  et  y  ont  apposé  le  sceau  de  leurs  armes. 

Fait  à  Paris,  le  trentième  jour  du  mois  de  mars  de  l’an 
mil  huit  cent  cinquante-six. 

(L.  S.)  Signé  Orloff,  Brünnow,  A  ali, 

Meiiemmed-Djemil. 
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CONVENTION 


RELATIVE  AUX  ÎLES  D  ALÂND 


AL'  NOM  l>E  DI  EL  TOUT-PUISSANT. 

Sa  Majesté  l’empereur  des  Français,  Sa  Majesté  la  reine 
du  royaume-uni  de  la  Grande-Bretagne  et  d’Irlande  ,  et 
Sa  Majesté  l’empereur  de  toutes  les  Russies ,  voulant  étendre 
à  la  mer  Baltique  l’accord  si  heureusement  rétabli  entre 
elles  en  Orient ,  et  consolider  par  là  les  bienfaits  de  la  paix 
générale,  ont  résolu  de  conclure  une  convention,  et  nommé 
à  cet  effet  : 

Sa  Majesté  l’empereur  des  Français  : 

Le  sieur  Alexandre,  comte  ColonnaM’alewski,  sénateur 
de  l’empire,  grand-officier  de  l’ordre  impérial  de  la  Légion 
d’honneur,  chevalier  grand’croix  de  l'ordre  équestre  des 
Séraphins  ,  grand’croix  de  l’ordre  des  Saints  Maurice  et 
Lazare,  décoré  de  l’ordre  impérial  du  Medjidié  de  première 
classe,  etc.,  etc.,  etc.,  son  ministre  et  secrétaire  d’État  au 
département  des  affaires  étrangères, 

Et  le  sieur  François-Adolphe  ,  baron  de  Bourqleney  , 
grand’croix  de  l'ordre  impérial  de  la  Légion  d’honneur  et 
de  l’ordre  de  Léopold  d’Autriche,  décoré  du  portrait  du 
Sultan  en  diamants,  etc.,  etc.,  cie.,  son  envoyé  extraordi¬ 
naire  et  ministre  plénipotentiaire  près  Sa  Majesté  impériale 
et  royale  apostolique  ; 

Sa  Majesté  la  reine  du  royaume-uni  de  la  Grande-Bretagne 
et  d’Irlande  : 

Le  très-honorable  George -Guillaume- Frédéric,  comte 
de  Cl  arendon,  baron  Hydede  Hindon,  pair  du  royaume-uni , 
conseiller  de  Sa  Majesté  Britannique  en  son  conseil  privé, 
chevalier  du  très  -  noble  ordre  de  la  Jarretière,  chevalier 
grand’croix  du  très- honorable  ordre  du  Bain,  principal 
secrétaire  d’État  de  Sa  Majesté  pour  les  affaires  étrangères, 

Et  le  très- honorable  Henri-  Richard  Charles,  baron 
Cowlky ,  pair  du  royaume- uni,  conseiller  de  Sa  Majesté 
en  son  conseil  privé,  chevalier  grand’croix  du  très-hono¬ 
rable  ordre  du  Bain ,  ambassadeur  extraordinaire  et  pléni- 
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potentiaire  de  Sa  Majesté  près  Sa  Majesté  l’empereur  des 
Français  ; 

Et  Sa  Majesté  l’empereur  de  toutes  les  Russies  : 

Le  sieur  Alexis  ,  comte  Oiilopf  ,  son  aide  de  camp  général 
et  général  de  cavalerie,  commandant  du  quartier  général 
de  Sa  Majesté,  membre  du  conseil  de  l'empire  et  du  comité 
des  ministres,  décoré  des  deux  portraits  en  diamants  de 
Leurs  Majestés  feu  l'empereur  Nicolas  et  l'empereur 
Alexandre  II,  chevalier  de  l’ordre  de  Saint-André  en  dia¬ 
mants,  et  des  ordres  de  Russie;  grand’croix  de  l’ordre  de 
Saint-Étienne  d’Autriche  de  première  classe,  de  l’Aigle- 
Noir  de  Prusse  en  diamants,  de  l’Annonciade  de  Sardaigne, 
et  de  plusieurs  autres  ordres  étrangers , 

Et  le  sieur  Philippe,  baron  nu  JIhunnow,  son  conseiller 
privé .  son  envoyé  extraordinaire  et  ministre  plénipotentiaire 
près  la  confédération  germanique  et  près  Son  Altesse  royale 
le  grand-duc  de  liesse,  chevalier  de  l’ordre  de  Sainl-VÎia- 
dimir  de  première  classe,  de  Saint-Alexandre  Newski , 
enrichi  de  diamants,  de  l’Àigle-Blanc,  de  Sainte- Anne  de 
première  classe,  de  Saint- Stanislas  de  première  classe, 
grand’croix  de  l’ordre  de  l’Aigle- Rouge  de  Prusse  de 
première  classe ,  commandeur  de  l’ordre  de  Saint-Étienne 
d’Autriche,  et  de  plusieurs  autres  ordres  étrangers, 
Lesquels,  après  avoir  échangé  leurs  pleins  pouvoirs, 
trouvés  en  bonne  et  due  forme,  sont  convenus  des  articles 
suivants  ; 

Article  premier. 


Sa  Majesté  l’empereur  de  toutes  les  Russies ,  pour 
répondre  au  désir  qui  lui  a  été  exprimé  par  Leurs  Ma¬ 
jestés  l’empereur  des  Français  et  la  reine  du  royaume- 
uni  de  la  Grande-Bretagne  et  d’Irlande,  déclare  que  les 
îles  d’Aland  ne  seront  pas  fortifiées ,  et  qu’il  n’y  sera 
maintenu  ni  créé  aucun  établissement  militaire  ou  naval. 


Art. 

La  présente  convention ,  annexée  au  traité  général 
signé  à  Paris  en  ce  jour,  sera  ratifiée,  et  les  ratifications  en 
seront  échangées  dans  l’espace  de  quatre  semaines,  ou  plus 
tôt,  si  faire  se  peut. 

En  foi  de  quoi,  les  plénipotentiaires  respectifs  l’ont  signée 
et  y  ont  apposé  le  sceau  de  leurs  armes. 
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Fait  à  Paris,  le  trentième  jour  du  mois  de  mars  de  l’an 
mil  huit  cent  cinquante-six. 

(L.  S.)  Signé  À.  Walewsxi  ,  Boirqleney,  Cla¬ 
rendon  ,  CoWLEY,  OllLOFF,  BrüNNOW. 


DÉCLARATION. 


Les  plénipotentiaires  qui  ont  signé  le  traité  de  Paris  du 
30  mars  1 85G ,  réunis  en  conférence, 

Considérant  : 

Que  le  droit  maritime,  en  temps  de  guerre,  a  été  pendant 
longtemps  l'objet  de  contestations  regrettables; 

Que  l'incertitude  du  droit  et  des  devoirs  en  pareille  matière 
donne  lien,  entre  les  neutres  et  les  belligérants,  à  des  diver¬ 
gences  d’opinion  qui  peuvent  faire  naître  des  difficultés 
sérieuses  et  même  des  conflits  ; 

Qu’il  y  a  avantage,  par  conséquent,  à  établir  une  doctrine 
uniforme  sur  un  point  aussi  important; 

Que  les  plénipotentiaires,  assemblés  au  congrès  de  Paris, 
ne  sauraient  mieux  répondre  aux  intentions  dont  leurs 
gouvernements  sont  animés,  qu'en  cherchant  à  introduire 
dans  les  rapports  internationaux  des  principes  fixes  à  cet 
égard  ; 

Dûment  autorisés ,  les  susdits  plénipotentiaires  sont 
convenus  tic  se  concerter  sur  les  moyens  d’atteindre  ce 
but,  et,  étant  tombés  d’accord ,  ont  arrêté  la  déclaration 
solennelle  ci-après  : 

1°  La  course  est  et  demeure  abolie; 

2°  Le  pavillon  neutre  couvre  la  marchandise  ennemie, 
à  l'exception  de  la  contrebande  de  guerre; 

3°  La  marchandise  neutre,  à  l'exception  de  la  contrebande 
de  guerre,  n’est  pas  saisissable  sous  pavillon  ennemi; 

4°  [.es  blocus,  pour  être  obligatoires ,  doivent  être  effec¬ 
tifs,  c’est-à-dire,  maintenus  par  une  force  suffisante  pour 
interdire  réellement  l’accès  du  littoral  de  l’ennemi. 
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Kes  gouvernements  des  plénipotentiaires  soussignés  s’en¬ 
gagent  à  porter  cette  déclaration  à  la  connaissance  des  États 
qui  n’ont  pasétéappelés  à  participer  au  congrès  de  Paris  et 
à  les  inviter  à  y  accéder. 

Convaincus  que  les  maximes  qu'ils  viennent  de  proclamer 
ne  sauraient  être  accueillies  qu’avec  gratitude  par  le  monde 
entier,  les  plénipotentiaires  soussignés  ne  doutent  pas  que 
les  efforts  de  leurs  gouvernements  pour  en  généraliser  l’a¬ 
doption  ne  soient  couronnés  d’un  plein  succès. 

La  présente  déclaration  n’est  et  ne  sera  obligatoire  qu'entre 
les  puissances  qui  y  ont  ou  qui  y  auront  accédé. 

Fait  à  Paris,  le  16  avril  1850. 

Signé  À.  Walewski,  Boürque.ne y  ,  Bcol- 

ScHAUENSTKIN ,  HÜBNER ,  CLARENDON, 
Coayley  ,  Manteuffel  ,  IIatzfeldt  , 
Orloff,  Brünnow,  Cavodr,  de  VlL- 
lamarina,  Aali,  Mehemmed-Djlmil. 
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PROTOCOLES. 


PROTOCOLE  N°  I. 


Présents  : 

Pour  l'Autriche: 

M.  le  Comte  de  Buol  Schauenstein ,  etc.,  et 
M.  le  Baron  de  Hübner,  etc. 

Pour  fa  France  : 

M.  le  Comte  Colonna  Walewski,  etc.,  et 
M.  le  Baron  de  Bourqueney ,  etc. 

Pour  la  Grande-Bretagne  : 

M.  le  Comte  de  Clarendon,  etc.,  et 
Lord  Cowleyj,  etc, 

Pour  fa  Russie  : 

M.  le  Comte  Orloff,  etc. ,  et 
M.  le  Baron  de  Brunnow,  etc. 

Pour  ta  Sardaigne  : 

M.  le  Comte  de  Cavour,  etc.,  et 
M.  le  Marquis  de  Vjllamarina,  etc. 

Pour  la  Turquie  : 

A  ali -Pacha,  etc.,  et 
Mehemnied-Djemil-Bey,  etc. 


Messieurs  les  Plénipotentiaires  de  l'Autriche ,  de  la  France , 
delà  Grande-Bretagne,  de  la  llussie,  de  la  Sardaigne  et  de  la 
Turquie  se  sont  réunis  aujourd'hui  en  Conférence  à  l'Hôtel  du 
Ministère  des  affaires  étrangères. 

M.  le  Comte  de  Buol  prend  la  parole  et  propose  de  confier  à 
M.  le  Comte  Walewski  la  présidence  des  travaux  de  la  Conférence: 
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«  Ce  n'est  pas  seulement,  dit-il,  un  usage  consacré  par  les  pré- 
«  cédents  et  récemment  observé  à  Vienne;  c'est,  en  même  temps, 
«  un  hommage  au  Souverain  de  l'hospitalité  duquel  jouissent  en 
«  ce  moment  les  représentants  de  l'Europe.  »  31.  te  Comte  de  LSuol 
ne  doute  pas  de  l'assentiment  unanime  que  rencontrera  ce  choix  , 
qui  assure,  sous  tous  les  rapports,  la  meilleure  direction  à  im¬ 
primer  aux  travaux  de  la  Conférence. 

Messieurs  les  Plénipotentiaires  adhérent  unanimement  à  cette 
proposition,  et  31.  le  Comte  Walewski,  ayant  pris  la  présidence, 
remercie  la  Conférence  en  ces  termes  : 

«Messieurs,  je  vous  remercie  de  l'honneur  que  vous  voulez 
«bien  me  faire  en  inc  choisissant  pour  votre  organe:  et,  quoique 
«  m'estimant  très-indigne  de  cet  honneur,  je  ne  peux  pas,  je  ne 
«  dois  pas  hésiter  à  l'accepter,  car  il  est  un  nouveau  témoignage 
«des  sentiments  qui  ont  porté  nos  alliés  comme  nos  adversaires 
«  à  demander  que  Paris  fût  le  siège  des  négociations  qui  vonts'ouvrir. 

«  Ii 'accord  unanime  qui  s'est  manifesté  sur  ce  point  est  de  bon 
«augure  pour  le  résultat  futur  de  nos  efforts. 

«Pour  ce  qui  me  concerne  personnellement,  je  m'efforcerai  de 
«  justifier  votre  confiance  en  remplissant  consciencieusement  les 
«  devoirs  que  vous  m'avez  attribués;  mes  soins  tendront  à  écarter 
«  les  longueurs  inutiles,  mais,  préoccupé  d’atteindre  promptement 
«  !e  but,  je  n'oublierai  pas,  cependant,  que  trop  de  précipitation 
«  pourrait  nous  en  éloigner. 

«  D'ailleurs,  Messieurs,  animés  tous  d'un  égal  esprit  de  con- 
«  filiation ,  disposés  à  faire  preuve  d'une  bienveillance  mutuelle 
«en  évitant  les  discussions  irritantes,  nous  saurons  accomplir, 
«  scrupuleusement  et  avec  toute  la  maturité  qu'elle  comporte,  la 
«  grande  tâche  qui  nous  est  dévolue ,  sans  perdre  de  vue  la  juste 
«  impatience  de  l'Europe,  dont  les  yeux  sont  lixés  sur  nous,  et 
«  qui  attend  avec  anxiété  le  résultat  de  nos  délibérations.  » 

Sur  la  proposition  de  31.  le  Comte  Walewski,  la  Conférence 
décide  de  confier  la  rédaction  des  protocoles  à  M,  Benedetti,  di¬ 
recteur  dos  affaires  politiques  au  ministère  des  affaires  étrangères , 
qui  est  introduit. 

Les  Plénipotentiaires  procèdent  à  la  vérification  de  leurs  pouvoirs 
respectifs,  qui,  ayant  été  trouvés  en  bonne  et  due  forme,  sont 
déposés  aux  actes  de  la  Conférence. 

31.  le  Comte  Walewski  propose  et  3131.  les  Plénipotentiaires 


DK  L'EMPIRE  FRANÇAIS. 


IU9 


conviennent  de  s'engager  mutuellement  à  observer  un  secret 
absolu  sur  tout  ce  qui  se  passera  clans  la  Conférence. 

La  Sardaigne  n'ayant  pas  concouru  à  la  signalurc  du  protocole 
arrêté  à  Vienne  le  t rr  février ,  les  Plénipotentiaires  Sardes  déclarent 
adhérer  pleinement  audit  protocole  et  à  la  pièce  qui  s'y  trouve 
annexée. 


51.  le  Comte  Walcwski,  après  avoir  exposé  l'ordre  des  travaux 
auxquels  la  Conférence  doit  se  livrer,  émet  l’avis  de  déclarer  que 
le  protocole  signé  à  Vienne  le  1er  février  tiendra  lieu  de  prélimi¬ 
naires  de  paix. 


Après  avoir  échangé  leurs  idées  sur  ce  point,  les  Plénipotentiaires, 
considérant  que  le  protocole  signé  à  Vienne  ie  t'‘r  février  par  les 
représentants  de  l'Autriche,  de  la  France,  de  la  Grande-Bretagne  , 
de  la  Russie  et  de  la  Turquie,  constate  l'adhésion  de  leurs  Cours 
aux  bases  de  négociations  consignées  dans  le  document  annexé 
audit  protocole,  et  que  scs  dispositions  remplissent  l'objet  qui 
serait  atteint  par  un  acte  destiné  à  fixer  les  préliminaires  de  paix, 
conviennent  que  ce  même  protocole  et  son  annexe,  dont  une  ex¬ 
pédition  sera  parafée  par  eux  et  annexée  au  présent  protocole, 
auront  la  valeur  de  préliminaires  formels  de  paix. 


Les  Plénipotentiaires  étant  ainsi  tombés  d'accord  sur  les  pré¬ 
liminaires  de  paix,  51.  le  Comte  Walewki  propose  de  passer  à  la 
conclusion  d'un  armistice.  Le  terme  et  la  nature  en  ayant  été 
débattus,  les  Plénipotentiaires  des  puissances  belligérantes,  con¬ 
sidérant  qu'il  y  a  lieu  de  procéder  à  une  suspension  d’hostilités 
entre  les  armées  qui  se  trouvent  en  présence,  pendant  la  durée 
présumée  des  négociations,  arrêtent  qu'il  sera  conclu,  par  tes 
commandants  en  chef,  un  armistice  qui  cessera  de  plein  droit  le 
31  mars  prochain  inclusivement,  si ,  avant  cette  époque,  il  n'est 
pas  rénouvelé  d’un  commun  accord. 

Pendant  la  suspension  d'hostilités,  les  troupes  conserveront 
les  positions  respectives  qu'elles  occupent,  en  s'abstenant  de 
tout  acte  agressif. 

En  conséquence,  la  présente  résolution  sera  transmise,  sans 
retard  et  par  le  télégraphe,  autant  que  faire  se  peut,  aux  com¬ 
mandants  en  chef,  pour  qu'ils  aient  à  s'y  conformer  aussitôt  que 
les  ordres  de  leurs  Gouvernements  leur  seront  parvenus. 

Les  Plénipotentiaires  décident,  en  outre,  que  l'armistice  sera 
sans  effet  sur  les  blocus  établis  ou  à  établir;  mais  les  commandants 
des  forces  navales  recevront  l'ordre  de  s'abstenir  ,  pendant  la 
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durée  de  l'armistice,  de  tout  acte  d'hostilité  contre  les  territoires 
des  belligérants. 

Ceci  arreté,  les  Plénipotentiaires  conviennent  qu'ils  se  réuniront 
après-demain  27  février;  pour  passer  à  la  négociation  du  traité 
définitif. 

Fait  à  Paris,  3e  vingt-cinq  février  mit  huit  cent  cinquante-six. 

Signé:  Bcol-SchAüenstein.  Hübner.  Wàlewski. 
Bocrqceney.  Clarendon.  Cowley.  Comte 
Orloff.  Brünnow.  Cavour.  Vullamarina, 
Aali.  Mehemmed-Üjemil. 


ANNEXE  AU  PROTOCOLE  N°I. 


Présents  :  Les  Représentants 

de  la  France , 
de  l'Autriche , 
de  la  Grande-Bretagne, 
de  la  Russie, 
de  la  Turquie. 

Far  suite  de  l'acceptation  par  leurs  Cours  respectives  des  cinq 
propositions  renfermées  dans  le  document  ci-annexé  sous  le  titre 
de  projet  de  préliminaires;  les  soussignés,  après  l'avoir  parafé; 
conformément  à  l’autorisation  qu'ils  ont  reçue  à  cet  effet,  sont 
convenus  que  leurs  Gouvernements  nommeront ,  chacun ,  des 
Plénipotentiaires,  munis  des  pleins  pouvoirs  nécessaires,  pour 
procéder  à  la  signature  des  préliminaires  de  paix  formels ,  conclure 
un  armistice  et  un  traité  de  paix  définitif.  Lesdits  Plénipotentiaires 
auront  à  se  réunir  à  Paris  dans  le  terme  de  trois  semaines  à 
partir  de  ce  jour,  ou  plus  tôt,  si  faire  se  peut. 

Fait  à  Vienne  le  premier  février  mil  huit  cent  cinquante-six, 
en  quintuple  expédition. 

Ont  signé  :  Bgürqueney.  Biol-Schàüenstein. 

G.  II.  Seymour.  Gortschakoff.  IIizam. 

Parafé  :  B.  —  H.  —  W.  —  B  —  C.  —  G.  — 
0.  —  B.  —  C.  —  V.  —  A.  —  IL  D. 
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I.  Principautés  danubiennes. 

Abolition  complète  du  protectorat  Russe. 

La  Russie  n'exercera  aucun  droit  particulier  ou  exclusif  de 
protection  ou  d  ingérence  dans  les  affaires  intérieures  des  Prin¬ 
cipautés  Danubiennes. 

Les  Principautés  conserveront  leurs  privilèges  et  immunités 
sous  la  suzeraineté  de  la  Porte,  et  le  Sultan,  de  concert  avec  les 
Puissances  contractantes ,  accordera  ,  en  outre,  à  ces  Principautés 
ou  y  continuera  une  organisation  intérieure  conforme  aux  besoins 
et  aux  vœux  des  populations. 

D'accord  avec  la  puissance  suzeraine,  les  Principautés  adop¬ 
teront  un  système  défensif  permanent,  réclamé  parleur  situation 
géographique;  aucune  entrave  ne  saurait  être  apportée  aux  mesures 
extraordinaires  de  défense  qu’elles  seraient  appelées  à  prendre 
pour  repousser  toute  agression  étrangère. 

En  échange  des  places  fortes  et  territoires  occupés  par  les 
armées  alliées  ,  la  Russie  consent  à  une  rectification  de  sa  frontière 
avec  la  Turquie  Européenne.  Cette  frontière,  ainsi  rectifiée  d'une 
manière  conforme  aux  intérêts  généraux,  partirait  des  environs 
de  Cliotyn,  suivrait  la  ligne  de  montagnes  qui  s'étend  dans  la 
direction  sud-est,  et  aboutirait  au  lac  Salzyk.  Le  tracé  serait  dé- 
finilivement  réglé  par  le  traité  de  paix,  et  le  territoire  concédé 
retournerait  aux  Principautés  et  à  la  suzeraineté  de  la  Porte. 

II.  Danube. 

La  liberté  du  Danube  et  de  ses  embouchures  sera  efficacement 
assurée  par  des  institutions  européennes,  dans  lesquelles  les 
Puissances  contractantes  seront  également  représentées,  sauf  les 
positions  particulières  des  riverains,  qui  seront  réglées  sur  les 
principes  établis  par  l'acte  du  Congrès  de  Vienne  en  matière  de 
navigation  fluviale. 

Chacune  des  puissances  contractantes  aura  le  droit  de  faire 
stationner  un  ou  deux  bâtiments  de  guerre  légers  aux  embou¬ 
chures  du  fleuve,  destinés  à  assurer  l'exécution  des  règlements 
relatifs  à  la  liberté  du  Danube. 

III.  Mer  noire. 

la  mer  Noire  sera  neutralisée. 

Ouvertes  à  la  marine  marchande  de  toutes  les  nations,  ses 
eaux  resteront  interdites  aux  marines  militaires. 

Par  conséquent ,  il  n'y  sera  créé  ni  conservé  d'arsenaux  mili¬ 
taires  maritimes. 
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La  protection  des  intérêts  commerciaux  et  maritimes  de  toutes 
les  nations  sera  assurée  dans  les  ports  respectifs  de  la  mer  Noire 
par  rétablissement  d  institutions  conformes  au  droit  international 
et  aux  usages  consacrés  dans  la  matière. 

Les  de  ix  Puissances  riveraines  s'engageront  mutuellement  à 
n'y  entretenir  que  le  nombre  de  bütiments  légers,  d  une  force 
déterminée,  nécessaire  an  service  de  leurs  côtes.  La  convention 
qui  sera  passée  entre  elles  à  cet  effet  sera ,  après  avoir  été  préa¬ 
lablement  agréée  par  les  Puissances  signataires  du  traité  général, 
annexée  audit  traité ,  et  aura  même  force  et  valeur  que  si  elle  en 
faisait  partie  intégrante.  Cette  convention  séparée  ne  pourra  être 
ni  annulée,  ni  modifiée,  sans  1  assentiment  des  Puissances  signa¬ 
taires  du  traité  général. 

La  clôture  des  détroits  admettra  l'exception,  applicable  aux 
stationnaires,  mentionnée  dans  l'article  précédent. 

IV.  Populations  chrétiennes  sujettes  de  la  porte. 

Les  immunités  des  sujets  Rayas  de  la  Porte  seront  consacrées , 
sans  atteinte  à  l’indépendance  et  à  la  dignité  de  la  couronne  du 
Sultan. 

Des  délibérations  ayant  lieu  entre  l’Autriche,  la  France,  la 
Grande-Bretagne  et  la  Sublime  Porte,  afin  d’assurer  aux  sujets 
chrétiens  du  Sultan  leurs  droits  religieux  et  politiques,  la  Russie 
sera  invitée,  à  la  paix,  à  s'y  associer. 

V.  Conditions  particulières. 

Les  puissances  belligérantes  réservent  le  droit  qui  leur  appar¬ 
tient  de  produire,  dans  un  intérêt  européen,  des  conditions  par¬ 
ticulières  en  sus  des  quatre  garanties. 

Parafé  à  Vienne  :  B.  —  B.  —  H.  S.  —  G.  — H. 

Parafé  à  Paris  :  B.  —  W.  —  C.  —  0.  —  C.  —  A.  — 

H.  —  B.  —  C.  —  B.  —  V.  —  M.  D. 
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PROTOCOLE  N°  IL 


Séance  dti  28  février  1856. 


Présents  :  les  Plénipotentiaires 

de  l'Autriche, 
de  la  France, 
de  la  Grande-Bretagne, 
de  la  Russie , 
de  la  Sardaigne, 
de  la  Turquie. 

Le  Premier  Plénipotentiaire  de  Russie  annonce  qu'ayant  com¬ 
muniqué  à  son  Gouvernement  la  résolution  prise  par  le  Congrès, 
au  sujet  de  l'armistice,  il  avait  reçu  l'avis  que  des  ordres  avaient 
été  immédiatement  expédies  aux  Commandants  en  chef  des  armées 
Russes  en  Crimée  et  en  Asie. 

Les  Plénipotentiaires  de  la  France,  de  la  Sardaigne  et  de  la 
Turquie  font  des  communications  analogues. 

M.  le  Comte  de  Clarendon  fait  savoir,  de  son  côté,  que  l'ordre 
a  été  également  expédié  aux  Commandants  des  forces  navales  des 
alliés  dans  la  mer  Noire  et  dans  la  nier  Baltique  de  s'abstenir  de 
tout  acte  d'hostilité  contre  les  territoires  russes. 

M,  le  Comte  Walewski  expose  qu'il  y  a  lieu  de  toucher  à  quel¬ 
ques  questions  préjudicielles,  afin  de  fixer  la  marche  de  la  négo¬ 
ciation  générale. 

M.  le  Comte  de  Buol  pense  qu'il  conviendrait,  avant  de  procéder 
au  développement  de  chaque  point,  de  passer  rapidement  en  revue 
les  bases  générales. 

M.  le  Comte  de  Clarendon  appuie  cet  avis  et  indiqu  e  que  l'ordre 
à  suivre,  dans  l’examen  définitif,  devrait  être  fixé  par  l'importance 
des  madères. 

Les  Plénipotentiaires  de  Russie,  de  Sardaigne  et  de  Turquie 
adhérent  à  cette  combinaison. 

La  question  de  savoir  si  on  procédera  à  la  rédaction  d'un  ou 
de  plusieurs  instruments  est  ajournée  d'un  accord  unanime;  mais 
tous  les  Plénipotentiaires  reconnaissent  qu'il  y  aura  lieu  de  cjorc 
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ta  négociai  ion  par  un  Traité  générât,  auquel  les  autres  actes 
seraient  annexés. 

M.  le  Comte  Walcwski,  en  conséquence,  donne  lecture,  par 
paragraphe,  des  propositions  de  paix  acceptées  par  les  Puissances 
contractantes  comme  bases  de  la  négociation ,  et  qui  se  trouvent 
consignées  dans  le  document  joint  au  protocole,  signé  à  Vienne  le 
1 er  février  dernier. 

Sur  le  paragraphe  premier  du  premier  point,  M.  le  Baron  de 
Brunnow  fait  remarquer  que  le  mot  protectorat  exprime  impro¬ 
prement  le  rôle  qui  était  acquis  à  la  Russie  dans  les  Principautés: 
les  Plénipotentiaires  Russes  Pavaient  signalé  aux  Conférences  de 
Vienne,  et  ils  avaient  obtenu  qu‘on  y  substituât  une  autre  déno¬ 
mination,  afin  de  restituer  à  l'action  de  la  Russie  son  véritable 
caractère.  M.  le  Baron  de  Brunnow  demande  qu'on  s'en  tienne 
à  l'appréciation  qui  avait  prévalu  dans  les  actes  de  la  Conférence 
de  Vienne. 

M.  le  Comte  de  Buol  rappelle  que  le  protectorat  était  dans  les 
faits  et  dans  la  situation,  si  le  mot  ne  se  trouvait  pas  dans  les 
stipulations  diplomatiques  avec  la  Turquie:  que  l'expression  em¬ 
ployée  est,  en  effet,  celle  de  garantie ,  mais  qu'il  est  important 
de  trouver  une  rédaction  propre  à  indiquer ,  d'une  manière  exacte, 
qu'il  sera  mis  un  terme  à  cette  garantie  exclusive. 

Aali-Pacha  rappelle,  de  son  côté,  que  le  mot  protectorat  a  été 
employé  dans  des  pièces  diplomatiques  et,  notamment,  dans  le 
statut  organique  des  Principautés. 

Les  Premiers  Plénipotentiaires  de  la  France  et  de  la  Grande- 
Bretagne  ajoutent  que  les  déterminations  prises  à  Vienne  n'ont 
pas  toutes  également  satisfait  les  Puissances  alliées ,  et  qu'on  n'a 
pas,  d'ailleurs,  à  s'en  préoccuper  aujourd'hui,  puisque  les  efforts 
faits  à  cette  époque  pour  le  rétablissement  de  la  paix  ent  été 
infructueux. 

Les  Plénipotentiaires  de  Russie  exprimentle vœu quei'on  tienne 
compte,  toutefois,  afin  de  liâlor  les  travaux  du  Congrès,  de 
l'accord  qui  s'était  établi  à  cette  époque  sur  certains  points. 

M.  le  Baron  de  Brunnow  pense  que  la  situation  de  la  Servie 
devrait  faire  l'objet  d'un  article  spécial. 

Cette  opinion  rencontre  l'assentiment  de  tous  les  Plénipotentiaires. 

Aali-Pacha  relève  que  la  cessation  de  tout  protectorat  particulier 
exclut  naturellement  toute  idée  de  protectorat  collectif,  et  que 
l'intervention  des  Puissances  sera  circonscrite  dans  les  limites 
d'une  simple  garantie. 

Après  svoir  donné  lecture  du  deuxième  paragraphe  du  premier 
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point,  M.  le  Comte  Walewski  rappelle  que  l'organisation  future 
des  Principautés  a  donné  naissance  à  plusieurs  systèmes. 

Les  Plénipotentiaires  sont  unanimes  à  penser  que  toutes  ces 
combinaisons  devront  être  renvoyées  devant  une  Commission  prise 
dans  le  sein  du  Congrès,  qui,  lui-même,  n'aura  d'ailleurs  qu'à 
poser  les  principes  de  la  constitution  politique  et  administrative 
des  Provinces  Danubiennes,  laissant  le  soin  d'élaborer  les  détails 
à  une  seconde  commission  dans  laquelle  les  Puissances  contrac¬ 
tantes  seront  représentées,  et  qui  se  réunira  immédiatement 
après  la  conclusion  de  la  paix. 

Le  troisième  paragraphe  du  premier  point,  relatif  au  système 
de  défense  dans  les  Principautés,  est  lu  par  M.  le  Comte  Walewski, 

M.  le  Baron  de  Brunnow  déclare  qu’à  ce  sujet  les  Plénipoten¬ 
tiaires  de  Russie  s'en  référeraient  volontiers  à  la  rédaction  con¬ 
certée  à  Vienne. 

M,  le  Baron  de  Bourqueney  répond  que  les  idées,  sur  ce  point 
important,  se  trouvent  aujourd’hui  plus  développées  et  mieux 
définies;  que  la  référence  ne  répondrait  pas  à  l'objet  qu'on  s'est 
proposé  par  la  rédaction  du  paragraphe  en  discussion, 

M.  te  Comte  Walewski,  après  avoir  donné  lecture  du  quatrième 
et  dernier  paragraphe  du  premier  point,  passe  au  deuxième  point, 
qui  ne  comprend  qti  un  seul  paragraphe. 

M.  le  Comte  Orloflf  fait  remarquer  que  la  présence,  aux  bourbes 
du  Danube,  de  bâtiments  de  guerre  portant  le  pavillon  de  Puis¬ 
sances  non  riveraines  de  la  mer  Noire,  constituera  une  atteinte 
au  principe  de  la  neutralisation. 

M.  le  Comte  Walewski  répond  qu'on  ne  saurait  donner  h  une 
exception  convenue  par  les  Parties  contractantes  le  caractère  d'une 
infraction  au  principe. 

.M.  le  Comte  de  Jîuol  fait  observer  que  les  navires  des  Puissances 
non  riveraines,  destinés  à  stationner  aux  embouchures  du  Danube, 
pourront,  cependant,  librement  circuler  dans  la  mer  Noire  ;  que 
la  nature  et  les  exigences  du  service  dont  ils  seront  chargés  ne 
permettraient  pas  qu'il  pût  subsister  un  doute  à  cet  égard. 

.M.  le  Baron  de  Brunnow  rappelle  que  l'objet  de  leur  mission 
demeure  toutefois  défini. 

La  lecture  des  premier,  deuxième  et  troisième  paragraphes  du 
troisième  point  ne  donne  lieu  à  aucune  observation. 

lue  cousle  discussion  a  constaté  l'accord  des  Plénipotentiaires 
sur  l'interprétation  des  quatrième,  cinquième  et  sixième  paia- 
graphes  concernant  la  protection  des  intérêts  commerciaux  dans 
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la  mer  Noire  et  la  convention  particulière  qui  sera  passée  entre 
la  Russie  et  la  Porte  Ottomane. 

Sur  le  sixième  paragraphe,  relatif  au  renouvellement  de  la 
convention  des  Détroits,  les  Plénipotentiaires  ont  unanimement 
émis  le  vœu  que  l’acte  particulier  destiné  à  consacrer  ce  principe 
important  soit  relié  au  Traité  général. 

M.  le  Comte  Walewski  fait  remarquer  qu'il  y  aura  lieu,  quand 
les  Plénipotentiaires  aborderont  ce  point  de  la  négociation,  de 
s'enquérir  des  Puissances  qui  seront  appelées  à  y  concourir;  et 
M.  le  Comte  OrlotT,  ainsi  que  31.  le  Comte  de  Buol,  ajoute  que  la 
Prusse  serait  naturellement  invitée  à  y  prendre  part. 

En  adhérant  à  cet  avis,  M.  le  Comte  de  Clarendon  a  exposé  que 
la  Prusse  ne  devait  être  invitée  à  participer  à  la  négociation  que 
lorsque  les  principales  clauses  du  traité  général  seraient  arrêtées. 

M.  le  Comte  Walewski  indique  que  les  Plénipotentiaires  auront 
à  décider  postérieurement  à  quel  moment  cette  invitation  devra 
être  adressée  à  la  Prusse. 

hé  quatrième  point  est  lu  dans  son  ensemble,  et  31.  le  Comte 
Walewski  rappelle,  à  cette  occasion,  qu'il  y  aura  lieu  de  constater 
Centrée  de  ta  Turquie  dans  le  droit  public  Européen.  Les  Pléni¬ 
potentiaires  reconnaissent  qu'il  importe  de  constater  ce  fait  nou¬ 
veau  par  une  stipulation  particulière  insérée  au  Traité  général. 
Il  est  donné  lecture  de  la  rédaction  qui  avait  été  concertée  à  Vienne 
à  cet  effet,  et  il  est  admis  qu'elle  pourrait  être  accueillie  par  le 
Congrès. 

M.  le  Comte  Orloff  exprime  le  désir  d'êlre  fixé  sur  la  marche 
que  la  Turquie  se  propose  de  suivre  pour  donner  au  quatrième 
point  la  suite  qu'il  comporte. 

Aali-Pacba,  annonce  qu'un  nouvel  Hatti-Schérif  a  renouvelé 
les  privilèges  religieux  octroyés  aux  sujets  non  musulmans  de  la 
Porte,  et  prescrit  de  nouvelles  réformes  qui  attestent  la  sollicitude 
de  S.  31.  le  Sultan  pour  tous  ses  peuples  indistinctement;  que 
cet  acte  a  été  publié,  et  que  la  Sublime  Porte,  se  proposant  de 
le  communiquer  aux  Puissances,  au  moyen  d'une  note  officielle, 
aura  ainsi  satisfait  aux  prévisions  concernant  le  quatrième  point. 

M.  le  Comte  Orloff,  ainsi  que  31.  le  Baron  de  Hübner,  et  après 
eux  les  autres  Plénipotentiaires,  expriment  l'avis  qu’il  soit  fait 
mention,  dans  le  Traité  général ,  des  mesures  prises  par  le  Gou¬ 
vernement  Ottoman.  Ils  Invoquent  le  texte  même  du  quatrième 
point,  qui  en  fait  une  obligation  aux  Plénipotentiaires,  sans  qu’il 
puisse,  toutefois,  en  résulter  une  atteinte  à  l’indépendance  et  à 
la  dignité  de  la  Couronne  du  Sultan. 
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Les  Plénipotentiaires  de  T  Autriche,  de  la  France  et  de  la  Grande- 
Bretagne  rendent  hommage  au  caractère  libéral  des  dispositions 
qui  ont  été  arrêtées  à  Constantinople,  et  c’est  dans  la  même 
pensée  qu'ils  jugent  indispensable  de  les  rappeler  dans  I  acte  final 
du  Congrès ,  et  nullement  pour  en  faire  naître  un  droit  quelconque 
d’immixtion  dans  les  rapports  du  Gouvernement  de  S.  M.  le  Sultan 
avec  ses  sujets. 

Aali- Pacha  répond  que  ses  pouvoirs  ne  lui  permettent  pas 
d’adhérer  pleinement  à  l’avis  des  autres  Plénipotentiaires,  et 
annonce  qu’il  prendra,  par  le  télégraphe,  les  ordres  de  sa  Cour. 

La  séance  est  levée,  et  l’examen  du  cinquième  point  est  renvoyé 
à  la  prochaine  réunion. 

[Suivent  les  signatures.) 


PROTOCOLE  N0  III. 


Séance  du  1er  mars  Ï85G. 


Présents  :  les  Plénipotentiaires 

de  l’Autriche, 

de  la  France, 

de  la  Grande-Bretagne, 

de  la  Russie , 

de  la  Sardaigne, 

de  la  Turquie, 

Le  protocole  de  la  séance  précédente  est  lu  et  approuvé. 

Le  Congrès,  ainsi  qu'il  Fa  résolu,  passe  à  F  examen  du  cin¬ 
quième  point. 

M.  le  Comte  Walewski  en  donne  lecture,  et  ajoute  qu'en  pre¬ 
mier  lieu  et  comme  condition  particulière,  les  Puissances  alliées 
demandent  que  la  Russie  ne  puisse  plus  désormais  reconstruire 
ou  créer  aucun  établissement  naval  ou  militaire  dans  les  Iles 


M.  le  Comte  OrlolT  répond  que  la  Russie  est  disposée  à  adhérer 
à  cette  stipulation,  si  les  Plénipotentiaires  réussissent,  comme  il 
l'espère,  à  s’entendre  sur  les  autres  points  de  la  négociation.  Il 


i  18 


ANNUAIRE  DIPLOMATIQUE 


demande  que  cette  stipulation  soit  consignée  dàns  un  acte  séparé 
qui  serait  conclu  entre  la  France,  la  Grande-Bretagne  et  la  Russie , 
attendu  que  ces  Puissances  ont  exclusivement  pris  part  aux  faits 
de  guerre  dont  la  Baltique  a  été  le  théâtre. 

MM.  les  Plénipotentiaires  d'Autriche  énoncent  l'avis  que  l’acte 
séparé  soit,  néanmoins,  annexé  au  Traité  général. 

Le  Congrès  adhère. 

M.  le  comte  Walewski  annonce  que,  comme  seconde  condition 
particulière,  les  Puissances  alliées  demandent  de  soumettre  à  un 
examen  spécial  l'état  des  territoires  situés  à  l'Est  de  la  mer  Noire. 

M.  le  baron  de  Brunnow  expose  les  faits  diplomatiques  qui  ont 
mis  la  Russie  en  possession  de  ces  territoires,  et  leur  situation 
actuelle. 

Aali-Pacha  rappelle  qu'il  s'est  élevé,  à  cet  égard,  des  difficultés 
entre  la  Porte  Ottomane  et  la  Russie,  et  qu'il  y  aurait  utilité  à 
procéder  à  la  vérification  et,  s’il  y  a  lieu,  à  la  rectification  des 
frontières  entre  les  possessions  des  deux  Empires  en  Asie. 

M.  le  Baron  de  Brunnow  fait  remarquer  que  le  tracé  déterminé 
par  la  convention  signée  à  Saint-Pétersbourg  en  1834  n'a  donné 
lieu,  depuis  celte  époque,  à  aucune  contestai  ion  entre  les  deux 
Gouvernements;  que,  dans  le  district  de  la  Cabuletie,  dont  la 
carte  a  été  produite,  il  s’est  élevé,  à  la  vérité,  des  réclamations; 
mais  elles  avaient  exclusivement  le  caractère  de  réclamations  par¬ 
ticulières  prenant  leur  source  dans  des  titres  de  propriétés  liti¬ 
gieuses.  M.  le  Plénipotentiaire  de  Russie  ajoute  que  l’Autriche  a 
donné  à  la  Russie  l'assurance  que  les  conditions  particulières 
n'impliqueraient  aucune  cession  de  territoire. 

M.  le  Comte  Walewski  répond  qu  une  révision  de  limites  ne 
constitue  pas  un  remaniement  territorial,  et  propose,  afin  de 
donner  une  preuve  de  l'esprit  d'équité  qui  anime  toutes  les  parties, 
de  décider  qu’une  Commission  mixte  sera  chargée  ,  après  la  con¬ 
clusion  de  la  paix ,  de  statuer  sur  ce  point  dans  un  délai  dont  le 
terme  sera  fixé. 

Cette  proposition  est  agréée  en  principe  par  tous  les  Plénipo¬ 
tentiaires,  mais  l’adoption  définitive  en  est  remise  à  la  prochaine 
réunion. 

M.  ie  Comte  Walewski  rappelle  que  la  Russie  avait  élevé,  sur 
la  côte  orientale  de  la  mer  Noire,  des  forts  qu'elle  a  fait  sauter 
elle-même  en  partie,  et  qu'il  y  aura  lieu  de  s’entendre  à  cet  égard. 

M.  le  Comte  de  Clarendon,  se  fondant,  notamment,  sur  le 
principe  de  la  neutralisation  de  la  mer  Noire  ,  s'applique  à  dé¬ 
montrer  que  ces  forts  ne  pourraient  être  réédifiés. 
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Messieurs  les  Plénipotentiaires  de  Russie,  établissant  la  dis¬ 
tinction  qui  existe ,  selon  eux ,  entre  ees  forts  et  des  arsenaux 
mîlitaires-maritimes ,  soutiennent  l'opinion  contraire. 

L’examen  de  ce  point  est  ajourné. 

M.  le  Comte  Walewski  établit  que  la  ville  de  Kars  et  le  territoire 
Ottoman,  occupés,  en  ce  moment,  par  l'armée  Russe,  devront 
être  restitués  à  la  Turquie. 

M.  le  Comte  de  Clarendon  appuie  et  développe  cette  opinion. 

Messieurs  los  Plénipotentiaires  de  Russie  admettent  le  principe 
de  cette  restitution;  mais ,  comme  elle  ne  doit  recevoir  sa  consé¬ 
cration  définitive  qu'au  terme  de  la  négociation,  ils  manifestent 
l'espoir  que,  dans  son  cours,  il  leur  sera  tenu  compte  des  facilités 
auxquelles  ils  se  prêtent ,  dans  l'examen  des  conditions  particu¬ 
lières  en  sus  des  bases  déjà  consenties. 

51.  le  Comte  Walewski,  prenant  acte  de  l'adhésion  des  Pléni¬ 
potentiaires  de  Russie,  rend  témoignage  aux  dispositions  conci¬ 
liantes  dont  ils  ont  fait  preuve  dans  cette  séance,  aussi  bien  en  ce 
qui  concerne  Kars  qu'en  ce  qui  concerne  les  îles  d'Aland. 

Avant  de  lever  la  séance,  M.  le  comte  Walewski  rappelle  qu'il 
y  aura  lieu  ,  à  la  prochaine  réunion ,  de  s'occuper  du  développe¬ 
ment  des  bases  et  de  la  rédaction  des  articles  du  Traité;  H  pense 
qu'il  pourrait  être  opportun -de  commencer  par  le  troisième  point 
relatif  à  la  neutralisation  de  la  mer  Noire. 

{ Suivent  les  signatures.) 


PROTOCOLE  N°  IV. 


Séance  du  4  mars  1856. 


Présents  :  les  Plénipotentiaires 

de  l’Autriche , 
de  la  France, 
de  la  Grande-Bretagne , 
de  la  Russie, 
de  la  Sardaigne , 
de  la  Turquie. 

Le  protocole  de  la  séance  précédente  est  lu  et  approuvé. 
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M.  le  comte  Walewski  rappelle  que  le  Congrès  s’est  réservé  de 
prendre  une  décision  définitive,  clans  la  présente  séance,  à  l'égard 
de  la  Commission  mixte  chargée  de  vérifier  et  de  rectifier,  s’il  y  a 
lieu  ,  les  frontières  de  la  Turquie  et  de  la  Russie  en  Asie. 

M.  le  baron  de  Brunnow  rappelle,  de  son  coté,  que  cette  révi¬ 
sion  doit  se  faire  sans  préjudice  pour  les  parties,  et  de  façon 
qu'elle  ne  puisse  constituer  une  cession  gratuite  ou  superflue  de 
territoire. 

MM.  les  Plénipotentiaires  delà  France,  de  la  Grande-Bretagne 
et  de  la  Turquie  pensent  que  la  Commission  doit  comprendre, 
outre  les  commissaires  des  deux  parties  directement  intéressées . 
des  délégués  des  Puissances  contractantes. 

M.  le  Comte  Walewski  propose  de  composer  la  Commission  de 
deux  commissaires  Turcs,  de  deux  commissaires  Russes,  d'un 
commissaire  Anglais  et  d'un  commissaire  Français.  MM.  les  Pléni¬ 
potentiaires  de  Russie  adhèrent,  en  réservant  l'approbation  de 
leur  Cour. 

Il  est  convenu  que  les  travaux  de  cette  Commission  devront 
être  terminés  dans  le  délai  de  huit  mois  après  la  signature  du 
traité  de  paix. 

M.  le  Comte  Walewski  dit  qu'il  y  a  lieu  de  passer,  ainsi  que  le 
Congrès  l'a  décidé  ,  au  développement  du  troisième  point  relatif  à 
la  neutralisation  de  la  mer  Noire,  en  convenant  de  la  rédaction 
des  stipulations  dont  les  bases  ont  été  posées  dans  les  séances 
précédentes.  M.  le  Premier  Plénipotentiaire  de  France  propose  le 
texte  du  premier  paragraphe  qui,  après  avoir  été  l'objet  d'un  exa¬ 
men  auquel  prennent  part  tous  les  Plénipotentiaires,  est  arrêté 
ainsi  qu'il  suit  : 

«La  mer  Noire  est  neutralisée:  ouverts  à  la  marine  marchande 
«de  toutes  tes  nations,  ses  eaux  et  ses  ports  sont  formellement  et 
«à  perpétuité  interdits  au  pavillon  de  guerre  soit  des  Puissances 
«riveraines,  soit  de  toute  autre  Puissance,  saufles  exceptions  sti¬ 
pulées  au  présent  traité. 

«Libre  de  toute  entrave,  le  commerce,  dans  les  ports  et  dans 
«eaux  de  la  mer  Noire,  ne  sera  assujeti  qu'aux  règlements  en 
•vigueur.» 

Le  second  paragraphe  est  également  agréé  par  tous  les  Pléni¬ 
potentiaires,  après  avoir  été  arrêté  dans  la  forme  suivante  : 

«La  mer  Noire  étant  déclarée  neutre,  le  maintien  ou  Pétablis- 
«sement  sur  son  littoral  de  places  militaires  maritimes  devient 
«sans  nécessité  comme  sans  objet.  En  conséquence,  Sa  Majesté 
"l'Empereur  de  Russie  et  Sa  Majesté  le  Sultan  s'engagent  à  n'é- 
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«lever  et  à  ne  conserver,  sur  ce  littoral,  aucun  arsenal  militaire- 
«maritimc.» 

M.  le  Premier  Plénipotentiaire  de  la  Grande-Bretagne  expose 
que  la  Russie  possède,  à  Nicolaïeff,  un  arsenal  de  constructions 
maritimes  de  premier  ordre,  dont  la  conservation  serait  en  con¬ 
tradiction  avec  les  principes  sur  lesquels  est  Tonde  le  paragraphe 
dont  le  Congrès  vient  d’arrêter  les  termes.  Cet  arsenal  n’étant  pas 
situé  sur  les  bords  de  la  Mer  Noire,  lord  Clarendon  n'entend  pas 
établir  que  la  Russie  soit  tenue  de  détruire  les  chantiers  qui  s'y 
trouvent  ;  mais  il  fait  remarquer  que  l'opinion  publique  serait 
autorisée  à  prêter  à  la  Russie  des  intentions  qu’elle  ne  peut  entre¬ 
tenir,  si  Nicolaïeff  conservait,  connue  centre  de  constructions  ma¬ 
ritimes,  l'importance  qu'il  a  acquise. 

M.  le  Premier  Flénipotentiairede  Russie  répond  que  l'Empereur, 
son  auguste  maître,  en  accédant  loyalement  aux  propositions  de 
paix,  a  pris  la  ferme  résolution  d’exécuter  strictement  tous  les 
engagements  qui  en  découlent;  mais  que,  .N icolaïcff  étant  situé 
loin  des  rives  de  la  nier  Noire,  le  sentiment  de  sa  dignité  ne  per¬ 
mettrait  pas  à  la  Russie  de  laisser  étendre  à  l’intérieur  de  l’Empire 
un  principe  uniquement  applicable  au  littoral;  que  la  sécurité  des 
côtes  et  leur  surveillance  exigent,  d'ailleurs,  que  la  Russie  ait, 
ainsi  qu'on  l’a  reconnu,  un  certain  nombre  de  navires  légers  dans 
la  mer  Noire,  et  que,  si  elle  consentait  à  l'abandon  des  chantiers 
de  Nicolaïeff,  elle  serait  dans  l'obligation  d'en  établir  sur  un  autre 
point  de  ses  possessions  méridionales:  que,  pour  satisfaire,  à  la 
fois,  et  a  ses  engagements  et  aux  exigences  du  service  maritime, 
l'intention  de  l'Empereur  est  de  n'autoriser,  à  Nicolaïeff,  que  la 
construction  des  navires  de  guerre  dont  il  est  fait  mention  dans 
les  bases  de  la  négociation. 

M.  le  Premier  Plénipotentiaire  do  la  Grande-Bretagne  et,  après 
lui,  les  autres  Plénipotentiaires  considèrent  celte  déclaration 
comme  satisfaisante. 

M.  le  Comte  de  Clarendon  demande  à  M.  le  Premier  Plénipoten¬ 
tiaire  de  Russie  s’il  adhère  à  l'insertion  de  sa  déclaration  au  pro¬ 
tocole.  Après  avoir  répondu  affirmativement,  NI.  le  Comte  Orloff 
ajoute  que,  pour  donner  une  preuve  de  la  sincérité  de  ces  dispo¬ 
sitions,  l'Empereur  l’a  chargé  de  demander  le  libre  passage  des 
détroits  du  Bosphore  et  des  Dardanelles  pour  les  deux  seuls 
vaisseaux  de  ligne  qui  se  trouvent  à  Nicolaïeff,  et  qui  doivent  se 
rendre  dans  la  Baltique  aussitôt  que  la  paix  sera  conclue. 

La  rédaction  des  autres  paragraphes  relatifs  au  troisième  point, 
délibérée  entre  les  Plénipotentiaires,  demeure  ainsi  conçue  : 
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«Pour  donner  aux  intérêts  commerciaux  et  maritimes  de  toutes 
«les  nations  ta  sécurité  désirable,  la  Russie  et  la  Sublime  Porte 
«admettront  des  consuls  dans  leurs  ports  situés  sur  le  littoral  de  la 
«mer  Noire,  conformément  aux  principes  du  droit  international. 

»Sa  Majesté  l'Empereur  de  toutes  les  ltussies  et  Sa  Majesté  le 
«Sultan,  ayant  conclu  entre  eux  une  convention  à  l'effet  de  tlé- 
«  terminer  la  force  elle  nombre  des  batiments  légers  qu’ils  pourront 
«entretenir  dans  la  mer  Noire,  cette  convention  est  annexée  au 
«présent  traité,  et  aura  même  force  et  valeur  que  si  elle  en  faisait 
«partie  intégrante.  Elle  ne  pourra  être  ni  annulée,  ni  modifiée, 
«sans  l'assentiment  des  Puissances  signataires  du  présent  traité. 

«La  convention  du  13  juillet  1841,  qui  maintent  l'antique  règle 
«de  l'Empire  Ottoman,  relative  à  la  clôture  des  détroits  du  Dos- 
«phore  et  des  Dardanelles,  ayant  été  révisée  d'un  commun  accord, 
«l'aete  conclu  à  cet  elTet  est  et  demeure  annexé  au  présent  traité.» 

Messieurs  les  Plénipotentiaires  de  la  (Uissie  et  de  la  Turquie 
sont  invites  à  se  concerter  sur  la  convention  qui  doit  être  conclue 
entre  eux  au  sujet  des  bâtiments  légers  que  la  Sublime  Porte  et 
la  Russie  pourront  entretenir  dans  la  mer  Noire,  et  il  est  convenu 
que  le  piojct  en  sera  communiqué  au  Congrès  dans  la  prochaine 
réunion. 

(Suivent  les  signatures.) 


PROTOCOLE  N 


Séance  du  6  mars  1 856. 


Présents  :  les  Plénipotentiaires 

de  l'Autriche, 

de  la  France, 

de  la  Grande-Bretagne , 

de  In  Russie, 

de  la  Sardaigne, 

de  la  Turquie. 

Le  protocole  de  la  séance  précédente  est  lu  et  approuvé. 

M.  le  Comte  Orloff  annonce  que  les  Plénipotentiaires  de  la 
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Turquie  et  de  ta  Russie  ne  sont  pas  en  mesure  de  présenter  au 
Congrès  le  projet  de  traité  relatif  aux  bd  liment  s  de  guerre  que  les 
Puissances  riveraines  pourront  entretenir  dans  la  mer  Noire,  et 
demande  à  renvoyer  cette  communication  à  la  séance  suivante. 

M.  le  Premier  Plénipotentiaire  de  la  Grande-Bretagne  demande 
h  MM.  les  Plénipotentiaires  de  Russie  si  la  déclaration  faite  par 
M,  le  Comte  Orlolf,  dans  la  précédente  séance,  au  sujet  de  Nico- 
hiïeff,  s'applique  également  à  Kherson  et  à  la  mer  d'ÀzoflT. 

M.  le  Premier  Plénipotentiaire  de  Russie  répond  que,  comme 
Nicolaielî,  la  mer  d'Azolï  ne  saurait  tomber  sous  1  application 
directe  du  principe  accepté  par  la  Russie;  que,  d’autre  part,  il 
est  hors  de  doute  que  des  navires  de  haut  bord  ne  peuvent,  navi¬ 
guer  dans  celte  mer;  il  maintient,  toutefois,  les  assurances  que 
M.  le  Comte  de  Clarendon  a  rappelées,  et  il  répète  que  la  Russie, 
voulant  se  conformer  pleinement  aux  engagements  qu'elle  a  con¬ 
tractes,  ne  fera  construire  nulle  part  sur  les  bords  de  la  mer 
Noire  ou  sur  ses  affluents,  ni  dans  les  eaux  qui  en  dépendent,  des 
bâtiments  de  guerre  autres  que  ceux  que  la  Russie  entretiendra 
dans  la  nier  Noire,  aux  termes  de  sa  convention  avec  la  Turquie. 

Le  Congrès  passe  au  développement  du  deuxième  point. 

M.  le  Premier  Plénipotentiaire  de  la  France  rappelle  que  la 
Conférence  de  Vienne  avait  étudié  avec  soin  toutes  les  questions 
qui  se  rattachent  à  la  navigation  du  Danube,  et  qu'il  y  aurait  lieu, 
par  conséquent,  détenir  compte  des  travaux  qu'elle  avait  préparés. 

M.  le  Comte  de  Buol  donne  lecture  de  l'annexe  au  protocole  de 
Vienne  n°  V. 

M.  le  Comte  Walevvski  propose  la  rédaction  ,des  six  paragraphes 
suivants  : 

«L'acte  du  Congrès  de  Vienne  ayant  établi  tes  principes  destinés 
«à  régler  la  navigation  des  neuves  traversant  plusieurs  États,  les 
«Puissances  contractantes  stipulent  entre  elles  qu'à  l'avenir  ces 
«principes  seront  également  appliqués  au  Danube  et  à  ses  embou¬ 
chures;  elles  déclarent  que  cette  disposition  fait  désormais  partie 
«du  droit  public  de  l'Europe,  et  la  prennent  sous  leur  garantie. 

«La  navigation  du  Danube  ne  pourra  être  assujettie  à  aucune 
«entrave  ni  redevance  qui  ne  serait  pas  expressément  prévue  par 
«les  stipulations  qui  suivent.  En  conséquence ,  il  ne  sera  perçu 
«aucun  péage  basé  uniquement  sur  le  fait  de  la  navigation  du 
«fleuve,  ni  aucun  droit  sur  les  marchandises  qui  se  trouvent  à 
«bord  des  navires,  et  il  ne  sera  apporté  aucun  obstacle,  quel 
«qu'il  soit,  à  la  libre  navigation. 

«La  Sublime  Porte  prend  l’engagement  de  faire  exécuter,  d'ac-  . 
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•  cord  avec  l'administration  locale  dans  les  Principautés,  les  tra¬ 
vaux  qui  sont  dès  à  présent  ou  qui  pourraient  devenir  nécessaires, 
«tant  pour  dégager  l'embouchure  du  Danube  des  sables  qui  ï'obs- 
«Iruent  que  pour  mettre  le  fleuve  dans  les  meilleures  conditions 
«de  navigabilité  possibles  sur  d’autres  points  en  amont  de  son 
«cours,  notamment  entre  les  ports  de  Galatz  et  de  Braïla. 

«Pour  couvrir  les  frais  de  ces  travaux,  ainsi  que  des  Établis— 
«  sements  ayant  pour  objet  d’assurer  et  de  faciliter  la  navigation , 
«des  droits  fixes ,  d'un  taux  convenable,  pourront  être  prélevés 
«  sur  les  navires  parcourant  le  bas  Danube,  à  la  condition  expresse 
«que,  sous  ce  rapport  comme  sous  tous  les  autres,  les  pavillons 
«  de  [putes  les  nations  seront  traités  sur  le  pied  d'une  parfaite 
«  égalité. 

«  Dans  le  but  de  réaliser  les  dispositions  de  l'article  précédent, 
«  une  Commission,  qui  ne  pourra  être  dissoute  que  d’un  commun 

«  accord  ,  et  composée  de . 

«  sera  chargée  de  déterminer  l'étendue  des  travaux  à  exécuter, 
«  et  d'élaborer  les  bases  d'un  règlement  de  navigation  et  de  police 
«fluviale  et  maritime;  elle  dressera  également  les  instruclions 
«destinées  à  servir  de  guide  à  une  commission  exécutive. 

«  En  conformité  avec  les  stipulations  des  Traités  de  Vienne, 

«cette  commission  exécutive  sera  composée  de .  .  .  . . 

« . en  qualité  d'États  riverains;  elle 

«  sera  permanente.  En  cas  de  désaccord  relativement  à  l'interpré- 
«  tation  à  donner  aux  règlements  établis,  il  en  sera  référé  aux 
Puissances  contractantes.  » 

M.  le  Comte  Walewski  fait  remarquer  que  le  Congrès  aura  à 
s'occuper  ultérieurement  de  la  composition  des  deux  Commissions 
dont  il  est  parlé  dans  les  deux  derniers  paragraphes,  mais  que 
la  Commission  exécutive  devant  comprendre  des  délégués  de 
toutes  les  Puissances  riveraines  du  Danube,  il  y  aura  lieu  d'inviter 
la  Bavière  à  s'y  faire  représenter. 

M.  le  Comte  de  Buol  fait  observer  que  le  règlement  dont  cette 
Commission  devra  surveiller  l'exécution  ne  peut  toucher  qu'aux 
intérêts  de  la  navigation  dans  le  bas  Danube;  que  la  navigation 
du  haut  Danube  n'a  soulevé  aucun  conflit  entre  les  intéressés,  et 
qu'il  n'y  aurait  nulle  raison  de  donner  à  l'autorité  de  la  Commission 
une  extension  que  rien  ne  justifierait. 

M.  le  Premier  Plénipotentiaire  de  la  France  répond  que  le 
Congrès  est  saisi  d  une  question  générale  intéressant  la  navigation 
du  fleuve;  qu'elle  a  été  posée  ainsi  dans  le  document  qui  sert  de 
base  à  la  négociation,  et  que,  du  moment  où  il  est  convenu  que 
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la  Commission  dite  exécutive  doit  être  composée  des  riverains, 
on  ne  saurait  en  exclure  lu  Bavière;  il  ajoute  que,  d'ailleurs,  le 
texte  des  articles  proposés  ne  prête  pas  à  l'ambiguïté  et  indique 
suffisamment  la  nature  des  attributions  de  cette  Commission. 

M.  le  Comte  WalewskÈ  donne  lecture  du  septième  et  dernier 
paragraphe,  qui  est  ainsi  conçu  : 

«  Afin  d'assurer  l'exécution  des  règlements  qui  auront  été 
«  arrêtes  d'un  commun  accord  d'après  les  principes  ci-dessus 
«énoncés,  chacune  des  Puissances  contractantes  aura  le  droit  de 
•  faire  stationner  (un  ou  deux)  bâtiments  légers  aux  embouchures 
«  du  Danube.  » 

Le  Congrès  ajourne  à  une  prochaine  séance  la  rédaction  défini¬ 
tive  de  ces  divers  paragraphes, 

M.  le  Premier  Plénipotentiaire  de  la  Grande-Bretagne  émet  Pavis 
que  la  rédaction  des  stipulations  insérées  aux  protocoles  ne  devrait 
pas  lier  le  Congrès  d’une  manière  irrévocable.  Il  ajoute  que,  clans 
son  opinion,  chaque  Plénipotentiaire  conserve  la  faculté  de  pro¬ 
poser  ultérieurement  les  modifications  qu'il  jugerait  utile  de 
présenter. 

M.  le  Comte  Orloiï  répond  que  les  Plénipotentiaires  transmettant 
chaque  protocole  à  leurs  Gouvernements  respectifs,  il  ne  saurait 
admettre  que  des  clauses  ,  acceptées  d'un  commun  accord ,  pussent 
être  indéfiniment  remaniées. 

MM.  les  Plénipotentiaires  de  la  Grande-Bretagne  ajoutent  qu'ils 
n'entendent  pas  réserver  à  chaque  Plénipotentiaire  le  droit  de 
revenir  sur  les  déterminations  prises  et  les  principes  acceptés 
par  le  Congrès;  mais  la  faculté  de  proposer  une  simple  révision 
de  texte,  s'il  y  a  Heu,  et  afin  de  mieux  en  préciser  le  sens  et  la 
portée. 

Circonscrites  dans  ces  limites,  les  observations  de  M.  le  Comte 
de  Clarendon  sonl  agréés  par  le  Congrès. 

(Suivent  les  signatures.) 
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PROTOCOLE  N°  VL 


Séance  du  8  mars  Î85G. 


Présents  :  les  Plénipotentiaires 

de  l'Autriche, 

de  la  France, 

de  la  Grande-Bretagne, 

de  la  Russie , 

de  la  Sardaigne , 

de  ia  Turquie. 

M,  le  Premier  Plénipotentiaire  de  Turquie  fait  savoir  que 
Mehemmed-Djcmil-Bey  n'assistera  pas  à  la  séance,  l  étal  de  sa 
santé  ne  le  lui  permettant  pas. 

Le  protocole  de  la  séance  précédente  est  lu  et  approuvé. 

M.  le  Premier  Plénipotentiaire  de  Russie  annonce  que  sa  Cour 
a  donné  son  assentiment  à  l'institution  de  la  Commission  mixte 
qui  sera  chargée  de  la  révision  de  la  frontière  en  Asie ,  et  à  laquelle , 
ainsi  que  le  constate  le  protocole  n°  IV,  les  Plénipotentiaires  de 
la  Russie  n'avaient  adhéré  qu'en  réservant  l’approbation  de  leur 
Gouvernement. 

Sur  la  proposition  de  SI.  le  Comte  Walewski,  le  Congrès  passe 
an  développement  du  premier  point ,  et  décide  qu'avant  d’aborder 
les  questions  qui  se  rattachent  à  ['organisation  des  Principautés, 
il  s'occupera  de  la  rectification  de  frontières  entre  les  Provinces 
Danubiennes  et  le  territoire  Russe. 

xM.  le  Baron  de  Brunnow  donne  lecture  d'un  mémoire  tendant 
à  établir  que  la  disposition  des  lieux  et  la  direction  des  voies  de 
communication  ne  permettent  pas  de  déterminer  un  tracé  direct 
entre  les  deux  points  extrêmes  indiqués  dans  les  préliminaires  de 
paix.  Tl  rappelle  que  les  Puissances  alliées  ont  eu  en  vue  d’assurer 
la  libre  navigation  du  Danube,  et  il  pense  que  cet  objet  serait 
atteint  par  un  autre  tracé,  qu'il  est  chargé  de  proposer  au  Congrès: 
ce  tracé,  qui  aurait  l'avantage  de  n'apporter  aucune  perturbation 
dans  l’économie  de  la  province,  partirait  de  Waduli-Isnki,  sur  le 
Pmth,  suivrait  le  val  de  Trajan  et  aboutirait  au  nord  du  lac 
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Yalput.  La  Russie  ferait  l'abandon  des  îles  du  Delta,  et  raserait 
les  forts  d'ismaïl  et  de  kilia-Nova, 


M.  le  Comte  Walewski  répond  que  cette  proposition  s’éloigne 
d'une  manière  trop  sensible  des  bases  mêmes  de  la  négociation 
pour  que  les  Plénipotentiaires  des  Puissances  alliées  puissent  la 


prendre  en  sérieuse  considération. 

M.  te  Baron  de  Brunnow,  revenant  sur  tes  observations  qu'il  a 
déjà  fait  valoir,  expose  qu'il  serait  difficile  de  fixer  une  bonne 
délimitation  en  s'écartant  des  limites  qu'il  a  indiquées.  Il  ajoute 


qu’on  pourrait .  toutefois .  joindre  au  territoire  que  la  Russie  cède , 
par  le  tracé  qu'il  a  déjà  proposé,  celui  qui  se  trouve  compris 
entre  le  lac  Katlabug ,  le  val  de  Trajan  et  ic  lac  Salsvk. 

M.  le  Premier  Plénipotentiaire  de  la  Grande-Bretagne  représente 
que  P  admission  du  tracé  indiqué  par  M.  le  Plénipotentiaire  de 
Russie  équivaudrait  à  l'abandon  des  propositions  formulées  par 
l'Autriche  avec  l'assentiment  des  Puissances  alliées;  que  ces  pro¬ 
positions  ont  été  acceptées  à  Saint-Pétersbourg,  confirmées  à 
Vienne  et  à  Paris,  et  que  les  Plénipotentiaires  de  ces  Puissances, 
quel  que  soit  l’esprit  de  conciliation  qui  les  anime,  ne  sauraient 
s’écarter ,  dans  une  semblable  mesure .  des  conditions  de  paix, 
et  renoncer  totalement  à  des  concessions  admises  en  principe  par 
tous  les  Gouvernements  représentés  au  Congrès. 

M.  le  Comte  Walewski  présente  des  observations  analogues. 

M.  le  Comte  de  Buol  fait  également  remarquer  que  le  tracé 
offert  par  M.  le  Baron  de  Brunnow  ne  comprend  qu’une  petite 
portion  du  territoire  dont  la  cession  a  été  consentie  par  la  Russie, 
en  acceptant  les  conditions  de  paix  que  l’Autriche  a  portées  à 
Saint-Pétersbourg,  et  qu'il  espère  que  Messieurs  les  Plénipoten¬ 
tiaires  de  Russie  feront  au  Congrès  une  proposition  qui  se  rap¬ 
prochera  davantage  des  faits  qui  ont  précédé  l'ouverture  des 
négociations. 

M.  le  Baron  de  Hübner  rappelle  que  le  tracé  indiqué,  par  ses 
deux  points  extrêmes,  dans  les  propositions  Au  tr  i  chien  nés ,  est 
fondé  sur  la  configuration  reproduite  dans  toutes  les  cartes. 

Messieurs  les  Plénipotentiaires  de  Russie  répondent  qu'ils  ont 
témoigné,  dans  les  séances  précédentes,  de  leurs  intentions  con¬ 
ciliantes;  qu'ils  ont  placé  sous  les  yeux  du  Congrès  des  considé¬ 
rations  dont  il  y  a  lieu,  à  leur  sens,  de  tenir  compte:  qu'ils  n’ont 
d'autre  objet  que  de  provoquer  une  entente  conforme  à  la  topo¬ 
graphie  du  pays  et  aux  intérêts  des  populations  qui  l'habitent, 
et  qu'ils  sont,  par  conséquent,  prêts  à  discuter  toute  autre  pro¬ 
position  qui  leur  serait  communiquée. 
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M.  le  Premier  Plénipotentiaire  de  la  France,  répété  que  les 
Puissances  alliées  ne  sauraient  adhérer  à  une  délimitation  qui  ne 
serait  pas  en  harmonie  avec  les  concessions  acquises  à  la  négo¬ 
ciation:  mais  qu'il  est,  cependant,  permis  de  procéder  par  voie 
de  compensation,  et  qu'il  serait  peut-être  possible  de  s'entendre 
en  prolongeant  la  limite  au  sud-est  et  au  delà  du  lac  Salsyk,  si, 
comme  le  pensent  Messieurs  les  Plénipotentiaires  de  Russie,  elle 
rencontre  au  nord  des  difficultés  topographiques. 

Après  une  discussion,  engagée  sur  cet  amendement,  à  laquelle 
tous  les  Plénipotentiaires  prennent  part,  il  est  offert  à  Messieurs 
les  Plénipotentiaires  de  Russie  d'établir  la  frontière  au  moyen 
d  une  ligne  qui,  partant  du  Pruth,  entre  Séova et Ilush , passerait 
au  nord  du  tac  Salsyk  et  s'arrêterait  au-dessus  du  lac  Albédiès. 

Messieurs  les  Plénipotentiaires  delà  Russie,  obligés ,  disent-ils, 
de  s’assurer  de  la  position  qui  en  résulterait  [tour  les  colonies  de 
Bulgares  et  de  Russes  établies  dans  cette  partie  de  la  Bessarabie , 
demandent  à  remettre  la  suite  de  la  discussion  à  la  prochaine 
séance. 

Le  Congrès  adhère;  mais  Messieurs  les  Plénipotentiaires  de  la 
France  et  rie  la  Grande-Bretagne  établissent  que  la  proposition  à 
laquelle  ils  se  sont  ralliés,  dans  un  esprit  de  concorde,  constitue, 
sous  tous  les  rapports,  une  concession  dont  l'importance  est 
attestée  par  l’étendue  du  territoire  compris  entre  Chotyn  et  Hush , 
et  ils  expriment  la  conviction  que  cette  concession  sera  pleinement 
appréciée  par  Messieurs  les  Plénipotentiaires  de  la  Russie. 

M.  le  Comte  Qrloiï  rend  témoignage  des  bonnes  dispositions  que 
Messieurs  les  Plénipotentiaires  de  Russie  rencontrent,  à  leur  tour, 
de  la  part  des  autres  Membres  du  Congrès,  et  ü  ajoute  qu'en 
demandant  de  pouvoir  soumettre  à  une  étude  particulière  la  pro¬ 
position  qui  leur  est  faite,  ils  n'ont  en  vue  d'autre  but  que  celui 
de  chercher  à  la  concilier  avec  les  exigences  locales. 

Le  Congrès  passe  à  l'examen  des  propositions  relatives  à  l'or¬ 
ganisation  des  Principautés. 

M.  le  Comte  AValewski  fait  remarquer  qu'avant  de  toucher  à  ce 
point  important  de  la  négociation,  il  est  indispensable  de  délibérer 
sur  une  question  qui  est  dominante  et  à  la  solution  de  laquelle  se 
trouvent  nécessairement  subordonnés  les  travaux  ultérieurs  du 
Congrès  à  ce  sujet  :  cette  question  est  celle  de  savoir  si  la  Mol¬ 
davie  et  la  Valachie  seront  désormais  réunies  en  une  seule  Prin¬ 
cipauté,  ou  si  elles  continueront  à  posséder  une  administration 
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séparée.  M.  le  Premier  Plénipotentiaire  de  la  France  pense  que, 
pi  réunion  des  deux  Provinces  répondant  à  des  nécessités  révélées 
par  un  examen  attentif  de  leurs  véritables  intérêts,  le  Congrès 
devrait  l'admettre  et  la  proclamer. 


M.  le  Premier  Plénipotentiaire  de  la  Grande-Iirclagne  partage 
et  appuie  la  même  opinion,  en  se  fondant  particulièrement  sur 
Futilité  et  la  convenance  à  prendre  en  sérieuse  considération  les 
vœux  des  populations , dont  it  est  toujours  bon,  ajoute-t-il,  de 
tenir  compte. 

JL  le  Premier  Plénipotentiaire  de  la  Turquie  la  combat.  Aali- 
Pacha  soutient  qu'on  ne  saurait  attribuer  à  Ja  séparation  des  deux 
provinces  la  situation  à  laquelle  il  s'agit  de  mettre  un  terme;  que 
la  séparation  date  des  temps  les  plus  reculés,  et  que  la  pertur¬ 
bation  qui  a  régné  dans  les  Principautés  remonte  à  une  époque 
relativement  récente;  que  la  séparation  est  la  conséquence  naturelle 
des  mœurs  et  des  habitudes .  qui  üi lièrent  dans  l'une  et  l'autre 
province;  que  quelques  individus,  sous  l' influence  de  considéra¬ 
tions  personnelles,  ont  pu  formuler  un  avis  contraire  à  l’état 
actuel,  mais  que  telle  n'est  pas  certainement  l'opinion  des  po¬ 
pulations. 

M.  le  comte  de  Buol,  quoique  n'étant  pas  autorisé  à  discuter 
une  question  que  ses  instructions  n'ont  pas  prévue,  pense,  comme 
le  Premier  Plénipotentiaire  de  la  Turquie,  que  rien  ne  juctiûerait 
la  réunion  des  deux  Provinces;  les  populations,  ajoute-t-il,  n'ont 
pas  été  consultées,  et,  si  l'on  considère  le  prix  que  chaque  agglo¬ 
mération  attache  à  son  autonomie,  on  peut  en  déduire  a  priori 
que  les  Moldaves,  comme  les  Vainques,  désirent,  avant  tout, 
conserver  leurs  institutions  locales  et  séparées. 


Apiès  avoir  développé  tous  les  motifs  qui  militent  pour  la 
réunion,  M.  ie  Comte  Walewski  répond  que  le  Congrès  ne  peut 
consulter  directement  les  populations,  et  qu'il  doit  nécessairement 
procéder  à  cet  égard  par  voie  de  présomption.  Or,  dit-il,  tous  les 
renseignements  s'accordent  à  représenter  les  Moldo-Valaques 
comme  unanimement  animés  du  désir  de  ne  plus  former,  à 
l'avenir,  qu'une  seule  Principauté:  ce  désir  s'explique  par  la 
communauté  d’origine  et  de  religion,  ainsi  que  par  les  précédents 
qui  ont  mis  en  lumière  les  inconvénients  de  l'ordre  politique  ou 
administratif  qui  résultent  de  la  séparation;  l'union,  étant  sans 
contredit  un  élément  de  force  et  de  prospérité  pour  les  deux  pro¬ 
vinces,  répond  à  l'objet  proposé  à  la  sollicitude  du  Congrès. 
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M.  le  Premier  Plénipotentiaire  de  l'Autriche  ne  croit  pas  pouvoir 
accorder  une  foi  entière  aux  informations  sur  lesquelles  se  fonde 
le  Premier  Plénipotentiaire  de  la  France.  11  pense,  d'ailleurs,  que 
l'opinion  du  Premier  Plénipotentiaire  de  la  Turquie,  mtcu:;  placé 
qu’aucun  autre  membre  du  Congrès  pour  apprécier  les  véri tables 
besoins  et  les  vœux  des  populations,  mérite  d’étre  prise  en  con¬ 
sidération  particulière;  que,  d'autre  part,  les  Puissances  sont, 
avant  tout,  engagées  à  maintenir  tes  privilèges  des  Principautés, 
et  que  ce  serait  y  porter  une  grave  atteinte  que  de  contraindre 
les  deux  provinces  à  se  fondre  l'une  dans  l'autre,  puisque,  au 
nombre  de  ces  privilèges ,  se  trouve  avant  tout  celui  de  s'admi¬ 
nistrer  séparément.  Il  ajoute  que  plus  lard,  et  quand  on  aura 
constitué  dans  les  Principautés  une  institution  pouvant  être  régu¬ 
lièrement  considérée  comme  l'organe  légitime  des  vœux  du  pays, 
on  pourra ,  s'il  y  a  lieu,  procéder  à  1  union  des  deux  provinces 
avec  une  parfaite  connaissance  de  cause. 

M.  le  Baron  de  Bourqueney  répond  au  Premier  Plénipotentiaire 
de  l'Autriche,  qu'il  ne  peut  partager  son  appréciation,  les  bases 
de  la  négocialion,  dit-il,  portent  que  les  Principautés  conserveront 
leurs  privilèges  et  immunités,  et  que  le  Sultan,  de  concert  avec 
ses  alliés,  leur  accordera  ou  y  confirmera  une  organisation  in¬ 
térieure  conforme  aux  besoins  et  aux  vœux  des  populations.  .Vous 
avons  donc,  à  Vienne,  entendu  réserver  au  Sultan  et  à  ses  alliés 
le  droit  et  le  soin  de  se  concerter  sur  les  mesures  propres  à 
assurer  le  bonheur  de  ces  peuples,  en  tenant  compte  de  leurs 
vœux.  Or  la  France  a  déposé,  aux  Conférences  de  l'an  dernier, 
un  acte  qui  a  placé  la  question  sur  Je  terrain  de  la  discussion,  et 
il  ne  s’est  élevé  nulle  part,  depuis  lors  ,  une  manifestation  tendant 
à  infirmer  les  renseignements  qui  nous  portent  à  croire  que  les 
Moldo-Va laques  désirent  la  réunion  des  provinces  en  une  seule 
Principauté. 

M.  le  Premier  Plénipotentiaire  de  Sardaigne  rappelle,  afin  d'é¬ 
tablir  que  le  vœu  des  populations  à  cet  égard  est  antérieur  aux 
circonstances  actuelles,  qu'un  article  du  statut  organique  a  préjugé 
la  question  en  déposant  dans  cet  acte  le  principe  de  la  réunion 
éventuelle  des  Principautés. 

Aali-Pacha  soutient  que  l'article  cité  par  M.  le  Comte  de  Cavour 
ne  saurait  comporter  une  semblable  interprétation. 

M.  le  Comte  Orloff  déclare  que  les  Plénipotentiaires  de  Russie, 
ayant  pu  apprécier  les  besoins  et  les  vœux  des  deux  Principautés 
appuient  Je  projet  de  réunion  comme  devant  aider  à  la  prospérité 
de  ces  provinces. 
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Sur  la  déclaration  faite  par  Aati-Paeha  que  les  Plénipotentiaires 
de  la  Turquie  ne  sont  pas  autorisés  à  suivre  la  discussion  sur  ce 
terrain,  et  les  Plénipotentiaires  de  l'Autriche  étant  eux -mêmes 
sans  instructions,  la  question  est  renvoyée  à  une  autre  séance, 
afin  de  les  mettre  à  même  de  prendre  les  ordres  de  leurs  Cours. 

(Suivent  les  signatures.) 


PROTOCOLE  N°  VIL 


Séance  du  10  mars  1856. 


Présents  :  les  Plénipotentiaires 

de  l'Autriche, 
delà  France, 
de  la  Grande-Brétagne , 
de  la  Russie, 
de  la  Sardaigne , 
de  la  Turquie. 

M.  le  Second  Plénipotentiaire  de  la  Turquie,  retenu  par  l'étal 
de  sa  santé ,  n'assiste  pas  à  la  séance. 

Le  protocole  de  la  séance  précédente  est  lu  et  approuvé. 

Le  Congrès  reprend  la  discussion  sur  la  délimitation  des  fron¬ 
tières  en  Bessarabie. 

M.  le  baron  de  Brunnow  expose  que  les  Plénipotentiaires  de 
Russie  ont  examiné  ,  avec  le  même  esprit  de  concorde  qui  en  a 
suggéré  les  termes  aux  Plénipotentiaires  des  Puissances  alliées,  le 
tracé  qui  leur  a  été  proposé  dans  la  séance  précédente;  qu'ils 
reconnaissent  combien  ee  tracé  justifie  la  confiance  qu'ils  avaient 
placée  dans  les  dispositions  conciliantes  du  Congrès,  mais  qu’apres 
avoir  consulté  leurs  instructions,  et  en  se  fondant  sur  les  consi¬ 
dérations  topographiques  et  administratives  qu’ils  ont  déjà  fait  va¬ 
loir,  ils  se  voient  obliges ,  dans  l'intérêt  même  d'une  bonne  déli¬ 
mitation  ,  de  demander  un  amendement  au  tracé  qui  leur  a  été 
offert,  de  façon  que  la  frontière,  partant  du  confluent  du  Pruth  et 
de  laSuralsika,  remonterait  cette  dernière  rivière  jusqu’au  village 
du  même  nom ,  pour  se  diriger  de  là  vers  la  rivière  de  Yalpuck  , 
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dont  elle  descendrait  le  cours  jusqu'au  point  où  elle  rejoint  le  Val 
de  ïrajan;  qu'elle  suivrait  jusqu'au  lac  Salsyk,  pour  aboutir  en¬ 
suite  à  I  extrémité  septentrionale  du  lac  Alabiès. 

Celte  proposition  devient  l'objet  d'on  examen  auquel  participent 
tous  les  Plénipotentiaires,  qui,  tombant  d'accord,  décident  que  la 
frontière  partira  de  la  mer  Noire,  à  un  kilomètre  à  l’est  du  lac 
Bourna  Sida,  rejoindra  perpendiculairement  la  route  d'Akorman  , 
suivra  cette  route  jusqu'au  Val  de  Trajan,  passera  au  sud  de  Bol- 
grad  ,  remontera  le  long  de  la  rivière  de  ïalpuek  jusqu'à  la  hauteur 
de  Saratsika,  et  ira  aboutir  à  Katamori,  sur  le  Pruth, 

En  adhérant  à  cette  délibération,  Messieurs  les  Plénipotentiaires 
de  la  Russie,  ayant  dû,  disent-ils,  s'écarter  de  leurs  instructions, 
réservent  l’approbation  de  leur  Cour. 

Une  Commission,  composée  d  ingénieurs  et  de  géomètres,  sera 
chargée  de  lixer ,  dans  ses  détails,  le  tracé  de  la  nouvelle  frontière. 

M.  le  comte  OrlofT,  se  fondant  sur  les  précédents,  propose  au 
Congrès  de  décider  que  les  habitants  du  territoire  cédé  par  la 
Russie  conserveront  la  jouissance  entière  des  droits  et  privilèges 
dont  ils  sont  en  possession,  et  qu'il  leur  sera  permis  de  trans¬ 
porter  ailleurs  leur  domicile,  en  cédant  leurs  propriétés  contre  une 
indemnité  pécuniaire  convenue  de  gré  à  gré  ,  ou  au  moyen  d'un 
accord  particulier  qui  serait  conclu  avec  P  administration  des  Prin¬ 
cipautés. 

Plusieurs  Plénipotentiaires  faisant  remarquer  que  cette  propo¬ 
sition  peut  soulever  des  difficultés  qu'ils  ne  sont  pas  en  mesure 
d'apprécier,  le  Congrès  la  prend  ad  referendum. 

M.  le  comte  Walewski  rappelle  que  le  développement  du  premier 
point,  en  ce  qui  concerne  l'organisation  future  des  Principautés, 
exige  d’en  confier  les  détails  à  une  Commission  dont  les  travaux , 
si  on  devait  y  subordonner  la  conclusion  de  la  paix,  retarderaient, 
sans  motifs  suffisants,  le  principal  objet  confié  aux  soins  du  Con¬ 
grès.  Dans  l'opinion  de  M,  le  Pi  entier  Plénipotentiaire  de  la  France, 
on  pourrait  se  borner  à  consigner  au  traité  les  bases  du  régime 
politique  et  administratif  qui  régira  désormais  les  provinces  Danu¬ 
biennes,  en  convenant  que  les  parties  contractantes  concluront, 
dans  le  plus  bref  délai,  une  convention  à  ce  sujet;  dans  ce  cas, 
ajoute-t-il,  le  Traité  de  paix  pourrait  être  signé  prochainement, 
et  l'attente  de  l'Europe  ne  serait  pas  tenue  plus  longtemps  en 
suspens. 

Cette  proposition  est  l'objet  d'une  discussion  dans  laquelle  in¬ 
terviennent  particulièrement  Messieurs  les  Plénipotentiaires  de 
l'Autriche  et  de  la  Grande-Bretagne. 
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M,  le  Premier  Plénipotentiaire  (le  l'Aa triche  propose  un  amen¬ 
dement  qui  est  accepté;  et,  en  conséquence,  le  Congrès  décide, 
qu'une  Commission,  composée  de  M,  le  comte  de  Buol ,  de  M.  le 
baron  de  liourqurney  et  d'Aali-Pacha,  présentera,  à  la  prochaine 
séance,  ic  texte  des  articles  du  traité  de  paix  destinés  à  fixer  les 
bases  de  la  convention  qui  sera  conclue  au  sujet  des  Principautés. 

M.  le  comte  Walewski  émet  l'avis  qu'au  point  où  les  négociations 
son!  heureusement  arrivées,  le  moment  est  verni  d'inviter  la  Prusse 
à  se  faire  représenter  au  Congrès,  ainsi  qu'il  a  été  décidé  dans  la 
séance  du  28  février;  et  il  propose  de  faire  parvenir  à  Berlin  la 
résolution  suivante  : 

«  Le  Congrès  ,  considérant  qu'il  est  d'un  intérêt  Européen  que 
«  la  Prusse ,  signataire  de  la  convention  conclue  à  Londres  le 
«  1 3  juillet  18  5  1,  participe  aux  nouveaux  arrangements  à  prendre, 
«  décide  qu'un  extrait  du  protocole  de  ce  jour  sera  adressé  à  lier— 
«  lin  ,  par  les  soins  de  M.  le  comte  Walewski ,  organe  du  Congrès, 
«  pour  inviter  le  Gouvernement  Prussien  à  envoyer  des  Plénipo- 
•  ton  lia  ires  à  Paris.  » 

Le  Congrès  adhère. 

M.  le  comte  de  Clarendon,  en  témoignant  de  la  confiance  qu'il 
place  dans  les  sentiments  de  la  Cour  de  Russie,  et  parlant  au  nom 
des  Puissances  alliées ,  croit  pouvoir  être  certain  que  les  cimetières 
où  reposent  les  officiers  et  soldats  qui  ont  succombé  devant  Sébas¬ 
topol  ou  sur  d’autres  points  du  territoire  Russe,  ainsi  que  les 
monuments  élevés  à  leur  mémoire,  seront  maintenus  à  perpétuité 
et  environnés  du  respect  dù  à  la  cendre  des  morts,  ü  ajoute  qu'il 
serait  heureux,  toutefois,  d'en  recueillir  l'assurance  de  la  bouche 
de  Messieurs  les  Plénipotentiaires  de  la  Russie. 

M.  ie  comte  Orloff  remercie  le  Congrès  de  l'occasion  qui  lui  est 
offerte  de  donner  une  marque  des  dispositions  qui  animent  l'Em¬ 
pereur,  son  Auguste  Maître,  dont  il  est  certain  d'être  le  loyal  eL 
fidèle  interprète,  en  déclarant  qu'on  prendra  toutes  les  mesures 
propres  à  réaliser  pleinement  le  vœu  exprimé  par  Messieurs  les 
Plénipotentiaires  des  Puissances  alliées. 

M.  le  comte  Walewski  rappelle  que  le  Traité  de  paix  devra  faire 
mention  de  l'amnistie  pleine  et  entière  que  chaque  Puissance  bel¬ 
ligérante  accordera  à  ses  propres  sujets  pour  toute  coopération 
aux  faits  de  guerre. 

Messieurs  les  Plénipotentiaires  de  Russie  adhèrent  à  cet  avis, 
qui  est  également  accueillie  par  les  autres  membres  du  Congrès. 

[Suivent  les  signatures.) 
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PROTOCOLE  N0  VIIL 


Séance  du  12  mars  1856. 


Présents  les  Plénipotentiaires 

de  l'Autriche , 
de  la  France , 
de  la  Grande-Bretagne, 
de  la  Russie , 
de  la  Sardaigne , 
de  la  Turquie. 

Le  protocole  de  la  séance  précédente  et  lu  et  approuvé. 

M.  le  baron  de  Botirqueney  rend  compte  du  travail  de  la  Com  ■ 
mission  qui ,  dans  la  dernière  réunion ,  a  été  chargée  de  préparer 
le  texte  des  articles  du  traité  concernant  l'organisation  future  des 
Principautés. 

Avant  de  donner  lecture  des  articles  proposés  par  la  Commis¬ 
sion  ,  M.  le  baron  de  Bourqueney  établit  que  le  but  du  travail  de 
cette  Commission  a  été  de  concilier  les  opinions  émises  dans  la 
dernière  séance. 

La  marche  proposée  pu  la  Commission  ,  ajoute  M.  le  baron  de 
Bourqueney,  repose  sur  trois  principes  : 

Conclure  la  paix  sens  en  subordonner  l'instrument  final  à  un 
acte  diplomatique  resté  en  suspens  : 

Prendre  les  mesures  les  plus  propres  à  s'assurer  du  vœu  des 
populations  sur  des  questions  de  principe  non  encore  résolues, 

Respecter  les  droits  de  la  Puissance  suzeraine,  et  ne  pas  laisser 
de  côté  ceux  des  Puissances  garantes,  en  établissant  la  double 
nécessité  d'un  acte  diplomatique  pour  consacrer  les  principes 
adoptés  comme  bases  de  l'organisation  des  Principautés,  et  d'un 
Hatti-Schériff  pour  en  promulguer  l'application. 

Partant  de  ces  trois  idées,  la  Commission  propose  l’envoi  im¬ 
médiat  à  Bucharest  de  délégués  qui  s'y  réunirout  à  un  commis¬ 
saire  Ottoman. 

Des  Divans  ad  hoc  seraient  convoqués  sans  retard  au  chef-lieu 
des  deux  provinces.  U  seraient  composés  de  manière  à  offrir  les 
garanties  d'une  véritable  et  sérieuse  représentation. 
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La  Commission  Européene,  prenant  en  considération  les  vœux 
exprimés  par  les  Divans,  réviserait  les  statuts  et  règlements  en 
vigueur.  Son  travail  serait  transmis  au  siège  actuel  «les  Conférences. 
Une  convention  diplomatique,  basée  sur  ce  travail ,  serait  conclue 
entre  les  Puissances  contractantes,  et  un  Hatti-SchéritT,  consti¬ 
tuant  1  organisation  définitive,  serait  promulgué  par  le  Sultan. 

Le  Congrès  adopte  la  marche  proposée  et  renvoie  à  une  autre 
séance  l'adoption  définitive  du  texte  des  articles  dont  M.  le  baron 
de  Bourqueney  a  donné  lecture. 

Messieurs  les  Plénipotentiaires  de  la  Russie  et  de  la  Turquie 
communiquent  au  Congrès  le  projet  de  la  Convention  qui  doit  être 
conclue  entre  eux ,  après  avoir  été  agréée  par  les  autres  Plénipo¬ 
tentiaires  ,  relativement  aux  bâtiments  de  guerre  légers  que  les 
Puissances  riveraines  entretiendront  dans  la  mer  Noire. 

Us  annoncent  qu'ils  ne  sont  pas  d’accord  sur  un  point:  Messieurs 
les  Plénipotentiaires  de  la  Russie  pensent  que  la  Convention  doit 
autoriser  l'une  et  l'autre  Puissance  à  entretenir,  outre  les  bâti¬ 
ments  de  guerre  qui  seront  employés  ù  la  police  de  la  mer  Noire 
et  un  nombre  déterminé  de  transports,  des  navires  d’un  moindre 
tonnage  destinés  à  surveiller  l’exécution  des  règlements  adminis¬ 
tratifs  et  sanitaires  dans  les  ports.  .Messieurs  les  Plénipotentiaires 
de  Turquie  ne  sont  pas  autorisés  à  accueillir  une  stipulation  conçue 
dans  ce  sens. 

Messieurs  les  Plénipotentiaires  de  la  Russie  donnent  au  Congrès 
des  explications  tendant  à  démontrer  la  nécessité  de  pourvoir  à  la 
police  intérieure  des  ports  et  d’insérer  dans  la  convention  une 
clause  relative  aux  stationnaires  qui  y  sont  employés,  afin  de  ne 
pas  exposer  les  Puissances  riveraines  de  la  mer  Noire  aux  inter¬ 
prétations  que  pourrait  autoriser  le  silence  gardé  à  cet  égard. 

Messieurs  les  Plénipotentiaires  de  la  Grande-Bretagne  et  de  la 
France  répondent  que,  ces  bâtiments  ne  pouvant  comporter  ni  les 
dimensions  ni  l’armement  de  bâtiments  de  guerre ,  il  n'y  a  pas 
lieu  d’en  faire  mention  clans  la  Convention,  et  que,  si  la  Russie 
n’entend  avoir  dans  ses  ports  que  des  bateaux  «Pts  pa taches  pour 
le  service  de  la  Douane  et  de  la  Santé,  ne  devant  pas  ,  par  con¬ 
séquent,  être  employés  à  la  mer,  il  n'y  a  pas  lieu  de  craindre 
que  la  présence  de  ces  patacbes  dans  les  ports  de  commerce  puisse 
devenir  l'occasion  d'interprétations  regrettables. 

Messieurs  les  Plénipotentiaires  de  la  Russie  retirent  leur  de¬ 
mande  relative  à  l'insertion  dans  la  Convention  de  la  clause  concer¬ 
nant  les  pe'its  navires  destinés  au  service  intérieur  des  ports,  en 
réservant,  toutefois,  l'approbation  de  leur  Cour. 
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M.  le  comte  de  Clarendon  fait  remarquer  que  les  bâtiments- 
transports  ne  devront  pas  être  armés. 

M.  le  comte  Orloff  répond  que,  comme  tous  les  transports  em¬ 
ployés  par  les  autres  puissances  dans  d'autres  mers ,  ceux  de  la 
Russie  dans  la  mer  Noire  seront  exclusivement  munis  de  l’arme¬ 
ment  de  sûreté  que  comporte  la  nature  du  service  auquel  ils  seront 
affectés. 

M.  le  comte  de  Clarendon  ne  croyant  pas  devoir  admettre  ces 
explications ,  la  queslion  est  ajournée. 

Ce  Congrès  reprend  la  discussion  du  projet  de  rédaction  du 
second  point,  qui  a  fait  I  objet  de  scs  délibérations  dans  la  séance 
du  G  mars. 

M.  le  comte  de  Euol  expose  que  ies  principes  établis  par  le 
Congrès  de  Vienne,  et  destinés  à  régler  la  navigation  des  fleuves 
qui  traversent  plusieurs  Etats  ,  posent,  comme  règle  principale , 
que  les  Puissances  riveraines  seront  exclusivement  appelés  à  se 
concerter  sur  les  règlements  de  police  fluviale  et  à  en  surveiller 
l'exécution;  que  la  Commission  Européenne,  dont  il  est  fait  men¬ 
tion  dans  la  rédaction  insérée  au  protocole  n°  V ,  comprendra , 
outre  les  délégués  des  Puissances  riveraines  du  Danube  .  des  délé¬ 
gués  de  Puissances  non  riveraines;  que  la  Commission  permanente, 
qui  lui  sera  substituée,  sera  chargée  d'exécuter  les  résolutions 
prises  par  clic;  que ,  dés  lors,  et  pour  rester  dans  l'esprit  comme 
dans  les  termes  de  l'acte  du  Congrès  de  Vienne,  l'une  et  l'autre 
Commission  devront  borner  leurs  travaux  au  bas  Danube  et  à  scs 
embouchures. 

M.  le  comte  Walewskt  rappelle  les  bases  de  la  négociation  ac¬ 
ceptées  par  toutes  les  Puissances  contractantes,  et  portant  que  la 
liberté  du  Danube  et  de  ses  embouchures  sera  efficacement  assurée; 
qu'il  a  été  entendu  ,  par  conséquent ,  qu'il  sera  pourvu  à  la  libre 
navigation  de  ce  fleuve. 

M.  le  comte  de  Clarendon  ajoute  que,  s'il  en  était  autrement, 
l'Autriche,  restant  seule  en  possession  du  haut  Danube  et  partici¬ 
pant  à  la  navigation  de  la  partie  inférieure  du  fleuve ,  acquerrait 
des  avantages  particuliers  et  exclusifs  que  le  Congrès  ne  saurait 
consacrer. 

Messieurs  les  Plénipotentiaires  de  l’Autriche  répondent  que  tous 
les  efforts  de  leur  Gouvernement,  comme  scs  tendances,  en  ma¬ 
tière  commerciale  ,  ont  pour  objet  d'établir  et  de  propager ,  sur 
tous  les  points  de  l'Empire,  les  principes  d'un  entière  liberté,  et 
que  la  libre  navigation  du  Danube  est  naturellement  comprise  dans 
les  limites  des  améliorations  qu'il  se  propose;  mais  qu’il  se  trouve, 
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î»  cet  égard,  en  présence  d'engagements  antérieurs,  de  droits 
acquis,  dont  il  est  obligé  de  tenir  compte;  que  ses  intentions  ré¬ 
pondent  donc  au  vœu  déposé  dans  les  préliminaires  de  paix;  que, 
néanmoins,  ils  ne  peuvent  reconnaître  aux  commissions  qu’il 
s'agit  d'instituer  une  autorité  qui  ne  saurait  leur  appartenir  sur 
le  haut  Danube. 

M.  le  Premier  Plénipotentiaire  de  la  France  dit  qu'il  y  a  lieu,  en 
effet,  de  distinguer  entre  deux  résolutions  également  admises  en 
principe,  mais  ayant,  l'une  et  l’autre,  un  objet  parfaitement  dis¬ 
tinct;  que,  d’une  part,  le  Congrès  doit  pourvoir  à  fa  libre  navi¬ 
gation  du  Danube  dans  tout  son  parcours ,  sur  les  bases  établies 
par  le  Congrès  de  Vienne,  et,  de  l’autre,  aviser  aux  moyens  de 
faire  disparaître  les  obstacles  qui  entravent  le  mouvement  com¬ 
mercial  dans  la  partie  inférieure  du  fleuve  et  à  ses  embouchures; 
que  c'est  uniquement  cette  dernière  tache  qui  sera  dévolue  aux 
commissaires  qu'on  se  propose  d'instituer;  mais  qu'il  n'est  pas 
moins  essentiel  de  s'entendre  sur  le  développement  du  principe 
général ,  afin  de  compléter  l’œuvre  que  les  Puissances  contrac¬ 
tantes  ont  eue  en  vue  en  stipulant,  comme  il  est  dit  dans  les  pré¬ 
liminaires,  que  la  navigation  du  Danube  et  de  ses  embouchures 
sera  efficacement  assurée,  en  réservant  les  positions  particulières 
des  riverains,  qui  seront  réglées  sur  les  principes  établis  par  l'acte 
du  Congrès  de  Vienne  en  matière  de  navigation  fluviale. 

Après  les  explications  qui  précèdent,  il  est  déridé  que  Messieurs 
les  Plénipotentiaires  de  l'Autriche  présenteront,  à  une  des  pro¬ 
chaines  séances,  les  amendements  qu'ils  croiront  devoir  proposer 
à  la  rédaction  insérée  au  protocole  n°  V. 

(Suivent  les  signatures,) 


9 


138 


ANNUAIRE  DIPLOMATIQUE 


PROTOCOLE  N°  IX. 


Séance  du  1  i  mars  18AG. 


Présents  :  les  Plénipotentiaires 

de  l'Autriche , 

de  la  France , 

de  la  Grande-Bretagne, 

de  la  Russie, 

de  la  Sardaigne, 

de  la  Turquie, 

Le  protocole  de  la  séance  précédente  est  lu  et  approuvé. 

M.  le  comte  OrlofT  annonce  que  le  tracé  de  délimitation  entre  la 
Russie  et  F  Empire  Ottoman,  en  Europe,  lixé  par  le  Congrès  dans 
sa  séance  du  !  0  mars .  a  obtenu  l’approbation  de  sa  Cour, 

Le  Congrès  reprend  l'examen  de  ta  rédaction  des  articles  concer¬ 
nant  les  Principautés  et  destinés  à  figurer  au  Traité  de  paix ,  pré¬ 
parée  par  la  Commission,  dont  M.  le  baron  de  Bourqueney ,  en 
qualité  de  rapporteur ,  a  donné  communication  au  Congrès  dans  la 
précédente  séance. 

Chaque  paragraphe  de  cette  rédaction  fait  l'objet  d'une  discus¬ 
sion  à  laquelle  participent  tous  les  plénipotentiaires ,  et,  après 
avoir  été  amendée  sur  deux  points,  elle  est  adoptée  par  te  Congrès 
dans  les  termes  suivants  : 

«  Aucune  protection  exclusive  ne  sera  dorénavant  exercée  sur  les 
«Principautés  Danubiennes.  1!  n'y  aura  ni  garantie  exclusive,  ni 
«  droit  particulier  d'ingérence  dans  leurs  aiïaires  intérieures.  Elles 
«  continueront  à  jouir,  sous  la  suzeraineté  de  ia  Sublime  Porte  et 
«  sous  la  garantie  Européenne  ,  des  privilèges  et  immunités  dont 
«  elles  sont  en  possession. 

«Dans  la  révision  qui  aura  lien  des  lois  et  statuts  aujourd'hui 
«  en  vigueur ,  la  Sublime  Porte  conservera  anxilites  Principautés 
«  une  administration  indépendante  et  nationale,  ainsi  que  la  pleine 
«  liberté  de  culte  ,  de  législation,  de  commerce  et  de  navigation. 

«  Pour  établir  entre  clics  un  complet  accord  sur  cette  révision, 
«  une  Commission  spéciale,  sur  la  composition  de  laquelle  s'en- 
«  tendront  les  Hautes  Parties  contractantes  -  se  réunira  sans  délai 
«à  Bucharest,  avec  un  commissaire  de  la  Sublime  Porte. 
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«  Cette  Commission  aura  pour  tâche  de  s'enquérir  de  l'état  ac- 
«  tuel  des  Principautés  et  de  proposer  les  bases  de  leur  future 
«  organisation. 

«Sa  Majesté  le  Sultan  convoquera  immédiatement,  dans  cha- 
«  cune  des  deux  provinces,  un  Divan  ad  hoc ,  composé  de  manière 
h  à  constituer  la  représentation  la  plus  exacte  des  intérêts  de  toutes 
«les  classes  de  la  société.  Ces  Divans  seront  appelés  à  exprimer 
«  les  vœux  des  populations  relativement  à  l'organisation  définitive 
«  des  Principautés. 

«  Une  instruction  du  Congrès  réglera  les  rapports  de  la  Coni- 
«  mission  avec  ces  Divans. 

«Prenant  en  considération  l'opinion  émise  par  les  deux  Divans, 
«la  Commission  transmettra  sans  retard,  au  siège  actuel  des 
«  Conférences,  son  propre  travail. 

«  L'entente  finale  avec  la  Puissance  suzeraine  sera  consacrée  par 
«  une  Convention  conclue  à  Paris  entre  les  Hautes  Parties  contrac¬ 
tantes,  et  un  Hatti  *  Schériff ,  conforme  aux  stipulations  delà 
«  Convention,  constituera  définitivement  l'organisation  de  ces  pro- 
«  vinces,  placées  désormais  sous  la  garantie  collective  de  toutes 
«  les  Puissances  signataires. 

«  Il  y  aura  une  force  armée  nationale  organisée  dans  le  but  de 
«  maintenir  la  sûreté  de  l'intérieur  et  d'assurer  celle  des  frontières, 
«  Aucune  entrave  ne  saurait  être  apportée  aux  mesures  extraor- 
«  dinaires de  défense  que  les  Principautés,  d'accord  avec  la  Sublime 
«  Porte,  seraient  appelés  ù  prendre  pour  repousser  toute  agression 
«  étrangère. 

«  Si  le  repos  intérieur  des  Principautés  se  trouvait  menacé  ou 
«  compromis.  les  Puissances  garantes  s'entendront  avec  la  Sublime 
«  Porte  sur  les  mesures  à  prendre  pour  maintenir  ou  rétablir 
«  l'ordre  légal.  Une  intervention  armée  ne  saurait  avoir  lieu  sans 
«une  entente  préalable  entre  ces  Puissances.» 

M.  le  Premier  Plénipotentiaire  de  Turquie  fait  remarquer  que, 
ses  instructions  ne  lui  permettant  pas  d'adhérer  définitivement  à 
cette  rédaction,  il  réserve  l'approbation  de  sa  Cour,  qu'il  solli¬ 
citera  par  voie  télégraphique. 

Messieurs  les  Membres  de  la  Commission ,  qui  a  préparé  le  tra¬ 
vail  dont  le  Congrès  vient  de  s'occuper  ,  sont  chargés  de  vouloir 
bien  se  réunir  pour  élaborer  le  projet  d’un  texte  devant  être  éga¬ 
lement  inséré  au  Traité,  et  fixant  les  dispositions  qui  devront  être 
prises,  s'il  y  a  lieu  ,  au  sujet  de  la  Servie. 

M.  le  Premier  Plénipotentiaire  de  la  France  dit  qu'il  y  a  lieu  de 
convenir  des  termes  dont  on  fera  usage  dans  le  Traité  pour  consla- 
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ter  rentrée  de  la  Turquie  dans  le  concert  Européen,  et  donne 
lecture  d'un  projet  en  deux  articles. 

M.  le  Premier  Plénipotentiaire  de  la  Turquie  pense  qu’il  convien¬ 
drait  de  s'en  tenir  à  la  rédaction  qu'il  avait  proposée  aux  Confé¬ 
rences  de  Vienne,  et  la  soumet  au  Congrès. 

Sur  la  proposition  deM.  le  comte  Walewski,  le  Congrès  décide 
qu'une  Commission,  composée  d  Aali  -  Pacha  et  de  Messieurs  les 
Seconds  Plénipotentiaires  de  l'Autriche,  de  ta  France,  delà  Grande- 
Bretagne  ,  de  la  Russie  et  de  la  Sardaigne,  se  réunira  le  plus  tôt 
possible  pour  préparer  un  projet  de  rédaction  de  toutes  les  stipu¬ 
lations  du  traité  de  paix,  en  tenant  compte  des  résolutions  consi¬ 
gnées  aux  protocoles,  et  renvoie  à  cette  Commission  les  projets 
présentés  par  Messieurs  les  Premiers  Plénipotentiaires  de  la  France 
et  de  la  Turquie  sur  admission  de  l’Empire  Ottoman  dans  le  droit 
public  Européen 

.M.  le  comte  Walewski  annonce  qu'en  réponse  a  la  communica¬ 
tion  qu'il  a  été  chargé  de  faire  parvenir  à  Berlin,  comme  organe 
du  Congrès,  il  a  reçu  l’avis  que  la  Prusse,  se  rendant  à  l’invitation 
qui  lui  a  été  adressée,  a  nommé  pour  ses  Plénipotentiaires  M.  le 
baron  de  Manteuiïeî,  Président  du  Conseil,  Ministre  des  Affaires 
étrangères,  et  M.  le  comte  de  Hatzfeldt ,  Envoyé  extraordinaire  et 
Ministre  Plénipotentiaire  près  le  Cour  de  France. 

(Suivent  les  signatures.) 


PROTOCOLE  N°  X. 


Première  séance  du  18  mars  1856. 


Présents  :  les  Plénipotentiaires 

de  l’Autriche, 

de  la  France , 

de  la  Grande-Bretagne , 

de  la  Russie, 

de  la  Sardaigne, 

de  la  Turquie. 

Le  protocole  de  la  précédente  séance  est  lu  et  approuvé. 

MM.  les  Plénipotentiaires  de  la  Russie  et  de  la  Turquie  présen¬ 
tent  le  projet  de  convention  concerté  entre  eux,  et  relatif  au  nombre 
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et  aux  dimensions  des  bûtiments  légers  que  les  Puissances  rive¬ 
raines  entretiendront  dans  la  mer  Noire,  pour  la  police  de  cette 
mer  et  la  sûreté  de  leurs  côtes.  A  [très  en  avoir  examiné  les  termes, 
le  Congrès,  trouvant  ce  projet  conforme  aux  bases  qui  en  ont  été 
posées  dans  les  préliminaires,  décide  que  la  copie,  déposée  et 
parafée  par  MM.  les  Premiers  Plénipotentiaires  de  la  Russie  el  de 
la  Turquie,  sera  annexée  au  présent  protocole. 

La  Commission  de  rédaction ,  par  l'organe  de  son  rapporteur 
M.  le  baron  de  Iîourqueney,  rend  compte  de  ses  travaux.  En  cette 
qualité,  M.  le  Second  Plénipotentiaire  de  la  France  expose  que  la 
Commission  s'est  occupée ,  en  premier  lieu  ,  de  l’ordre  dans  lequel 
les  différentes  stipulations  seront  insérées  au  traité,  et  il  ajoute 
qu'elle  a  adopté  la  distribution  suivante  :  Rétablissement  de  la 
paix  ;  —  Évacuation  des  territoires  occupés  ;  —  Prisonniers  de 
guerre;  —  Amnistie; —  Entrée  de  la  Turquie  dans  le  concert  Eu¬ 
ropéen;  —  Le  sort  des  Chrétiens,  —  Révision  de  la  Convention 
de  1841  ;  —  Neutralisation  de  la  mer  Noire;  —  Liberté  du  Da¬ 
nube; —  Nouveau  tracé  de  la  frontière  de  la  Turquie  européenne; 
—  Les  deux  Principautés;  —  La  Servie;  —  Commission  mixte 
pour  la  révision  de  la  frontière  en  Asie. 

Passant  à  la  lecture  des  textes  préparés  par  la  Commission , 
M.  le  baron  de  Bourquenev  donne  communication  d'un  projet  de 
préambule  ainsi  conçu  ; 

«  Sa  Majesté  l'Empereur  des  Français,  Sa  Majesté  la  Reine  de 
«  la  Grande-Bretagne  et  d'Irlande,  Sa  Majesté  l'Empereur  de  toutes 
«les  Russies,  Sa  Majesté  le  Roi  de  Sardaigne  et  Sa  Majesté  le 
«  Sultan ,  animées  du  désir  de  mettre  un  terme  aux  calamités  de 
«la  guerre,  et  voulant,  de  concert  avec  Sa  Majesté  l'Empereur 
«d'Autriche,  prévenir  le  retour  des  complications  qui  font  fait 
«  naître,  sont  tombées  d'accord  sur  les  moyens  d'assurer,  par  des 
«garanties  efficaces  et  réciproques,  l'indépendance  et  l'intégrité 
«  de  l'Empire  Ottoman;  et  Leurs  dites  Majestés,  ayant  arrêté  les 
«  conditions  propres  à  atteindre  ce  double  but,  ont  invité  Sa  Ma- 
«  jesté  le  Roi  de  Prusse  à  s'associer  à  cette  œuvre  de  pacification 
«  générale. 

«  En  conséquence ,  Leurs  Majestés  ont  nommé . . 

I . . . . . b 

M.  le  baron  de  Bourquenev  lit  les  paragraphes  suivants  : 

«  11  y  aura  ,  à  dater  de  ce  jour,  paix  et  amitié  entre  Sa  Majesté 
«l'Empereur  des  Français,  Sa  Majesté  la  Reine  du  Royaume-Uni 
«  de  la  Grande  -Bretagne  et  d'Irlande,  Sa  Majesté  le  Roi  de  Rar- 
«  daigne,  Sa  Majesté  le  Sultan,  d'une  part,  et  Sa  Majesté  l'Empe- 
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«  rctir  de  toutes  les  Russies,  de  l'autre  par’, ,  ainsi  qu'entre  leurs 
«  héritiers  et  successeurs,  leurs  Ëlats  et  sujets  respectifs,  à  per- 

*  pétuilé. 

«  La  paix  étant  heureusement  rétablie  entre  Lesdites  Majestés, 
«  les  territoires  conquis  ou  occupés  pendant  la  guerre  seront  réci- 
«  proquement  évacués. 

«  Ces  arrangements  spéciaux  régleront  le  mode  de  l'évacuation, 
«  qui  devra  être  aussi  prompt  que  possible. 

«  Sa  Majesté  l'empereur  de  toutes  les  Russies  s'engage  à  resti- 
«  tuer  à  Sa  Majesté  la  Sultan ,  la  ville  et  citadelle  de  Kars  ,  aussi 
«  bien  que  les  autres  parties  du  territoire  Ottoman  dont  les  troupes 

*  Russes  se  trouvent  en  possession. 

«  Leurs  Majestés  l'Empereur  des  Français,  la  Reine  de  la  Grande- 
«  Bretagne,  le  Roi  de  Sardaigne  et  le  Sultan  s'engagent  à  restituer 
«  à  Sa  Majesté  l’Empereur  de  toutes  les  Russies  les  villes  et  ports 
«  de  Sébastopol ,  Balaklava ,  Kamiesch ,  Eupatoria,  Kerteh,  1  eni- 
«Kaleh,  Kinburu,  ainsi  que  tous  autres  territoires  occupés  par 
«  les  troupes  alliées.  » 

Lord  Cowley  fait  remarquer  que  le  rapprochement  des  deux 
derniers  paragraphes  peut  laisser  croire  que  les  Puissances  belli¬ 
gérantes  procèdent  à  un  échange,  taudis  que  les  préliminaires 
portent  que  la  Russie ,  en  échange  des  territoires  occupés  par  les 
armées  alliées,  consent  à  une  rectification  de  sa  frontière  avec  la 
Turquie  Européenne. 

M.  le  Second  Plénipotentiaire  de  la  Russie  répond  qu'il  s'agit 
ici  d'une  restitution  mutuelle  des  territoires  occupés,  de  part  et 
d'autre,  par  les  armées  belligérantes,  et  nullement  de  cession 
territoriale,  que  ce  dernier  point  viendra  à  sa  place  quand  il  y 
aura  à  procéder,  ainsi  que  le  stipulent  les  préliminaires,  à  la 
rectification  de  la  frontière  en  Europe. 

M.  le  Rapporteur  de  la  Commission  propose  ensuite  les  para¬ 
graphes  suivants  ; 

«  Sa  Majesté  l'Empereur  de  toutes  les  Russies  et  Leurs  Majestés 
«l'Empereur  des  Français,  la  Reine  delà  Grande-Bretagne,  le  Boi 
«  de  Sardaigne  et  le  Sultan  s’engagent  à  remettre  en  liberté  les 

*  prisonniers  de  guerre  aussitôt  après  l'échange  des  ratifications 
«  du  présent  traité. 

«  Leurs  Majestés  l'Empereur  des  Français,  la  Reine  de  la  Grande- 
«  Bretagne ,  l'Empereur  de  toutes  les  Russies ,  le  Roi  de  Sardaigne 
o  et  le  Sultan  accordent  une  amnistie  pleine  et  entière  à  tous  ceux 
«  de  leurs  sujets  qui  auraient  été  compromis  par  leur  participation 
«  aux  événements  de  la  guerre  en  faveur  de  la  cause  ennemie. 
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«  Sa  Majesté  J  Empereur  des  Français ,  Sa  Majesté  l'Empereur 
«d'Aulridie,  Sa  Majesté  la  Reine  du  Royaume-Uni  de  la  Grande- 
«  Bretagne  et  d'Irlande,  Sa  Majesté  le  Rai  de  Prusse  ,  Sa  Majesté 
«  I  Empereur  de  toutes  les  Rassies  et  sa  Majesté  le  Roi  de  Sar- 
«  daigne  déclarent  la  Sublime  Porte  admise  à  participer  aux 
«avantages  du  concert  Européen.  Leurs  Majestés  s'engagent, 
•  chacune  de  son  côté,  à  respecter  l'ind.  pendante  et  1  intégrité 
«  territoriale  de  l'Empire  Ottoman,  garantissent  en  commun  la 
«  stricte  observation  de  cet  engagement,  et  considéreront,  en  consé- 
«qucncc,  tout  acte  ou  tout  événement  qui  serait  de  nature  à  y 


«porter  atteinte,  comme  une  question  d'intérêt  général. 

»  Les  conventions  ou  traités,  conclus  ou  a  conclure  entre  elles 
«  et  la  Sublime  Porte,  feront  désormais  partie  du  droit  public 
«  Européen. 

«S’il  survenait,  entre  la  Sublime  Porte  et  l’une  des  Puissances 

«  contractantes,  un  dissentiment  de  nature  à  menacer  le  maintien 

* 

«de  leurs  relations,  les  deux  Etats,  avant  de  recourir  à  l'emploi 
>  de  la  force,  mettront  les  autres  Puissances  en  mesure  de  prévenir 
«  celte  extrémité  par  les  voies  de  la  conciliation.  » 

M.  le  Comte  de  Duol  annonce  qu'il  a  reçu  les  instructions  de 
sa  Cour  sur  le  deuxième  point  concernant  le  Danube;  il  déclare 
que  l'Autriche  adhère  à  l'entière  application  des  principes  établis 
par  l'acte  du  Congrès  de  Vienne  au  haut  comme  au  bas  Danube  , 
pourvu,  toutefois,  que  celte  mesure  soit  combinée  avec  les  en¬ 
gagements  antérieurs  pris,  bona  fuie ,  par  les  États  riverains. 
Il  propose,  en  conséquence,  une  rédaction  nouvelle,  qui  a  pour 
objet  de  répondre  pleinement  au  principe  de  libre  navigation  dé¬ 
posé  dans  les  préliminaires,  en  tenant  compte,  pendant  un  terme 
déterminé,  de  ccs  mêmes  engagements. 

Après  avoir  entendu  la  lecture  de  celte  nouvelle  rédaction,  le 
Congrès  décide  que  copie  en  sera  annexée  au  présent  protocole  , 
et  on  renvoie  la  discussion  à  la  prochaine  séance. 

Le  présent  protocole  est  lu  et  approuvé. 


[Suivent  les  signatures.) 
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CONVENTION  SÉPARÉE  EIVTFtE  LA  SUBI, IME  PORTE  ET  LA  RUSSIE. 

S.  M.  T.  le  Sultan  et  S.  M.  l'Empereur  de  toutes  les  Russies1 
prenant  en  considération  le  principe  de  la  neutralisation  de  la  mer 

ivoire  consacré  dans  le  Traité  général  en  date  du . 

. ,  auquel  elles  sont  parties  contractantes,  et  voulant , 

en  conséquence,  régler  d’un  commun  accord  le  nombre  et  la  force 
des  bâtiments  qu'Elles  sc  sont  réservé  d'entretenir  dans  la  mer 
Noire  pour  le  service  de  leurs  côtes,  ont  résolu  de  signer  dans  ce 
but  une  Convenlion  spéciale,  et  ont  nommé  â  cet  effet  : 

S.  M.  I.  le  Sultan  : 

Âali-Pacba,  Grand  Vezir  et  son  premier  Plénipotentiaire  au 
Congrès  de  Paris,  et  Mehemmed-Djemil-Bey ,  son  Ambassadeur 
extraordinaire  et  Plénipotentiaire  ; 

Et  S.  M.  l'Empereur  de  toutes  les  Russies  : 

L'Aide  de  Camp  général  Comte  Orloff,  son  premier  Plénipoten¬ 
tiaire  au  Congrès  de  Paris,  etc.,  elle  Baron  de  Brunnow,  etc. 

ARTICLE  PREMIER. 

Les  Hautes  Parties  contractantes  s’engagent  mutuellement  à 
n'avoir  dans  la  mer  Noire  d'autres  bâtiments  de  guerre  que  ceux 
dont  le  nombre,  la  force  et  les  dimensions  sont  stipulés  ci-après. 

* 

ART.  2. 

Chacune  des  deux  Hautes  Parties  contractanfes  se  réserve  d'en¬ 
tretenir  dans  cette  mer  six  bâtiments  à  vapeur  de  cinquante  mètres 
de  longueur  à  la  flottaison  et  quatre  bâtiments  légers  d'un  tonnage 
qui  ne  dépassera  pas  deux  cents  tonneaux  chacun. 


(I)  i*n  marge:  Parafes  (les  deux  premiers  plénipotentiaires  :  O.  A. 
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ARTICLE  l’REMIER. 

L'acte  du  Congres  de  Vienne  ayant  établi  les  principes  destinés 
à  régler  la  navigation  des  fleuves  traversant  plusieurs  Etats,  ies 
Puissances  contracta  nies  stipulent  entre  elles  qu'à  l'avenir  ccs 
principes  seront  également  appliqués  au. Danube  et  à  ses  embou¬ 
chures;  elles  déclarent  que  cette  disposition  fait  désormais  partie 
du  droit  public  de  {  Europe  et  la  prennent  sous  leur  garantie. 

La  navigation  du  Danube  ne  pourra  être  assujettie  k  aucune 
entrave  ni  redevance  qui  ne  serait  pas  expressément  prévue  par¬ 
les  stipulations  qui  suivent.  En  conséquence,  il  ne  sera  perçu 
aucun  péage  basé  uniquement  sur  le  fait  de  la  navigation  du  fleuve , 
ni  aucun  droit  sur  les  marchandises  qui  se  trouvent  à  bord  des 
navires,  et  il  ne  sera  apporté  aucun  obstacle,  quel  qu'il  soit,  à 
la  libre  navigation. 

ART.  2. 

Dans  le  but  de  réaliser  les  dispositions  de  l'article  précédent, 
une  Commission,  composée  des  délégués  de  l' Autriche,  de  la 
France,  de  la  Grande-Bretagne,  de  la  Prusse,  de  la  Russie,  de 
la  Sardaigne  et  de  la  Turquie,  ser  a  chargée  de  désigner  les  travaux 
nécessaires  pour  dégager  F  embouchure  du  Danube  des  sables  qui 
l'obstruent,  et  d'ordonner  l'exécution  de  ces  travaux. 

Pour  couvrir  les  frais  de  ces  travaux,  ainsi  que  des  établisse¬ 
ments  ayant  pour  objet  d’assurer  et  de  faciliter  ia  navigation  aux 
bouches  du  Danube,  des  droits  lixes,  d'un  taux  convenable,  pour¬ 
ront  être  prélevés  à  la  condition  expresse  que,  sous  ce  rapport 
comme  sous  tous  les  autres,  les  pavillons  de  toutes  les  nations 
seront  traités  sur  le  pied  d'une  parfaite  égalité. 

Art.  3. 

l'nc  Commission  sera  établie  qui  se  composera  des  délégués  de 
l'Autriche,  de  la  Bavière,  du  Wurtemberg,  de  la  Servie ,  de  la 
Yalaehie,  de  la  Moldavie  et  de  la  Turquie.  Elle  sera  permanente, 
élaborera  ,  a,  les  règlements  d  ■  navigation  et  de  police  fluviale; 

b,  fera  disparaître  les  entraves  législatives  qui  s'opposent  encore 
à  l'application  du  Danube  des  dispositions  du  traité  de  Vienne; 

c,  ordonnera  et  fera  exécuter  les  travaux  nécessaires  sur  tout  le 
parcours  du  fleuve. 


6. 
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Am.  4. 


Il  est  entendu  que  la  Commission  Européenne  aura  rempli  sa 
lâche  et  que  la  Commission  riveraine  aura  terminé  les  travaux  dé¬ 
signés  dans  l'article  précédent  par  les  lettres  a  et  b,  dans  l'espace 
de  deux  ou  trois  ans,  ou  plus  tôt,  si  faire  se  peut.  La  Conférence 
siégeant  à  Paris,  informée  de  ce  fait,  après  en  avoir  pris  acte, 
prononcera  la  dissolution  de  la  Commission  Européenne, 

Art.  5. 

Afin  d'assurer  l’exécution  des  règlements  qui  auront  été  arrêtés 
d'un  commun  accord  d’après  les  principes  ci  -  dessus  énoncés, 
chacune  des  Puissances  contractantes  aura  le  droit  de  faire  sta¬ 
tionner  (un  ou  deux)  bâtiments  légers  aux  embouchures  du  Danube. 


PROTOCOI.E  N°  XI. 


Deuxième  séance  du  18  mars  1856. 


Présents  :  les  Plénipotentiaires 

de  l’Autriche, 

de  la  France , 

de  la  Grande-Bretagne, 

de  la  Prusse, 

de  la  Russie , 

de  la  Sardaigne , 

de  la  Turquie. 

M.  le  comte  Walewski  annonce  que  l'arrivée  des  Plénipotentiaires 
Prussiens  à  Paris  lui  a  été  notifiée  par  le  M.  comte  de  Hatzfeldt. 

AJ.  le  baron  de  Manteuffel  et  M.  le  comte  de  Hatzfeldt,  étant  in¬ 
troduits,  présentent  leurs  pleins  pouvoirs;  qui  sont  trouvés  en 
bonne  et  due  forme,  et  déposés  aux  actes  du  Congrès. 

11  est  remis  à  MM.  les  Plénipotentiaires  de  la  Prusse  une  copie 
des  protocoles  des  séances  précédentes. 
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M.  le  baron  de  Bourqucncy  donne  lecture  des  paragraphes  pré¬ 
parés  pour  le  renouvellement  de  la  Convention  des  Détroits,  ces 
paragraphes  sont  conçus  dans  les  termes  suivants  : 

«  La  Convention  du  13  juillet  18  51,  qui  maintient  l'antique  règle 
«  de  l'Empire  Ottoman  relative  à  la  clôture  des  Détroits  du  Ilos- 
«  pliure  et  des  Darda  n  ne  11  es,  a  été  révisée  d'un  commun  accord. 

«  L'acte  conclu  à  cet  effet  et  conformément  à  ce  principe  est  et 
«  demeure  annexé  au  présent  traité.  » 

M.  le  comte  Walewski  propose  de  confier  à  une  Commission  le 
soin  de  rédiger  l'instrument  destiné  à  remplacer  la  Convention  du 
13  jnilIeL  18  il  ;  le  Congrès  adhère,  et  la  Commission  est  composée 
de  MM.  les  premiers  Plénipotentiaires  de  la  Prusse  et  de  la  Turquie, 
et  de  MM.  les  seconds  Plénipotentiaires  de  la  France,  de  la  Grande' 
Bretagne,  de  la  Russie  et  de  la  Sardaigne. 

(Suivent  les  signatures.) 


PROTOCOLE  N°  XII. 


Séance  du  22  mars  1856. 


Présents  :  les  Plénipotentiaires 

de  1  Autriche , 
de  la  France , 
de  la  Grande-Bretagne, 
de  la  Prusse , 
de  ta  Russie , 
de  la  Sardaigne , 
de  la  Turquie. 

Le  protocole  de  la  seconde  séance,  tenue  le  18  mars  1830,  est 
lu  et  approuvé. 

M.  le  comte  Orlofî  fait  savoir  au  Congrès  que  la  Cour  de  Russie 
a  donné  son  approbation  au  projet  de  Convention  concerté  entre 
MM.  les  Plénipotentiaires  de  la  Turquie  et  de  la  Russie,  et  qui  a 
été  annexé  au  protocole  n°  X. 

M.  le  comte  Walewski  propose  de  désigner  une  Commission 
qui  sera  chargée  de  présenter  au  Congrès  un  projet  définitif  de 
préambule. 

Cette  proposition  est  adoptée ,  et  la  Commission  est  composée 
de  MM,  les  seconds  Plénipotentiaires. 

{Suivent  les  signatures.) 
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PROTOCOLE  N°  XIIL 


Séance  du  24  mars  1856. 


Présents  :  les  Plénipotentiaires 

de  l'Autriche, 
de  la  France , 
de  la  Grande-Bretagne, 

de  la  Prusse . 

# 

de  la  Russie, 
de  la  Sardaigne , 
de  la  Turquie. 

Le  protocole  de  la  précédente  séance  est  lu  et  approuvé. 

M.  le  baron  de  Bourqueney  rend  compte  des  travaux  de  la  Com¬ 
mission  chargée  de  préparer  le  projet  définitif  du  préambule  du 
Traité  général.  La  Commission,  dit  M.  te  second  Plénipotentiaire 
de  la  France,  avait  pour  tâche  de  trouver  une  rédaction  qui,  en 
faisant  la  part  de  toutes  les  situations,  fût  également  satisfaisante 
pour  chacune  des  Puissances  qui  concourent  à  l'œuvre  de  la  paix. 

Lecture  est  donnée,  en  ces  termes  ,  du  projet  unanimement  ac¬ 
ceptée  par  la  Commission  : 

«  Leurs  Majestés . . 

«  Animées  du  désir  de  mettre  un  terme  aux  calamités  de  la  guerre, 
«  et  voulant  prévenir  le  retour  des  complications  qui  l'ont  fait  naître, 
«  ont  résolu  de  s'entendre,  avec  Sa  Majesté  l'Empereur  d'Autriche, 
«  sur  les  bases  à  donner  au  rétablissement  et  à  la  consolidation  de 
«  de  la  paix ,  en  assurant ,  par  des  garanties  eflicaces  et  réciproques, 
«  l'indépendance  et  l'intégrité  de  I  Empire  Ottoman. 

«  A  cet  effet,  (.eues  dites  Majestés  ont  nommé  pour  plénipoten¬ 
tiaires  : 

«  «  .  , . .  . 

«  Lesquels  se  sont  réunis  en  congrès  à  Paris. 

«L'entente  ayant  été  heureusement  établie  entre  eux,  Leurs 
«Majestés  l'Empereur  des  Français,  l'Empereur  d'Autriche,  la 
«  Heine  du  royaume  de  la  Grande-Bretagne,  l'Empereur  de  toutes 
«les  Hussies,  le  Roi  do  Sardaigne  et  le  Sultan,  considérant  que, 
«  dans  un  intérêt  Européen,  Sa  Majesté  le  Roi  de  Prusse,  signa- 
«  taire  de  la  Convention  du  13  juillet  1811,  devait  être  appelée  à 
«participer  aux  nouveaux  arrangements  à  prendre,  et  appréciant 
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«  la  valeur  qu'ajouterait  ù  une  œuvre  tic  pacification  générale  le 
«concours  de  Sadite  Majesté ,  l’ont  invitée  à  envoyer  des  pléni- 
«  poten  liai  res  au  congrès. 

«En  conséquence,  Sa  Majesté  le  Roi  de  Prusse  a  nommé  pour 
«  ses  plénipotentiaires.  ...» 

Le  congrès  adopte. 

M.  le  comte  Walewski  rappelle  que  le  congrès  a  décidé ,  dans 
une  de  ses  précédentes  séances,  qu’il  serait  fait  mention ,  dans 
le  Traité  général,  du  Hatti-Scherilï  rendu  récemment  par  Sa  Majesté 
le  Sultan  en  faveur  de  ses  sujets  non  musulmans  ;  qu'il  a  été  con¬ 
venu,  toutefois,  que  cette  mention  serait  conçue,  il  la  fois,  dans 
des  termes  propres  à  établir  la  spontanéité  dont  le  Gouvernement 
ottoman  a  usé  dans  celte  circonstance,  et  de  façon  qu'il  ne  pùt, 
on  aucun  cas,  en  résulter  un  droit  d'ingérence  pour  les  autres 
Puissances. 

M.  le  comte  Walewski  propose  d'insérer  au  Trailé  général,  sur 
le  quatrième  point,  la  rédaction  suivante,  qui  lui  semble  remplir 
les  intentions  du  congrès: 

«Sa  Majesté  Impériale  le  Sultan,  dans  sa  constante  sollicitude 
«  pour  le  bien-être  de  tous  ses  sujets,  sans  distinction  de  religion 
«  ni  de  race,  ayant  octroyé  un  Firman  qui  consacre  également  ses 
«généreuses  intentions  envers  les  populations  chrétiennes  de  son 
«  Empire,  et  voulant  donner  un  nouveau  témoignage  de  ses  sen- 
«  timents  à  cet  égard,  a  résolu  de  communiquer  aux  Puissances 
«  contractantes  ledit  Firman  spontanément  émané  de  sa  volonté 
«  souveraine. 

«  li  est  bien  entendu  que  cotte  communication,  dont  les  Puis- 
«  sanccs  contractantes  constatent  la  haute  valeur,  ne  saurait,  en 
«aucun  cas,  donner  le  droit  auxdites  Puissances  de  s'immiscer, 
«soit  collectivement,  soit  séparément,  dans  les  rapports  de  Sa 
«  Majesté  le  Sultan  avec  ses  sujets,  ni  dans  l’administration  inté- 
«  rieure  de  son  Empire.  » 

Messieurs  les  plénipotentiaires  de  l'Autriche,  de  la  Grande- 
Bretagne  et  de  la  Turquie  appuient  cette  proposition ,  comme 
répondant  pleinement  à  l'objet  qu'on  se  propose.  Aali-Pacha  ajoute 
qu'il  ne  lui  serait  pas  possible  de  se  rallier  a  toute  autre  rédac¬ 
tion,  si  elle  tendait  à  conférer  aux  Puissances  un  droit  de  nature 
à  limiter  l'autorité  souveraine  de  la  Sublime  Porte 

Messieurs  les  plénipotentiaires  de  la  Russie  répondent  que  ce 
point  mérite  une  attention  particulière,  et  qu'ils  ne  sauraient 
exprimer  leur  opinion  avant  d'avoir  examiné  avec  soin  la  rédaction 


150 


ANNUAIRE  DIPLOMATIQUE 


mise  en  délibération  :  ils  en  demandent  le  renvoi  à  une  com¬ 
mission. 

Messieurs  les  plénipotentiaires  de  la  France  et  de  la  Grande- 
Bretagne  combattent  la  proposition  de  MM.  les  plénipotentiaires 
de  la  Russie,  en  se  fondant,  à  leur  tour,  sur  l'importance  même 
de  la  question  .  qui  demande  à  être  délibérée  in  pleno . 

Il  est  décidé  que  la  discussion  aura  lieu,  en  congrès,  dans  la 
prochaine  séance. 

M.  le  premier  plénipotentiaire  de  France  communique  les  articles 
relatifs  à  la  Servie,  et  qui  ont  été  rédigés  par  la  Commission  des 
Principautés. 

Sur  la  proposition  de  M.  le  comte  de  Clarendon ,  le  Congrès 
arrête  que  ces  articles  seront  insérés  au  présent  protocole,  et  en 
remet  l'examen  à  la  réunion  suivante. 

Ces  articles  sont  ainsi  conçus  : 

«  ARTICLE 

#  La  principauté  de  Servie  continuera  à  relever  de  la  Sublime 
«Porte,  conformément  aux  Hats  impériaux  qui  fixent  et  doter- 
«  minent  les  droits  et  immunités  dont  elle  jouit. 

«  En  conséquence,  ladite  Principauté  conservera  son  administra¬ 
tion  indépendante  et  nationale,  ainsi  que  la  pleine  liberté  de 
«culte,  de  législation,  de  commerce  et  de  navigation. 

«  Les  améliorations  qu'il  pourrait  devenir  nécessaire  d'intro- 
«  duire  dans  les  institutions  actuelles  de  la  principauté  de  Servie 
«ne  devront  être  que  le  résultat  d'un  concert  entre  la  Sublime 
«  Porte  et  les  autres  parties  contractantes. 

«  ARTICLE 

«  Le  droit  de  garnison  de  la  Porte,  tel  qu'il  se  trouve  stipulé 
«  par  les  règlements  antérieurs,  est  maintenu. 

«  ARTICLE 

«  La  Servie  se  trouvant  désormais  placée  sous  la  garantie  collec¬ 
ta  tive  de  toutes  les  puissances,  aucune  intervention  armée  exclu  - 
«  sive  ne  pourra  avoir  lieu  sur  son  territoire,  de  la  part  de  l'une 
«  ou  l'autre  des  puissances  contractantes.» 

[Suivent  tes  signatures.) 
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PROTOCOLE  N°  XIV. 


Stance  du  25  mars  1856. 


Présents  :  les  Plénipotentiaires 

de  l'Autriche, 

de  la  France, 

de  la  Grande-Bretagne, 

de  la  Prusse, 

de  la  Russie, 

de  la  Sardaigne, 

de  la  Turquie. 

Le  protocole  de  la  précédente  séance  est  lu  et  approuvé. 

Messieurs  les  Plénipotentiaires  rie  la  Russie  sont  invités  à  faire 
part  au  congrès  des  observations  qu  ils  se  sont  réservé  de  pré¬ 
senter  sur  la  rédaction  insérée  au  protocole  n°  XIII .  et  relative 
au  quatrième  point. 

M.  le  baron  de  llrunnow  expose  qu'en  assurant  aux  chrétiens 
de  l'Empire  ottoman  l'entière  jouissance  rie  leurs  privilèges  on  a 
donné  à  la  paix  une  garantie  de  plus  et  qui  ne  sera  pas  la  moins 
précieuse;  qu'à  ce  titre  on  ne  saurait  trop  apprécier  l'importance 
du  Hatti-ScherifT  récemment  émané  rie  la  volonté  souveraine  du 
Sultan;  que  les  Plénipotentiaires  de  la  Russie  n'hésitent  pas  à 
reconnaître  et  sont,  en  outre,  heureux  de  déclarer  que  cet  acte, 
dont  chaque  paragraphe  atteste  hautement  les  intentions  bien¬ 
veillantes  du  Souverain  qui  l'a  rendu,  réalise  et  dépasse  même 
toutes  leurs  espérances;  que  ce  sera  rendre  hommage  à  la  haute 
sagesse  du  Sultan,  et  témoigner  rie  la  sollicitude  qui  anime  égale¬ 
ment  tous  les  Gouvernements  de  l'Europe,  que  d'en  faire  mention 
dans  !c  Traité  de  paix;  qu'on  est  d'accord  sur  ce  point,  et  qu'il 
ne  s'agit  plus  que  de  s'entendre  sur  les  termes.  M.  de  Brunnow 
ajoute  que  l'intérêt  particulier  que  la  Russie  porte  aux  chrétiens 
de  la  Turquie  l ‘avait  déterminée  à  donner  son  entier  assentiment 
à  une  première  rédaction,  qui  semble,  cependant,  avoir  soulevé 
certaines  objections,  bien  que  cette  rédaction,  conformément  à 
l'avis  unanime  du  congrès,  lit  remonter  exclusivement  b  la  volonté 
souveraine  et  spontanée  du  Sultan  Pacte  qu’on  veut  rappeler  dans 
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le  Traité,  et  stipulât  qu'il  ne  pouvait  en  résulter  un  droit  quel¬ 
conque  d'ingérence  pour  aucune  Puissance. 

Par  égard,  dit-il  encore,  pour  des  susceptibilités  que  nous 
respectons,  nous  y  renonçons  donc,  et  nous  proposons  au  congrès 
une  rédaction  qui  nous  semble  satisfaire  à  toutes  les  nécessités, 
en  restant  dans  les  limites  qui  nous  sont  tracées.  M,  le  baron  de 
Brunnow  donne  lecture  de  cette  rédaction,  qui  est  ainsi  conçue: 

«Sa  Majesté  le  Sultan,  dans  sa  constante  sollicitude  pour  le 
«bien-être  de  tous  ses  sujets,  sans  distinction  de  religion  ni  de 
«race,  ayant  octroyé  un  Firman  qui  consacre  ses  généreuses 
«intentions  envers  les  populations  chrétiennes  de  son  Empire,  a 
«  résolu  de  porter  ledit  Firman  à  la  connaissance  des  Puissances 
«  contractantes. 

«  Leurs  Majestés  l'Empereur  des  Français,  etc.,  constatent  la 
«  haute  valeur  de  cet  acte  spontané  de  La  volonté  souveraine  de 
«  Sa  Majesté  le  Sultan.  Leurs  dites  Majestés  acceptent  cette  com- 
«munication  comme  un  nouveau  gage  de  l'amélioration  du  sort 
«des  chrétiens  en  Orient,  objet  commun  de  leurs  vœux,  dans  un 

•  intérêt  général  d'humanité,  de  civilisation  et  de  piété, 

«En  manifestant,  à  cet  égard,  l'unanimité  de  leurs  intentions, 
«les  hautes  parties  contractantes  déclarent ,  d'un  commun  accord, 

«  que  la  communication  de  Pacte  ri-dessus  mentionné  ne  saurait 
u  donner  lieu  à  aucune  ingérence  collective  ou  isolée  dans  les 

*  affaires  d'administration  intérieure  de  I  Empire  ottomane,  au 
«  préjudice  de  l'indépendance  et  de  la  dignité  de  1  autorité  souve- 
«  raine  dans  ses  rapports  avec  ses  sujets.» 

M.  le  premier  Plénipotentiaire  de  la  France  et,  après  lui,  M.  le 
comte  de  Clarendon  font  remarquer  que  le  projet  présenté  par 
Messieurs  les  Plénipotentiaires  de  la  Russie  ne  diffère  pas  essen¬ 
tiellement  de  celui  auquel  ils  demandent  à  le  substituer,  et  qu'en 
insistant  ils  placeraient  Messieurs  les  Plénipotentiaires  de  la  Tur¬ 
quie  dans  l'obligation  d'en  référer  de  nouveau  à  Constantinople, 
et  provoqueraient  ainsi  de  nouveaux  ajournements  ;  que,  si  les 
différences  qu'on  remraque  entre  les  deux  textes  ont  une  portée 
digne  d'occuper  le  Congrès,  Messieurs  les  Plénipotentiaires  de  la 
Russie  devraient  en  préciser  le  caractère  et  la  nature;  que  si,  au 
contraire,  ces  différences  sont  insignifiantes ,  comme  on  peut  le 
croire  à  première  vue,  il  conviendrait  de  s'en  tenir  à  la  rédaction 
qui  a  déjà  obtenu  l'agrément  du  Gouvernement  Ottoman,  principal 
intéressé  dans  la  question. 

M.  le  comte  Orloff  répond  que,  d'accord  avec  M.  le  baron  de 
Brunnow,  et  prenant  en  considération  les  motifs  énoncés  par 
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Messieurs  les  Plénipotentiaires  de  la  France  et  de  la  Grande- 
Bretagne,  il  renonce  à  faire  agréer  le  projet  présenté  par  M.  le 
second  Plénipotentiaire  de  la  Russie:  et  qui!  sc  rallie  à  celui  qui 
a  été  présenté  par  M.  le  comte  Walewski,  en  demandant,  toutefois, 
un  léger  changement,  et  réservant  lapprobntion  de  sa  Cour. 

Lord  Cowley  dit  qu'il  ne  peut  laisser  passer  les  expressions 
dont  s'est  servi  M.  le  baron  de  Brunnnw,  en  parlant  de  l'intérêt 
particulier  que  la  Russie  porte  aux  sujets  chrétiens  du  Sultan,  et 
que  l'intérêt  que  les  autres  Puissances  chrétiennes  n'ont  cessé  de 
leur  témoigner,  n'est  ni  moins  grand,  ni  moins  particulier. 

M.  le  baron  de  Brunnow  répond  qu'en  rappelant  les  dispositions 
dont  sa  Cour  a  toujours  été  animée,  il  n'a  pas  entendu  révoquer 
en  doute  ou  contester  celles  des  autres  Puissances  pour  leurs 
coreligionnaires. 

Après  avoir  déclaré  que  ses  instructions  ne  lui  permettent 
d  adhérer  à  aucune  modilication ,  sans  prendre  les  ordres  de  son 
Gouvernement,  Aa[j-Pacha,  reconnaissant  que  le  dernier  change¬ 
ment  demandé  par  M.  le  comte  Orloff  consiste  dans  une  simple 
transposition  de  mots,  y  donne  son  assentiment,  et  le  Congrès 
adopte  la  rédaction  suivante  devenue  définitive,  sauf  la  réserve 
faite  plus  haut  par  M.  le  premier  Plénipotentiaire  de  la  Russie  : 

«Sa  Majesté  Impériale  le  Sultan,  dans  sa  constante  sollicitude 
«  pour  le  bien-être  de  ses  sujets,  sans  distinction  de  religion  ni 
«de  race,  ayant  octroyé  un  Ftrman  qui,  en  améliorant  leur  sort. 
«  consacre  également  ses  généreuses  iutentions  envers  les  popu- 
«lations  chrétiennes  de  son  Empire,  et  voulant  donner  un  r.ou- 
«  veau  témoignage  de  ses  sentiments  à  cet  égard,  a  résolu  de 
«communiquer  aux  Puissances  contractantes  ledit  Firman,  spon- 
«  ta nénient  émané  de  sa  volonté  souveraine. 

«  Les  Puissances  contractantes  constatent  la  haute  valeur  de 
«  ccPe  communication. 

«Il  est  bien  entendu  qu'elle  ne  saurait,  en  aucun  cas,  donner 
«le  droit  aux  dites  Puissances  de  s'immiscer,  soit  collectivement, 
«soit  séparément,  dans  les  rapports  de  Sa  Majesté  le  Sultan  avec 
«  ses  sujets,  ni  dans  l'administration  intérieure  de  son  Empire.» 

M.  le  comte  Walewski  dit  que,  l'état  de  guerre  ayant  invalidé 
les  traités  et  conventions  qui  existaient  outre  la  Russie  et  les 
autres  Puissances  belligérantes,  il  y  a  lieu  de  convenir  d'une 
stipulation  transitoire  qui  fixe  les  rapports  commerciaux  de  leurs 
sujets  respectifs,  ù  dater  de  la  conclusion  de  la  paix. 

M.  le  comte  de  Clarendon  émet  l'avis  qu'il  conviendrait  de 
stipuler  mutuellement,  pour  le  commerce  et  pour  la  navigation, 
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le  traitement  de  la  nation  la  plus  favorisée,  en  attendant  que 
chaque  Puissance  alliée  puisse  renouveler  avec  la  Russie  ses 
anciens  traités,  ou  bien  en  négocier  de  nouveaux. 

Messieurs  le  Plénipotentiaires  de  la  Russie  répondent  qu'ils 
sont  sans  instructions  à  cet  égard ,  et  qu'il  ne  leur  serait  pas 
permis  de  prendre  des  engagements  propres  à  créer  un  état  de 
choses  différent  de  celui  qui  existait  avant  la  guerre,  et  qu'avant 
de  se  prêter  à  la  combinaison  proposée  par  BI.  le  comte  de  Cla¬ 
rendon,  ils  devraient  en  référer  à  leur  Cour;  que  la  Russie  a 
conclu,  d'ailleurs,  avec  des  Etats  limitrophes,  des  Traités  qui 
accordent  aux  sujets  respcslifs  des  avantages  qu'il  ne  lui  convien¬ 
drait  pas,  peut-être,  de  concéder,  même  temporairement,  aux 
sujets  d'autres  Puissances,  attendu  qu'il  pourrait  ne  pas  en 
résulter  une  juste  réciprocité;  et,  par  ces  motifs,  ils  proposent 
de  convenir  que  les  traités  et  conventions  existant  avant  la  guerre 
seront  remis  en  vigueur  pendant  un  délai  déterminé  et  suffisant 
pour  permettre  aux  Parties  de  se  concerter  sur  de  nouvelles  stipu¬ 
lations. 

Ra  question  étant  réservée,  M.  le  comte  de  Clarendon  dit  qu'en 
appelant  la  Turquie  à  faire  partie  du  système  politique  de  l'Europe, 
tes  Puissances  contractantes  donneraient  un  témoignage  éclatant 
des  dispositions  qui  les  unissent  et  de  leur  sollicitude  pour  les 
intérêts  généraux  de  leurs  sujets  respectifs,  si  elles  cherchaient  à 
s'entendre  dans  le  but  de  mettre  les  rapports  de  leur  commerce 
et  de  leur  navigation  en  harmonie  avec  la  position  nouvelle  qui 
sera  faite  à  1  Empire  Ottoman. 

M.  le  comte  Walewski  appuie  cet  avis,  en  se  fondant  sur  les 
principes  nouveaux  qui  vont  sortir  des  délibérations  du  Congrès, 
et  sur  les  garanties  que  les  récentes  mesures  prises  par  le  Gou¬ 
vernement  du  Sultan  donnent  k  l'Europe. 

M.  le  comte  de  Cavour  fait  remarquer  qu'aucune  Puissance  ne 
possède  une  législation  commerciale  d'un  caractère  plus  libéral 
que  celle  de  la  Turquie,  et  que  l'anarchie  qui  régne  dans  les 
transactions  ou  plutôt  dans  les  rapports  personnels  des  étrangers 
résidant  dans  l'Empire  Ottoman  tient  kdes  stipulations  nées  d'une 
situation  exceptionnelle. 

M.  le  baron  de  Manteuffcl  dit  que  la  Prusse  ayant  eu  à  négocier 
un  traité  de  commerce  avec  la  Porte,  il  a  eu  occasion  de  constater 
les  difficultés  de  toute  nature  auxquelles  donne  lieu  la  multiplicité 
des  conventions  conclues  avec  la  Turquie  et  stipulant,  pour  chaque 
Puissance,  le  traitement  de  la  nation  la  plus  favorisée. 

M.  le  comte  de  Buol  reconnaît  qu'il  résulterait  certains  avan- 
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tages  du  règlement  des  relations  commerciales  de  la  Turquie  avec 
les  autres  Puissances;  mais,  les  intérêts  différant  avec  les  situa¬ 
tions  respectives,  il  ne  peut  être  procédé  qu'avec  une  extrême 
circonspection  à  un  remaniement  qui  toucherait  à  des  positions 
acquises,  et  remontant  aux  premiers  temps  de  l'Empire  Ottoman. 

Àali-Pacha  attribue  toutes  les  difficultés  qui  entravent  les  reta- 
lious  commerciales  de  la  Turquie  et  l'action  du  Gouvernement 
Ottoman  à  des  stipulations  qui  ont  fait  leur  temps,  il  entre  dans 
des  détails  tendant  à  établir  que  les  privilèges  acquis  par  les 
capitulations  aux  Européens  nuisent  à  leur  propre  sécurité  et  au 
développement  de  leurs  transactions,  en  limitant  l'intervention  de 
l'administration  locale;  que  la  juridiction  dont  les  agents  étrangers 
couvrent  leurs  nationaux  constitue  une  multiplicité  de  gouverne¬ 
ments  dans  le  gouvernement  et,  par  conséquent,  un  obstacle 
infranchissable  à  toutes  les  améliorations. 

M.  le  baron  de  Dourqueney  et  les  autres  Plénipotentiaires  avec 
lui  reconnaissent  que  les  capitulations  répondent  à  une  situation 
à  laquelle  le  Traité  de  paix  tendra  nécessairement  à  mettre  fin, 
et  que  les  privilèges  qu'elles  stipulent  pour  les  personnes  circon¬ 
scrivent  l'autorité  de  la  Porte  dans  des  limites  regrettables;  qu'il 
y  a  lieu  d'aviser  à  des  tempéraments  propres  à  tout  concilier; 
mais  qu'il  n'est  pas  moins  important  de  les  proportionner  aux 
réformes  que  la  Turquie  introduit  dans  son  administration,  de 
manière  à  combiner  les  garanties  nécessaires  aux  étrangers  avec 
celles  qui  naîtront  des  mesures  dont  la  Porte  poursuit  l'appli¬ 
cation. 

Ces  explications  échangées,  Messieurs  les  Plénipotentiaires 
reconnaissent  unanimement  la  nécessité  de  reviser  les  stipulations 
qui  fixent  les  rapports  commerciaux  de  la  Porte  avec  les  autres 
Puissances,  ainsi  que  les  conditions  des  étrangers  résidant  en 
Turquie;  et  ils  décident  de  consigner  au  présent  protocole  le  vœu 
qu'une  délibération  soit  ouverte  à  Constantinople,  après  la  con¬ 
clusion  de  la  paix,  entre  la  Porte  et  les  représentants  des  autres 
Puissances  contractantes,  pour  atteindre  ce  double  but,  dans  une 
mesure  propre  à  donner  une  entière  satisfaction  à  tous  les  intérêts 
légitimes. 

Le  Congrès  reprend  la  discussion  des  articles  relatifs  à  la 
Servie;  M.  le  comte  Walcwski  en  donne  lecture.  Après  avoir  été 
remaniés,  ces  articles  sont  agréés  par  le  Congrès  dans  les  termes 
suivants  : 
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«  ARTICLE 

«  La  Principauté  de  Servie  continuera  à  relever  de  la  Sublime 
«Porte,  conformément  aux  liais  Impériaux  qui  fixent  et  déter- 
«  rainent  ses  droits  et  immunités,  placés  désormais  sous  la  garantie 
«  collective  des  Puissances  contractantes. 

«  En  conséquence,  ladite  Principauté  conservera  son  administra- 
«  tion  indépendante  et  nationale,  ainsi  que  la  pleine  liberté  de 
«  culte,  de  législation,  de  commerce  et  de  navigation. 

«Sa  Majesté  le  Sultan  s’engage  à  rechercher,  de  concert  avec 
«  les  Hautes  Puissances  contractantes,  les  améliorations  que  eom- 
«  porte  l'organisation  actuelle  de  la  Principauté. 

«ARTICLE 

«  Le  droit  de  garnison  de  la  Sublime  Porte,  tel  qu'il  se  trouve 
«stipulé  par  les  règlements  antérieurs,  est  maintenu.  Aucune 
«  intervention  armée  ne  pourra  avoir  lieu  sur  son  territoire  sans 
«  un  accord  préalable  entre  les  Hautes  Puissances  contractantes.» 

Le  Congrès  arrête,  en  outre,  que  les  Ministres  de  la  Porte 
s'entendront,  à  Constantinople,  avec  les  Représentants  des  autres 
Puissances  contractantes,  sur  les  moyens  les  plus  propres  à  mettre 
un  terme  aux  abus  constatés,  par  une  investigation  dont  ils  déter¬ 
mineront  entre  eux  la  nature. 

M.  le  comte  de  Ruol  pense  qu  i!  serait  utile  •  à  l'occasion  des 
différents  points  dont  le  Congrès  vient  de  s’occuper,  d'obtenir  de 
Messieurs  les  Plénipotentiaires  de  la  Russie,  au  sujet  du  Monté¬ 
négro,  des  assurances  qu'ils  sont  vraisemblablement  disposés  à 
donner.  Il  ajoute  que  des  circonstances,  qui  remontent  «à  diverses 
époques ,  ont  pu  faire  croire  que  la  Russie  entendait  exercer,  dans 
cette  province,  une  action  ayant  une  certaine  analogie  avec  celle 
qui  lui  avait  été  dévolue  dans  les  Provinces  Danubiennes,  et  que 
ses  Plénipotentiaires  pourraient,  au  moyen  d’une  déclaration  qui 
resterait  consignée  au  protocole,  lever  tous  les  doutes  à  cet  égard. 

Messieurs  les  Plénipotentiaires  de  la  Russie  répondent  qu'il  n'a 
été  fait  mention  du  Monténégro,  ni  dans  les  documents  qui  sont 
sortis  des  Conférences  de  Vienne,  ni  dans  les  actes  qui  ont  pré¬ 
cédé  la  réunion  du  Congrès;  que,  néanmoins,  ils  n’hésitent  pas 
à  déclarer,  puisqu'ils  sont  interpellés,  que  leur  Gouvernement 
n'entretient  avec  le  Monténégro  d'autres  rapports  que  ceux  qui 
naissent  des  sympathies  des  Monténégrins  pour  la  Russie  et  des 
dispositions  bienveillantes  de  la  Russie  pour  ces  montagnards. 

Cette  déclaration  est  jugée  satisfaisante,  et  le  Congrès  passe  à 
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l'examen  ilos  articles  relatifs  aux  Principautés  Danubiennes,  qui 
mit  été  revus  par  la  Commission  de  rédaction. 

Après  avoir  été  l'objet  d'une  nouvelle  discussion,  ces  articles 
restent  consignés  au  protocole,  ainsi  qu’il  suit  : 


«  ARTICLE 

Les  Principautés  de  Yalachie  et  de  Moldavie  continueront  à 
«jouir,  sous  la  suzerain  te  de  la  Porte  et  sous  la  garantie  Euro¬ 
péenne,  des  privilèges  et  des  immunités  dont  elles  sont  en  pos¬ 
session.  Aucune  protection  exclusive  ne  sera  exercée  sur  elles 
«  par  une  des  Puissances  garantes.  H  n‘y  aura  aucun  droit  parti- 
«  culier  d'ingérence  dans  leurs  affaires  intérieures. 


«  ARTICLE 

«  La  Sublime  Porte  s'engage  ii  conserver  auxdites  Principautés 
«  une  administration  indépendante  et  nationale,  ainsi  que  la  pleine 
«  liberté  de  culte,  de  législation,  de  commerce  et  de  navigation. 

«  Les  lois  et  statuts  aujourd'hui  en  vigueur  seront  révisés.  Pour 
«établir  un  complet  accord  sur  cette  révision,  une  Commission 
<•  spéciale,  sur  la  composition  de  laquelle  les  Hautes  Parties  con¬ 
tractantes  s'entendront,  sc  réunira  sans  délai  à  Jlucliaiest.  avec 
«  un  commissaire  de  la  Sublime  Porte. 

«  Cette  Commission  aura  pour  tâche  de  s'enquérir  de  l'état 
«actuel  dos  Principautés,  et  de  proposer  les  bases  de  leur  future 
«  organisation. 

«  ART!  CL  F, 


«Sa  Majesté  le  Sultan  promet  de  convoquer  immédiatement, 
«  dans  chacune  des  deux  provinces,  un  Divan  ad  hoc,  composé 
«  de  manière  à  constituer  la  représenta  lion  la  plus  exacte  des 
«  intérêts  de  toutes  les  classes  de  la  société.  Ces  Divans  seront 
«  appelés  à  exprimer  les  vœux  des  populations  relativement  à 
«  l'organisation  définitive  des  Principautés. 

«  l’ne  instruction  du  Congrès  réglera  les  rapports  de  la  Com- 
«  mission  avec  ces  Divans. 


fl  ARTICLE 

«Prenant  en  considération  l'opinion  émise  par  les  deux  Divans, 
«la  Commission  transmettra,  sans  retard,  au  siège  actuel  des 
«  Conférences,  le  résultat  de  son  propre  travail. 

«  L'entente  finale  avec  la  Puissance  suzeraine  sera  consacrée 
«  par  une  convention  conclue  à  Paris  entre  les  Hautes  Parties 
b  contractantes,  et  un  Ilatti-Schériff,  conforme  aux  stipulations 
«de  la  convention,  constituera  définitivement  l'organisation  de 
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«ces  Provinces,  placées  désormais  sous  la  garantie  collective  de 
«  toutes  les  Puissances  signataires. 

«  article 

«11  est  convenu  qu'il  y  aura  une  force  armée  nationale,  orga- 
«  Misée  clans  le  but  de  maintenir  la  sûreté  de  l'intérieur  et  d'assurer 
«  celle  des  frontières.  Aucune  entrave  ne  pourra  être  apportée 
«aux  mesures  extraordinaires  de  défense  que  les  Principautés, 
«d'accord  avec  la  Sublime  Porte,  seraient  appelées  à  prendre 
«  pour  repousser  toute  agression  étrangère. 

«  article 

«  Si  le  repos  intérieur  des  Principautés  se  trouvait  menacé  ou 
«compromis,  la  Sublime  Porte  s'entendra,  avec  les  autres  Puis- 
«  sauces  contractantes,  sur  les  mesures  à  prendre  pour  maintenir 
«  ou  rétablir  l'ordre  légal.  Aucune  intervention  armée  ne  pourra 
«  avoir  lieu  sans  un  accord  préalable  entre  ces  Puissances.  » 

Sur  une  observation  présentée  par  JL  le  comte  de  Clarendon, 
il  demeure  entendu  que  le  Firnian,  prescrivant  la  convocation  des 
Divans  ad  hoc,  sci  a  concerté  avec  les  représentants  des  i’uissanees 
contractantes  à  Constantinople,  et  rédigé  de  manière  à  pourvoir 
à  l'entière  exécution  de  l'article  qui  détermine  la  composition  de 
ces  assemblées. 

Avant  de  lever  la  séance,  M  le  comte  Walewsld  fait  remarquer 
que,  la  plupart  des  articles  du  Traite  général  ayant  été  arrêtés, 
et  se  trouvant  insérés  aux  protocoles,  le  Congrès,  dans  )a  pro¬ 
chaine  réunion ,  pourra  passer  en  revue  tous  les  textes  destinés 
à  composer  l'instrument  final. 

(Suivent  les  signatures.) 
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Séance  du  26  mars  1856. 


Présents  :  les  Plénipotentiaires 

de  l'Autriche, 

de  lu  France, 

de  la  Grande-Bretagne, 

de  la  Prusse, 

de  la  Russie, 

de  la  Sardaigne, 

de  la  Turquie. 

Lecture  étant  donnée  du  protocole  de  la  séance  précédente, 
MM.  tes  Plénipotentiaires  de  1" Autriche,  de  la  Grande-Bretagne  et 
de  la  rarquic  déclarent  considérer  les  explications  fournies  par 
MM.  les  Plénipotentiaires  delà  Russie,  au  sujet  du  Monténégro, 
comme  impliquant  l'assurance  que  la  Russie  n'entretient  pas  avec 
cette  province  des  relations  d'un  caractère  politique  exclusif. 

Aali-Pacha  ajoute  que  la  Porte  regarde  le  Monténégro  comme 
partie  intégrante  de  l'Empire  Ottoman,  et  déclare  toutefois  que  la 
Sublime  Porte  n’a  pas  l'intention  de  changer  l'état  de  choses 
actuel.  Après  ces  explications,  le  protocole  est  lu  et  approuvé. 

fil.  le  comte  Walewski  donne  une  lecture  générale  et  définitive 
de  toutes  les  stipulations  adoptées  par  Je  Congrès,  et  qui  sont 
successivement  insérées  au  présent  protocole,  après  avoir  reçu 
des  modifications  convenues  d'un  commun  accord: 

«  Leurs  Majestés  .  etc.,  animées  du  désir  de  mettre  un  terme 
«aux  calamités  de  la  guerre,  et  voulant  prévenir  le  retour  des 
«complications  qui  l'ont  fait  naître,  ont  résolu  de  s'entendre, 
«  avec  Sa  Majesté  l’Empereur  d'Autriche,  sur  les  bases  à  donner 
«au  rétablissement  et  à  la  consolidation  de  la  paix,  en  assurant, 
«par  des  garanties  efficaces  et  réciproques,  l'indépendance  et 
«l'intégrité  de  l’Empire  Ottoman. 

«  A  cet  effet,  Leurs  dites  .Majestés  ont  nommé  pour  Plénipoten- 

«  tiaires . . . .  ; 

«  lesquels  se  sont  réunis  en  Congrès  à  Paris. 
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«L'entente  ayant  été  heureusement  établie  entre  eux.  Leurs 
«Majestés  l'Empereur  des  Français,  l'Empereur  d'Autriche,  ta 
«  Heine  du  Royaume- Uni  de  Grande-Bretagne  et  d'Irlande,  l'Em- 
«  pereur  de  toutes  les  Russies,  le  Roi  de  Sardaigne  et  le  Sultan  , 
«considérant  que,  dans  un  intérêt  Européen,  Sa  Majesté  le  Roi 
«de  Prusse,  signataire  de  la  convention  du  13  juillet  1841,  devait 
«  être  appelé  à  participer  aux  nouveaux  arrangements  à  prendre, 
«  et  appréciant  la  valeur  qu'ajouterait  à  une  œuvre  de  pacification 
«générale,  le  concours  de  Sadite  Majesté,  l'ont  invitée  à  envoyer 
«  des  Plénipotentiaires  au  Congrès. 

«En  conséquence.  Sa  Majesté  le  Roi  de  Prusse  a  nommé  pour 
«  ses  Plénipotentiaires . 


«  ARTICLE  PllEMlER, 

«11  y  aura,  à  dater  du  jour  de  l'échange  des  ratifications  du 
«  présent  traité,  paix  et  amitié  entre  Sa  Majesté  l'Empereur  des 
«Français,  Sa  Majesté  la  Reine  du  Royaume-Uni  de  la  Grande- 
«  Bretagne  et  d'Irlande,  Sa  Majesté  le  Roi  de  Sardaigne,  Sa  Majesté 
«le  Sultan,  d'une  part,  et  Sa  Majesté  l'Empereur  de  toutes  les 
«  Russies,  de  l'autre  part,  ainsi  qu'entre  leurs  héritiers  et  succes- 
«  seurs,  leurs  États  et  sujets  respectifs,  b  perpétuité, 

«  ART.  2  . 

«  La  paix  étant  heureusement  rétablie  entre  Leurs  dites  Majestés, 

«  les  territoires  conquis  ou  occupés  par  leurs  armées,  pendant  la 
«guerre,  seront  réciproquement  évacués. 

«  Des  arrangements  spéciaux  régleront  le  mode  de  l'évacuation, 
«  qui  devra  être  aussi  prompte  que  faire  se  pourra. 

«art.  3. 

«  Sa  Majesté  l'Empereur  de  toutes  les  Russies  s'engage  à  restituer 

«à  Sa  Majesté  le  Sultan  la  ville  et  citadelle  de  Kars,  aussi  bien 
«  que  les  autres  parties  du  territoire  Ottoman  dont  les  troupes 
«  Russes  se  trouvent  en  possession. 

«  ART  4. 

«  Leurs  Majestés  F  Empereur  des  Français,  la  Reine  du  Rovaume- 
«  Uni  de  la  Grande-Bretagne  et  d'Irlande,  le  Roi  de  Sardaigne  et 
«  le  Sultan  s'engagent  à  restituer  à  Sa  Majesté  l'Empereur  de 
«  toutes  les  Russies  les  villes  et  ports  de  Sébastopol,  Balakîava, 
«Kamiesch,  Eupatoria,  Kertch,  leni-Kaleh,  Kinburn,  ainsi  que 
«tous  autres  territoires  occupés  par  les  troupes  alliées. 


ICI 


DE  L’EMPIRE  FRANÇAIS. 

«ART.  5. 


«  Leurs  Majestés  l'Empereur  des  Français,  la  Iluinc  du  Royaume- 
«  !  ni  de  fa  (irande-Bretagne  et  d'Irlande,  F  Empereur  rie  toutes 
«les  Russies,  le  Roi  de  Sardaigne  et  le  Sultan  accordent  une 
«  amnistie  pleine  et  entière  à  tous  ceux  de  leurs  sujets  qui  auraient 
«  été  compromis  par  une  participation  quelconque  aux  événements 
«  de  la  guerre  en  faveur  de  la  cause  ennemie. 

«  Il  est  expressément  entendu  que  eette  amnistie  s'étendra  aux 
«  sujets  de  chacune  des  parties  belligérantes  qui  auraient  continué, 
«  pendant  la  guerre,  à  être  employés  dans  le  service  de  l'un  des 
«  autres  belligérants. 

«  a ut.  6. 

«  Les  prisonniers  de  guerre  seront  immédiatement  rendus  de 
«  part  et  d'autre. 

«  A  HT.  7. 


«Sa  Majesté  l'Empereur  des  Français,  Sa  Majesté  l'Empereur 
«d'Autriche.  Sa  Majesté  la  Reine  du  Royaume- Uni  de  la  Urande- 
«  Bretagne  et  d'Irlande,  Sa  .Majesté  le  Roi  de  Prusse,  Sa  Majesté 
«  l'Empereur  de  toutes  les  Russies  et  Sa  Majesté  le  Roi  de  Sar- 
«  daigne  déclarent  la  Sublime  Porte  admise  à  participer  aux  avan- 
«  tages  du  droit  public  et  du  concert  Européens.  Leurs  Majestés 
«s'engagent,  chacune  de  son  côte,  à  respecter  l'indépendance  et 
«  l'intégrité  territoriale  de  l'Empire  Ottoman,  garantissent  en  <om- 
«  mun  la  stricte  observation  de  cet  engagement,  et  considéreront 
«  en  conséquence,  tout  acte  de  nature  à  y  porter  atteinte,  comme 
«  une  question  d’intérét  général. 


«  ART.  8. 

«S'il  survenait,  entre  la  Sublime  Porte  et  l'une  ou  plusieurs 
«des  autres  Puissances  signataires,  un  dissentiment  qui  menaçât 
•  le  maintien  de  leurs  relations,  la  Sublime  Porte  et  chacune  de 
«cos  Puissances,  avant  de  recourir  à  l’emploi  de  la  force,  met- 
«  Iront  les  autres  parties  contractantes  en  mesure  de  prévenir 
«  cette  extrémité  par  leur  action  médiatrice. 

«  AttT,  9. 

«  Sa  Majesté  Impériale  le  Sultan,  dans  sa  constante  sollicitude 
«  pour  le  bien-être  de  ses  sujets,  ayant  octroyé  un  firman  qui, 
«  en  améliorant  leur  sort,  sans  distinction  de  religion  ni  de  race, 
«  consacre  scs  généreuses  internions  envers  les  populations  eliré- 
«  tiennes  de  son  Empire,  et  voulant  donner  un  nouveau  témoignage 
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«de  ses  sentiments  à  cet  égard ,  a  résolu  de  communiquer  aux 
«Puissances  contractantes  ledit  firman,  spontanément  émané  de 
«  sa  volonté  souveraine. 

«  Les  Puissances  contractantes  constatent  la  haute  valeur  de 
«cette  communication.  Il  est  bien  entendu  qu'elle  ne  saurait,  en 
«aucun  cas,  donner  le  droit  auxdites  Puissances  de  s’immiscer, 
«soit  collectivement,  soit  séparément ,  dans  les  rapports  de  Sa 
«  Majesté  le  Sultan  avec  ses  sujets,  ni  dans  l'administration  inté- 
«  rieure  de  son  Empire. 

«ART.  ÏO. 

«La  Convention  du  13  juillet  1841,  qui  maintient  l'antique 
«  règle  de  l'Empire  Ottoman  relative  à  la  clôture  des  détroits  du 
«  Bosphore  et  des  Dardanelles,  a  été  révisée  d'un  commun  accord. 

«  L'acte  conclu  à  cet  effet  et  conformément  à  ce  principe  entre 
«  les  Hautes  Parties  contractantes  est  et  demeure  annexé  au  pré- 
«sent  Traité,  et  aura  même  force  et  valeur  que  s'il  en  faisait 
«partie  intégrante. 

«  ART.  11. 

«  La  mer  Noire  est  neutralisée  :  ouverts  à  la  marine  marchande 
«de  toutes  les  nations,  ses  eaux  et  ses  ports  sont,  formellement 
«et  à  perpétuité,  interdits  au  pavillon  de  guerre,  soit  des  Puis- 
«  sauces  riveraines,  soit  de  toute  autre  Puissance,  sauf  les  excep - 
«  lions  mentionnées  aux  articles.  .  .  et.  .  .  du  présent  Traité. 

«  art.  1 2. 

«Libre  de  toute  entrave,  le  commerce,  dans  les  ports  et  dans 
«les  eaux  de  la  mer  Noire,  ne  sera  assujetti  qu'à  des  règlements 
«  de  santé,  de  douane,  de  police,  conçus  dans  un  esprit  favorable 
«  au  développement  des  transactions  commerciales. 

«  Pour  donner  aux  intérêts  commerciaux  et  maritimes  de  toutes 
«les  nations  la  sécurité  désirable,  la  Russie  et  la  Sublime  Porte 
«  admettront  des  Consuls  dans  leurs  ports  situés  sur  le  littoral  de 
«la  mer  Noire,  conformément  aux  principes  du  droit  interna- 
•  tional. 

«art.  13. 

«La  mer  Noire  étant  neutralisée  aux  termes  de  l'article  11,  le 
«  maintien  ou  rétablissement  sur  son  littoral  d'arsenaux  milituires- 
«  maritimes  devient  sans  nécessité  comme  sans  objet.  En  consé- 
«quenee.  Sa  Majesté  l'Empereur  de  toutes  les  Russies  et  Sa 
«  Majesté  le  Sultan  s'engagent  à  n'élever  et  à  ne  conserver,  sur 
«ce  littoral,  aucun  arsenal  militaire-maritime. 
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«  ART.  1  4. 

«  Leurs  Majestés  l'Empereur  de  Joules  les  Russies  et  le  Sultan, 
«  ayant  conclu  une  Convention  à  l'effet  de  déterminer  la  force  et 
«  le  nombre  des  bâtiments  légers,  nécessaires  au  service  de  leurs 
«côtes,  qu'CIles  se  réservent  d'entretenir  dans  la  mer  Noire, 
«celle  Convention  est  annexée  au  présent  Traité,  et  aura  môme 
«  force  et  valeur  que  si  elle  en  faisait  partie  intégrante.  Elle  ne 
«pourra  être  ni  annulée,  ni  modifiée,  sans  l'assentiment  des 
«  Puissances  signataires  du  présent  Traité.  •> 

Le  Congrès  renvoie  la  lecture  et  l’adoption  définitive  des  autres 
articles  h  la  séance  suivante. 

{Suivent  tes  signatures.) 


PROTOCOLE  N°  XVI. 


Séance  du  27  mars  I85G. 


Présents  :  les  Plénipotentiaires 

de  l’Autriche, 

de  la  France. 

de  la  Grande-Bretagne, 

de  la  Prusse, 

de  ta  Russie, 

de  la  Sardaigne, 

de  la  Turquie. 

Le  protocole  de  la  précédente  séance  est  lu  et  approuvé. 

M.  le  comte  Walewski  donne  lecture  du  projet  de  convention 
destiné  à  remplacer  Pacte  signé  à  Londres  le  13  juillet  1841. 

Ce  projet  est  agréé,  et  le  Congrès  décide  qu'il  sera  annexé  au 
présent  protocole. 

Le  Congrès  arrête,  en  outre,  qu'un  protocole  particulier,  qui 
sera  signé  avant  cette  convention,  stipulera ,  pour  le  délai  néces¬ 
saire  à  l'évacuation  des  territoires  par  les  armées  belligérantes, 
une  exception  temporaire  à  la  règle  de  la  clôture. 

M.  le  comte  Walewski  reprend  la  lecture  des  articles  du  traité 
général,  interrompue  à  la  fin  de  la  précédente  séance;  ces  articles 
sont  successivement  adoptes  dans  les  termes  suivants; 
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«  ART,  1  Ô. 

«  l/acte  (lu  Congrès  cîe  Vienne  ayant  établi  les  principes  destinés 
«  à  régler  la  navigation  des  fleuves  qui  séparent  ou  traversent 
«  plusieurs  Etats,  les  Puissances  contractantes  stipulent  entre 
«  elles  qu'à  l'a  venir  ces  principes  seront  également  appliqués  au 
«  Danube  et  à  ses  embouchures.  Elles  déclarent  que  cette  dispo- 
»  sit ion  fait  désormais  partie  du  droit  public  de  l'Europe,  et  la 
«  prennent  sous  leur  garantie. 

«  La  navigation  du  Danube  ne  pourra  être  assujettie  à  aucune 
«  entrave  ni  redevance  qui  ne  serait  pas  expressément  prévue  par 
«  les  stipulations  contenues  dans  les  articles  suivants.  En  consé- 
«  quence,  il  ne  sera  perçu  aucun  péage  basé  uniquement  sur  le 
«  fait  de  la  navigation  du  fleuve,  ni  aucun  droit  sur  les  marchan- 
«  dises  qui  se  trouvent  à  bord  des  navires.  Les  règlements  rie 
«  police  et  de  quarantaine  à  établir  pour  la  sûreté  des  États  séparés 
«  ou  traversés  par  ce  fleuve  seront  conçus  de  manière  à  favoriser, 
«  autant  que  faire  sc  pourra ,  la  circulation  des  navires.  Saut  ces 
«  règlements,  il  ne  sera  apporté  aucun  obstacle,  quel  qu'il  soit. 
«  à  la  libre  navigation. 

*  A  HT,  IG. 

«  Dans  le  but  de  réaliser  les  dispositions  de  l'article  précédent . 
«  une  Commission  dans  laquelle  l'Autriche,  ta  France,  la  Grande- 
ci  Bretagne,  la  Prusse,  la  Hussic,  la  Sardaigne  et  la  Turquie 
«  seront,  chacune,  représentées  par  un  délégué,  sera  chargée  de 
«désigner  et  de  faire  exécuter  les  travaux  nécessaires,  depuis 
«  Toultcha,  pour  dégager  les  embouchures  du  Danube,  ainsi  que 
«les  parties  de  la  mer  y  avoisinantes,  des  sables  et  autres 
«  obstacles  qui  les  obstruent,  afin  de  mettre  cette  partie  du  fleuve 
«  et  lesdjtes  parties  de  la  nier  dans  les  meilleures  conditions  pos- 
«  sibles  de  navigabilité. 

«  Pour  couvrir  les  frais  de  ces  travaux,  ainsi  que  des  établisse- 
«  monts  ayant  pour  objet  d'assurer  et  de  faciliter  la  navigation 
«aux  bouches  du  Danube,  des  droits  fixes  d'un  taux  convenable, 
«  arrêtés  par  la  Commission  à  la  majorité  des  voix,  pourront  être 
«  prélevés,  à  la  condition  expresse  que,  sous  ce  rapport  comme 
«  sous  tous  les  autres,  les  pavillons  de  toutes  les  nations  seront 
«  traités  sur  le  pied  d'une  parfaite  égalité.  » 

Messieurs  les  Plénipotentiaires  de  la  Turquie  déclarent  que  la 
Sublime  Porte  fera  volontiers  Us  avances  nécessaires  à  l’exécution 
des  travaux  dont  il  est  fait  mention  dans  l'article  ci-dessus. 


«  ART.  1  7. 


«  l'nc  Commission  sera  établie  et  se  composera  des  délégués  de 


«  qui  sera  permanente,  l°  élaborera  les  règlements  de  navigation 
«  et  de  police  fluviale;  2®  fera  disparaître  tes  entraves,  de  quelque 
u  nature  qu  elles  puissent  être,  qui  s'opposent  encore  à  {'appli¬ 
cation  au  Danube  des  dispositions  du  Traité  de  Vienne;  3°ordon- 


«  liera  et  fera  exécuter  les  travaux  nécessaires  sur  (ont  le  parcours 


•  du  fleuve;  et  i°  veillera,  après  la  dissolution  de  la  Commission 


«  Européenne,  au  maintien  du  la  navigabilité  tics  embouchures  du 
«  Danube  et  des  parties  de  la  mer  y  avoisinantes. 


«ART.  18. 


«  Il  est  entendu  que  ta  Commission  Européenne  aura  rempli  sa 


«  Conférence,  informées  de  ce  fait,  prononceront,  après  en  avoir 
«  pris  acte,  la  dissolution  de  la  Commission  Européenne,  et,  dès 
«lors,  la  Commission  riveraine  permanente  Jouira  des  mêmes 
«  pouvoirs  que  ceux  dont  la  Commission  Européenne  aura  clé 
«  investie  jusqu'alors. 


«  art.  1 9. 


«d'un  commun  accord,  d'après  les  principes  ci-dessus  énoncés, 
«chacune  des  Puissances  contractantes  aura  le  droit  de  faire  sta- 


«  Donner ,  en  tout  temps,  deux  bâtiments  légers  aux  embouchures 
«  du  Danube. 


«  ART.  20. 


«En  échange  des  villes,  ports  et  territoires  énumérés  dans 
«l'article  1  du  présent  Traité,  et  pour  mieux  assurer  la  liberté 
«de  la  navigation  du  Danube,  Sa  Majesté  l'Empereur  de  toutes 
«  les  Üussies  consent  à  la  rectification  de  sa  frontière  en  Jlessa- 
«  rabie. 

«  La  nouvelle  frontière  partira  de  la  mer  Noire,  à  un  kilomètre 
«à  l’est  du  lac  I tourna  .Sola,  rejoindra  perpendiculairement  la 
«route  d'Akerman,  suivra  celte  route  jusqu'au  val  de  Trajan, 
•  passera  au  sud  de  Bolgrad ,  remontera  le  long  de  la  rivière  de 


1 60 


ANNUAIRE  DIPLOMATIQUE 


«  Yalpuck  jusqu'à  la  hauteur  de  Saratsika ,  et  ira  aboutir  à  Kata- 
«  mori,  sur  le  l'ruth.  En  amont  de  ce  point,  l’ancienne  frontière, 
«entre  tes  deux  Empires,  ne  subira  aucune  modification. 

«  Des  délégués  des  Puissances  contractantes  fixeront,  dans  scs 
«détails,  le  tracé  de  la  nouvelle  frontière. 

n  ART.  21. 

«  De  territoire,  cédé  par  la  Russie,  sera  annexé  à  la  Principauté 
«  de  .Moldavie,  sous  la  suzeraineté  de  la  Sublime  Porte. 

«  Les  habitants  de  ce  territoire  jouiront  des  droits  et  privilèges 
«  assurés  aux  Principautés,  et,  pendant  l'espace  de  trois  années, 
«  il  leur  sera  permis  de  transporter  ailleurs  leur  domicile,  en 
«  disposant  librement  de  leurs  propriétés. 


«  A  UT. 


Àar  .J* 


«  Les  Principautés  de  Yalachie  et  de  Moldavie  continueront  à 
«jouir,  sous  la  suzeraineté  de  la  Porte  et  sous  la  garantie  des 
«Puissances  contractantes,  des  privilèges  et  des  immunités  dont 
«  elles  sont  en  possession.  Aucune  protection  exclusive  ne  ser  a 
«exercée  sur  elles  par  une  des  Puissances  garantes.  Il  n'y  aura 
«  aucun  droit  particulier  d’ingérence  dans  leurs  allaires  inté’ 
«  rieures. 


«art.  23. 

«  La  Sublime  Porte  s’engage  à  conserver  auxdites  Principautés 
«  une  administration  indépendante  et  nationale,  ainsi  que  la  pleine 
«  liberté  de  culte,  de  législation,  de  commerce  et  de  navigation. 

«  Les  lois  et  statuts  aujourd’hui  en  vigueur  seront  révisés.  Pour 
«établir  un  complet  accord  sur  cette  révision,  une  Commission 
«spéciale,  sur  la  composition  de  laquelle  les  Hautes  Puissances 
«  contractantes  s’entendront,  se  réunira  sans  délai  à  Bucharest, 
«  avec  un  Commissaire  de  la  Sublime  Porte. 

«  Cette  Commission  aura  pour  tâche  de  s’enquérir  de  Pétât 
«actuel  des  Principautés  et  de  proposer  les  bases  de  leur  future 
«  organisation. 

«  ART.  24. 

«Sa  Majesté  le  Sultan  promet  de  convoquer  immédiatement, 
«dans  chacune  des  deux  provinces,  un  Divan  art  hoc,  composé 
«  de  manière  à  constituer  la  représentation  la  plus  exacte  des 
«  intérêts  de  toutes  les  classes  de  la  société.  Ces  divans  seront 
«  appelés  à  exprimer  les  vœux  des  populations  relativement  à 
«  l’organisation  définitive  des  Principautés. 

«  P  no  instruction  du  Congrès  réglera  les  rapports  de  la  Coin- 
«  mission  avec  ces  Divans. 


DE  L’KMPIUE  FRANÇAIS. 


in; 


fl  Alt  T.  25. 

«  Prenant  en  considération  l'opinion  émise  par  les  deux  Divans, 
«  la  Commission  transmettra,  sans  retard,  au  siège  actuel  des 
«  Conférences,  le  résultat  de  son  propre  travail. 

«i  L'entente  linale  avec  la  Puissance  suzeraine  sera  consacrée 
«  par  une  convention  conclue  à  Paris  entre  les  Hautes  Parties 
«contractantes,  cl  un  lfalti-8chériff,  conforme  aux  stipulations 
«de  la  convention,  constituera  définitivement  l’organisation  de 
«ces  provinces,  placées  désormais  sous  la  garantie  collective  de 
«  toutes  les  Puissances  signataires. 


«  art.  2G. 

a  II  est  convenu  qu'il  y  aura  une  force  armée  nationale,  orga- 
«  nisée  dans  le  but  de  maintenir  la  sûreté  de  l'intérieur  et  d'as- 
«  surer  celle  des  frontières.  Aucune  entrave  ne  pourra  être 
«  apportée  aux  mesures  extraordinaires  de  défense  que  les  l'rin- 
«cipautés,  d'accord  avec  la  Sublime  Porte,  seraient  appelées  à 
«  prendre  pour  repousser  toute  agression  étrangère. 


«  art.  27. 

«  Si  le  repos  intérieur  des  Principautés  se  trouvait  menacé  ou 
a  compromis,  la  Sublime  Porte  s'entendra,  avec  les  autres  Puis* 
«  sanees  contractantes  ,  sur  les  mesures  à  prendre  pour  maintenir 
«  ou  rétablir  l'ordre  légal,  t  ue  intervention  année  ne  pourra  avoir 
«  lieu  sans  un  accord  préalable  entre  ces  Puissances. 


«  art.  28. 

«  La  Principauté  de  Servie  continuera  à  relever  de  la  Sublime 
«Porte,  conformément  aux  Hats  impériaux  qui  tixent  et  déter- 
«  minent  ses  droits  et  immunités,  placés  désormais  sous  la  garantie 
«  collective  des  Puissances  contractantes. 

«  Ln  conséquence,  ladite  Principauté  conservera  son  administra* 
«  lion  indépendante  et  nationale,  ainsi  que  la  pleine  liberté  de 
«culte,  de  législation,  de  commerce  et  de  navigation.» 

En  révisant  ce  dernier  article,  le  Congrès  arrête  que  la  décision 
qui  y  fait  suite  dans  le  protocole  n°  XIV  est  maintenue. 


«  art.  29. 

«  Le  droit  de  garnison  de  la  Sublime  Porte,  tel  qu'il  se  trouve 
«  stipulé  parles  règlements  antérieurs,  est  maintenu.  Aucune 
«  intervention  armée  ne  pourra  avoir  lieu  sur  son  territoire  sans 
«  un  accord  préalable  entre  les  Hautes  Puissances  contractantes. 


A  N  N  L' AIRE  DI  PLOM  ATiÛL'E 
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«  ART.  30. 

«Sa  Majesté  l'Empereur  de  toutes  les  Russies  et  Sa  Majesté  le 
«Sultan  maintiennent,  dans  son  intégrité,  l’état  de  leurs  posses- 
«  siens  en  Asie,  tel  qu’il  existait  légalement  avant  la  rupture. 

«Pour  prévenir  toute  contestation  locale,  le  tracé  de  la  fron- 
«  tière  sera  vérifié  et,  s'il  y  a  lieu,  rectifié,  sans  qu'il  puisse  en 
«  résulter  un  préjudice  territorial  pour  l'une  ou  l'autre  des  deux 
«  parties. 

«A  cet  effet,  une  Commission  mixte,  composée  de  deux  com- 
«missaires  Russes,  de  deux  commissaires  Ottomans,  d'un  com- 
«missaire  Anglais  et  d'un  commissaire  Français,  sera  envoyée 
«sur  les  lieux,  immédiatement  après  le  rétablissement  des  rela- 
«  lions  diplomatiques  entre  la  Cour  de  Russie  et  la  Sublime  Porte. 
«  Son  travail  devra  être  terminé  dans  l’espace  de  huit  mois,  à 
«dater  de  l'échange  des  ratifications  du  présent  Traité.» 

M.  le  premier  Plénipotentiaire  de  la  France  dit  qu’il  arrive  à 
l'article  stipulant  l'évacuation  du  territoire  Ottoman  parles  armées 
des  Puissances  alliées.  Il  fait  remarquer  que  les  conventions  anté¬ 
rieures,  conclues  avec  la  Porte,  fixent,  à  ce  sujet,  des  délais  qui, 
eu  raison  du  développement  pris  par  la  guerre,  sont  devenus 
matériellement  insuffisants  pour  l'évacuation  des  troupes  et  du 
matériel  réunis  en  ce  moment  en  Crimée.  11  ajoute  que  l'évacuation 
commencera  aussitôt  que  la  paix  sera  conclue,  et  que  l'intention 
de  ta  Fiance,  comme  celle  de  tous  ses  alliés,  est  de  rappeler  son 
année  dans  le  plus  court  délai  possible,  mais  que  cette  opération 
n'exigera  pas  moins  de  six  mois;  que  les  alliés  de  la  Porte  sc 
trouveront,  par  conséquent,  dans  I  impossibilité  d'exécuter,  dans 
le  délai  convenu.  b'S  engagements  qu'ils  ont  pris  sur  ce  point,  et 
qu'il  y  a  lieu,  dés  lors,  de  s'entendre  à  ce  sujet. 

En  conséquence  de  ces  observations,  le  Congrès  décide  qu’il  se 
réunira,  immédiatement  après  la  conclusion  de  la  paix,  pour 
convenir  des  arrangements  relatifs  à  l'évacuation  cl  pour  fixer  les 
délais  dans  lesquels  elle  devra  s'accomplir. 

L’adoption  des  derniers  articles  du  Traité  général  est  envoyée 
à  la  prochaine  séance. 

Le  projet  de  convention  à  conclure  entre  la  Russie  et  la  Turquie , 
et  qui  se  trouve  joint  au  protocole  n°  X,  ayant  été  révisé,  est 
agréé  et  demeure  arrêté  ainsi  qu’il  est  annexé  au  présent  pro¬ 
tocole. 

(Suivent  tes  signatures. ) 
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PROTOCOLE  N°  XVH. 


Séance  du  28  mars  1856. 


Présents  :  les  Plénipotentiaires 

de  l'Autriche, 

de  la  France, 

de  la  Grande-Bretagne, 

de  la  Prusse, 

de  la  Russie, 

de  la  Sardaigne, 

de  la  Turquie. 

Le  protocole  de  la  précédente  séance  est  lu  et  approuve. 

M.  le  comte  Walewski  donne  lecture  des  derniers  articles  du 
Traité  général  ;  ces  articles  sont  arrêtes  et  agréés  par  Je  Congrès, 
dans  les  termes  suivants: 

«  a  ht.  31. 


«  Les  territoires  Ottomans  occupés,  pendant  la  guerre,  par  les 
«troupes  de  Leurs  Majestés  P  Empereur  des  Français,  l'Empereur 
«  d'Autriche,  la  lîeine  du  Royaume-Uni  de  la  Grande-Bretagne  et 
«  d'Irlande  et  le  Roi  de  Sardaigne,  aux  termes  des  conventions 
«signées  à  Constantinople,  le  12  mars  1854,  entre  la  France,  la 
«Grande-Bretagne  et  la  Sublime  Porte,  le  14  juin  de  la  même 
«année,  entre  l'Autriche  et  la  Sublime  Porte,  et  le  15  mars  1855, 
«entre  la  Sardaigne  et  Ja  Sublime  Porte,  seront  évacués ,  après 
«  l'échange  des  ratifications  du  présent  Traité,  aussitôt  que  faire 
«  se  pourra.  Les  délais  et  les  moyens  d’exécution  feront  l’objet 
«  d'un  arrangement  entre  la  Sublime  Porte  et  les  Puissances  dont 
«  les  troupes  ont  occupé  son  territoire. 


«  art.  32. 

«  Jusqu'à  ce  que  les  traités  ou  conventions  qui  existaient  avant 
«  la  guerre  entre  les  puissances  belligérantes  aient  été  ou  renou- 
«  velés  ou  remplacés  par  des  actes  nouveaux,  le  commerce  d'im- 
«  portalion  uu  d'exportation  aura  lieu,  réciproquement  pour 
«  chacune  d'elles,  sur  le  pied  des  règlements  en  vigueur  avant  la 
«guerre,  et  leurs  sujets,  et  toute  autre  matière,  seront  respccti- 
«  veinent  traités  sur  le  pied  de  la  nation  la  plus  favorisée. 
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«ART.  33. 

«La  Convention  conclue,  en  ce  jour,  entre  Leurs  Majestés 
«  l' Empereur  des  Français,  la  Reine  du  Royaume-Uni  de  la 
m  (Irande-Bretagne  et  d'Irlande,  d'une  part,  et  Sa  Majesté  UEm- 
«  pereur  de  toutes  les  Russies,  de  l'autre  part,  relativement  aux 
«îles  d'Àland,  est  et  demeure  annexée  au  présent  Traité,  et  aura 
«  même  force  et  valeur  que  si  elle  en  faisait  partie. 

«  ART.  34. 

«Le  présent  Traité  sera  ratifié,  et  les  ratifications  en  seront 
«échangées  à  Paris,  dans  l'espace  de  quatre  semaines,  ou  plus 
«  têt,  si  faire  se  peut. 

«En  foi  de  quoi,  les  Plénipotentiaires  respectifs  l'ont  signé  et 
«  y  ont  apposé  le  sceau  de  leurs  armes. 

«  Fait  a  Paris,  le . .  .  » 

Le  Congrès  décide,  en  outre,  que  le  Traité  se  terminera  par 
l'article  additionnel  et  transitoire  ci-après: 

«  ARTICLE  ADDITIONNEL  ET  TRANSITOIRE. 

«Les  stipulations  de  la  Convention  des  Détroits,  signée  en  ce 
«jour,  ne  seront  pas  applicables  aux  bâtiments  de  guerre  ém¬ 
ir  ployés  par  les  Puissances  belligérantes  pour  l'évacuation  par 
«mer  des  territoires  occupés  par  leurs  armées;  mais  lesdites 
«stipulations  reprendront  leur  entier  effet  aussitôt  que  lévacua- 
«  lion  sera  terminée.  » 

Tous  les  articles  ayant  été  lus  et  approuvés,  M.  le  comte 
Walewski  propose  au  Congrès  de  se  réunir  dans  la  journée  de 
demain  pour  parafer  le  Traité  et  les  Conventions  qui  y  seront 
annexées.  N  propose  également  de  fixer,  au  jour  de  dimanche, 
30  du  présent  mois,  la  signature  de  la  paix. 

Le  Congrès  adhère. 

M.  le  comte  Walewski  fait  enfin  remarquer  qu'en  signant  le 
Traité  de  paix  le  Congrès  ne  sera  par  arrivé  au  ternie  de  ses 
travaux;  qu'il  devra  continuer  à  se  réunir  pour  se  concerter  sur 
tout  ce  qui  concerne  la  cessation  des  hostilités,  et  particulière¬ 
ment  les  blocus,  pour  préparer  les  instructions  destinées  à  la 
Commission  qui  doit  se  rendre  dans  les  Principautés,  et  convenir 
enfin  des  dispositions  à  prendre  pour  assurer  l'évacuation  de  tous 
les  territoires  occupés  par  les  armées  des  Puissances  alliées. 

En  conséquence,  le  Congrès  décide  qu'il  continuera  à  siéger  et 
à  se  réunir  au  lieu  de  ses  séances. 

{ Suivent  les  signatures.) 
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Séitnce  du  29  mars  1850. 


Présents  :  les  Plénipotentiaires 


de  l'Autriche , 
de  la  France, 


de  la  Grande-Bretagne 


de  la  Prusse, 
de  la  Russie, 


de  la  Sardaigne, 
de  la  Turquie. 


Le  protocole  de  la  précédente  séance  est  lu  et  approuvé. 

11  est  donné  lecture  successivement, 

1°  Du  projet  de  Traité  général; 

2°  Du  projet  de  Convention  des  Détroits; 

3°  Du  projet  de  Convention  relative  aux  bâtiments  légers  de 
guerre  que  les  Puissances  riveraines  entretiendront  dans  la  mer 


Noire; 


4°  Du  projet  de  Convention  concernant  les  îles  d'Aland; 

Et  Messieurs  les  Plénipotentiaires,  après  avoir  substitué  le  nom 
de  Isa  (ch  ci  à  celui  de  Toultcha ,  à  l'article  16  du  premier  de  ces 
projets,  les  ayant  trouvés  conformes  aux  textes  insérés  aux  Pro¬ 
tocoles  n0*  XV.  XVI  et  XVII,  les  parafent,  et  en  remettent  la 
signature,  ainsi  qu’ils  en  sont  convenus,  à  demain,  à  l'heure 
de  midi. 

Le  présent  protocole  est  lu  et  approuvé. 


[Suivent  les  signatures) 
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PROTOCOLE  N°  XIX 


Séance  du  30  mars  1850. 


Présents  :  les  Plénipotentiaires 

de  l'Autriche, 

de  la  France , 

de  la  Grande-Bretagne, 

de  ia  Prusse, 

de  la  Russie, 

de  la  Sardaigne; 

de  la  Turquie. 

* 

Réunis,  à  l'heure  de  midi,  dans  la  salle  de  leurs  délibérations, 
Messieurs  les  Plénipotentiaires  collationnent,  sur  les  instruments 
parafés  dans  ta  précédente  séance: 

1°  Le  Traité  général  de  paix; 

2°  La  Convention  des  Détroits  ; 

3°  La  Convention  relative  aux  bâtiments  de  guerre  légers  que 
les  Puissances  riveraines  entretiendront  dans  la  mer  Noire; 

4°  La  Convention  concernant  les  îles  d'Aland. 

Et,  tous  ces  actes  ayant  été  trouvés  en  due  forme,  Messieurs 
les  Plénipotentiaires  y  apposent  leur  signature  et  le  sceau  de 
leurs  armes. 

Après  quoi,  et  sur  la  proposition  de  M.  le  Comte  Walcwskî,  le 
Congrès  déclare  que  l'armistice,  en  conséquence  de  la  signature 
de  la  paix,  se  trouve  prorogé  jusqu'au  moment  de  l'échange  des 
ratifications,  et  il  est  convenu  entre  Messieurs  les  Plénipoten¬ 
tiaires  de  la  France,  de  la  Grande-Bretagne,  de  la  Sardaigne  et 
de  la  Turquie,  d’une  part,  et  Messieurs  les  Plénipotentiaires  de 
ta  Russie, de  l'autre  pari,  que  des  ordres  seront  transmis,  sans 
délai ,  à  cet  effet. 

Le  Congrès  décide,  en  outre,  que  l'échange  des  ratifications 
aura  lieu  en  six  exemplaires,  que  les  ratifications  de  l'article 
additionnel  au  Traité  général  se  feront  conjoinlement  avec  le 
Traité  général  lui-même,  et  que  les  ratifications  de  ce  Traité  et 
de  chacune  des  Conventions  annexées  seront  consignées  dans  des 
actes  séparés. 
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M.  le  comte  de  Clarendon  propose  aux  Plénipotentiaires  de  se 
rendre  aux  Tuileries  pour  informer  l'Empereur  que  le  Congrès 
vient  de  terminer  l'œuvre  de  pacification  à  laquelle  Sa  Majesté 
portait  un  grand  intérêt,  et  que  l'Europe  attendait  avec  une  si 
vive  impatience. 

Le  Premier  Plénipotentiaire  de  lu  Grande-Bretagne  dit  que  cette 
démarche,  envers  le  Souverain  du  pays  où  le  Congrès  se  trouve 
réuni,  est  en  même  temps  un  hommage  respectueux  de  recon¬ 
naissance  dû  ;i  la  haute  bienveillance  et  à  la  gracieuse  hospitalité 
dont  les  Plénipotentiaires,  individuellement  et  collectivement,  ont 
été  l'objet  de  la  part  de  Sa  Majesté  impériale.  Lord  Clarendon 
ajoute  qu'il  est  certain  d'avance  que  tout  ce  qui  serait  de  nature 
à  témoigner  des  sentiments  de  respect  et  de  haute  considération 
dont  les  Plénipotentiaires  sont  animés  envers  la  personne  de  1  Em¬ 
pereur  Napoléon  rencontrera  la  plus  complète  approbation  des 
Souverains  que  les  Plénipotentiaires  ont  l'honneur  de  représenter. 

Le  Congrès  accueille,  avec  une  unanimité  empressée,  la  pro- 
positinji  de  M.  le  Premier  Plénipotentiaire  de  la  Grande-Bretagne. 

M.  le  comte  Walewski  remercie  le  Premier  Plénipotentiaire  de 
la  Grande-Bretagne  de  la  proposition  qu'il  vient  de  faire,  et 
n'hésite  pas  à  assurer  que  l'Empereur,  son  Auguste  Souverain, 
sera  très-sensible  ù  la  démarche  suggérée  par  Lord  Clarendon,  et 
non  moins  reconnaissant  des  sentiments  qui  l'ont  dictée  que  de 
l'empressement  unanime  avec  lequel  elle  a  cto  agréée. 

Le  présent  protocole  est  lu  et  approuvé. 

[Suivent  tes  signatures.) 


* 
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AN  NT  AIRE  DIPLOMATIQUE 


PROTOCOLE  N°  XX. 


Séance  du  2  avril  185(i. 


Présents  :  les  Plénipotentiaires 

de  l'Autriche, 

de  la  France, 

rie  la  Grande-Bretagne, 

de  la  l’russe, 

de  la  Russie, 

de  la  Sardaigne, 

de  la  Turquie. 

Ainsi  qu'il  l'avait  décidé,  le  Congrès  s'occupe  de  la  question  de 
savoir  si  les  blocus  peuvent  être  levés  avant  l'échange  des  ratifi¬ 
cations  du  Traité  de  paix. 

11.  le  comte  Walcwski  expose  que  les  précédents  établissent 
que  généralement  les  blocus  n'ont  été  levés  qu'aptes  l'échange  des 
ratifications,  en  vertu  du  principe  que  la  guerre  n’est  terminée 
qu'au  moment  où  les  stipulations  arrêtées  parles  Plénipotentiaires 
ont  reçu  la  consécration  de  leurs  Souverains;  que  l'esprit  de 
libéralité  qui  exerce,  de  nos  jours,  une  si  heureuse  influence  sur 
les  rapports  internationaux,  conseille  néanmoins  de  déroger  à 
cette  règle;  que  la  France  et  la  Grande-Bretagne,  qui  ont  mis  les 
blocus  existants,  sc  sont  entendues  pour  donner,  dans  cette  cir¬ 
constance,  une  marque  de  leur  sollicitude  pour  le  commerce  en 
général,  en  décidant  que  tous  les  blocus  seraient  levés  dés  ù  pré¬ 
sent,  et  qu'il  ne  reste  plus  dès  lors  qu'à  se  concerter  sur  les 
moyens  propres  à  réaliser,  sans  délai ,  leurs  intentions  à  cet 
égard. 

D’accord  avec  M.  le  Premier  Plénipotentiaire  de  la  France, 
11.  le  comte  de  Clarendon  propose  de  conclure  un  armistice  sur 
mer.  Cette  mesure,  dans  son  opinion,  aurait  pour  effet  la  levée 
immédiate  des  blocus  existants. 

JL  le  comte  Walexvski  ajoute  que  celte  combinaison  permettrait 
de  considérer  les  prises  faites,  postérieurement  à  la  signature  de 
la  paix,  comme  non  avenues,  cl  de  restituer  les  navires  et  les 
chargements  capturés;  que  le  commerce  se  trouverait  ainsi  auto¬ 
risé  à  reprendre,  sans  plus  de  retard,  toutes  ses  transactions, 
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si  la  Russie,  de  son  côté,  rapportait,  dès  h  présent,  les  mesures 
exceptionnelles  qu'elle  a  prises,  durant  la  guerre,  concernant  les 
opérations  commerciales  qui  se  font  dans  ses  ports. 

Adoptant,  avec  empressement,  les  vues  exposées  par  Messieurs 
les  Plénipotentiaires  de  la  l rance  et  de  la  Grande-Bretagne,  Mes¬ 
sieurs  les  Plénipotentiaires  de  la  Russie  répondent  que  la  propo¬ 
sition  soumise  au  Congrès  sera  vraisemblablement  acceptée  avec 
une  extrême  faveur  par  leur  Gouvernement;  qu'ils  s'empressent, 
par  conséquent,  d'y  adhérer  pour  leur  part,  mais  qu'ils  se 
trouvent  dans  l'obligation  de  réserver  l'approbation  de  leur  Cour, 

Messieurs  le  Plénipotentiaires  des  autres  Puissances  déclarent 
que  cette  mesure  sera  accueillie  avec  un  sentiment  de  vive  recon¬ 
naissance  par  les  États  neutres. 

Il  est,  en  conséquence,  décidé  que,  si,  dans  la  prochaine 
séance,  ainsi  qu'ils  le  présument,  Messieurs  les  Plénipotentiaires 
de  la  Russie  sont  autorisés  à  faire  savoir  que  leur  Gouvernement 
a  levé  les  prohibitions  imposées  pendant  la  guerre  au  commerce 
d'importation  et  d'exportation  dans  les  poids  et  sur  les  frontières 
de  l'Empire  Russe,  il  sera  conclu  entre  la  France,  la  Grande- 
Bretagne,  la  Sardaigne  et  la  Turquie,  d’une  part,  et  la  Russie, 
de  l'autre  part,  un  armistice  sur  nier,  qui  comptera  à  dater  de  la 
signature  de  la  paix,  et  qui  aura  pour  effet  de  lever  tous  les  blocus. 
Par  conséquent ,  les  prises  faites  postérieurement  à  la  date  du 
30  mars  passé  seront  restituées. 

Les  actes  consulaires  et  formalités  requises  des  navigateurs  et 
des  commerçants  seront  remplis  provisoirement  par  les  agents 
des  Puissances  qui  ont  consenti,  pendant  lu  guerre,  à  se  charger 
officieusement  des  intérêts  des  sujets  des  Étais  belligérants. 

(Suivent  les  signatures.) 
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ANNUAIRE  DIPLOMATIQUE 


PROTOCOLE  N°  XXI. 


Séance  du  i  avril  1 856. 


Présents  :  les  Plénipotentiaires 

de  l'Autriche , 

de  la  France, 

de  la  Grande-Bretagne, 

de  la  Prusse, 

de  la  Russie , 

de  la  Sardaigne, 

de  ta  Turquie. 

* 

Le  protocole  rie  la  précédente  séance  est  lu  et  approuvé. 

MM.  les  Plénipotentiaires  de  la  Russie  annoncent  qu'ils  sont  auto¬ 
risés  à  déclarer  que  les  mesures  prohibitives,  prises  pendant  la 
guerre  pour  fermer  les  ports  Russes  au  commerce  d'exportation, 
vont  être  levées. 

Par  suite  de  cette  déclaration  et  conformément  à  la  résolution 
qu’il  a  prise  dans  sa  précédente  réunion,  te  Congrès  arrête  qu’il 
est  conclu  un  armistice  maritime  entre  la  France,  ta  Grande- 
Bretagne,  la  Sardaigne  et  la  Turquie,  d’une  part,  et  la  Russie, 
de  l'autre  part,  et  que  les  prises  faites  postérieurement  à  lu 
signature  de  la  paix  seront  restituées. 

11  est  convenu,  en  conséquence,  que  les  ordres  seront  donnés 
pour  la  levée  immédiate  des  blocus  existants,  et  que  les  mesures 
prises  en  Russie,  pendant  lu  guerre,  contre  l'exportation  des 
produits  Russes,  et  notamment  des  céréales,  seront  également 
rapportées  sans  retard. 

Après  avoir  proposé  au  Congrès  de  s'occuper  de  l'évacuation 
des  territoires  Russes  et  Ottoman,  M.  le  comte  Walewski  dit 
qu'en  ce  qui  concerne  les  alliés,  leur  intention,  ainsi  qu'ils  en 
ont  déjà  donné  l'assurance  ,  est  de  rappeler  leurs  troupes  sans 
retard,  et  de  donner  des  ordres  pour  que  le  mouvement  de  retraite 
commence  immédiatement  après  l'écbange  des  ratifications.  Il  croit 
pouvoir  assurer  que  les  territoires  de  la  Russie  seront  totalement 
évacues  dans  un  délai  de  six  mois.  Il  ajoute  que  les  années  alliées 
quitteront,  dans  le  même  délai,  les  positions  qu'elles  occupent  en 
T  urquie. 
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Messieurs  les  Plénipotentiaires  de  la  Russie  assurent,  de  leur 
côté,  que  (tes  ilispositions  sont  prises  pour  que  les  troupes  Russes 
qui  se  trouvent  à  Kars  et  dans  scs  environs  effectuent,  aussi 
promptement  que  possible,  leur  retraite  sur  le  territoire  Russe. 
Ils  s'engagent  à  faire  connaître  au  Congrès,  dans  une  de  ses 
prochaines  réunions,  le  terme  qui  sera  jugé  nécessaire  à  la 
prompte  exécution  de  cette  opération.  Ils  expriment  le  désir  que 
les  armées  alliées  qui  sont  en  Crimée  commencent  leur  mouve¬ 
ment  de  retraite  par  Kcrtch  et  lénî-Kaleli ,  afin  que  la  mer  d'Azofl 
se  trouve,  au  plus  tôt,  ouverte  à  la  navigation  et  au  commerce. 

SI.  le  comte  de  Ruol  se  félicite  de  1  empressement  que  témoignent 
les  Puissances  belligérantes  à  rappeler  leurs  ai  mées  ,  et  à  exécuter 
ainsi,  sans  retard,  l'une  des  stipulations  les  pins  importantes  du 
Traité  de  paix.  Il  dit  que,  de  son  côté,  P  Autriche  aura  soin  de. 
faire  rentrer  sur  son  territoire  celles  de  ses  troupes  qui  occupent 
les  Principautés.  Il  ajoute  que  cette  opération  ne  rencontrant  pas 
les  mêmes  difficultés  que  rembarquement  des  armées  qui  se 
trouvent  en  Crimée,  elle  pourra  s  accomplir  plus  promptement, 
et,  par  conséquent,  que  les  troupes  Autrichiennes  auront  évacué 
les  Principautés  avant  que  les  armées  belligérantes  n'aient  pu,  de 
leur  côté,  complètement  évacuer  l'Empire  Ottoman. 

Après  ces  explications ,  il  est  convenu,  d'un  accord  unanime, 
que  toutes  les  armées  belligérantes  ou  alliées  commenceront  leur 
mouvement  de  retraite  immédiatement  après  l'échange  des  ratifi¬ 
cations  du  Traité  de  paix,  et  qu'elles  le  continueront  sans  inter¬ 
ruption.  Il  est  également  convenu  que  les  années  de  la  France, 
de  la  Grande- Bretagne  et  de  la  Sardaigne  auront  un  délai  de  six 
mois  pour  effectuer  l'évacuation  totale  des  territoires  qu’elles 
occupent  en  Russie  et  dans  l'Empire  Ottoman  :  celte  évacuation 
commencera,  autant  que  possible,  par  Kertcli,  Iéni-Kaleh,  Kin- 
burn  et  Eupatoria. 

Los  Traités  conclus  à  Constantinople  les  12  mars  1 854  et 
15  mars  1855,  entre  la  France,  la  Grande-Bretagne,  la  Sardaigne 
et  la  Turquie,  stipulant  qu'à  la  paix  le  territoire  de  l'Empire 
Ottoman  sera  évacue  dans  l'espace  de  quarante  jours,  et  l'exécu¬ 
tion  de  cet  engagement  étant  devenue  matériellement  impossible 
par  suite  du  développement  pris  parla  guerre,  il  est  convenu  que 
des  instructions  et  des  pouvoirs  seront  envoyés  aux  Représentants 
de  la  France,  de  la  Grande-Bretagne  et  de  la  Sardaigne  à  Constan¬ 
tinople,  pour  qu'ils  aient  à  conclure  avec  la  Forte  une  convention, 
destinée  à  fixer  un  nouveau  terme,  qui  ne  pourra  excéder  celui 
de  six  mois. 
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Le  Congrès  décide  ensuite  que  les  Commissaires  qui,  aux 
termes  de  l'article  20  du  Traité  de  paix,  auront  à  procéder  à  la 
délimitation  de  la  nouvelle  frontière  en  Bessarabie,  devront  se 
réunir  à  Galatz ,  le  G  niai  prochain,  et  s'acquitter  sans  retard  de 
la  mission  qui  leur  sera  confiée. 

Messieurs  les  Plénipotentiaires  de  la  Russie  déclarent  que  les 
autorités  Russes  remettront,  dès  que  cette  opération  sera  terminée, 
aux  autorités  Moldaves  la  portion  de  territoire  qui,  d'après  la 
nouvelle  délimitation,  devra  être  annexée  à  la  Moldavie.  Il  demeure 
entendu  que  cette  cession  coïncidera  avec  l'évacuation  des  terri¬ 
toires  Russes  par  les  armées  alliées. 

M.  le  comte  de  Clarendon  fait  remarquer  que,  pour  hâter  l'éva¬ 
cuation  de  la  Crimée,  il  serait  utile  que  les  bâtiments  des  Puis¬ 
sances  alliées  pussent  librement  pénétrer  dans  le  port  de  Sébas¬ 
topol  :  cette  facilité,  dans  l’opinion  du  Premier  Plénipotentiaire 
de  la  Grande-Bretagne,  avancerait  rembarquement  des  hommes 

et  du  matériel  de  plusieurs  semaines. 

■ 

Messieurs  les  Plénipotentiaires  de  la  Russie  répondent  qu'ils 
prendront,  à  cet  égard ,  les  ordres  de  leur  Cour. 

M.  le  comte  Walewski  dit  qu’il  y  a  lieu  de  s'occuper  des  instruc¬ 
tions  destinées  aux  Commissaires  qui  seront  chargés  de  se  rendre 
dans  les  Principautés  pour  s'enquérir,  conformément  à  l'article  23 
du  Traité  de  paix,  de  l'état  actuel  de  ces  provinces,  et  pour  pro¬ 
poser  les  bases  de  leur  future  organisation.  Il  expose  que  ses 
instructions  doivent  être  conçues  en  termes  généraux;  qu’en  fixant 
l'objet  de  la  mission  des  Commissaires,  tel  qu'il  a  été  défini  par 
le  Traité  lui-même,  elles  doivent  leur  laisser  la  latitude  nécessaire 
pour  s’éclairer  et  se  mettre  en  mesure  de  remplir,  d'une  manière 
complète,  la  tâche  qui  leur  sera  confiée.  11  lui  semble  que  cette 
opinion  peut  être  d'autant  plus  agréée  par  le  Congrès,  que  le 
F irman  prescrivant  la  convocation  des  Divans  ad  hoc  doit  être, 
ainsi  que  le  constate  le  protocole  n°  XIV,  concerté  avec  les  Repré¬ 
sentants  des  Puissances  contractantes  à  Constantinople,  et  rédigé 
de  manière  à  pourvoir  à’  l’entière  exécution  de  l’article  du  Traité 
qui  détermine  la  composition  de  ces  Assemblées.  Il  propose,  enfin , 
de  confier  la  rédaction  de  ces  instructions  à  une  Commission  prise 
dans  le  sein  du  Congrès. 

Le  Congrès  adhère,  et  la  Commission  est  composée  du  Premier 
Plénipotentiaire  de  la  Turquie,  et  des  seconds  Plénipotentiaires 
de  la  France  et  de  la  Grande-Bretagne. 

Après  nouvel  examen ,  et  jugeant  utile  de  modifier  ce  qu’il  avait 


arrêté  sur  le  même  sujet  dans  sa  séance  du  30  mars,  le  Congrès 
prend  la  résolution  suivante  : 

Dans  les  ratifications  du  Traité  général,  ce  Traité  sera  suivi, 
textuellement  et  ht  eut  rusa,  de  l'article  additionnel  et  des  trois 
conventions  annexées;  mais  la  ratification  portera  snr  le  Traité 
générai  et  J'artide  additionnel  dans  les  termes  suivants  ;  «  Nous 

. . . «  .  .  t  .  i  • 

«  avant  vu  et  examiné  ledit  Traité  et  ledit  article  additionnel  et 

M 

«transitoire,  les  avons  approuvés  et  approuvons,  en  toutes  et 
«  chacune  des  dispositions  qui  y  sont  contenues,  etc.  »  Ces  ratifi¬ 
cations  seront  échangées  en  six  exemplaires  pour  chaque  Puis¬ 
sance  contractante. 

La  convention  relative  aux  bâtiments  légers  sera  ratifiée  entre 
la  Porte  et  la  Russie. 

La  convention  relative  aux  détroits  sera  ratifiée  entre  la  Porte, 
d  une  part,  qui  devra  présenter  six  exemplaires,  et  les  autres 
Puissances,  de  l’autre  part,  qui,  n’ayant  pas  à  échanger  de  rati¬ 
fications  entre  elles,  n  auront  simplement  à  ratifier  qu’avec  la 
Porte,  et,  par  conséquent,  à  présenter  qu'un  seul  exemplaire. 

i  «a  convention  d'Aland  sera  ratifiée  entre  la  France  et  l'Angle¬ 
terre,  d'une  part,  qui  devront  produire  chacune  un  exemplaire 
destiné  à  la  Russie,  et  la  Russie,  de  l'autre  part,  qui  devra  pro¬ 
duire  deux  exemplaires. 


(Suivent  les  signatures.) 
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Séance  du  8  avril  1856. 


Présents:  les  Plénipotentiaires 

de  l'Autriche, 

de  la  France, 

de  la  Grande-Bretagne. 

de  la  Prusse , 

de  la  Bussie, 

de  la  Sardaigne, 

de  la  Turquie. 

Le  protocole  de  la  précédente  séance  est  lu  et  approuvé. 

II.  le  comte  de  Clarendon  rappelle  que,  dansladernièrc réunion  , 
et  attendu  que  tous  les  Plénipotentiaires  n’étaient  pas  encore  en 
mesure  d’accéder  à  d’autres  propositions,  le  Congrès  s'est  borné 
à  convenir  de  la  levée  des  blocus.  Il  annonce  que  les  Plénipoten¬ 
tiaires  de  la  Grance-Bretagne  sont  aujourd'hui  autorisés  à  faire 
savoir  que  les  décisions  restrictives  imposées,  à  l'occasion  de  la 
guerre .  au  commerce  et  à  la  navigation  ,  sont  à  la  veille  d’étre 
rapportées. 

Messieurs  les  Plénipotentiaires  de  la  Russie  ayant  renouvelé  la 
déclaration  analogue  qu'ils  ont  faite  dans  la  séance  du  4  avril ,  et 
tous  les  autres  Plénipotentiaires  ayant  émis  un  avis  favorable  ,  le 
Congrès  arrête  que  toutes  tes  mesures ,  sans  distinction,  prises 
à  l'origine  ou  en  vue  de  la  guerre,  et  ayant  pour  objet  de  sus- 
pendre  le  commerce  et  la  navigation  avec  l'État  ennemi,  sont  ab¬ 
rogées,  et  qu’en  tout  ce  qui  concerne  soit  tes  transactions  com¬ 
merciales,  sans  en  excepter  la  contrebande  de  guerre,  soit  les 
expéditions  de  marchandises  et  le  traitement  des  bâtiments  de 
commerce,  les  choses  sont  rétablies  partout,  à  dater  de  ce  jour, 
sur  le  pied  où  elles  se  trouvaient  avant  la  guerre. 

Messieurs  les  Plénipotentiaires  de  la  Bussie  annoncent  qu’ils 
ont  reçu  l'ordre  de  déclarer,  en  réponse  à  la  demande  qui  leur 
en  a  été  faite,  que  le  port  de  Sébastopol  sera  ouvert  aux  bâtiments 
des  Puissances  alliées,  alin  d'accélérer  l'embarquement  de  leurs 
troupes  et  de  leur  matériel. 

Ils  ajoutent  que  les  instructions  qui  leur  sont  parvenues  leur 
permettent  d’assurer  que  l'évacuation  du  territoire  Ottoman  en 
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Asie,  par  l'armée  russe,  commencera  immédiatement  après 
l'échange  des  ratifications;  qu'il  sera  procédé,  dès  que  la  saison 
et  l'état  des  routes  le  permettront,  au  transport  des  magasins  et 
du  matériel  de  guerre,  et  que  le  mouvement  général  de  l'armée 
Itusse  s'opéra  simultanément  avec  celui  des  Alliés,  et  se  terminera 
à  la  même  époque,  et  dans  les  délais  fixes  pour  l'évacuation  des 
autres  territoires. 

Au  nom  de  la  commission  chargée  d'en  proposer  la  rédaction. 
Al.  le  baron  de  Bourqueney  donne  lecture  d’un  projet  d'instructions 
destinées  aux  commissaires  qui  devront  se  rendre  dans  les  Prin¬ 
cipautés,  aux  termes  de  l'article  du  Traité  de  paix. 

i\l.  Je  comte  de  Clarendon  fait  remarquer  que  le  Congrès  s'est , 
avant  tout,  proposé,  en  s'occupant  des  provinces  Danubiennes, 
de  provoquer  l'expression,  librement  émise,  des  vœux  des  popu¬ 
lations,  et  que  cet  objet  pourrait  ne  pas  se  réaliser,  si  ies  Hos- 
podars  restaient  en  possession  des  pouvoirs  dont  iis  disposent,  et 
qu'il  y  aurait  lieu  peut-être  de  rechercher  une  combinaison  de 
nature  à  assurer  une  liberté  complète  aux  Divans  ad  hoc. 

AI.  le  Premier  Plénipotentiaire  de  l'Autriche  répond  qu'on  ne 
doit  toucher  à  l'administration,  dans  un  moment  de  transition 
comme  celui  que  les  Principautés  vont  traverser,  qu'avec  une 
extrême  réserve,  et  que  ce  serait  tout  compromettre  que  de  mettre 
tin  à  tous  les  pouvoirs  avant  d'en  avoir  constitué  de  nouveuux  ; 
que  c’est  à  la  Porte,  dans  tous  les  cas,  que  le  Congrès  devrait 
laisser  le  soin  de  prendre  les  mesures  qui  pourraient  être  jugées 
nécessaires. 

Aali-  Pacha  expose  que  l'administration  actuelle  ne  présente 
pas,  peut-être,  toutes  les  garanties  que  le  Congrès  pourrait  dé¬ 
sirer;  mais  qu'on  s'exposerait  à  tomber  dans  l'anarchie,  si  l'on 
tentait  de  sortir  de  l'ordre  légal. 

Lord  Clarendon  représente  qu'il  n'entend  nullement  proposer 
le  renversement  de  tous  les  pouvoirs:  et,  avec  d'autres  Pléni¬ 
potentiaires,  il  rappelle  que  l'autorité  des  Hospodars  actuels 
touche  au  terme  fixé  par  l'arrangement  qui  la  leur  a  confiée,  et 
que,  pour  rester  dans  les  limites  de  l'ordre  légal,  il  y  a  précisé¬ 
ment  lieu  d  aviser. 

Plusieurs  Plénipotentiaires  rappellent  égal emenl  que  la  loi  orga¬ 
nique  prévoit  l’interruption  du  pouvoir“des  Hospodars. 

Après  ces  explications ,  le  Congrès  décide  qu'il  s'en  réfère  à  la 
Sublime  Porte  pour  prendre,  s'il  y  a  lieu,  à  l'expiration  de& pou¬ 
voirs  des  Hospodars  actuels,  les  mesures  nécessaires  et  propres 
à  remplir  les  intentions  du  Congrès,  en  combinant  la  libre  cx- 
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pression  des  vœux  des  Divans  avec  le  maintien  de  l'ordre  et  le 
respect  de  l’état  légal. 

Sur  la  proposition  de  Messieurs  tes  Premiers  Plénipotentiaires 
de  la  Grande- lire tagne  et  de  la  France,  pour  prévenir  tout  conflit 
ou  des  discussions  regrettables,  il  est  également  convenu  que  le 
Firirnn  qui  doit  ordonner  la  convocation  des  Divans  ad  hoc  fixera 
les  régies  qui  devront  être  suivies  en  ce  qui  concerne  la  prési¬ 
dence  rte  ces  assemblées  et  le  mode  de  leur  délibérations. 

Après  avoir  pris  ces  résolutions,  le  Congrès  adopte ,  sauf  quel¬ 
ques  modifications  qui  y  sont  introduites,  les  instructions  dont 
Ri.  le  baron  de  Bourqucney  a  présenté  le  projet,  et  qui  sont  an¬ 
nexées  au  présent  protocole, 

M.  le  comte  Walewski  dit  qu'il  est  à  désirer  que  les  Plénipo¬ 
tentiaires,  avant  de  se  séparer,  échangent  leurs  idées  sur  diffé¬ 
rents  sujets  qui  demandent  des  solutions,  et  dont  il  pourrait  être 
utile  de  s'occuper  afin  de  prévenir  de  nouvelles  complications. 
Quoique  réuni  spécialement  pour  régler  la  question  d'Oricnt ,  Je 
i  longrès .  selon  M,  le  Premier  Plénipotentiaire  de  la  France,  pourrait 
sc  reprocher  de  ne  pas  avoir  profité  de  la  circonstance,  qui  met 
en  présence  les  Représentants  des  principales  Puissances  de  I  Eu¬ 
rope.  pour  élucider  certaines  questions,  poser  certains  principes, 
exprimer  des  intentions,  toujours  et  uniquement  dans  le  but 
d'assurer,  pour  l'avenir,  le  repos  du  monde,  en  dissipant,  avant 
qu'ils  ne  soient  devenus  menaçants,  les  nuages  que  l'on  voit 
encore  poindre  à  l ‘horizon  politique. 

«On  ne  saurait  disconvenir,  dit-il,  que  la  Grèce  ne  soit  dans 
«  une  situation  anormale.  L'anarchie  à  laquelle u été  livré  ce  pays  a 
«  obligé  la  France  et  l'Angleterre  à  envoyer  des  troupes  au  l'irée, 
«  dans  un  moment  où  leurs  années  ne  manquaient  cependant  pas 
«d'emploi.  Le  Congrès  sait  dans  quel  état  était  la  Grèce;  il 
«  n'ignore  pas  non  plus  que  celui  dans  lequel  elle  se  trouve  au- 
«jourd  hui  est  loin  d'être  satisfaisant.  Ne  serait-il  pas  utile,  dès 
«  lors,  que  les  Puissances  représentées  au  Congrès  manifestassent 
«  le  désir  de  voir  les  trois  Cours  protectrices  prendre  en  mûre 
«considération  la  situation  déplorable  du  royaume  qu'elles  ont 
«  créé,  en  avisant  aux  moyens  d'y  pourvoir  ?  » 

M.  le  comte  Walewski  ne  doute  pas  que  Lord  Clarendon  ne  se 
joigne  à  lui  pour  déclarer  que  les  deux  Gouvernements  attendent 
avec  impatience  le  moment  où  il  leur  sera  permis  de  faire  cesser 
une  occupation  à  laquelle,  cependant .  ils  ne  sauraient  mettre  lin 
sans  rie  très-sérieux  inconvénients,  tant  qu'il  ne  sera  pas  apporté 
de  modifications  réelles  ù  l'état  actuel  des  choses  en  Grèce. 
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51.  le  Premier  Plénipotentiaire  de  la  Fiance  rappelle  ensuite 
que  les  États-Pontificaux  sont  également  dans  une  situation  anor¬ 
male  :  que  la  nécessité  de  ne  pas  laisser  le  pays  livré  à  l'anarchie 
a  déterminé  la  France,  aussi  bien  que  l'Autriche,  à  répondre  à  la 
demande  du  Saint-Siège ,  en  faisant  occuper  Home  par  ses  troupes, 
tandis  que  les  troupes  Autrichiennes  occupaient  les  Légations. 

11  expose  que  la  France  avait  un  double  motif  de  déférer,  sans 
hésitation,  à  la  demande  du  Saint-Siège,  comme  Puissance  catho¬ 
lique  et  comme  Puissance  Européenne.  Le  titre  de  Fils  aîné  de 
l'Kglise,  dont  Je  Souverain  de  la  France  se  glorifie,  fait  un  devoir 
à  l'Empereur  de  prêter  aide  et  soutien  au  Souverain  Pontife;  la 
tranquillité  des  États-Romains,  dont  dépend  celle  de  toute  l'Italie, 
touche  rie  trop  pi  és  au  maintien  de  l'ordre  en  Europe  pour  que  la 
France  n'ait  pas  un  intérêt  majeur  à  y  concourir  par  tous  les 
moyens  en  son  pouvoir.  .Mais .  d'un  autre  côté,  on  ne  saurait  mé¬ 
connaître  ce  qu  il  y  a  d'anormal  dans  la  situation  d  une  Puissance 
qui,  pour  se  maintenir,  a  besoin  d'être  soutenue  par  des  troupes 
étrangères. 

M.  le  comte  Walewski  n'hésite  pas  à  déclarer,  et  il  espère  que 
RI.  le  comte  de  liuol  s'associera  en  ce  qui  concerne  l'Autriche  à 
cette  déclaration,  que  non-seulement  la  France  est  prête  à  retirer 
ses  troupes  .  mais  qu'elle  appelle  de  tous  ses  vieux  le  moment  où 
elle  pourra  le  faire  sans  compromettre  la  tranquillité  intérieure  du 
pays  et  l'autorité  du  Gouvernement  Pontifical,  à  la  prospérité  du¬ 
quel  l'Empereur,  son  Auguste  Souverain  ,  ne  cessera  jamais  de 
prendre  le  plus  vif  intérêt. 

M.  le  Premier  Plénipotentiaire  de  la  France  représente  combien 
il  est  à  désirer ,  dans  l'intérêt  de  l'équilibre  Européen ,  que  le 
Gouvernement  Romain  se  consolide  assez  fortement  pour  que  les 
troupes  Françaises  et  Autrichiennes  puissent  évacuer ,  sans  in¬ 
convénient,  les  Etats-Pontificaux,  et  il  croit  qu'un  vœu  exprimé 
dans  ce  sens  pourrait  ne  pas  être  sans  utilité.  Il  ne  doute  pas , 
dans  tous  les  cas  ,  que  les  assurances  qui  seraient  données  par 
la  France  et  par  l’Autriche  sur  leurs  intentions  à  cet  égard  ne 
produisent  partout  une  impression  favorable. 

Poursuivant  le  même  ordre  d'idées,  M.  le  comte  de  Walewski 
se  demande  s'il  n'est  pas  à  souhaiter  que  certains  Gouvernements 
de  la  Péninsule  Italique,  appelant  à  eux,  par  des  actes  de  clé¬ 
mence  bien  entendus,  les  esprits  égarés  et  non  pervertis,  mettent 
fin  a  un  système  qui  va  directement  contre  son  but,  et  qui,  au 
lieu  d'atteindre  les  ennemis  de  l'ordre,  a  pour  effet  d'affaiblir 
les  Gouvernements  et  de  donner  des  partisans  à  la  démagogie. 
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Dans  son  opinion ,  ce  serait  rendre  un  service  signalé  au  Gouver¬ 
nement  des  Deux-Siciles,  aussi  bien  qu'à  la  cause  de  l'ordre  dans 
la  Péninsule  Italienne,  que  d'éclairer  ce  Gouvernement  sur  la 
fausse  voie  dans  laquelle  il  s’est  engagé.  Il  pense  que  des  aver¬ 
tissements ,  conçus  dans  ce  sens  et  provenant  des  Puissances 
représentées  au  Congrès,  seraient  d'autant  mieux  accueillis  que 
le  Cabinet  Napolitain  ne  saurait  mettre  en  doute  les  motifs  qui  les 


auraient  dictés. 

M.  le  Premier  Plénipotentiaire  de  la  France  appelle  ensuite 
l'attention  du  Congrès  sur  un  sujet  qui,  bien  que  concernant  plus 
particulièrement  la  France,  n'en  est  pas  moins  d'un  intérêt  réel 
pour  toutes  les  Puissances  Européennes.  Il  croit  su  péril  u  de  dire 
qu'on  imprime  chaque  jour,  en  Belgique,  les  publications  les  plus 
injurieuses ,  les  plus  hostiles  contre  la  France  et  son  Gouverne¬ 
ment;  qu'on  y  prêche  ouvertement  la  révolte  et  l'assassinat.  Il 
rappelle  que,  récemment  encore,  des  journaux  belges  ont  osé 
préconiser  la  société  dite  fa  Marianne,  dont  on  sait  les  tendances 
et  l'objet;  que  toutes  ces  publications  sont  autant  de  machines  de 
guerre  dirigées  contre  le  repos  et  la  tranquillité  intérieure  de  la 
France  par  les  ennemis  de  l'ordre  social,  qui,  forts  de  l'impunité 
qu'ils  trouvent  à  l'abri  de  la  législation  belge,  nourrissent  l'espoir 
de  parvenir  à  réaliser  leurs  coupables  desseins. 

JI.  le  comte  Walewski  déclare  que  l'unique  désir  du  Gouverne¬ 
ment  de  l'Empereur  est  de  conserver  les  meilleurs  rapports  avec 
la  Belgique,  il  se  hâte  d'ajouter  que  la  France  n'a  qu'à  se  louer 
du  Cabinet  de  Bruxelles  et  de  ses  efforts  pour  atténuer  un  état  de 
choses  qu'il  n'est  pas  à  même  de  changer,  sa  législation  ne  lui 
permettant  ni  de  réprimer  les  excès  delà  presse,  ni  de  prendre 
l'initiative  d'une  réforme  devenue  absolument  indispensable.  «Nous 

*  regretterions,  dit-il,  d'être  placés  dans  l'obligation  de  fairecom- 
«  prendre  nous-mêmes  à  la  Belgique  la  nécessité  rigoureuse  de 
«  modifier  une  législation  qui  ne  permet  pas  à  son  Gouvernement 
«de  remplir  le  premier  des  devoirs  internationaux,  celui  de  ne 
«  pas  tolérer  chez  soi  des  menées  ayant  pour  but  avoué  de  porter 
«  atteinte  à  la  tranquillité  des  États  voisins.  Les  représentations 
«  du  plus  fort  au  moins  fort  ressemblent  trop  à  la  menace  pour 
«  que  nous  ne  cherchions  pas  à  éviter  d'y  avoir  recours.  Si  les 
«  représentations  des  grandes  Puissances  de  l'Europe  ,  appréciant, 
»  au  même  point  de  vue  que  nous,  cette  nécessité,  jugeaient  op- 
f  porlun  d'émettre  leur  opinion  à  cet  égard ,  il  est  probable  que 
«  le  Gouvernement  Belge ,  s'appuyant  sur  la  grande  majorité  du 

•  pays,  se  trouverait  en  mesure  de  mettre  tin  à  un  état  de  choses 
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«qui  ne  peut  manquer,  tût  ou  tard  ,  de  faire  naître  des  difficultés 
«et  même  des  dangers,  qu'il  est  de  l'intérêt  de  la  Belgique  de 
«  conjurer  d’avance.  » 

M.  le  comte  Walewski  propose  au  Congrès  de  terminer  son 
œuvre  par  une  déclaration  qui  constituerait  un  progrès  notable 
dans  le  droit  international,  et  qui  serait  accueillie  par  le  monde 
0(11101'  avec  un  sentiment  de  vive  reconnaissance, 

«  !,e  Congrès  de  West p Italie  ,  ajoute-t-il .  a  consacré  la  liberté 
«  de  conscience  ,  le  Congrès  de  Vienne  l'abolition  de  la  traite  des 
«  noirs  et  la  libellé  de  ta  navigation  des  fleuves. 

«  Il  serait  digne  du  Congrès  de  Paris  de  mettre  fin  à  de  trop 
«  lu  ligues  dissidences  en  posant  des  bases  d  un  droit  maritime 
«uniforme  en  temps  de  guerre.  Les  quatre  principes  suivants 
«  atteindraient  complètement  ce  but  : 

«  1°  Abolition  de  la  course; 

«  2°  Le  pavillon  neutre  ouvre  la  marchandise  ennemie,  excepte 
«  la  contrebande  de  guerre; 

«  :i“  La  marchandise  neutre,  excepté  la  contrebande  de  guerre. 
«  n'est  pas  saisissable  même  sous  pavillon  ennemi  ; 

«  i"  Les  blocus  ne  sont  obligatoires  qu  autant  qu'ils  sont 
«  effectifs.  » 

M.  le  mm  te  de  Clarendon  ,  partageant  les  opinions  émises  par 
M.  le  comte  Walcwski,  déclare  que,  comme  la  France,  l'Angle¬ 
terre  entend  rappeler  les  troupes  qu’elle  a  été  dans  l'obligation 
d'envoyer  en  Grèce ,  dés  qu  elle  pourra  le  faire  sans  inconvénient 
pour  lu  tranquillité  publique  ;  mais  qu'il  faut  d'abord  combiner 
des  garanties  solides  pour  le  maintien  d’un  ordre  de  choses  salis- 
faisanl.  Selon  lui.  les  Puissances  protectrices  pourront  s'entendre 
sur  le  remède  qu’il  est  indispensable  d'apporter  à  un  système 
préjudiciable  au  pays,  et  qui  s'est  complètement  éloigné  du  but 
qu'elles  s'étalent  proposé  en  y  établissant  une  monarchie  indé¬ 
pendante  pour  le  bien-être  et  la  prospérité  du  peuple  grec. 

M.  le  Premier  Plénipotentiaire  de  la  Grande-Bretagne  rappelle 
que  le  Traité  du  :iO  mars  ouvre  une  ère  nouvelle;  qu'ainsi  que 
l'Empereur  le  disait  au  Congrès ,  en  le  recevant  après  la  signature 
du  Traité,  cette  ère  est  celle  de  la  paix,  mais  que,  pour  être 
conséquents ,  on  ne  devait  rien  négliger  pour  rendre  cette  paix 
solide  et  durable  ,  que  .  représentant  les  principales  Puissances 
de  l'Europe,  le  Congrès  manquerait  à  son  devoir,  si,  eu  se  sépa¬ 
rant  .  il  consacrait ,  par  son  silence  .  des  situations  qui  nuisent  â 
I  équilibre  politique,  et  qui  sont  loin  de  mettre  la  paix  à  l'abri 
de  tout  danger  dans  un  des  pays  les  plus  intéressants  do  l'Europe. 
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«Nous  venons,  continue  M.  le  comte  de  Clarendon,  de  pour- 
«  voir  à  l'évacuation  des  différents  territoires  occupés  par  les 
«années  étrangères  pendant  la  guerre  ;  noos  venons  de  prendre 
«l'engagement  solennel'  d'effectuer  cette  évacuation  dans  le  plus 
«brei  délai;  comment  pourrions-nous  ne  pas  nous  préoccuper 
«  des  occupations  qui  ont  eu  lieu  avant  la  guerre,  et  nous  abstenir 
«de  rechercher  les  moyens  d'y  mettre  fin  ? 

M.  le  Premier  Plénipotentiaire  de  la  Grande-Bretagne  ne  croit 
pas  utile  de  s'enquérir  des  causes  qui  ont  amené  des  armées 
étrangères  sur  plusieurs  points  de  1* Italie  ;  mais  il  pense  qu'en 
admettant  même  que  ces  causes  étaient  légitimes  ,  il  n'est  pas 
moins  vrai  qu'il  en  résulte  un  état  anormal ,  irrégulier,  qui  ne 
peut  être  justifié  que  par  une  nécessité  extrême,  et  qui  doit  cesser 
dès  que  celte  nécessité  ne  se  fait  plus  impérieusement  sentir  ; 
que,  cependant,  si  on  ne  travaille  pas  à  mettre  un  terme  à  cette 


nécessité,  elle  continuera  d  exister  ;  que,  si  on  sc  contente  de 
s'appuyer  sur  la  force  armée,  au  lieu  de  chercher  à  porter  re¬ 
mède  aux  justes  causes  du  mécontentement,  il  est  certain  qu'on 
rendra  permanent  un  système  peu  honorable  [tour  les  Gouverne¬ 
ments  et  regrettable  pour  les  peuples.  Il  pense  que  l'administra¬ 
tion  des  États  -  Romains  offre  des  inconvénients  d'où  peuvent 
naître  des  dangers  que  le  Congres  a  le  droit  de  chercher  à  con¬ 
jurer;  que.  les  négliger,  ce  serait  s'exposer  h  travailler  au  profit 
de  la  révolution ,  que  tous  les  Gouvernements  condamnent  et 
veulent  prévenir.  Le  problème ,  qu'il  est  urgent  de  résoudre , 
consiste  à  combiner,  selon  lui ,  la  retraite  des  troupes  étrangères 
avec  le  maintien  de  la  tranquillité,  et  cette  solution  repose  dans 
l'organisation  d'une  administration  qui,  en  faisant  renaître  la 
confiance,  rendrait  le  Gouvernement  indépendant  de  l'appui  étran¬ 
ger;  cet  appui  ne  réussissant  jamais  à  maintenir  un  gouvernement 
auquel  le  sentiment  public  est  hostile,  il  en  résulterait,  dans  son 


opinion  ,  un  rôle  que  la  France  et  l'Autriche  ne  voudraient  pas 
accepter  pour  leurs  années.  Pour  le  bien-être  des  États-Pontifi- 
caux,  comme  dans  l'intérêt  de  l’autorité  souveraine  du  Pape,  il 
serait  donc  utile,  selon  lui,  de  recommander  la  sécularisation  du 
Gouvernement  et  l’organisation  d'un  système  administratif  en 
harmonie  avec  I  esprit  du  siècle  et  ayant  pour  but  ie  bonheur  du 
peuple.  Il  admet  que  cette  réforme  présenterait  peut-être  à  Rome 
même,  en  ce  moment,  certaines  difficultés  ;  mais  il  croit  qu'elle 
pourrait  s'accomplir  facilement  dans  les  Légations. 

M.  le  Premier  Plénipotentiaire  de  la  Grande-Bretagne  fait  re¬ 


marquer  que.  depuis  huit  ans,  Bologne  est  en  état  de  siège,  et 


]>E  l’empire  français. 


187 


que  tes  campagnes  sont  tourmentées  par  le  brigandage.  On  peut 
espérer,  pense- 1- il,  qu'en  constituant,  dans  cette  partie  des 
États- Romains  ,  un  régime  administratif  et  judiciaire  à  la  lois 
laïque  et  séparé ,  et  qu’cn  y  organisant  une  force  armée  natio¬ 
nale,  la  sécurité  et  la  confiance  s  v  rétabliraient  rapidement,  et 
que  les  troupes  Autrichiennes  pourraient  se  retirer  avant  peu 
sans  qu'on  eût  à  redouter  te  retour  de  nouvelles  agitations;  c'est, 
du  moins  ,  une  expérience  qu'à  son  sens  on  devrait  tenter,  et  ce 
remède,  offert  à  des  maux  incontestables,  devrait  être  soumis 
par  le  Congrès  à  la  sérieuse  considération  du  Pape. 

En  ce  qui  concerne  le  Gouvernement  Napolitain ,  M.  le  Premier 
Plénipotentiaire  de  la  Grande -Bretagne  désire  imiter  l'exemple 
que  lui  a  donné  M.  le  comte  Waienski,  en  passant  sous  silence 
des  actes  qui  ont  eu  un  si  fâcheux  retentissement.  Il  est  d'avis 
qu'on  doit,  sans  nul  doute,  reconnaître,  en  principe,  qu'aucun 
Gouvernement  n'a  le  ch  oit  d  intervenir  dans  les  affaires  intérieures 
des  autres  États  ;  mais  il  croit  qu'il  est  des  cas  où  l'exception  â 
cette  règle  devient  également  un  droit  et  un  devoir.  Le  Gouver¬ 
nement  Napolitain  lui  semble  avoir  conféré  ce  droit  et  imposé  ce 
devoir  à  l'Europe;  et,  puisque  les  Gouvernements  représentés  au 
Congrès  veulent  tous,  au  même  degré,  soutenir  le  principe  mo¬ 
narchique  et  repousser  la  révolution,  on  doit  élever  la  voix  contre 
un  système  qui  entretient  au  sein  des  masses,  au  lieu  de  chercher 
à  l'apaiser.  F  effervescence  révolutionnaire.  «Nous  ne  voulons  pas, 
«dit-il,  que  la  paix  soit  troublée,  et  il  n'y  a  pas  de  paix  sans 
«justice;  nous  devons  donc  faire  parvenir  au  Itoi  de  Naples  le 
«  vœu  du  Congrès  pour  l'amélioration  de  sou  système  de  gouver- 
«  nement,  xœu  qui  ne  saurait  rester  stérile,  et  lui  demander  une 
«  amnistie  en  faveur  des  personnes  qui  ont  été  condamnées,  ou 
«  qui  sont  détenues,  sans  jugement,  pour  délits  politiques.» 

Quant  aux  observations  présentées  par  M.  le  comte  Walewskî 
sur  les  excès  de  ta  presse  belge  et  les  dangers  qui  en  résultent 
pour  les  pays  limitrophes,  les  Plénipotentiaires  de  l’Angleterre 
cm  reconnaissent  l'importance;  mais,  représentant  d'un  pays  où 
une  presse  libre  et  indépendante  est,  pour  ainsi  dire,  une  des 
institutions  fondamentales,  il  ne  saurait  s'associer  â  des  mesures 
de  coercition  contre  la  presse  d'un  autre  État.  M.  le  Premier  Plé¬ 
nipotentiaire  de  la  Grande-Bretagne,  en  déplorant  la  violence  à 
laquelle  se  livrent  certains  organes  de  la  presse  belge,  n'hésite 
pas  à  déclarer  que  les  auteurs  des  exécrables  doctrines  aux¬ 
quelles  faisait  allusion  il.  le  comte  Walewskî,  que  les  hommes  qui 
prêchent  l'assassinat  comme  moyen  d'atteindre  un  but  politique, 
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sont  indignes  de  la  protection  qui  garantit  à  la  presse  sa  liberté 
et  son  indépendance. 

En  terminant,  Al.  le  comte  de  Clarendon  rappelle  qu’ainsî  que 
la  Fiance ,  l'Angleterre  ,  au  commencement  de  la  guerre ,  a 
cherché ,  par  tous  les  moyens,  à  en  atténuer  les  effets,  et  que, 
dans  ce  but ,  elle  a  renoncé  ,  au  p rôtit  des  neutres  ,  durant  la 
lutte  qui  vient  de  cesser,  à  îles  principes  qu'elle  avait,  jusque-là, 
invariablement  maintenus.  Il  ajoute  que  1  Angleterre  est  disposée 
à  y  renoncer  définitivement .  pourvu  que  la  course  soit  également 
abolie  pour  toujours  ;  que  la  course  n'est  autre  chose  qu’une 
piraterie  organisée  et  légale  ,  et  que  les  corsaires  sont  un  des 
plus  grands  fléaux  de  la  guerre,  et  que  notre  état  de  civilisation 
et  d'humanité  exige  qu'il  soit  mis  fin  à  un  système  qui  n'est  plus 
de  notre  temps.  Si  le  Congrès  tout  entier  se  ralliait  à  la  proposi¬ 
tion  de  M.  le  comte  Walewski ,  il  serait  bien  entendu  qu'elle  n'en¬ 
gagerait  qu'à  l'égard  des  Puissances  qui  y  auraient  accédé,  et 
qu'elle  ne  pourrait  être  invoquée  par  les  Gouvernement  qui  au¬ 
raient  refusé  de  s'y  associer. 

AI.  le  comte  OriofT  fait  observer  que.  les  pouvoirs  dont  il  a  été 
muni  ayant  pour  objet  unique  le  rétablissement  de  la  paix,  il  ne 
se  croit  pas  autorisé  à  prendre  part  à  une  discussion  que  ses 
instructions  n'ont  pu  prévoir. 

M.  le  comte  de  lîuol  se  félicite  de  voir  les  Gouvernements  de 
France  et  d'Angleterre  disposés  à  mettre  tin  aussi  promptement 
que  possible  à  l'occupation  de  la  Grèce.  L'Autriche,  assure-t-il, 
forme  les  vœux  les  plus  sincères  pour  la  prospérité  de  ce  royaume, 
et  elle  désire  également,  comme  la  France,  que  tous  les  pays  de 
l'Europe  jouissent,  sous  Ja  protection  du  droit  public,  de  leur 
indépendance  politique  et  d'une  complète  prospérité.  Il  ne  doute 
pas  qu'une  des  conditions  essentielles  d'un  état  de  choses  aussi 
désirable  ne  réside  dans  la  sagesse  d'une  législation  combinée  de 
manière  à  prévenir  ou  à  réprimer  les  excès  de  la  presse  que  AI.  le 
comte  Walewski  a  blâmés  avec  tant  de  raison,  en  parlant  d'un 
État  voisin,  et  dont  la  répression  doit  être  considérée  comme  un 
besoin  européen.  Il  espère  que.  dans  tous  les  États  continentaux 
où  Ja  presse  offre  les  mêmes  dangers,  les  Gouvernements  sauront 
trouver  dans  leur  législation  les  moyens  de  la  contenir  dans  de 
justes  limites,  et  qu'ils  parviendront  ainsi  à  mettre  la  paix  à  l'abri 
de  nouvelles  complications  internationales. 

En  ce  qui  concerne  les  principes  de  droit  maritime,  dont  AI.  le 
Premier  Plénipotentiaire  de  la  France  a  proposé  l'adoption,  AI.  le 
comte  de  Duo!  déclare  qu  il  en  apprécie  l'esprit  et  lu  portée,  mais 
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que,  n'étant  pas  autorisé  par  scs  instructions  à  donner  un  avis 
sur  une  matière  aussi  importante,  il  doit  se  borner,  (tour  le  mo¬ 
ment,  ii  annoncer  au  Congrès  qu'il  est  prêt  à  solliciter  les  ordres 
de  son  Souverain. 

Mais  ici,  dit-il,  sa  tâche  doit  finir.  11  lui  serait  impossible,  on 
effet,  de  s’entretenir  de  la  situation  intérieure  d' États  indépen¬ 
dants  qui  ne  sc  trouvent  pas  représentés  au  Congrès.  Les  Pléni- 
potentiaires  n'ont  reçu  d'autre  mission  que  celle  de  s’occuper  des 
affaires  du  Levant ,  et  n'ont  pas  été  convoqués  pour  faire  connaître 
à  des  Souverains  indépendants  des  vœux  relatifs  à  l’organisation 
intérieure  de  leur  pays  :  les  pleins  pouvoirs  déposés  aux  actes  du 
Congrès  en  font  foi.  Les  instructions  des  Plénipotentiaires  autri¬ 
chiens,  dans  tous  les  cas,  ayant  défini  l'objet  de  la  mission  qui 
leur  a  été  confiée,  il  ne  leur  serait  pas  permis  de  prendre  pari  ù 
une  discussion  qu’elles  n'ont  pas  prévue. 

Pour  les  mêmes  motifs,  M,  le  comte  de  Buol  croit  devoir  s'abs¬ 
tenir  d’entrer  dans  l'ordre  d’idées  abordé  par  JU.  le  Premier  Pléni¬ 
potentiaire  de  la  Grande-Bretagne  et  de  donner  des  explications 
sur  la  durée  de  l’occupation  des  États  -  Romains  par  les  troupes 
Autrichiennes,  tout  en  s’associant  cependant  et  complètement  aux 
paroles  prononcées  par  le  Premier  Plénipotentiaire  de  la  France  à 
ce  sujet. 

M.  le  comte  Walewski  fait  remarquer  qu'il  ne  s’agit  ni  d’arrêter 
des  résolutions  définitives,  ni  de  prendre  des  engagements ,  encore 
moins  de  s'immiscer  directement  dans  les  affaires  intérieures  des 
Gouvernements  représentés  ou  non  représentés  au  Congrès,  mais 
uniquement  de  consolider,  de  compléter  l’œuvre  de  la  paix,  en 
se  préoccupant  d'avance  des  nouvelles  complications  qui  pour¬ 
raient  surgir,  soit  de  la  prolongation  indéfinie  ou  non  justifiée  de 
certaines  occupations  étrangères,  soit  d'un  système  de  rigueurs 
inopportun  et  impolitique ,  soit  d'une  licence  perturbatrice ,  con¬ 
traire  aux  devoirs  internationaux. 

M.  le  baron  de  Hübncr  répond  que  les  Plénipotentiaires  de 
l'Autriche  ne  sont  autorisés  ni  a  donner  une  assurance,  ni  à  ex¬ 
primer  des  vœux.  La  réduction  de  (  armée  Autrichienne  dans  les 
légations  dit  assez,  selon  lui,  que  le  Cabinet  impérial  a  l'intention 
de  rappeler  ses  troupes  dès  qu’une  semblable  mesure  sera  jugée 
opportune. 

AI,  le  baron  de  MantcuQ'el  déclare  connaître  assez  les  intentions 
du  Roi ,  son  Auguste  .Maître ,  pour  ne  pas  hésiter  à  exprimer  son 
opinion,  quoiqu'il  n’ait  pas  d’instructions  à  ce  sujet,  sur  les 
questions  dont  le  Congrès  a  été  saisi. 
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Les  principes  maritimes,  dit  M.  le  Premier  Plénipoti  ntiaire  de 
la  Prisse  .  que  !e  Imngrès  est  invite  a  s'appn  prier .  ont  toujours 
été  professés  par  la  Prusse,  qui  s’est  constamment  appliquée  à  les 
faire  prévaloir,  et  il  se  considère  comme  autorisé  à  prendre  part 
ù  la  signature  de  tout  acte  ayant  pour  objet  de  les  Caire  admettre 
définitivement  dans  le  droit  public  européen.  II  exprime  la  convic¬ 
tion  que  son  Souverain  ne  refuserait  pas  son  approbation  à  l'accord 
qui  s’établirait  dans  ce  sens  entre  les  Plénipotentiaires. 

M.  le  baron  de  .Manteuffcl  ne  méconnaît  nullement  la  haute  im¬ 
portance  des  autres  questions  qui  ont  été  débattues;  mais  i!  fait 
observer  qu’on  a  passe  sous  silence  une  affaire  d’un  intérêt  majeur 
pour  sa  Cour  et  pour  l’Europe  :  il  veut  parler  de  la  situation 
actuelle  de  KeufchiUel.  Il  fait  remarquer  que  celte  Principauté  est 
peut-être  le  seul  point  en  Europe  où,  contrairement  aux  traités  et 
à  ce  qui  a  été  formellement  reconnu  par  toutes  les  grandes  Puis¬ 
sances,  domine  un  pouvoir  révolutionnaire  qui  méconnaît  les 
droits  du  Souverain.  M.  le  baron  de  Manteuffel  demande  que  cette 
question  soit  comprise  au  nombre  de  celles  qui  devraient  être 
examinées.  Il  ajoute  que  ie  Roi,  son  Souverain,  appelle  de  tous 
ses  vœux  la  prospérité  du  royaume  de  Grèce,  et  qu'il  désire  ar¬ 
demment  voir  disparaître  les  causes  qui  ont  amené  la  situation 
anormale  créée  par  la  présence  des  troupes  étrangères  ;  il  admet, 
toutefois,  qu'il  pourrait  y  avoir  lieu  d’examiner  des  faits  dénaturé 
à  présenter  cette  affaire  sous  son  véritable  jour. 

Quant  aux  démarches  qu’on  jugerait  utile  de  faire  en  ce  qui 
concerne  l'état  des  choses  dans  le  royaume  des  Deux  -  Siciles  , 
M.  le  baron  de  .Manteuffel  fait  observe]1  que  ces  démarches  pour¬ 
raient  offrir  des  inconvénients  divers.  Il  dit  qu'il  serait  bun  de  se 
demander  si  des  avis  de  la  nature  de  ceux  qui  ont  été  proposés  ne 
susciteraient  pas  dans  le  pays  un  esprit  d’opposition  et  des  mou¬ 
vements  révolutionnaires,  au  lieu  de  répondre  aux  idées  qu’on 
aurait  eu  en  vue  de  réaliser  dans  une  intention  certainement  bien¬ 
veillante.  II  ne  croit  pas  devoir  entrer  dans  l'examen  de  la  situa¬ 
tion  actuelle  des  États-Ponlilicaux.  Il  sc  borne  à  exprimer  le  désir 
qu'il  soit  possible  de  placer  ce  gouvernement  dans  des  conditions 
qui  r  endraient  désormais  superflue  l'occupation  par  des  troupes 
étrangères.  II.  le  baron  de  Manteuffel  termine  en  déclarant  que  le 
Cabinet  Prussien  reconnaît  parfaitement  la  funeste  inlluence 
qu’exerce  la  presse  subversive  de  tout  ordre  régulier,  et  les  dan¬ 
gers  qu'elle  sème  en  prêchant  le  régicide  et  la  révolte  ;  il  ajoute 
que  ta  Prusse  participerait  volontiers  à  l'examen  des  mesures 
qu'on  jugerait  convenables  pour  mettre  un  terme  à  ccs  menées. 
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M.  le  corn! o  de  Gavotir  n'entend  pas  contester  le  droit  qu'a  tout 
Plénipotentiaire  de  ne  pas  prendre  part  à  la  discussion  d’une 
question  qui  n'est  pas  prévue  par  ses  instructions  :  il  est  cepen¬ 
dant  ,  croit-il .  de  la  plus  haute  importance  que  l  opinion  manifestée 
par  certaines  puissances  sur  l'occupation  des  Etats -Romains  soit 
constatée  au  protocole, 

M.  le  Premier  Plénipotentiaire  de  la  Sardaigne  expose  que  l'oc¬ 
cupation  des  Etats-Romains  par  les  troupes  Autrichiennes  prend 
tous  les  jours  davantage  un  caractère  permanent  ;  qu'elle  dure 
depuis  sept  ans ,  et  que ,  cependant,  on  n'aperçoit  aucun  indice 
qui  puisse  faire  supposer  qu'elle  cessera  dans  un  avenir  plus  ou 
moins  prochain;  que  les  causes  qui  y  ont  donné  lieu  subsistent 
toujours  :  que  P  état  du  pays  qu'elles  occupent  ne  s'est  certes  pas 
amélioré .  et  que,  pour  s'en  convaincre,  il  suffit  de  remarquer  que 
l'Autriche  se  croit  dans  la  nécessité  de  maintenir,  dans  toute  sa 


rigueur,  l'état  de  siège  à  Pologne .  bien  qu'il  date  de  l'occupation 
elle-même.  Il  fait  remarquer  que  la  présence  des  troupes  Autri¬ 
chiennes  dans  les  Légations  et  dans  Je  Duché  de  Parme  détruit 
l'équilibre  politique  en  Italie,  et  constitue  pour  la  Sardaigne  un 
véritable  danger.  Les  Plénipotonliairés  de  la  Sardaigne ,  dit -il , 
croient  doue  devoir  signaler  à  l'attention  de  l'Europe  un  état  de 
choses  aussi  anormal  que  celui  qui  résulte  de  l'occupation  indéfinie 
d'une  grande  partie  de  l'Italie  par  les  troupes  Autrichiennes. 

Quant  à  la  question  de  Naples,  M.  de  Cavour  partage  entière¬ 
ment  les  opinions  énoncées  pat*  M.  le  comte  Walcwski  et  par  M.  le 
comte  de  Clarendon  ,  et  il  pense  qu’il  importe  au  plus  haut  degré 
de  suggérer  des  tempéraments  qui ,  en  apaisant  les  [tassions .  ren¬ 


draient  moins  difficiles  la  marche 


régulière  des  choses 


autres  Étals  de  la  Péninsule. 

M.  le  baron  de  Hübnerdit,  de  son  coté,  que  M.  le  Premier 
Plénipotentiaire  de  la  Sardaigne  a  parlé  seulement  rie  l'occupai  ion 
Autrichienne  et  gardé  Je  silence  sur  celle  de  la  France;  que  les 
deux  occupations  ont,  cependant,  eu  lieu  à  la  même  époque  et 
dans  le  même  but  ;  qu'on  ne  saurait  admettre  l'argument  que 
M.  le  comte  de  Cavour  a  tiré  de  la  permanence  de  l'état  de  siège 
à  Bologne;  que,  si  un  état  exceptionnel  est  encore  nécessaire 
dans  rette  ville,  tandis  qu'il  a  cessé  depuis  longtemps  à  Rome  et 
à  Ancône,  cela  semble  tout  au  plus  prouver  que  les  dispositions 
des  populations  de  Rome  et  d'Ancône  sont  plus  satisfaisantes  que 
celles  de  la  ville  de  Bologne.  Il  rappelle  qu'il  n'y  a  pas  seulement 
que  les  Étals-Romains,  en  Italie,  qui  soient  occupés  par  des 
troupes  étrangères  ;  que  les  communes  de  Menton  et  de  Roque- 
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brune,  faisant  partie  de  la  Principauté  de  Monaco,  sont,  depuis 
huit  ans,  occupés  par  la  Sardaigne,  et  que  la  seule  différence 
qu'il  y  a  entre  les  deux  occupations,  c’est  que  les  Autrichiens  et 
les  Français  ont  été  appelés  par  le  Souverain  du  pays,  tandis  que 
les  troupes  Sardes  ont  pénétré  sur  le  territoire  du  prince  de  Mo¬ 
naco  contrairement  à  ses  vœux,  et  qu’elles  s’y  maintiennent 
malgré  les  réclamations  du  Souverain  de  ce  pays. 

liépondant  à  M.  le  baron  de  Hübner,  M.  le  comte  de  Cavour 
dit  qu’il  désire  voir  cesser  l'occupation  française  aussi  bien  que 
l'occupation  Autrichienne,  mais  qu  il  ne  peut  s'empêcher  décon¬ 
sidérer  l'une  comme  bien  autrement  dangereuse  que  l'autre  pour 
les  États  indépendants  de  l’Italie.  Il  ajoute  qu’un  faible  corps 
d'armée,  h  une  grande  distance  de  la  France,  n'est  menaçant 
pour  personne,  tandis  qu'il  est  fort  inquiétant  do  voir  l'Autriche, 
appuyée  sur  Ferrare  et  sur  Plaisance,  dont  elle  étend  les  fortifi¬ 
cations  contrairement  à  l’esprit,  sinon  à  la  lettre,  des  traités  de 
Vienne,  s'étendre  le  long  de  l'Adriatique  jusqu’à  Ancône. 

Quant  à  Monaco,  M.  le  comte  de  Cavour  déclare  que  la  Sar¬ 
daigne  est  prête  à  faire  retirer  les  cinquante  hommes  qui  occupent 
Menton,  si  le  Prince  est  en  état  de  rentrer  dans  ce  pays  sans 
s’exposer  aux  plus  graves  dangers.  Au  reste,  il  ne  croit  pas  qu'on 
puisse  accuser  la  Sar.  aigne  d’avoir  contribué  au  renversement  de 
l'ancien  Gouvernement  afin  d'occuper  ces  Liais,  puisque  le  Prince 
n'a  pu  conserver  son  autorité  que  dans  la  seule  ville  de  Monaco , 
que  la  Sardaigne  occupait,  en  ISIS,  en  vertu  des  Traités, 

M.  le  baron  de  Prunnow  croit  devoir  signaler  une  circonstance 
particulière,  c'est  que  l'occupation  de  la  Grèce  par  les  troupes 
alliées  a  eu  lieu  pendant  la  guerre ,  et  que.  les  relations  se  trou¬ 
vant  heureusement  rétablies  entre  les  trois  Cours  Protectrices  ,  le 
moment  est  venu  de  se  concerter  sur  les  moyens  de  revenir  à  une 

4- 

situation  conforme  à  l'intérêt  commun.  Il  assure  que  les  Plénipo¬ 
tentiaires  de  la  Russie  ont  recueilli  avec  satisfaction  et  qu'ils 
transmettront  avec  empressement  à  leur  Gouvernement  les  dispo¬ 
sitions  qui  ont  été  manifestées  à  cet  égard  par  Messieurs  les  Plé¬ 
nipotentiaires  de  la  France  et.  de  la  Grande-Bretagne ,  et  que  la 
Russie  s’associera  volontiers,  dans  un  but  de  conservation  et  en 
vue  d'améliorer  l'état  de  choses  existant  en  Grèce ,  à  toutes  les 
mesures  qui  sembleraient  propres  à  réaliser  l'objet  qu'on  s'est 
proposé  en  fondant  le  Royaume  Hellénique. 

Messieurs  les  Plénipotentiaires  de  la  Russie  ajoutent  qu'ils 
prendront  les  ordres  de  leur  Cour  sur  la  proposition  soumise  au 
Congrès  relativement  au  droit  maritime. 
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M.  le  comte  Walewski  se  félicite  d'avoir  engagé  les  Plénipoten¬ 
tiaires  à  échanger  leurs  idées  sur  les  questions  qui  ont  été  discu¬ 
tées.  Il  avait  pensé  qu'on  aurait  pu,  utilement  peut-être,  se  pro¬ 
noncer  d'une  manière  plus  complète  sur  quelques-uns  des  sujets 
qui  ont  fixé  l'attention  du  Congrès.  Mais  tel  quel ,  dit-il,  l'échange 
d'idées  qui  a  eu  lieu  n'est  pas  sans  utilité. 

M.  le  Premier  Plénipotentiaire  de  la  France  établit  qu'il  en 
ressort ,  en  effet , 

1°  Que  personne  n'a  contesté  la  nécessité  de  se  préoccuper 
mûrement  d'améliorer  la  situation  de  la  Grèce,  et  que  les  trois 
Cours  protectrices  ont  reconnu  l'importance  de  s'entendre  entre 
elles  à  cet  égard  ; 

2°  Que  les  Plénipotentiaires  de  l'Autriche  se  sont  associés  au 
vœu  exprimé  par  les  Plénipotentiaires  de  la  France  de  voir  les 
États -Pontificaux  évacués  par  les  troupes  Françaises  et  Autri¬ 
chiennes  ,  aussitôt  que  faire  se  pourra  sans  inconvénient  pour  la 
tranquillité  du  pays  et  pour  la  consolidation  de  l'autorité  du  Saint- 
Siège  ; 

3°  Que  la  plupart  des  Plénipotentiaires  n’ont  pas  contesté  l'effi¬ 
cacité  qu’auraient  des  mesures  de  clémence,  prises  d'une  manière 
opportune  par  les  Gouvernements  de  la  Péninsule  Italienne  et 
surtout  par  celui  des  Deux-Stciles; 

4°  Que  tous  les  Plénipotentiaires,  et  même  ceux  qui  ont  cru 
devoir  réserver  le  principe  de  la  liberté  de  la  presse  ,  n'ont  pas 
hésité  à  flétrir  hautement  les  excès  auxquels  les  journaux  belges 
se  livrent  impunément,  en  reconnaissant  la  nécessité  de  remédier 
aux  inconvénients  réels  qui  résultent  de  la  licence  effrénée  dont  il 
est  fait  un  si  grand  abus  en  Belgique  ; 

5°  Qu 'enfin  l'accueil  fait  par  tous  les  Plénipotentiaires  à  l'idée 
de  clore  leurs  travaux  par  une  déclaration  de  principes  en  ma¬ 
tière  de  droit  maritime  doit  faire  espérer  qu’à  la  prochaine  séance 
ils  auront  reçu  de  leurs  Gouvernements  respectifs  l'autorisation 
d'adhérer  à  un  acte  qui ,  en  couronnant  l'œuvre  du  Congrès  de 
Paris,  réaliserait  un  progrès  digne  de  notre  époque. 

(  Suivent  les  signatures.) 
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PROTOCOLE  X°  XX 111. 


Séance  du  11  avril  1856. 


Présents  :  les  Plénipotentiaires 

de  l'Autriche , 

de  la  France, 

de  la  Grande-Bretagne. 

de  la  Prusse , 

de  la  Russie, 

de  la  Sardaigne . 

de  la  Turquie. 

Le  protocole  de  la  séance  précédente  et  son  annexe  sont  lus  e  t 
approuvés. 

M.  le  comte  Walcwski  rappelle  qu'il  reste  au  Congrès  à  se  pro¬ 
noncer  sur  le  projet  de  déclaration  dont  il  a  indiqué  les  bases 
dans  la  dernière  réunion,  et  demande  aux  Plénipotentiaires  qui 
s'étaient  réservé  de  prendre  les  ordres  de  leurs  Cours  respec¬ 
tives,  à  cct  égard  ,  s'ils  sont  autorisés  à  y  donner  leur  assenti¬ 
ment. 

M.  le  comte  de  BuoI  déclare  que  P  Autriche  se  félicite  de  pou¬ 
voir  concourir  à  un  acte  dont  elle  reconnaît  la  salutaire  influence, 
et  qu'il  a  été  muni  des  pouvoirs  nécessaires  pour  y  adhérer. 

51.  le  comte  Orloff  s’exprime  dans  le  même  sens  ;  il  ajoute  , 
toutefois  qu'en  adoptant  ta  proposition  faite  par  51.  le  Premier 
Plénipotentiaire  de  la  France  ,  sa  Cour  ne  saurait  s’engager  à 
maintenir  le  principe  de  l'abolition  de  la  course  et  à  le  défendre 
contre  des  Puissances  qui  ne  croiraient  pas  devoir  y  accéder. 

51cssicurs  les  Plénipotentiaires  de  la  Prusse,  de  la  Sardaigne 
et  de  ia  Turquie  ayant  également  donné  leur  assentiment,  ie 
Congrès  adopte  le  projet  de  rédaction,  annexé  au  présent  proto¬ 
cole,  et  en  renvoie  la  signature  à  la  prochaine  réunion. 

51.  ie  comte  de  Clarendon,  ayant  demandé  la  permission  de 
présenter  au  Congrès  une  proposition  qui  lui  semble  devoir  être 
favorablement  accueillie,  dit  que  les  calamités  de  la  guerre  sont 
encore  trop  présentes  à  tous  les  esprits  pour  qu'il  n'y  ait  pas 
lieu  de  rechercher  tous  les  moyens  qui  seraient  de  nature  à  en 
prévenir  le  retour;  qu'il  a  été  inséré,  à  l'article  7  du  Traité  de 
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paix,  une  stipulation  qui  recommande  de  recourir  à  l’action  mé¬ 
diatrice  d’un  État  ami ,  avant  d‘en  appeler  à  la  force,  en  cas  de 
dissentiment  entre  la  Porte  et  l’une  ou  plusieurs  des  antres  Puis¬ 
sances  signataires. 

M.  le  Premier  Plénipotentiaire  de  la  Grande-Bretagne  pense 
que  celte  heureuse  innovation  pourrait  recevoir  une  application 
plus  générale  .  et  devenir  ainsi  une  barrière  opposée  à  des  con¬ 
flits  qui,  souvent,  n’éclatent  que  parce  qu’il  n’est  pas  toujours 
possible  de  s'expliquer  et  de  s'entendre. 

Il  propose  donc  de  se  concerter  sur  une  résolution  propre  à 
assurer,  dans  l'avenir,  au  maintien  de  la  paix  cette  chance  de 
durée,  sans,  toutefois,  porter  atteinte  à  l'indépendance  des 
Gouvernements. 

M.  le  comte  Walewski  se  déclare  autorisé  à  appuyer  l’idée 
émise  par  M.  le  Premier  Plénipotentiaire  de  la  Grande-Bretagne  ; 
il  assure  que  les  Plénipotentiaires  de  la  France  sont  tout  disposés 
à  s'associer  à  l’insertion  au  protocole  d’un  vœu  qui,  en  répon¬ 
dant  pleinement  aux  tendances  de  notre  époque ,  n’entraverait 
d’aucune  façon  la  liberté  d'action  des  Gouvernements. 

M.  le  comte  de  Buol  n’hésiterait  pas  h  se  joindre  à  l’avis  des 
Plénipotentiaires  de  la  Grande-Bretagne  et  de  la  France,  si  la  ré¬ 
solution  du  Congrès  doit  avoir  la  forme  indiquée  par  il.  Je  comte 
Walewski;  mais  il  ne  saurait  prendre,  au  nom  de  sa  Cour,  un 
engagement  absolu  et  de  nature  à  limiter  l’indépendance  du 
Cabinet  Autrichien. 

M.  le  comte  de  Clarendon  répond  que  chaque  Puissance  est  et 
sera  seule  juge  des  exigences  de  son  honneur  et  de  ses  intérêts; 
qu’il  n’entend  nullement  circonscrire  l’autorité  des  Gouverne¬ 
ments  ,  mais  seulement  leur  fournir  l’occasion  de  ne  pas  recourir 
aux  armes  toutes  les  fois  que  les  dissentiments  pourront  être 
aplanis  par  d’autres  voies. 

M.  le  baron  de  Manteuffel  assure  que  le  Roi,  son  Auguste 
Maître,  partage  complètement  les  idées  exposées  par  M.  le  comte 
de  Clarendon  ;  qu'il  se  croît  donc  autorisé  à  y  adhérer  et  à  leur 
donner  tout  le  développement  qu'elles  comportent. 

M.  le  comte  Orloff.  tout  en  reconnaissant  la  sagesse  de  la  pro¬ 
position  faite  au  Congrès,  croit  devoir  en  référer  à  sa  Cour, 
avant  d'exprimer  l’opinion  des  Plénipotentiaires  de  la  Russie. 

M.  le  comte  de  Cavour  désire  savoir,  avant  de  donner  son 
opinion,  si,  dans  l'intention  de  Fauteur  de  la  proposition,  le 
vœu  qui  serait  exprimé  par  le  Congrès  s'étendrait  aux  interven¬ 
tions  militaires  dirigées  contre  des  Gouvernements  de  fait,  et 
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cite,  comme  exemple,  l'intervention  de  l'Autriche  dans  le 
royaume  de  Naples  en  1821. 

Lord  Clarendon  répond  que  le  vœu  du  Congrès  devrait  admettre 
l'application  la  plus  générale;  il  fait  remarquer  que,  si  les  bons 
ollices  d’une  autre  Puissance  avaient  déterminé  le  Gouvernement 
Grec  à  respecter  les  lois  de  la  neutralité,  la  France  et  l'Angle¬ 
terre  se  seraient  très-probablement  abstenues  de  faire  occuper 
le  Pirée  par  leurs  troupes;  il  rappelle  les  efforts  faits  par  le 
cabinet  de  la  Grande-Bretagne,  en  1823,  pour  prévenir  l'inter¬ 
vention  armée  qui  eut  lieu,  à  cette  époque,  en  Espagne. 

M.  le  comte  Walewski  ajoute  qu'il  ne  s'agit  ni  de  stipuler  un 
droit,  ni  ne  prendre  un  engagement;  que  le  vœu  exprimé  parle 
Congrès  ne  saurait,  en  aucun  cas,  aliéner  la  liberté  d'apprécia¬ 
tion  que  toute  Puissance  indépendante  loit  se  réserver  en  pa¬ 
reille  matière;  qu'il  n'y  a  donc  aucun  inconvénient  à  généraliser 
l'idée  dont  s'est  inspiré  M.  le  comte  de  Clarendon  ,  etâ  lui  donner 
la  portée  la  plus  étendue. 

M.  le  comte  de  Buol  dit  que  M.  le  comte  de  Cavour ,  en  parlant , 
dans  une  autre  séance,  de  l'occupation  des  Légations  par  des 
troupes  Autrichiennes .  a  oublié  que  d'autres  troupes  étrangères 
ont  été  appelées  sur  le  sol  des  États-Romains.  Aujourd'hui,  en 
parlant  de  l'occupation  par  l’Autriche  du  royaume  de  Naples  en 
1821 ,  il  oublie  que  cette  occupation  a  été  le  résultat  d'une  en¬ 
tente  entre  les  cinq  grandes  Puissances  réunies  au  Congrès  de 
Laybacb,  Dans  les  deux  cas,  il  attribue  à  l'Autriche  le  mérite 
d  une  initiative  et  d'une  spontanéité  que  les  Plénipotentiaires 
Autrichiens  sont  loin  de  revendiquer  pour  elle. 

L'intervention  rappelée  par  le  Plénipotentiaire  de  la  Sardaigne 
a  eu  lieu,  ajoute-t-il,  à  la  suite  des  pourparlers  du  Congrès  de 
Laybacb:  elle  rentre  donc  dans  l’ordre  d'idées  énoncé  par  Lord 
Clarendon.  Des  cas  semblables  pourraient  encore  se  reproduire, 
et  M.  le  comte  de  Buol  n  admet  pas  qu'une  intervention  effectuée 
par  suite  d'un  accord  établi  entre  les  cinq  grandes  Puissances 
puisse  devenir  l'objet  des  réclamations  d’un  Etat  de  second  ordre. 

M.  le  comte  de  Buol  applaudit  à  la  proposition  ,  telle  que  Lord 
Clarendon  l'a  présentée,  dans  un  but  d'humanité;  mais  il  ne 
pourrait  y  adhérer,  si  on  voulait  lui  donner  une  trop  grande 
étendue,  ou  en  déduire  des  conséquences  favorables  aux  Gouver¬ 
nements  de  fait  et  à  des  doctrines  qu'il  ne  saurait  admettre. 

II  désire,  au  reste,  que  le  Congrès,  au  moment  même  de 
terminer  ses  travaux ,  ne  se  voie  pas  obligé  de  traiter  des  ques- 
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lions  irritantes  et  cle  nature  à  troubler  la  parfaite  harmonie  qui 
n'a  cessé  de  régner  parmi  les  Plénipotentiaires. 

M.  le  comte  rie  Cavour  déclare  qu’il  est  pleinement  satisfait  des 
explications  qu’il  a  provoquées,  et  qu'il  donne  son  adhésion  à  la 
proposition  soumise  au  Congrès. 

Après  quoi  ,  Messieurs  les  Plénipotentiaires  n’hésitent  pas  à 
exprimer,  au  nom  de  leurs  Gouvernements ,  le  vœu  que  les  États 
entre  lesquels  s'élèverait  un  dissentiment  sérieux,  avant  d'en 
appeler  aux  armes,  eussent  recours,  en  tant  que  les  circon¬ 
stances  l’admettraient,  aux  bons  offices  d’une  Puissance  amie. 

Messieurs  les  Plénipotentiaires  espèrent  que  les  Gouvernements 
non  représentés  au  Congrès  s'associeront  à  la  pensée  qui  a  inspiré 
le  vœu  consigné  au  présent  protocole. 


( Suivent  les  signatures  J 


PROTOCOLE  N°  XXIV. 


Séance  du  16  avril  1856. 


Présents  :  les  Plénipotentiaires 


de  l'Autriche , 
de  la  France . 


de  la  Grande-Bretagne 


de  la  Prusse, 
de  la  Elussie , 


de  la  Sardaigne , 
de  la  Turquie. 


Le  protocole  de  la  présente  séance  est  lu  et  approuvé. 

M.  le  comte  Ürloff  annonce  qu'il  est  en  mesure,  en  vertu  des 
instructions  de  sa  Cour,  d'adhérer  définitivement  au  vœu  consigné 
à  l'avant-dernier  paragraphe  du  protocole  n°  XXII I. 

11  est  donné  lecture  du  projet  de  déclaration  annexé  au  proto¬ 
cole  de  la  dernière  réunion  ;  après  quoi .  et  ainsi  qu’ils  l'avaient 
décidé ,  MM.  les  Plénipotentiaires  procèdent  à  la  signature  de  cet 
acte. 
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Sur  la  proposition  de  M.  le  comte  Walewski ,  et  reconnaissant 
qu'il  est  de  l'intérêt  commun  de  maintenir  l'indivisibilité  des  quatre 
principes  mentionnés  à  la  déclaration  signée  en  ce  jour,  MM.  les 
Plénipotentiaires  conviennent  que  les  Puissances  qui  l'ont  signée, 
ou  celles  qui  y  auront  accédé,  ne  pourront  entrer,  à  l'avenir,  sur 
l'application  du  droit  maritime  en  temps  de  guerre,  en  aucun 
arrangement  qui  ne  repose,  à  la  fois,  sur  les  quatre  principes 
objet  de  ladite  déclaration. 

Sur  une  observation  faite  par  MM.  les  Plénipotentiaires  de  la 
Russie,  le  Congrès  reconnaît  que  la  présente  résolution,  ne  pou¬ 
vant  avoir  d’effet  rétroactif,  ne  saurait  invalider  les  conventions 
antérieures. 

M.  le  comte  Orloff  propose  à  MM.  les  Plénipotentiaires  d'offrir, 
avant  de  se  séparer,  à  M.  ie  comte  Walewski ,  tous  les  rcmercî- 
ments  du  Congrès  pour  la  manière  dont  il  a  conduit  ses  travaux. 
«  M.  le  comte  Walewski  formait ,  dit-il ,  à  l’ouverture  de  notre  pre- 
«  tu  1ère  réunion,  le  vœu  de  voir  nos  délibérations  aboutir  à  une  heu- 
*  reuse  issue  ;  ce  vœu  se  trouve  réalisé ,  et  assurément  l'esprit 
«  de  conciliation  avec  lequel  notre  Président  a  dirigé  nos  discus- 
«  sions  a  exercé  une  influence  que  nous  ne  saurions  trop  iccon- 
«  naître,  et  je  suis  convaincu  de  répondre  aux  sentiments  de  tous 
«  les  Plénipotentiaires .  en  priant  M.  ie  comte  Walewski  d’agréer 
«  l'expression  de  la  gratitude  du  Congrès.  » 

M.  le  comte  de  Clarendon  appuie  cette  proposition ,  qui  est 
accueillie  avec  un  empressement  unanime  par  tous  les  Plénipo¬ 
tentiaires  ,  lesquels  décident  d'en  faire  une  mention  spéciale  au 
Protocole. 

M.  le  comte  Walewski  répond  qu'il  est  extrêmement  sensible 
au  témoignage  bienveillant  dont  il  vient  d'étre  l'objet  ;  et ,  de  son 
côté,  il  s'empresse  d’exprimer  à  MM.  les  Plénipotentiaires  sa 
reconnaissance  pour  l’indulgence  dont  il  n'a  cessé  de  recueillir 
les  preuves  pendant  la  durée  des  Conférences.  Il  se  félicite  avec 
eux  d’avoir  si  heureusement  et  si  complètement  atteint  le  but 
proposé  à  leurs  efforts. 

Le  présent  protocole  est  lu  et  approuvé. 

(  Suivent  tes  signatures.  ) 


HJ  L' KM  PIRE  FRANÇAIS 


1 i)9 


PROTOCOLE 

SIGIN E  A  PARIS,  LE  6  JANVIER  1857. 


Présents  :  les  Plénipotentiaires 

de  l'Autriche, 
de  la  France, 
de  la  Grande-Bretagne , 
de  la  Prusse. 

i 

de  la  Russie, 
de  la  Sardaigne , 
de  la  Turquie. 

Réunis  en  conférence  pour  aviser  aux  moyens  de  mettre  fin  aux 
difficultés  que  la  Commission  de  délimitation,  chargée  de  l'exécu¬ 
tion  de  l'article  XX  du  Traité  de  Paris,  a  rencontrées  par  suite 
de  la  disposition  des  lieux,  les  Plénipotentiaires  des  Cours  d'Au¬ 
triche,  de  France,  de  la  Grande-Bretagne,  de  Prusse,  de  Russie, 
de  Sardaigne  et  de  Turquie,  dûment  autorisés,  ont  décidé,  après 
examen  des  rapports  des  Commissaires  dél imitateurs,  que  ladite 
frontière  sera  tracée  définitivement  suivant  le  plan  n°  1 ,  parafé 
par  les  soussignés,  et  annexé  au  présent  Protocole;  qu'elle  partira, 
par  conséquent,  de  la  mer  Noire,  à  deux  mille  neuf  cent  trente- 
six  mètres  à  l'est  du  lac  Bournasola,  d'un  point  marqué  sur  ledit 
plan  par  la  lettre  b,  et  suivant  une  ligne  brisée  indiquée  par  les 
lettres  c,  d,  e,  l,  k,j,  /,  A,  m,  »,  o,  point  où  elle  rejoint  la 
route  d'Akerman  qu’elle  suit  jusqu'à  la  lettre/);  allant  de  là  au 
Val-dc-Trajan  par  les  lettres  q,  r,  s,  t,  u,  v,  x,  y,  d' ,  e’ ,  f, 
g',  P;  suivant  le  Val-dc-Trajan  jusqu'à  la  lettre  p* ;  reprenant  la 
route  d'Akerman  jusqu’au  ravin  d’Ali-Aga,  qu  elle  remonte  jus¬ 
qu'à  la  lettre  t'  ;  passant  ensuite  parles  lettres  u’ ,  o‘ ,  x' ,  y'; 
gagnant  de  là,  en  ligne  droite,  le  Val-de-Trajan  au  point  où  il 
est  coupé  par  la  rivière  de  Karakourt  venant  de  Koubey,  pour  le 
suivre  jusqu’à  la  rivière  Jatpouk  dont  elle  remonte  le  Thalweg  , 
jusqua  l'embouchure  du  Kirsaou  au  nord  de  Kongas  et  à  la  lettre 
.4;  remontant  ce  cours  d'eau  jusqu'à  sa  rencontre  avec  la  route 
de  Konirat  à  Borogani,  à  la  lettre  .1’,  route  qu'elle  suit  jusqu  à  la 
lettre  b  pour  remonter  le  Jalpougel  inférieur  jusqu'à  la  lettre  C, 
et  se  diriger  jusqu'à  la  lettre  D  où  elle  rencontre  le  Saratsika 
qu'elle  remonte  jusqu'à  la  lettre  E;  se  dirigeant  ensuite  vers  le 
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Pruth  par  le  (race  indiqué  nu  nioven  des  lettres  v,r,  x" ,  y ",  srf, 
r",  am,  l>‘”,  c'H,  dl",  em,  f",  gm,  h"f,  /»  et  jfc'". 

Les  Plénipotentiaires  étant  convenus  que  la  délimitation  et  la 
remise  des  territoires  à  la  Moldavie,  devront  être  effectuées  le 
30  mars  prochain  au  plus  tard,  il  est  entendu  que  les  troupes 
autrichiennes  devront  avoir  évacué  les  Principautés  de  Yalachie  et 
de  Moldavie,  et  que  l'escadre  Britannique  devra  avoir  quitté  la 
mer  Noire  et  le  Bosphore,  au  plus  tard,  h  la  même  date. 

La  Convention  des  détroits  entrera  dès  lors  en  vigueur. 

Les  Plénipotentiaires  conviennent  que  les  îles  comprises  entre 
les  différents  bras  du  Danube  à  son  embouchure  et  formant  le 
Delta  de  ce  fleuve,  ainsi  que  l'indique  le  plan  n°  2  ci-joint  et 
parafé,  au  lieu  d'ôtre  annexées  à  la  Principauté  de  Moldavie, 
comme  le  stipulait  l'article  21  du  Traité  de  Paris,  seront  repla¬ 
cées  sous  la  souveraineté  immédiate  de  la  Sublime  Porte  dont 
elles  ont  relevé  anciennement. 

Les  Plénipotentiaires  reconnaissent,  en  outre,  que  le  Traité 
de  Paris  ayant,  comme  les  Traités  conclus  antérieurement  entre 
la  Russie  et  la  furquie,  gardé  le  silence  sur  le  sort  de  l'Ue  des 
Serpents,  il  convient  de  considérer  cette  île  comme  une  dépen¬ 
dance  du  Delta  du  Danube,  et  qu’elle  doit ,  en  conséquence,  en 
suivre  la  destination.  Dans  l'intérêt  général  du  commerce  mari¬ 
time  le  Gouvernement  Ottoman  s’engage  à  entretenir  sur  cette 
île  un  phare  destiné  à  assurer  la  navigation  'des  bâtiments  se 
rendant  dans  le  Danube  et  au  port  d'Odessa  ,  la  Commission  ri¬ 
veraine  ,  instituée  par  l’article  17  du  Traité  de  Paris  dans  le 
but  d’assurer  la  navigabilité  des  embouchures  de  ce  fleuve  et 
des  parties  de  la  mer  y  avoisinantes,  veillera  à  la  régularité  du 
service  de  ce  phare. 

Le  présent  Protocole  aura  même  force  et  valeur  que  s'il  avait 
revêtu  la  forme  d'une  convention;  mais  il  est  entendu  que, 
quand  la  Commission  de  délimitation  aura  terminé  ses  travaux ,  ii 
sera  signé,  entre  les  Hautes  Parties  contractantes,  une  Conven¬ 
tion  consacrant  la  frontière  telle  qu'elle  aura  été  établie  par  les 
Commissaires  et  les  résolutions  prises  au  sujet  de  Pile  des 
Serpents  et  du  Delta  du  Danube. 


Signé  :  Hibner,  Wàlewski  ,  Cowley  ,  Hatzieldt  , 
Brunnow  ,  Villa  marina  ,  Mehemmed-Djémil. 
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conclus  |iar  le  Gouvernement  français  avec  les  Puissances  étrangères 

dans  le  cours  de  l'année  ï  857- 


1  i  janvier.  —  Convention  entre  ta  France  et  l'Angleterre  relative 

aux  pêcheries  de  Terre-neuve. 


février.  —  Convention  entre  la  France  et  le  grand-duché  de 

Bade  relative  aux  digues  du  llliin. 


7  mars.  —  Convention  entre  la  France  et  l'Angleterre  relative 

au  commerce  des  deux  nations  à  Portent!  ie  et  Albréda. 


1  i  mars.  —  Traité  entre  la  France  et  le  Danemark  relatif  aux 

droits  de  péage  du  Sund  et  des  Belts, 


2G  mai.  — Convention  entre  la  France,  i' Angleterre,  l'Autriche, 

la  Russie,  la  Prusse  et  la  Suisse  relative  au  règle¬ 
ment  de  la  situation  politique  de  l'État  de  Neuf- 
châtel. 


10  juin.  —  Convention  entre  la  France  et  le  grand-duché  de 

Luxembourg  relative  à  ('établissement d‘un  chemin 
de  fer  international. 


1.4  juin.  —  Traité  de  commerce  et  de  navigation  entre  la  Fiance 

et  la  Russie. 
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Ï9  juin.  —  Traité  entre  la  France,  l’Angleterre,  l'Autriche, 

la  Prusse,  la  Russie,  la  Sardaigne  et  la  Turquie, 
pour  fixer  la  délimitation  des  frontières  turco-russes 
en  Bessarabie. 


2  juillet.  —  Convention  entre  la  France  et  le  grand-duché  de 

Bade  relative  à  la  construction  de  ponts  sur  le  Rhin. 


2  juillet.  —  Convention  entre  la  France  et  le  grand-duché  de 

Bade  relative  à  la  garantie  réciproque  du  droit  de 
propriété  industrielle. 


2  juillet.  —  Convention  entre  la  France  et  le  grand-duché  de 

Bade  relative  à  la  garantie  réciproque  du  droit  de 
propriété  littéraire. 


3  juillet.  —  Convention  entre  la  France  et  la  Bavière  relative 

aux  chemins  de  fer  internationaux. 


3  sept.  —  Convention  postale  entre  la  France  et  F  Autriche. 


28  sept.  —  Convention  spéciale  entre  la  France  et  le  Dane¬ 
mark  relative  aux  droits  de  péage  du  Sund  et  des 
Bclts. 


RENSJÜGN lïMlîNTS  DIVERS. 


ÀNCLËTEÈtïlE  , 


ÀITRUHK.  . 


Uaùk . 


lUviiftE.  »  *  . 


Belgique  .  . 


Brésil 


MONNAIES  ÉTRANGÈRES. 


Or.  Guinée  «le  21  shillings  .  . 

Souverain  de  20  shillings, 

depuis  1818 . ,  . 

Arg.  Crown  de  5  shillings,  a  ne. 
Crown  ,  depuis  1 M  8  .  .  # 
Livre  sterling  {monnaie  de 
compte) . f 

Or,  Ducal  ancien,  ad  legcm  trn- 

PéTïl  . . « 

Ducat  impérial,  depuis  Jo¬ 
seph  II  , 

Souverain  ,  1749 . 

Arg.  ftisdaie  do  Convention, 
depuis  1753  . 

Pièce  de  20  kreuzers 


*  *  m 


Or,  Ducat  t  ad  Ie#rm  imperii.  . 

Pièce  de  10flor.tdep.  1819 
Arg,  Pièce  de  2  florins,  anciens, 
Pièce  de  3  Jlorïr: s,  nouv.  . 

/  Or.  Ducal  de  1704  à  1800,  .  . 
Carolin  de  3  florins.  .  .  . 
Maximilien  de  t  florins,  . 
Arg.  Ecu  ou  couronne  .  „  .  .  . 
Kopfsluck  ou  24  kreuzers 

de  1 800 . 

Risdate  courante  [monnaie 
de  comptr).  ....... 

Florin.  .......... 

Or.  Double  souverain  de  Flan¬ 
dre  et  Pays-Bas,  1790 
Lion  de  14  florins.  .  .  .  # 
Pièce  de  40  fr.  ,  de  1832  ‘ 
^1  r  g ,  T,  i  O  n  .  ,  .......  , 

Florin  courant  {anet'çnn* 
monnaie  de  compte) .  .  e 
Pièce  de  5  francs  .  ,  .  .  * 

Or.  20000  reis  (poids  ,  5  oïta- 
vosà  22  qu  liâtes)  .  .  .  . 
.frÿ,  20000  reis  (poids  ,  7  oïta- 
vas  et  8  graos  à  1 1  din- 
heiros)  . 


*  *  ■  *  *  *  « 


Demi,  tiers,  quart  do 
gui  née. 


Fr.  G. 

26,47 

25,21 

Shilling,  t/5  de  crown. 


25,21 


11,85 

11, SI 
35,17 

5,19 

0,86 

11,85 
2 1 ,37 
4,1  S 
6,35 

11,85 
25,66 
17, IS 
5,72 

0,86 

3,24 

2,16 


35,26 

26,17 

40,00 

6,38 

■ 

i  ,81 

5,00 


56,60 


5,19 


Demi,  quart  de  sou  ver. 

Demi  -  risdale  ou  florin. 
Pièce  Je  10  kreuzers. 


Pièce  de  5  florins. 

Pièce  de  t  florin. 

Pièces  do  2,  1,  1/2  Cor. 


Pièce  de  6  kreuzers 


Pièces  de  25,  20,  10  fis, 


P,  de  2,  i  fr.;  de  50,  25c. 
1 0000  rets  (2  oïtav.  1/2). 


1000  reis,  500  reis. 
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Brunswick  . 

('.QI.(lGKK  ,  . 

D-4  N  ü\J  A  EïK  . 

ÉgïÏ*TI  ,  ,  , 

Espagne  *  . 


États 

m:  l  Église, 

ÉT*TS'l'\rs.  , 

Fea\cfûrt  ,  . 

itHÈCE  ,  .  .  . 

IfiVBotac,  .  * 

H  i  >  u  v  u  t  .  .  h 


I  Or.  Ducat  de  Brunswick  *  *  * 
J  Arg.  Risdnle  de  convention  *  . 

|  Or.  Ducat  *,*,*.  *  *  ,  * 

/  Or,  Ducat  courant  t  cît-p.  1 7  fi  T . 
t  Duc,  spec*t  de  i  7D1  £1  1802 

1  Chrétien*  1773  . « 

1  Arg.  Risdale  d'espèce  ou  double 

(écu,  de  96  shillings,  1 776 

Rîsdale  courante  de  17  i9 
( monnaie  de  compte) *  *  , 
Mare,  de  I  usliill.,  de  1776. 

(  Or.  Sequîii . *  *  * 

|  4r<7*  (iruuch,  piastre  de  i<)  paras 

(Or*  4  pistobs  ou  quadruple  , 
de  1772  à  1786 , 

Idem,  depuis  Î7S6  *  *  *  * 

(Doblon  d'Isab,  à  lOOréaux* 

,  Arg.  Piastre,  depuis  1772  *  ,  * 


/  Or.  Pis!.  de  Pie  VI  et  de  Pie  Vil 
i  S  équin,  1769,  Clément  XIV 
et  ses  successeurs,  .  *  * 

!Ârg.  Éeu  de  10  pauls  ou  100  baï-j 
oques. 

Kcu  ou  couronne  (m.  d*  c,). 

^  Or.  Double-aigle  de  20  dollars 

*.  Arg.  Dollar  ©vi  100  cents*  *  *  * 

(  Dîme  ou  10  cents  ***** 

i  Or*  Ducat „  ad  legem  im petit.  . 

*,  Arg *  Éeu  de  convention,  1S3S  . 

(  Gulden  oit  fior*  de  60  krs, 

i  Or*  Tessara  eont  a-drachme  ou 
J  40  drachmes  ****** 

i  Arg *  5  drachmes  d'Ûtbcm  *  *  , 

(  Phénix  (Capo  d'Isïria) ,  . 

iOr.  Ducat,  aâ  î-^em  impcru*  * 
Ducat  nouveau  de  la  ville . 
Àrg.  Mare  banco  (mon©,  de  c.)* 

(Marc  de  1 6  schillings  .  ,  . 
Rtsdale  auc*  de  constitué 


||r  Or*  Durai,  adhgem  imparti.  * 
Durât  de  î  II  thalors  *  *  ,  . 
j4n/.  Écu  on  florin  de  24  ma* 

riengioscben  . . * 

Écu  de  Hanovre*  *  *  *  .  . 


Fr*  C* 
11,85 

5,19 

11,85 

9t47 
U, KO 
20,95 


5,66^ 

( 

4,96 

0,94 

6,7i  1 
0,30 


83,93 
81,51 
23,84 1 

5,43) 


17. 28 

11,80 

5.41 
5,36  j 

103,641 

5,34 

0,53 

1 1,85 

7.42 

2,12 


Deux*  tiers  ,  demi ,  tiers 
de  rtsdate. 


Pièces  de  10,  5paias. 


Pîèc.  de  2, 1,  1  2  pis  lo  les 


Piécette  (1/5  de  piastre), 
1  jî  piécette  { 1/ 1 0  de  pi* 
astre) ,  réal  de  Yeiilan 
(  I /20  de  piastre). 

Demi -pis  tôle. 

Deini-sequi». 

Teslon,  pajieto  ei  paul  de 
30,  2o  et  1 0  baroques. 

Aigle,  12.  1/1  d’aigle, 
dollar  en  or, 

1/2,  1/4  de  dollar. 

Mulf-d  ime. 


Pièce  de  (î  kreuzrrs. 


35,64 

-i,4S  Icossa-dracli.  on  26  dr. 
0,96  Üracbrac,  12  draclinio. 


1 1,85 
11,76 
1,88 
1,53 
5,78 

11,85 

10,95 


2,90 

5.7» 


Demi ,  quart  d’éeu. 
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Fr.  C. 

Hksse 

XI  E.:TORi  LE. 

l  Or,  Pièce  de  2  *  frs.  de  West- 
i  phalie  (Jérôme  Nap.) .  . 

j  Arg  Écu  de  convention  t  1838. 

!  Th  a  1er . 

20,00 

7,42 

3,25 

f/6  thaler. 

Hisse* 

I>  I  kMSTAÛT. 

i  Or *  Double-pisiole  on  iOguîd. 

|  Arg.  Feu  de  com e»Li on  ,  H38. 

|  Golden  ou  florins  de  6 9  hrs* 

20,72 

7,42 

u  1  -) 
-1  '  “ 

Pièce  de  2  florins. 

IIüLLAMiE .  *  . 

I 

/  Or,  Ducat  de  Hollande  *  *  *  . 

1  Ducat  de  Guillaume.  .  *  * 

Ryders  ,,*,*.*.,* 
f  Arg,  Florin  ou  guidon  ...  *  * 

25  cents*  .  *  * . . 

11,78 
11  85 
31,40 
2,10 
0,52 

Pièe*  de  2  florins  et  demi* 

1!u\UMK  f  ÛM- 

u  % k  a -Vénitien 

Or,  Souverain,  depuis  1823.  . 
Arg.  Écu  de  6  livres  d'Autriche. 

1  1823 . . 

35,13 

5,20 

l/2souv.  ou  20Iiv*d‘Aut 

1/2  çcu  ou  fl. ,  Il v.  d' lut. 

MtxigiE  .  .  .  • 

Or.  Quadruple  de  8  escudos 
|  d’oro  .*,**.*.,. 

i  Arg,  Piastre  de  8  réaui,  u  10 de¬ 
niers  2(1  grains  *  *  .  .  * 

81, 20 

5,41 

Naples  | 

(Royaume  de)  | 

Or,  Once  de  3  ducal#,  dep,  18(8 

1  Arg,  Pièce  de  IS  carlins,  de  t2u 
j  grains,  depuis  1804  *  . 

Ducat  de  i  o  carlins,  d.  1  804 

12,09; 

1 

5,10 

4,24 

Décuple  et  quintuple  de 
30  et  de  15  ducats. 

Pièces  de  G  et  3  carlins* 

Psitwi.  ,  .  .  .  < 

Or,  4  pis l oies ,  1785  ***** 
2o  fr.t  1815  (Marie-Louise* 
Arg.  Ducat ,  17S  t  k  1796*  .  .  . 

Pièce  de  5  lires,  1815.  ,  * 

88,12 

20,00 

5,13 

5,00 

Pièc*  de  8  et  (le  1  pïstoles* 
Pièce  de  40  francs. 

Pièces  de  2  lire*,  de  1  , 
1/2,  1/4  de  lire. 

f  Or,  Mucda  dotiro,  Lishoamne*  l 
de  4000  reis . 1 

33,oe| 

Mêla  moeda ,  quarihino 
(1  2,  ij  i  de  lisboiimnç) 

l’ultl  l  EU 


PhfSSE 


i 


Me  b  dobia,  port,  de  6  *00  r, 

Cruizade  neuve  de  480  reis. 
Arg .  rruzade  neuve  de  ISO  reis, 
Cmzade  de  1000  reis  *  *  * 
1 00 0  Reis  (monn.  à  c.)*  . 

0i%  Ducat  fin  ,  ,  .  .  «  *  .  * 

Frédéric,  depuis  1 7 :i 2  *  * 
3r</.  Écu,  risd.  ou  lh.dc3Gsgr, 


I  2  portugaise,  pièces  de 
45,27^  I  (3 lestons  (I  flfJOu  reis), 
de  12,  dé  S  testons* 

3,35" 

2,04 
6,12 
7,07 


1  f,85 
20,78 
3,71 


Kl  sSIE 


/  Or,  Ducat,  de  1755  à  1763  ,  .]  1 1,78 
impériale  ,  i  fl  roubles,  id.  52,38 
Ducat,  depuis  1763*  *  ,  *  H, 59 

i  Impériale,  10  roubles,  td.|  41,29 
J  Arg,  Rouble  de  1750  à  1703,  de 
(  IOU  kopecks  ■ 

Rouble  il  4  solo!  me  Ils 


■  «  i  * 


*  ■*  4  * 


4,61 

4,00 


Douille  et  demi- Frédéric* 
1/6,  1/30  d'écu. 

Demi-lmp.  (ü  roubles)* 
Denn-imp.  (3  rouble*). 

Demi-rouble  oupoltimk 
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SâftftilOffE 

(Royaume  de) 


S  UE  DE,  . 


*  #  4 


Suisse  .  ,  « 


ToSCAlfl 
(Grand  -  duché 
de)* 


Turquie.  *  .  . 


’WufiTEM&SRG 


Or.  Pièces  de  20  francs,  dite 
Marengo  (an  IX)  .  *  *  , 
Quadruple  de 80  Jir*  (1816) 
Arg,  Éeu  de  h  lires  (Gaule  sub¬ 
alpine  ,  an  IX) . 

Écii  de  Sardaigne,  i 8 î 6  , 

Or.  Ducat  ,1763 . . 

Auguste,  5  thaï  ers  T  *  ,  . 
Arg.  Risdale  d'espèce,  écu  de 
convention 

Thalcr  de  30  neugrosclien. 

* 

Or.  Ducat  .  .......... 

Arg,  Risdale  cf  espèce  de 48  shil¬ 
lings  ,  de  1720  à  1802  . 
Specièsriksd.,  ou  écu  nouv. 

jArj.  Oièce  de  5  francs . 

j  Or,  Triple  s équin  ou  ruspone 
au  lys*  **<****,. 
Pisiolede  Flon  ou  doppia. 

Rosine  *  ,  .  . . 

Arg,  Francescone  ou  livouniine 
ou  piastre  h  la  rose,  ou 
taîaro,  ou  léopoldine  et 

écu  de  10  pauls . 

Lira  (monnaie  de  rompit  )  . 

Or,  Pièce  île  1 00  piastres  (à  22 
tarais  de  fin) ...... 

Arg,  Altmichlcc  de  60  paras, 

1771 . .  .  .  . 

Pièce  de  20  piastres  (à  5/6 
de  fie)  ......... 

Or.  Ducal,  1744 . 

Florin  ou  carolin . 

Arg,  Risdale  ou  écu  de  couvent. 
Kronenthalcr  ou  gros  écu. 


Fr,  C. 

20,00 

80,00 

5,00 

5,00 

H,  85 
20,7b 

5,19 

3,90 

11,70 

5,75 

5,66 

5,00 


36,04 

21,09 

21,54 


Pièces  de 40,  de 20  lires. 


P.  de  2,  1,  1/2, 1/4  lire. 


Khhalers,  2  tb.  et  demi. 


Dcmî-rïsdale  ou  florin. 
1/6,  1/12  de  thaler. 

Demi,  quart  de  ducat, 

Pîi-e.  de  2/3,  1/3  derisd. 
1/2, 1/i,  1/8, 1/16  d*  écu. 

P.  de  2,  1  frs. ,  de  50  c. 
1/2,  1/3  de  seq.,  1  seq. 


5,61 

0,84 


Pièc.  de  8,  5,2,  I  pauls. 


22,68 

3,53 

4,55 

11,85 

25,87 

5,19 

5,70 


Pièces  de  50  piastres. 


Pièces  de  10,  5  piastres. 


RAPPORTS  CHRONOLOGIQUES. 


Année  6571  de  Père  Julienne. 

—  5618  des  Juifs  (du  19  septembre  1857  au  8  sept.  1858). 

—  1858  de  la  naissance  de  Jésus-Christ. 

—  1274  de  l'Hégire  ou  ère  des  Turcs  (dn  22  août  1857  au 

10  août  1858). 


DE  L'EMPIRE  FRANÇAIS. 
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CO  RR  ESPO  N  D  AN  Cl  5  DES  CALENDRIERS. 


L'ère  <le  la  République  a  commencé  le  22  septembre  1792,  et 
fini  le  31  décembre  1805.  L’année  était  composée  de  12  mois  de 
30  jours,  suivis  de  5  jours  complémentaires  pour  les  années  com¬ 
munes,  et  de  0  pour  les  années  bissextiles.  Les  noms  des  12  mois 
étaient:  vendémiaire,  brumaire,  frimaire;  nivôse,  pluviôse,  ven¬ 
tôse;  germinal,  lloréa),  prairial;  messidor,  thermidor,  fructidor. 
Le  1er  vendémiaire  des  ans  I,  II,  IM,  V,  VI  et  Vif  de  la  Répu¬ 
blique  répond  au  22  septembre  des  années  1792,  93,  94,  96, 
97  et  98;  le  1er  vendémiaire  des  ans  IV,  VIII ,  IX ,  X  ,  XI,  XIII 
et  XIV,  au  23  septembre  des  années  1795,  1799,  1800,  1801 , 
1802,  1804  et  1S05;  enfin,  le  1er  vendémiaire  de  l'an  XII,  au 
24  septembre  1803. 

L'année  russe  et  grecque  diffère  de  l'année  grégorienne  par  la 
conservation  des  années  bissextiles  séculaires  dont  la  nombre  de 
siècles  n'est  pas  un  multiple  de  4.  Elle  commence  le  1er  septem¬ 
bre,  et  se  trouve  en  retard  de  12  jours  sur  l'année  grégorienne 
pour  le  1 9e  siècle. 

L’année  arabe  ou  islamique  a  12  mois  lunaires  :  Moharrem ; 
Sa/ar ;  Rebiâ  DT ,  Elaouel;  Rebiâ  //%  Eltsani;  Djoumadi  Ier , 
Elaoula;  Djoumadi  JD,  Eltsania;  Redjeb ;  Châbcm,  Ramadan; 
Choual ;  Dou-el-cada ;  Dou-el-hadja.  La  lunaison  moyenne  étant 
de  291°1118, 5305886 ,  les  mois  sont  alternativement  de  30  et  de  29 
jours ,  en  commençant  par  Moharrem  ;  en  outre .  pour  chaque 
période  de  30  années,  on  intercale  11  jours  complémentaires 
dans  les  années  Kébices,  qui  sont  les  2e,  5e,  7e,  10e,  13e,  16e, 
18e,  21e,  24e,  26e  et  29e  de  chaque  cycle  trentenairc,  à  partir 
du  jeudi  16  juillet  622 ,  date  de  l'Hégire,  suivant  l'ère  julienne, 
et  point  de  départ  de  l'ère  arabe.  Le  jour  complémentaire  des 
années  kébices  s'ajoute  aux  29  jours  du  mois  ordinaire  de  Dou- 
el-hadja.  La  correspondance  entre  les  années  de  l'Hégire  et  les 
années  grégoriennes  s'établit  approximativement  par  tes  formules  : 
G  =  621  +  H  —  0.03  //;  fl  —  G  —  621  +  0.03  {G  —621). 

G  est  la  date  de  l'année  grégorienne ,  dans  laquelle  commence 
Donnée  d'une  date  de  l’Hégire  II. 
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LIBRAIRIE  DE  VEUVE  BERGER -LEVRAÜLT  ET  FILS, 

IMltlN.  |  STII.INUOIBG, 

RUE  DF-S  SAINTS-PÈRES ,  s.  RUE  DF.S  JUIFS ,  26. 


DE 

L’ADMINISTRATION  FRANÇAISE 

o 

PUBLIÉ  PAH 

M.  IWAUHICE  BliÜCft, 

Avec  la  collaboration  de  Membres  du  Conseil  d  Etal,  delà 
Cour  des  Comptes,  de  Chefs  de  service  des  divers  Minis¬ 
tères,  etc.;  Répertoire  encyclopédique  de  près  de  15^0 
articles,  renfermant  un  es  posé  fidèle  de  la  Législation 
administrative  en  vigueur,  contenant  les  Instructions 
ministérielles ,  la  Jurisprudence ,  Y  Indication  des  sour¬ 
ces  et  la  Bibliographie  des  diverses  matières;  1  fort 
volume  de  1638  pages  ou  3-76  colonnes  très -grand 
in-89. 

Prix  :  Broché  25  Francs. 

Relié  en  demi-basane, ou  en  percale  anglaise:  27  fi*.  50  c. 


LL.  EE.  les  Ministres  de  F  Agriculture ,  du  Commerce  et  des 
Travaux  publics,  des  i  inances,  de  la  Guerre,  de  l'Intérieur,  de 
la  tustice  et  de  la  Marine  et  des  Colonies  ont  souscrit  chacun  pour 
les  divers  services  de  son  département  au  Dictionnaire  de  l'Ad¬ 
ministration  française,  et  cet  ouvrage  a  été  adopté  par  toutes 
les  branches  de  l'Administration  comme  un  livre  de  la  plus  haute 
utilité  que  l'on  consulte  à  tout  instant. 


STATISTIQUE  DE  LA  FRANCE, 

publiée  par  le  Ministère  de  l’Agriculture ,  du  Commerce 

et  des  Travaux  publics. 


Deuxième  série,  Tome  III,  lre  partie. 

MOUVEMENT  DE  LA  POPULATION 

en  1§5%  et  1  $53* 

In-4°  sur  Jésus  :  Prix  12  fr.  50  cent. 


Sous  presse  pour  paraître  dans  le  courant  de 

Janvier  1858. 

ANNUAIRE 


DE 


pour  l’année  1858 

Par  SI.  MAURICE  BLOCK. 


Contenant  :  1°  le  tableau  de  la  composition  de  la  maison  de  l'Em¬ 
pereur,  du  corps  diplomatique  à  Paris,  des  sénateurs,  des 
députés,  des  conseillers  d’État,  maîtres  des  requêtes  et  audi- 
teurs,  et  des  principaux  fonctionnaires  appartenant  à  l'admi¬ 
nistration  centrale  ou  départementale,  à  la  magistrature,  etc. 

2°  Une  analyse  développée  des  lois,  décrets,  règlements,  circu¬ 
laires,  ainsi  que  les  décisions  les  plus  importantes  du  Conseil 

i 

d'Etat,  de  la  Cour  de  cassation  ou  d'autres  tribunaux  adminis¬ 
tratifs  ou  judiciaires  relatives  aux  matières  administratives,  et 
parues  pendant  les  années  1 85G  et  1857. 

1  vol.  in- 12  de  500  pages  environ.  —  Prix  3  fr.  75  c. 
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